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kamae pour Vötre ville que 5 ins entroprls, .© cf el ulli 
dans le deſſein de vous Poffrir, que ſe Pai continue & fie, "OM 
CeLivre eſt d E. i preſque beſoirs 
que de votre plete 4 * 22 212222 Free evoir avec autant 
de plaiſin que j en reſſens en bn le preſentant· La plus 5 | 
partie, Weſt qu vn qm ptimer ainſi) 
* ras. du St. Ef f e dcp la conſerva- 
tion deſquels Vous avez ſouffert ayec j joye le raviſſement de vos 
biens, & 2 de võtre Fatrie. Pour ce gue vous y trouverez de 
compoſition hunaine comme le diſcours ſur les Anges, quelques 
autres Introductions, quelques emarques ſoit de, Cen ſoit 
de Chronoloy ſur FHlifolres 0 i- que je me flatte que oela ne 
ſera pas inutile, au moins Y Pegard de tous, cependant je vous 
pric d'en excuſer les dfiuts que yous pourrez y decouvrir. 
Nocus ſommes obligez ſelon Pexhortatjon n d' vn Apdtre, * de 
* nousédifjer nous- m mes fur nötre tres ſainte fo“ ; - Pony 
| ſca;mepatdiſſent prineĩpalernent requiſes pour reilflit dans la con- 
ſtruction de cet discs; "JO. II aut ine ls fondement 
fur lequel nous voulons" Telever, afin que nous puiſſions 
travailler avec plus d' aſſurance. * 7 II eſt auſſi neceſfaire 
da connditze la nature & les qualiteg des materiame quo 
nous devons y employer, afin bo $i ayent Lauten deppen qu'il 
elt poſſible avec la nature du fondement ſur lequel nous hf iſh © 
ſons en- ſorte que nous puiſſions devenir wn, Temple Stint au 
gneur. L'EKeriture Ste; nous fait. - ſuffiſamment e - 
vne & Fautie de des choſes. Elle nous inflruit clairement 
de toutes ces dodtrines fondamentales neceſfaires 1 ſalut ſur 
leſqu elles nous devons élever notre Edifice: Et ces excellens 
preceptes qu'elle nous donne pour nous conduire dans tons les 
Etats, dans tentes les relations, dans tous les Ages, dans toutes les | 
circonſtanaes de lavichumaine, nous decouvrent ſuffiſamment 
quelles doivent Etre les qualitez & la nature des ouvres que nous 
ſommes obligez de faire Pour —__ notre Edifice agreable 2 
Dieu. I] 


Bo 


» de Bier Quolqu'aifs: que ſoit ce 
moyen 5 ne laiſſe wy eee neglige, meme-par le 
plus grand” nombre de deu qui pourroient {ei ſervir en | 
toute liberté; & fi je ne c raignois da paſſer les bornes d'vne 
Pine dedicatoire je. : daplowrok: 12 malheur , de tant de Chre- 
nens Jui vniquemetit aitentif à {s faire des dtabliſſemens ſur 
la teme, ne peiſent:quiaved la derniere non · chalance (pour ne pas 
dire qu' ils ne penſent point du tout ) à ſlaſſuerne place dan 
cette maiſon celeſte dont Dieulul- meme eb: Auchitkcte & le 
Bäatiſſeur. SF en oli in STE 
Vous ia connoifſez cette. nog ligence;. MES, 'TRES: CHERS 
FRERES, Vous y &tesſenſibles, Vous la! deplorez: Mais le 
principal ”efft que cette  connoifſangs. doit - Phoduire en” nous, 
c'eſt-que nous W du malleur des aut zen deve -· 
nir meilleuss * & que nötre conduiie ſoit entierement o ppoſee . 
2 celle de ces 00 OP dont) nous deplorons l' egarement, I 
Nous 3 que les hommes donnent ordingire merit? 2 
Mammon e ce Qu'ils re devroient donner qu N Dieu 1% conſa- 
crons à Dieu ce que les mondains conſacrent à Mammom, je 
verb dire nos caturs, nos affections, nos ſerrices: Nous penſons 
avec douleur que la Religion. Chrètienne ne ſe trouve preſ- 
que plus que dans nos livres ſacrea ; gravons la bien avarit ſur 
les Tables de nos cœurs: Nous emiſſons de voir cette chan- 
delle miſe ſous ! vn boiſſeau ; 3 gx a reluire nctre lumiere de- 
vant les hommes, brillons au milieu de cette generation tortu3 
& perverſe, comme des flambeaux qui portent au devant deux 
la parole de vie; Etudions-nous aux choſes honnꝭ tes devant 
tous les hommes, afin que les hommes voyant nos bonnes 
ceures ils glorifient nõtre Pere celeſte. Vn moyen tres efficace 
| = parvenir à ce degrs de piets,& de vertu c eſt, comme je 


FRO N de nous inievice-K fonds autant __ nous 
en 


en ſommes capables, des veritez fondamentales de la Religion; 
& des devoirs qu'elle nous pré ſcrit. L'Ecritute Ste. . nous: 
fournit toutes les lumieres neceſſaires ſur ce ſujet; que diſ.jel. 

Elle eſt I'vnique ſource d ou nous devons puiſer les veritez qus 
nous devons croire, & les devoirs que nous devons pratiquer, 
Il ne ſ'agit que de la lire, de la mediter, de Vetudier avec 
humilité avec attention; & dans vn deſſein forme de ſuivre 
ſes lumieres, de pratiquer tout ce qu'elle nous ordonnera quel- 
qu*oppoſe qu'il ſoit X nos paſſions, & a nos inclinations ; . er 
vn mot il faut apporter 2 cette Etuds toutes ces diſpoſitions: 
de l'Eſprit & du Coeur neceſſaires pour etre tzouvez dignes de 
 recevoir la connoiſſance du Secret de PEternel & de ſon Alliance; 
car Vous ſavez qu'il y a des ineredules pour leſquels notre: 
Evangile eſt encore couvert, & qui ont beau le lire & le me- 
diter, il leur eſt toujours odeur de mort à, mort, parece que le. 
Dieu de ce ſiecle a areuglé leur entendement; parce qu' ils. 
cherchent la gloire qui vient de la part des hommes, & non 
point celle qui vient de Dieu ſeul; qu' ils ne craignent point Dieu; 
& n'ont aucun deſſein de faire la volonte de Chriſt. La 
parole de la croix; les choſes qui. ſont. de _ PEſprit de 
Dieu ne profitent de rien 2: ces gens-la; Elles leur font folie: 
Mais à ceu qui ſont bien diſpoſez, Chriſt eſt la vertu de Dieu, 

& la puiſſance de Dieu; ſa parole les enſeigne, les convainc, 
les corrige, les inſtruit ſelon la. Juſtice, ils ne liſent ou n' en- 
tendent jamais lire FEctiture Ste. Que leur Ame ne fe trouve 
raſſaſiẽe comme do graiſſe & de motlle,. & leur bouche lane. 
Dieu avec vn chant de rejouifſance, Ne ſont-ce pas 1 
des encouragemens ſuffiſans pour nous engager a Petude de 
PEcriture Ste, & à profiter de tous les ſecours que nous avons 
pour acquerirvne connailſance ſolide des veritès ſalutaires qu Elle 
renferme. a JJ ooo dE REI 
Le livre que je vous preſente MESSI-E URS & TRES 
CHERS FRERESc<«> tres propre à fagilitcr cette Etude;; 
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von y L raſſemble ſous leuts propres chefs les principaux paf- 
Tages.de PEcriture Ste. qui etabliſſent quelque Dogme, ou quel- 
que Devoir eſſentiel de la Religion Chretienne: - II peut 
Etre N gooenalgmegt. 3 tous; les plus ignorans peuvent y pui- 
fer vne idee aſſez juſte de ce qu' ils doivent croire & pxati- 
quer pourEtre ſauvez: Et les 8 eclairez y trouveront dequoi 
ſuppleer au defaut de leur memoire. Comme P'accroiſfe- 
ment de yotre piete fera toujours le ſujet de ma plus grande 
Joye, je me croirai auffi ſuffiſamment recompenſe de mon tra- 
vail ſ'il contribuꝭ 2 ce grand but de mon Miniſtere. 
Jay remarquẽ avec vne extreme ſatisfaction qu'il y a parmi 
vous pluſieurs perſormes de piets & de vertu: Je prie Dieu 
Til. en augmente le nombre. Priez pour moy MES TRES 
f 


quilen 72 * 
Ef S FRERES: Car je vous aſſure que je vous aime d'vne 


| affection cordiale; & que J;ai vn ardent deſir de vous acque- 

rir tous entierement 2 Chriſt, & de vous procurer par IA le plus 
grand de tous Jes biens; Priez ce pere de miſericorde non ſeu- 
:lement qu'il me donne les forces du cetps neceſſaire, mais 

5 auff | cb il ſanctifie mori cceur, qwil en purifie toutes les af- 
fections, qu'il me rempliſſe de tout don de ſapience, & d' in- 
telligence, qu'il me rende de plus: en plus capahle de manifeſter la 
bonne odeur de la connoiſſance de J. Chriſt. Je le prie auſſi 
qu'il repande ſes benedictions temporel) es fur vos perſonnes, 


7 


ſur vos enfans, ſur vos emplois & vos occupations, ſur œuvre 

de vos mains; mais ſur tout Je lui demande tres inftamment, 
que Vôtre charits abonde encore de plus en plus avec comnoiſ- 
ſance & toute, intelligence; afin que vous diſcernicz les cbo- 
ſes contraires pour Etre purs & irreprehenſibles à la journt e de 
Chriſt; Etant remplis des fruits de juſtice qui font par J. 
-Chriſt, à la gloize & à la louange de Dieu. Qu'il affermifſe 
vos cœuxs dans ſon amour, & dans Patiente de nöôtre Seig- 
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amm premiere RC ay ce He: p/n pour titre LES : 
N L VERITEZ & LES DEVOIRS, DE La NE 5 = 
mx LIGION CHRETIENNE &c. a, £6 preſ que 
_* toute campoſce ſur le modele Gon excellent livte 3 
de My Lord Francois Gaſtrill à preſent Ev&que de Cheſter, | | 
Intituls The Chrifian Inſtitutes, or, he Si noere Word of _— 
God, c'eſt 1 dire Les Inſtitutions Chrtticares, ou La Sincere - 
Parole de Dieu: Aprés avoir Id, & examins ce liyre avec atten · 
tion, je fus d'a abordperſuade d, il ne pouvoit qu etre tres vtile 
2 tous les Chritiens, & que ce ſeroit rendre ſervice. aux familles 
frangoiſes que la ige à jette ſur ces bords de leuren dons + 
ner vn ſemblabile en leur e naturelle ( +.) L'approvation - 
generale xd regu dans ces royaumes me tait eſperer qu'il 


ne ſera gu moins favorablement de ceux pour leſquels we 
Jai tra! "A N D 
Les pray que cet Iluſtre Prelat à eu pour entreprendre | 


cet ouvrage ſont fi f. 4 1 qu'on ne peut que demeurer co ain- 
cu de 12 neceſſits tE, auſſi bien que de Pytilits. de cette entrepriſc: 


'Voici* 1 pe es mment il L's la deſſus dans { I 
or f e e $ 


* L*FEcriture be. a at te Ecrits. pour nous infiruire de Ia vo» n | 
ont de Dieu, & 2 toutes les choſes neceſſaires > notre Sa. 
© lut Ttemel, al ne 85 ved — dans bs forme que nous 
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— — — 
4 . % > 


11 t) Ce ſur Ja 4e. Edition ue aille re 8 
Ait qu” elle etoit devenuẽ fort paring pay n : & meme on ma 


8 ent 5 q 


—— — ——— * 


157 PREFACE 


0 als aujour#hui elle ne ſoit tres propre &> fonts; 
© produire cet _effet ; en forte: que quiconque la lit avec * 5 
ſoin & e quife, prutz ſans aucun autre ſecours Etre-- 
_ CCreritablement & pleinemgnt inſtruit de tout 2. un doit 
© croire & prat pom ethe au 1 
Pajouterai auſſi que celui qui par le Seide Pp Sai ft 
© oblig&/d'inftruire les ignorans,.de.redrefſer. ceux qui Legarent 
© de Fermier:1a houche aux contrediſans, pri 1 Etre Parfaitement: 
* inſtru par''Ecritnie Ste. à toutes cos. 
— Quo 8 7. qu'il en ſoit c'eft ſans doute pour ravantage 
5 & ceux "qu? ne veulent pas fe donner la p eine d'cxamings &. 
«. Pefudicr em memes l Ectiture Ste. auſfi bien que pour cc 
©-qui par la raiſon da leur ge ſviit incapables de la lire avec j ge. 8 
« * Wentz & pur ceux qui ayant leur efprit xempli:de de, prejugez,. 
| roſent on faire vne-fauſſe application; qua pluſieprs pe ys 
= 1. ont en de Hirt den abr dende egen, Preckp.. 
& tes de la Religion Chꝛẽt ienne qui mov (ſelon le temoignage de 
leurs anthcurꝭ ) een eantormes >. V Epriture Sto &0i--. 
ent deſtnbz à hous deiner 'vne; Idee enerale, de - Oe toutes ces 
© verites qui ſe trouvent: renfer6es fat "30s Per ligne 5 ty 
vin que ko i moyen on pit, les m 9e 7 e 
plüs de fruit. 48,4 4 202, 8 
On de peut diſconvenir « . deſſoin e bon 
qui onn du pu en tirer de grands avanta Fil aut gte We 
fincerethent & aves ẽquitè: Mais Je malheys. oft y ces me- 
mes livres, qui ont. ets deſtinez pour neus conduit Flus 
© aiſernent, & avec plus de certitude ala connoiffapce de 1 E- 
« criture Ste. ſont pour la plus part compoſt⸗ ck v. elle mani- 
3 6 dere qu'ils nous repreſentent la Religion dans vn aux Jour, &c 
| * qu'en nous en donnant d'abord de fauffes idées its ne contri- 
YZ *buent pas pe 2 rendre vains & inutiles les efforts que nous 
- | failcns dans la ſuite paur nous en inficuice N ne, ſes 
* yeritez par nous ömmes. 8 3 1 
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A. 44 
a ” R E F A It 
I : *\.4; 6; alla 1011 "Eero. $4 b 
= 141 prinei Ipale cauſe; de cet abus] vient des . 91. 
nions qui partagent le monde Chretien kant dans Jesanaticres . 
6 ©.0e la Foy que dans celles qui er e on doit 
rendre à Dieu. Op NR qui-doivent i 
au reſpect ſuperſtiticux quion a cu po a ou | 
les E des 1 on & N Canale & Ecpyts + que 
la parole de-Dicu/$&. ellestle: ſont maistenues du depvig par 
< les ſoins' que-ehaque Sedte a pris d inſtntik Huge fHn de 
ces points qui les Wing & o ſeparent ene, de-V autre 
+ plutot que des ddgmerrullentiel EX deadevairs.ge 1 Religion 
4  Chiitienae ri {uae ed poſition yd eſprit ib ofh;tres, dif- 
« ficfle*pout! ne pas dire -impoſfible-gue. £2186 quis entr ent 
de traitfer Ge n Religion, ne nous * de 
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© faufſes ln; Seals Habſhicuthtchcars, ptapres 14 ions 
CY FN bars ders 33 eri. 
- turss; + 208 oF not} In839' iup ammo Ir js 10 N 81 abs 29 

0 eee See go denn: le 


OD * cofps de Act RG Ae mes 1 desu parfictlis echo peut 
5 <'cncors"Heoter 2 dans Egrite ges Pagers 
< partieulicrs * dene nd comfnunion qui entreptepnent de 
© traitter des dogmes de la Religion chacun en ſa ptopie langue 
£& ſelon'fa-nianiert>dezconcevoirs cf} b eq n aG3 2. - 
7 odd, Pour [Etarter toutes ceaofayſſts rOpinions; Que r19V5.c,pou- 
i4 yors avoir" regucb des aunbs fur les matieres de, la, Religion, 
L auſſi bien quepoiftprovenit les faux Jugemens que nous pour 
* Tions fotmer Tur PEctiture Ste. quand nous la liſonz; Pay 
" © ſouvent penſe il ſeroit tres vtile de faire vn regueil ge tous 
les Dognics & qe tous les Preceptes renfermes dans les Ecrits 
8 * du v. & du N. Teſtament, oe -ks-dilpolex dans yg certain 
© ordre qui put donner au Lecteur Chretien vne idee claire & 
diſtincte doetous les articles de foy. &de tous les devoirs de laRes 
2 * ligion Chretienne, conſervant toujours le langage de I ere 
B 2 e. 
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Ste. pour ne laiſſer aucun lieu aux faux caracteres ſous leſ- 


quels on pourroit repreſenter ſes ver ite. 

C' eſt ce que Fay tache de faire dans le traitté ſuivant, E- 
* tant bien perſuade de la juſteſſè de la penſce d'vn Autheur 
celebre; Qu on ne ſauroit mieux parler des choſes divines quben 


employant les expreſfions dont Dicu Peſt ſervi pour nous les 


LT 
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e 
II ne faut pas ſe flatter que ce Tableau de la Religion reve- 
le que nous avons trace dans ce livre ait aſſez d'influence ſur 
ceux qui ont été Elevez dans ces paroles qu*enſeigne la ſapi- 
* ence humaine, pour leur faire abandonner toutes leurs fauſ- 
* ſes opinions: & & langage anquel ils ſont accoutumez depuis 
long. tems; mais comme de livre ne contient que la pure pa- 
© role de Dieu. il y a lieu d'eſperer; Que de quelque com- 
munion que lem ſbit off ue fe fera pas dela peine d'y jetter 
les yeus, ſans erainte de fe garefñ & que fil en trowve quel: 
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© qu'vn > qui il puiſſezſtrvir d' aide pour decouvrir ſes erreurs 


* tiers A0 la verité. ir 1 5 
Mais quel que ſoit l'effet que cette methode pulſe, produire 
© dans Peſprit de ceux qui ſe trouvent engagez dans I erreurʒil ne 
peut qu'Etre avantageux à ceux qui n'ont pris encore aucyn =» 
mauvais · parti, & qui commencent ſedlement à ꝭtudier Ia Re- 
© ligion Chretienne, d'avoir vn plan general de toutes ſes veritea 
& de tous ſes devoirs, trace de la maniete la plus ſimple en 
* Jaquelle elle a ètè autrefois donnte aux Saints. Car lors qu' ils 
verront tous les paſſages de I Ecriſure qui ſe raportent à vn 
* mEme ſujet, vnis enſemble ſous leur propre chef, ils courront 
moins de riſque de tomber dans aucune de ces exreurs: qui 
© paroiſſent fondees ſur quelque texte particulier conſi- 
* ders ſeulement en ſoi- mE me & comme ſepars de tous les 
autres: & lors qu' ils auront vne fois appris à parler le langage 
1 ha 
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ment {&tenu'dghs. ecutin Ce reps: le ſcul ouvrage _ 
dont il k eff ffchi le Public, bil e Veſtime & la venera- 


tion . cel qui entbndent la langue Angloiſe & qui 
Prennent E 


. — — 
r —— 


Heurs autres ouvrages ou il a donne des preuves eclatantes- de 


dans ce petit li 


e ne 
prennent quelque plaiſir A voir triompher la verite ＋ par plu- 


ſa profonde Erudition, de la ſoliditẽ de fon jugement, & o vne 
picte ſinguliereQ. „ PS” 
Des que la Providence m*cut appellè 2 ſervir cette Egliſe 
Je. penſay au moyen de remplir Pvrt- des devoirs eſſentiels de 
mon miniſtere; qui regarde l'inſtructidn de 4a jeuneſſe, d' vnc 
maniere qui leur fut la plus avantageuſe, & les mit en Etat, 
de comprendre plus clairement les veritez ' de la Religion ; 


dans cette vüt je formai pluſieurs projets, je dreſſaĩ plus d'vn 


plan d'vn Catechiſme raiſonnéè ſur tous les dogmes fohda- 
mentau & les devoirs de fa Religion Chretienne, auſſi Elen 
que ſur PHiftoirede PEglife depuis la creation juſquꝰà pfſctit; 
mais les difficultez que je frbuvaĩ dans T execution, & H 
incapacité à les ſurmonter; 'm'eMligerent à Abandonner ce plan, 
ſans abandonner pourtant e deſſeffr de E | 


pit etre vtile 3 mon Trbupeai}® Wrefondre n But que je 


propoſoie pot PinſtruQion de {4%jethefel't Peif deten apres 
je regus le livre dont q teh paHle ey elfe eh 4. plate & um aütre 
du men Rutheut que j Aweis demands; & Apres & voir 
lu la Preface, & Arif Gerwin 16? an & Texeerution, je ne 
diſſimuleray point que je fus etremement Joyet% de trouver 

ce petit livte ce que je cefchoib depuis flog tems, aĩnſi 
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3 We „ of 3 5 a as das? . 
Je me detexminai à travai Her ſet te eme ſujet en notre lafigue, 
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+ Il publia en 1697 vn livre intitule, la certitude de la Religion en 


general, ou Jes premiers principes des devoirs de PFhomme ᷑tablis &c. 
en 1698; 11 donna vne 2e. édition de ſes reflexions ſur la Trinité, &c. 


avec vne defenſe de ces reflexions contre les objections du Dx. Sherlock 
Doyen de St. Paul, En 1699. Il publia la Certitude de f Revelation 
Chretienne,& la necetlice de la croire demontrees & c. On m' uit qu'il 
avoit encore public quelques autres ouvrages, dont je ne dirai rien ne les 
ayant pas vus, Je ne ſai fi ceux dont je parle ont ętè traduits en Frangois. 


CC VII 
j'entraĩ dans cette carriere avec cette confiance qu inſpire la 
bonre opinion que Fon a de ſon guide. „ 

De toutes les methodes qu on puiſſe fuivre pour inftruire les 
jeunes gens dans la Religion Chretienne,il n'y en a point à mon 
avis de plus ſure, de plus claire & de plus abregee que de leur 
mettre PEcriture Ste. entre les mains, & pour leur faciliter 
cette etude, de choiſir vn certain, nombre de paſſages clairs & 
formels ſur leſquels les articles ſondamentaux de ridtre Ste. Re- 
ligion ſe trouvent établis, & les accoutumer à apprendre ces 
paſſages par coeur. En effet puiſque nous ſoutenons comme il 
eſt vrai que nos livres ſacrez renferment la regle parfaite de 
notre foy & de nes mœurs, . puts que nous diſons que les paints 
fondamentaux de nòtre Religion ſont tire z de ces livres ſacrez, 
enfin puiſſſue nous ſommes perſuadez que l Ecriture Ste. eſt fuk. 

fiſamment claire pour que toute perſonng, docite & attentive puiſe 
{:.y gomprendrè les choſes neceſſaires à ſalut; ne ſeroit- il pas. 

_ raiſonnabls. qu/on ſe. contenta de leur donner tout pur ce lait 
d' intelligence qui eſt ſans fraude afia qu'ils puſſent croitr2 par 
lus one proppfe ſans doute pour but dans l'inſtructiou 5 | 
donne aux enfans d'en faire de bons Chretiens; mais ou trou- 
vera - von le Chriſtianiſme ſi clairement =nſcigns que dans Ics 
Ecrits des Eyangeliſtes & des Apòtres? C' eſt donc dans ces 
ſources toutes pures qu'il faut le puiſer; c'eſt de cette pure 
parole de Dieuqu' il faut &abord les nourrir; C'eſt fur ce 
fondement des Prophetes & des Apdtres qu'il faut les Elever 
afin qu ils deviennent vn Temple Saint au Seigneur: 

C'etoit la methode que les Juifs ſuivoient. pour inſtruire 
leurs enfanc dans leur Religion, ils leur faiſoient aprendre par 
coeur la Loy de Moyſe: Les premiers Chretiens Font auſſi 

ſuivieravec vn admirable ſucces ; Pourquoy ne la ſuivrions 
nous pas auſſi? Je veux qu'il ny ait rien dans les Catechifmes 
qu'on donne aux enfans qui ſoit contraire à la parole de Dieu: 
je veux que tcute la volonts de notre pere celeſte, que ton- 
JJ. 35 
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cen vhritez exprin es £ clairement & ſans "AM dont je crois 
qu ou doit inſtruire les n gens dans les termes me mes de 
ſRertore, Je. 

Ce Weſt pas que je defapprouve. re des Catechiſmes. 
A la vefus je crots que ſi la. Religion eut toujours conſerve ſa 
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que j aie fait A ce livre ſont le Diſcours Preliminaire Tur I' In- 
ſpiration de I'Ecriture Ste. & PAbregs de Phiſtoire du V ieu 
Teſtament depuis Adam juſqu'à J. Chriſt. Jay jugé vn & 

J | das la pu. 


blication de cet ouvrage, ERS 
Premierement a Vegard du diſcours preliminaire ſur Vinſpi- 
ration de I'Ecxiture Ste. je crus que propoſant I'Ecriture Ste. 
pour la regle de Iafoy & des mœurs des Chiftiens" ce ſergit, 
lui donner plus de poids dans Peſprit de ceux qui la Iiſent, ſi 
on leur propoſoit en meme-tems les raiſons qui nous rendent 
convaincus de la divinitł de ſon origine, & que ce ſeroit les 
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engager d'yne, manieee. tas Y {6 (onmertts? * authors 
de cette Tegles di. on leur prouvoit avee toute Pevidence © qu'on 
peut raiſopnablement exiger ſur vn ſujet de cette nature, que d 
VEcriture Ste. n'eſt point Ja parole des homies, mais ta! pa q 
role du Dieu vivant & vray. II me ſemble que le fiecle HA 0 
lequel nous vivons ne nous permet pas de ſuppoſer que ceux 
qui ſe diſent Chretiens ſojent generalement tous bien perſua- 
dez de cette yerité importante; 11 me ſemble que C A Vim 
perfection de leur croyance ſur cet article qu'il A faut attribuer 1 
vne grande partie de leurs Egaremens, | de leuts vices, | & * 
leur obſtination dans leurs mauvaiſes habitudes. Cet raifons 

m' ont determine 2 travailler ſur cette matierè, ou plutot 2 
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pluſieurs excellens Autheurs Anglois, & quelques Francois 0 5 
ont Ecrit ſur ce ſujet; me ſentant incapable de dire rien de. 

nouveau. La methode que jay ſuivi ma paru la plus Rat 

relle, il m'a ſemble qu on abregeoit It conſiderablement la Co 
troverſe que nous avons avec les Deiſtes ſur la divinite 
PEcriture Ste. ſĩ Pon commencoit par prouver que les livzes, 
facrez que nous avons ſont effectivement les mEmes livres a 
ont été ecrits. par les Prophètes & Par. les er d „& q 
Etoient regus parmi les Juife avant 70 Chriſt C avoir ceux a0 
V. Teſt. ) & par les Chrftiens du vivant & = de tems aprẽs 

la mort des Apotres ( ſavoir les livres du V. & du N. Te. 
ſtament 2 comme des livres divinement inſpirez. 5 

Cela e tant vne fois fait il ne reſte plus qu'a expliquer c ce 

qu? on entend par, le mot d'inſpiration, & à prouver enſuite 
que ces livres ſont effectivement db inſpiration di vin, tant par 
la nature des choſes qui nous y ſont_enſcignees, que par le ca- 
ractere des perſonnes qui les ont Ecrits, par la nature des 

preuves qu ils ont donnẽ de la divinits de leur miſſion. C'eſt 
la methode ay ſuivi dans ce diſcours preliminaire. 
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De qui eft adoption & la gloire, les Alliances, & ron 
donnance de la Loy, &. le ſervice diving. & les promeſſes, 
qui auſſi font les peres, & de qui ſelon la chafr en deſc 2 
Chriſt, qui eſt Dieu ſur toutes choſes, benit ëternellementi 
n'y a point d' hiſtoire dont on puiſſe retirer plus de fruit e 
de celle-ci, comme il n'y en a point qui ſoit Ecrite avec plus 
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quels j crivois principalement;On trouvera pluſieurs Latiniſmes 
&Angliciimes,dont Je ne me ſuis appercu que lors qu'il n'etoit 
plus tems de les corriger, Je ne m'etois d*abord propoſe de don- 
ner au public que les Veritez & les Devoirs de la Religion 
Chi tienne avec le diſcours preliminaire ſur Pinſpiration de 
PEeriture Ste. Les additions que Jy, ai faites, & qui rendent 
ce volume plus d*vne. fois plus gros qu'iln'auroit EtE, ont cau- 
ſs ces deux inconveniens; 1. au lieu de ſix mois, au bout 
deſquels on devoit delivrer le livre aux ſouſcrivans, on a 
pris vn peu plus d' vn an; 25. On a été oblige d' employer de 
deux ſortes de papier, n'en ayant d'abord achete que pour im- 
primer la premiere partie, & n' ayant pil en tronver du meme 
quand il en a falu faire vne nouvelle emplcte, mais on ne perd 
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On provye par pluſſeurs argumens particuliers = deux verites | 
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r la verite des choſes, me pop api e la taculte de diſcer- 
ner aiſetnent/& avec certitude fle a 25 75 e faux — vne lumi- 
ere dans ſon entendement par laquel il. 5 85 it attention, il pou» 


voit ſe voir 3 cure de i puees 8 el tures du demon. Comme tous 
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es autres tres fürent cots a0 Cs Hoütes IE parferioh guilipeivohar 
Gonyenir- A leur natdre, il ne faut pas doutet que Thoffrenh' vue aufs: 
regt de ſon Createur toutes celles qui pouvolent convetirs Wulſienne, 
par conſequent. vne ample meſure; det ces connoiſfanees inrelteftuelles 
dahs *leſquelles conſiſte principalement la perfection des tres raiſonna- 
bes. Parce que fi la raiſon qui eſt la plus excellente faculte de la na- 
türe humaine n'eut pas été capable de deeouvrir infa illiblement la. 
verité cette meme nature auroit ste tres imparfafte. Car ſi la per- 
fection des ſens conſiſte 2 diſcerner infalliblement ce qui eſt-agreable 
de ce qui eſt deſagreable, la perfection de la raiſon doit. neceſſairem ent 
conſiſter pouvoir diſcernet avec certitude le vrai dave le faux, Ce 
n' eſt pas que homme ent &tE mieux en etat alors qu'il n'eſt aujourdiut 
dc connoitre actuellement tous les Etres qui exiſtoient en mEme tems 
gue lui dans le monde; quelque vaſtes qu'euſſent te ſes lumieres ele- 
- guroient ste toujours bornees, mais . 'avantage. qu'il auroĩt eu & dont 
il eſt prive aujourdꝰhuy, c eſt qu il auroit ite exempt d'illuſion & d'er- 
reur dans les idees qu'il ſe ſeroit forme des choſes & les jugemens qu'il 
4 | 14 <1 34050 
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en auroit ports, E n wy $04 fig 1 
Si nous conſiderons les obligations indiſpenſabl es dans leſquelles l hom - 
me ſeſt trouve immediatement apres (a creation auſſi bien que dans tout 
le cours de ſa vie, de rendre à ſon Createur ſes hommages & ſes adorati- 
ons, nous conviendrons qu'il faut qu'il ait ete erée (avec vne connoif. 
ſance de Dieu autant par faite & complete qu'il en eroir capable: 11 
faut donc — d'abord perſuadẽ de exiſtence d' vn Etre ſupreme au- 
quel il devait obeir, il faut qu'il connut & ſentit d' abord en ſoi · mẽme 
les regles quiit devoit ſuivre pour plaire à ſon Createur; ſans cela il au- 
toit erEoblige'de ſe plonger dans des meditations coneentrees pour de- 
cCouvrir ces veritez, & pendant ce tems IA il mauroit pu rendre aucun hom 
mage à ſon Dieu. II faut donc neceſſairement que l' homme dans l'état 
de fon innocence ait regũ par infuſion vne connoiſſance parfaite de Dieu 
\& de toutes les choſes qui pouvoient contribuer à ſon bonheur autant 
ö que ſa nature en toit capable. A ee? 7 CITES 141155901 8 6 12181 4 
Mais ces avantages futent de courte-daree, ils ne ſubſiſterent qu autant 
de wag perſevera dans ſon innocence ;- 1a corruption ne ſe fut pas 
plutòt gliſſce. dans ſon coeur que les tenebres ſe, repandirent dans ſon en- 
tendemene & en affoiblirent tellement les facultez, qu'il ne fut plus ca- 
pable de decouvrir ces veritez, qui pouvoient contribuer à ſa conſolation 
| & ſa joye- que par des recherches pẽnibles. & dęs meditations concen- 
trees, & avec tous ſes ſoins & toute ſon application il men pouvoit de - 
couvrir qu vn petit - nombre, & la connoiffafice qu'il en acqueroit toit 
meme tres imparfaite; ttiſtes effers de ſa deſobeiſſance! Dans la ſuite 
Ierreur &-le menſonge paroiſſant ſ6us le maſque de la veritè, homme 
devoit apporter encore vne yy” forte application de Feſprit pour diſcer- 
ner Pyne de l'autre, mais ſa pareſſe naturelle jointe aux ſoucis pour les 
cChnſes du monde & 2 la violence des differentes pallions dont il eroi 
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* 
e en Sans tegtte recherche, de ſatte qiſe 
zombane in ſenſiblement dans vis ae olkiere, le deman: ne aiif 
pas echaper vas occalion.1i fayorable de dreſſer ſes autelz, In ou ba, 5 
nitè avoit eu auparavant ſes, Temples, LI dolatrie Cera ! les de bis 
de ces idées natuxelles qui n stoient pas. encore entierement 'eftatees dag 
Fhomme, gulilyia ne premiere Ciuſe de couts) vn Etre ſuprèmę qu'il faut 
demeuroient encore gravees dans le cœur de l' homme ſur -Fimmarcalie- 
de Lame, v np Act D TITS bor Þ FE Tire) * "i I 23h 2421 
w Des lors le ivray Dieu fut mis en oubli, on ne ſe ſouvint. plus de, Ia 
tradition des Patriarches ſur la Creation du Monde, ſur la Providence. 
ſur. l'Origine du bien & du mal. Les Pottes & les Philoſophes, les 
Roix & les Legiſlateurs ſemblerent conſpirer enſemble pour cenvetſet les 
veritables idees de la Religion; les vns en introduifant yn ſi grand nam 
bre de di viniteʒ chimeriques qu'il n'y avoit preſque rien dans la nature 
qu'ils ne propoſaſſent aux peuples pour etre Pobjet de leut culte & les 
autres ſoit pour affermir vne authorite ſouvent uſurpee, ſoit par d'autres 
motifs que leur ambition ou leur politique leur fourniſſoient abuſoient de 
la credulitè du public pour leur faire adoret & ſervir des Dieux que leurs 
paſſioug zvoĩent enfantea, . 12211 b W c s are 
Quel ſpectaele pour la ſonvetaine Mieſte des Cieux & de la Terre, de 
voir la creature qu'il aroiĩt forms 4 ſon image prodiguer à d'autres crea" 
tures ſemblables a elle, ou qui lui dtoient meme inferieures vn encens qul 
ne devoit fumer que ſur ſes; Autels ! Qgel ſpectacle pour cet Etre Supte- 
me de voir homme qu ib avoir; etabli ſur les œuytes de les mains, 
ſe ravaler au deſſous ;de$ plus vils reptiles l Qgel dereglement dans les 
hommes diavoir {1566 rt oublie les merveilles de la Greation: de Provi- 
dence, dont ils avoient vn temoigiage ſi authentique dans le deluge, que 
par des raiſonnemens vains & frivoles les vns ſefforgaſſent d stablir he- | 
ternitè de la matiere, pendant que d autres vouloient attribuer la produ- 4 
_ Rion de cet Vnivers au concours fortuit des atomes; que les vns Etabliſ- - | 
ſoient vne neceſſité aveugle, à laquelle ils aſſujettiſſoient meme leurs 
Dieux, pour cauft des cvenemens, pendant que les autres imaginoicne 
certaines cauſes ſecondes qui preſidoient ſur les eyvenemens, & que dau · | 
tres {'ayiſoient de partager le gouvernement du monde, aſſiznant a Dru | 
la portion que leurs imaginations inſenſtes leur ſuggeroient I Quelles:Te- | 
nebres l. quelle Corruption I Ban Dieu Qu'eſt ce que de PFhomme que 
tu ayes datgnè en conſerver l eſpece, ou du fils de l homme, que tu ne 
Layes pas ſacrifit᷑. Ata juſte vengean ce... 
II ſemble qu'il ne reftoit plus à Dieu que [vn de ces deux partis à _ 
prendre; ou de laiſſer perirle genre humain, ou de le:retirer- de ſa cor- 
ruption en lui accordant de nouvelles lumieres qui ſuppleaſſent au defaut 
des premieres, de lui donner vne Loy ecrite dont les preceptes ſerviſſent 
de regle à ſa conduite, ſoit dans la Religion ſoit dans la vie civile: C'eſt 
er que les Payens mẽme reconnoiſſoient, car au milieu de cette affreuſe 
Horruꝑtion les plus ſages d'entr eux ne laiſſoient pas de ſentir le vuide de 
r 6A bes” 


* 


E 


igits : ne lui permirent 


EE 4 


I — 


routes leurs fe & la neceſſite d'vn 2 de- 
cpuvrir 1a verits ; il ſen eſt trourt parmi eux d aſſes finceres pdur av, 
ce vuide, & faire Eclater ce deſir, & yne revelation ſunaturetie gi Valkerae = 
mohvemeßt de leur conſcience les y Obligecit; ſenſihles à leur mne. 
A leur cr teen e een * lawite des moin- 
Arne eus f en nin kchercbeient als en appaiſer les.remords — bs 


Rag des victimes, Us etoient toujours.devprez. du meme feu, & 


meme inquietude; on peut dire qu ils eto jent dans vne condition , ſembla - 
ble 2 delle de cet homme que le Prophete Michee introduit ſe plaignant 
de cette maniere; Avec quoy previendrai- je ! Eternel & me profternerai- 
je devant le Dieu ſouverain ? le previendrai- je avec des holocauſtes ou 
des veaux d' vn An? PEternel ꝓtendra- t il plaiſir aux miliers de moutons, ou 
dix mille torrens d huile? Donnerai- je mon premier-ne pour mon for · 
ait, & le fruit de mon ventre pour le pechè de mon une. 
A la yerite Fhomme etant tomhè dans ce malheureux etat par ſa propre 
Faure, Dieu fe toĩt en aucune mantere - ablige de luy fournir des moyens 
extraordinaires & ſurnaturels pour en ſortir, apres avoir ſi indignement 
abuſe des ordinaires, il pouyoit le laiſſer petir fans bleſſer les loix de ſa 
Sainrete ni de fa Juſtice; Maisquand.on penſe à la ſouveraine bontè de 
cet Etre ſupreme qui ſe plait 2 pardonner & 4 faire grace, plutòt qu'à 
puny,” comment Sroire gail voulvs laiſter perir les hommes, ſans leur - 
Fournir les moyens neceſſaires pour Eviter vn ſort ſi funeſte? Dieu qui 
eſt ſi bon envers les hommes que de leur fournir abondamment tout ce 
qui ar "gf neceſſaire pour la vie praſente, auroit il dedaigne de leur 
fournir*les-moyens.necefſaires pour ſe rendre eterncllement_bienheureux$: 
auroit-1] eu plus d*egard pour ce Sarde qui nꝭeſt que poudre & qui doie 
retourner en 2ougres, que pour ame qui e tant 49 natute 
n'eſt point ſdjette à la diſſolution? Du {erair 41 poſſible que l homme 
put jouir de 1a felicite gternelle ſans. que Dieu la luy eut promiſe, ſans i 
qu'il lui eut preſcrit aucune condition? Toutes ces raiſons me perſuadent- 
que quel qu indignes quien fuſſent les hommes, Dieu n'a pas laiſſe de leur 
accorder de nouyeaux:ſcequrs, de nouvelles lumieres, pour connoitre ce- 
veritez dans leſquelles canſiſte leur ſouveraine felicice, qu'il leur a donnẽ 
vne Revelation, par laquelle leur manifeſtant ſa Nature tes attributs & fes 
perfections, il leur 2 preſcrit en mEme tems les moyens d' appaiter ſa co- 
'Icre, d*eviter-ſa.vengeance, &. de ſe,rendre dignes de ſon amour, de ſa fa- 
veur qui eſt meilleure que la vie, & de parvenir. 2 la felicitꝭ tternelle. 
II fagit donc de ſavoir à preſent ou nous devons chercher cette. Re ee 
Jatlon. II y a plus de 22 ſiecles qu' vn certain peuple à cru qu'elle mit 
renfermee dans les livres de 'Ectiture Ste. les Fuifs & les Chretiens des 
qu'il y ep a eu dans le monde ont ete d'accord 2 reconnoitre que les Liy- 
res du V. Te ament etoient diyinement inſpirez; & ceux. ci, je veux dire 
les Chretiens, ſe ſont expoſeꝝ à toute ſorte de ſouffrances. pour deſfendte 
Ja verite & Ja divinite des livres du N. Teſtament. e Mel! The 
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tiens il en reſulcera cette conſequence, e vres de Moyſe & ceux 
des Prophętes, les Ncrits 9er angeln &' erh 55 Ayres: ſont ed 
ation aryines. At qmicor Ae donde ly, pvine de conſideter 
la force de eee E of. allegyc pour drablie cette yerite art 
peine à concevoir comment i 4 1 Mfeafez pour la combat. 
2 225 4 Ae ſans b6fic 5 90 17 N Grd y. at quelque Ehoſs d de- 
r ſimple ſc 8 1 Belk qui les engage dans cette infidelite- |. 
reflechit ſur Pexcellencedes $ precepres qui nous font / dotinez | dans 
Exit re Ste. ils ſont d'yne telle nature qual ne peut qu etre perſuade” 
8 ils ſont I 'ouvrage du en: Hs ſont tous ſi dignes de Dieu, 6 propres: 


perfe&ionner'l P 2 U ocu 1 lus! 8. bunte - i 
as 7 bonheur de mine & ſdeiere: Juy Fan en Sand a eb 


8˙il fai att tent ion 4 la pr pagation de FEvangile 5: 2 ceperiomphes Sag 
117 doctrin <a remportè ſur Subtilitè & la andere la: Puiſſance & 
la Malice de ſes formidables ennemis, comment en ſi peu de tems Elle ſe 
fir des Sectateurs de tout Age, de toute ſexe & de. 9 — * condition dans 
tous les dies du monde, & cela par des moyens les plus ſimples: que diſ⸗- 
je les plus m i "he Dies Fold yeux de Ia chair, pourra. il ſ empeeher de re 
oonnoitre le loige de Dieu dans Perabliflement' d 1 Region Chorus: 
enne © - 4 op 2 $5 
L-accomphienibds ts & ce 80 lice Prophezies. qui Lee dietetef 
les Eyenemens/les plus remarquables dans le monde, ., n'eft-il; pas egeare 
vne preuve conyaincantoule 1a divinits de cette Revelarion qui x86ſerme:: 
des redictions ſi elaires, mais en mẽmeèe tems tenante 44 7 — FW | 
Enfin les: Miracles que Moyſe & les paper Chriſt 2 
pòͤtres ont fair pour confirmer leur Doctrine ſont des preuyes 0 Per rt 
tes de ſa Divinite, que quiconque y fait attention & fobſtine enc ort 20 
ſoutenir que la Religion n'eſt, qu'vne impoſture, que PEcriture Ste. neſt⸗ 
qu'yne inyencion humaine, doit neceſſairement y att les. yeux à 1a l- 
miece pour ne reconnoitre pas N de Dieu quand: 11 ſe ritten 
fe dans toutes ces meryv * les. as AL A ow 
Si je mets re ces reuves & quelg lques autres ſemblables dans tout 
Jen jour comme je Feſpere,.d'vn c fen *aurai clairement etabli la. divini-- 
3 
autre 255 1278 s celuy de dite 3, 4 
UE renee PAS CRO IRE... | 
Mais 2 que de prouver que Teure Ste. eſt Sinſpiration ROE * 
11 me ſemble- GT ordre demande qu. on prouye premieremeats - que les 
Livres que nous avons dans nötre Bible & qui compoſent le Canon des 
Stes, Eexitures ſont lesmemes ray e. Ancien eſtament pour leſ- 
quels les Tuifs avant J. Chriſt, & les Chretiens apres ſa venite ont eu 
vne grande venerat ion; & ont regarde comme etant divinement inſpirez, 
& que les Livres du N. Teſt: ſont les mèmes pour leſquels Jes Chretiens 
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— pn la marge en Weser de Ie. avans. connoiſſe | 
b vin 15 bien que ceux qui dictent, peuvent commerere-: 
corp Ices W 0 e Hautes; i ſe peut faire qu ils n'entendent qu im- 
parfaftement A demi geg leur 1 5 dice; p15 eu 16, Ecre: diſtraits = 
15 es qui toulent po ent Brie Eſprit qt | 
aint « Pw: leur propres penſees plutdt - 
Jes" 2 Haben 1715 RR ven ou tout Fg 1 Pr, —— de 
qu'on leur difte à leur maniere de concevoir- & exprimer; mais ſur 
tont iT et aſſez probabſe u' ils commettent pluſieurs fautes par baer, 
ne e as les regles de N & principalement ancien 
5 dur ne = dire que Ia negligence des Bibliorhecaires; — 
e E- ev + Cxirigues, la Lichere des Impo, urs, moron cucore-cauſcri2 
de grad ate rations. dans les livres. "WEIS 4 2G 11899 OT 27 £53107. 
ont 1 des ekoſes de fait qu'on ne [gaureit cbngner⸗ rien ne ſerbit 
plus aiſe que de les demontrer £1] ecoic neceſſaire. Tous ces conſider - 
tions & d'autres ſemblabies m' obligent 3- teconnoitre de bonne foy que 
leb Ecrits de ces Anciens Chretiens peuvent à certains e gards avoir ſubi 
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yſoit elite certaines fautes par quelques vnes de ces raiſons que je viens 
dalleguer. Mais que peut ch conclurre d co teu 
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Je conviendrat fans peine, que ces livres ont pit ſqufrir depuis qu ils n 
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1I. Que ces livres n'ont pas été corrompus ni meme alterez à ce poine 
qu'on ne puiſſe les regarder encore comme etant les memes livres des Er 
phetes, des Evangeliſtes & des Apotres, non ſeulement en ſubſtance, & 
par raport au principal ſujet dont ils tratttent, mais auſſi par raport A 
toutes Jes circonſtances eſſentielles à la fo & alix mœurs: Tant il eſt faux 
que ce ſoient des livres ſuppoſeg. C'eſt ee. que j ent reprens de prouver a 
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qui ont vecu avant Jeſus Chriſt, ſont les m#mes que ceux £ Pour Wes bs. 
leurs Peres ont eu vne ſt grande a ee & Hecke 1a deffenſe 1175 
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n'ont py” eu deſſ 15 de dire. Ils ont donc dit quelque choſe, ils ont 
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cod ef gw faldit que ces opinions qu' ils rejetoient & contre desguelles, 
i proteſtstert fölemnellement ne fuſſent jamais ſorties de leur boucht ni. 
de lepr plume, d' autant qu'ils auroient eu vne infinite de temoins pro - 


ddt e centre des impoſteurs qui auroient voulu en impoſer au public. Fe 
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cependant ſupprime f leur doctrine par la violence, ou la renyarſeripar, 
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ond conxrai es elles gail eFERtiveth nt; pendant qu'il eſt en Eta de 
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ſentiment. Je conclus que pendant la 
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are J. Chriſt VEgliſe Chretienne a jouĩ de ces monumens. II ſuffit 


de montrer, que les Impoſteurs auroient inutiſement. entrepris de contre - 
aire les Ecrits des Evangeliſtes & des Apotres pendant qu'on conſer - 
Voit leuts originzux manuſcripts. Tertulien qui vivoit dans te tioiſieme 
ſtecle, nous aprend que les Originaux des Epitres de St. Paul ètolent con- 
ſetveg encore de ſon tems dans les Egliſes reſpectives auxquelles il les 
avoir adreſſees ce qui n' eſt point incroyable, fi. nous conſiderons le Ztle. 
ela profonde Veheration que les Chretiens de ces tems: ſa avoient pour 
- tout e gin enimdiene divin &. facr z. f 
De ailleurs je ſuis; perſuade que les ſavans peuvent: nous fournir de tels 
exemples, & montrer par des preuves inconteſtables que les manuſerits 
de quelques Autheurs ont Ere conferyezs je ne dirai pas ſeulement auſſi 
dug tems, mais plus long tems meme, que ceux dont nous parlons. Ce 
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ment pour ce qu'on crit generalement . qu ils ſont, ſayoir les Egrits, des | 
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diſperſez par tout, & traduits en vne infinite d'autres Langues, fort dif-- 
ferentes de; celle en laquelle ils avoient ste premierement c mpgſez. 
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Ces livres mont pas et garde en ſecrets comme fi c gut Ee vnumy- 
ſtere que le monde ne diit pas connoitre, mais ils ont ste expoſez à la 
vue de Public dans des Egliſes ou tout le monde ayoit la liberté de les 
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 1mpoſteur ou de pleſieurs Impeſteurs 
pour ſuhtils & ruſex qu'on veuille les ſupoſer. Ainſi ji proure mæ 
premiere propoſition, Que les Livres qui compoſent aujburd'huy le C * 7 
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Aprés la yenüę de e Chriſt, comment ont. ils 012) . 


ere, ſi claire & ſi convaincante . J. Chriſt eſt le Mother» Car ſeit dt 

cor rompu ces livres en des choſes de moindre importaaces comitten® fe 
peut il faire qu'ils ne les ayent pas auſſt falſifiez dans celles ou ils au οε e 
vn plus grand inther et. Mais il eſt conſtint q e les Juif ont Cee — 2 5 
neuxjuſqu'2 la ſuperſtition de conſerver fidellement la purets du Tete 
Hebreu, en ſorte que leuts Maſoreches; ont non ſeul ment calcule leg fee 
tions, mis le noinhte des mots, & des lettres de chaque Livre du Vieux. 
Teflament, afin qw ils ne puſſant pas gcre corrompus an 


— 


moindre des choles qu ili eſtimoient ſacrꝭes ou divines, ſoit par anad 
tance 01.de d.fein.premedite< Wo * i 42 eat $5:0197 91 201130 $ 1 - 
© Ertippots copendantequitls eufeat, ofe entreptendre de filſifler le texte 
d: V. nem ile ng le pouvoſene faire fans! tre dubörd desen. 
verts par le. Ch. tiens: qui avoĩent entre leurs mains, auſſi bien que 
Livres Moe des Prophetes, traduits dans vnem langue ils n 
doient. Les Iuifs ne peuvent done pas avoir corrompu le Vieux 'Teſtie: 
meat; Er pour le Nouveau ne l' ayant jamais regu ils ne ſe ſost pas mis en 
peine de le .COrrOMPTE, 3-44 89 N $345 4329 7 TUE 1217723 932, 12 : 1110 
Ces Livres ne peuvent pas avoir etẽ ——— 7 
tiques ; parce qu ils furentid'abord diſperſez par tout le Monde Ckretien, 
& lis tant en public qu'en particulier, de ſorte que ſi quelque ſecte eut 
ofe Pentreprendre il lui auroit e ts impoſfible de reütſir, toutes les aütfes!“ 
ſectes en prenant connoiſſanee de cette fraude n' auroient pas min què dem 
expoſer les Autheurs I la honte publique, comme il arriva 1 Marcion 
quand il voulut falſifier le Texte. Et ſuppoſe que le ele &la Veneration 
que les Chretiens avoient pour ces divins Ecrits n'eut pas eté vn motif affert 
puiſſant pour les.engager à ſe * recrier contre vne telle impoſtute, 1a hae 
volt fajre,- Lors que les hommes ſong tous d' vns mEme'opinion;78& qu, 
leurs plans f accordent parfaitement entr eux, comme il n'y aeun lieu 
11 jalouſie, ni aux ſoupgons, auſſi ils ont aucune raiſon de 'veilter les yns- 
ſur les autres. Mais lors qu'ils ſont diviſez en Partis & en Factiöfs, . 
qu ils diſputent avec chaleur ſur le ſens & la penſce d'vn tel point de 
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opinions par ſes Copies de Ia Bible, il ne faut pas dourer que de pat & 
Azure on de Cobſerve ſoigneuſement pour empecher uon ne falſifie'" 
rien dans ce Hvre qu ils prennent pour juge de leurs conttoverſes. En 
forte que fi l' vn des partis avoit recours à quelqu” indigne attiſice pour 
| juſtifer 8 Feu pour remporter la victo ire ſur ſes Advetſaires; les 
autres ne manqueroient pas de crier à 1'impoſture & de la depeindre dans 
toutes ſes coulcurs les plus nvires, & de manifeſter à tout le monde. 
JVavode bien que les Diviſions & les Animoſitez ſont en elles memes 
contraires à Ia Nature, au Deſſein & aux Preceptes de la Reli 1 
tienne; cependant il ne faut pas douter que Celuy qui tire. la lumiere des 
tenebres, & le bien du mal, ne fe ſoit ſervi de ces diſputes & de ces diviſi- 
ons- memes pour conſerver la purete de la Religion. Car par ces moyens 
chaque Parti veillant exactement. les vns ſur les autres, aucun deux n'a - 
pi, ou n'a oſè entreprendre de corrompre ces livres qu'ils regardoient les 
vns & les autres comme le Tribunal devant lequel & par lequel toutes 
leurs controverſes devoient etre decidees, Les Heretiques ont donc te 
dans Vincapacite de corrompre les Ecritures. Seroient- ce les Orthodoxes 
: qui ſe ſeroicnt rendus cou pables de ce crime.? cꝰeſt ce qu'il faut exa- 
miner. JJ ] ͤĩðâVw EN D005, eee 
AegarddesEcrits du V. Teſtament il toit abſolument impollible qu'ils re. 
ülliſſent, ſuppoſe qu' ils euſſent oſe entreprendre d'en corromprele Texte, par- 
ce que les Juifs qui ne veilloient pas ſur les Chretiens avec moins d'atten- : 
ve les Chretiens veilloient ſur eux;n'aurotent pas manque de f apercevoir 
e cette fraude & de la reprocher amerement aux Chretiens; leur ſilence 
ſux. ce ſujet doit donc nous etre vne preuve convaincante-que les Ecrits 
du Vieux Teftament ſont demeurez juſqu'à preſent dans leur entier. Et 
à Fegard du Nouveau Teſtament, les exemplaires, auſſi bien que ceux 
du Vieux Etoient tellemement repandus parmi les Chretiens & traduits 
en tant de differentes langues qu'on ne pouvoit pas le corrompre ſans 
qu'on ſen apergut d'abord, & l'on etoit en etat dy mettre ordre. 
. C'eſt la remarque- que St. Auguſtin faiſoit contre Fauſte le Manichcen 
Il ne peuvent pas avoir tt? corrempus ( dit ce Pere en patlant des livres 
de la Bible) parce qu'ils ſont & qu'ils ont ere entre les mains de tout les Chre- 
tiens, Et pond entreprendre diy faire des changemens il ſeroit 
refute. par la confrontation des Anciens Exemplaires, D'ailleurs les Ecritures 
Stes ne. ſont pas dans vn feul-langage, mais elles ont ete traduites en pluſieurt 
lan gucs; de ſurte que les fautes qu on decouvriroit dans vn Exemplaire, pour- 
roient etre Corrigers par di autres plus anciens; ou Ecrits dans vne autre langue. rey: 
Auſli quand Jes *Manicheens alleguerent pour: leur juſtification que les 
livres ſacrez avoient ere corrompus,- Ys me purent jamais le ꝑrouver quo 


que St. Auguſtin & pluſieurs autres les miſſent au dei: 

Lnfin il paroit evidemment combien tous les Chrtiens etoient inte- 
refixz dans cette matiere, ear y a t'il-quelqu*apparence qu ils euſſent 
voulu ſouffrir de ſi cruelles perſecutions, perdre leur vie 2u milieu des 


lupplices les plus inhumains plutot que d'abandonger leuts Bibles, Cils n- — 7 
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par quel qu'autre de ces accidens dont jay parle cy de 1 | ® 
donc, Que ſi ces Livres ſont effectiyement ce que nous ſoutenons. qu? 557 
foncſavoys JaRevelation du St. E Dae toit dae Reſet pre 
ſerver, exempt ard forte de corruption, Fles faire 15 pat tgus 
les. 7 toutes ! Revolutions dy: mon eJu ſqu a Ja. erniere ne- 
ration ſans qu' ils contr Raſlent aucune ate. Les autres livres, dit on 
ne ſont pas autant impartans au ſalut du Genre-Humain, comme vous If. 5 
tendez que ceux cy le ſont, c'eſt pourquoy il meſt pas ſurprenant que la 
Proyidence permette qu' ils ſoyent expoſez aux accidens communs N tou- 
tes. les choſes humaines; mais pour ceux dont nous parlons, .puis que vous 
dites qu ils ſont l'ouvra e de Dieu d vne fagon toute partici iere : & qne 
yas en faites dependre le ſalut des hommes; Ia Proyidence dexoĩt Pens, 
dre ſoin qu ils bril later toujouts aveg le meme luſtre & la m me Fes. 


| fans aucun cache. 3 & alors Dieu, faiſant. paraitre, le ſoin extraordi naire 
qu il prenoit de ces livres ſacrez, les hommes auroient été con vaiacus i 
1 £0. P. POPRQUT euer dela Divinite de leur elne. H A ou; 
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& ou! ce toe 
ſa force ſans qu'elle perdit jamais ſa couleur, elle fuppofe qu'il faloie dug 


des copies des livres ſacrez; qu'il devoit fraper d'apoplexie vn Impoſtent 


des qu'il auroit oſe en falſſfier vn paſſage; ou empecher tontes ſes Re- 


1 
: - 


vaincus de Ia divinité de ſon origine: II y auroit totijours eu des in- 


oreilles pour ne pas recounoitre le doigt & la parole du vray Dieu 9 | 
agiſſoit en eux & par eux. Ce ſont· la les ſuppoſitions deraiſonnables 


1. 


- » Favoucray d'abord que la Providence eſt intereſſce d'vne fagon toute 


particuliere à empecher que ſa Revelation ne contracte de teſſes taehes 


qui puiſſent la rendre indigne de Dieu, ou inutile aux hommes; Quelle eſt 
intereſſee d*vne facon toute particuliere 2 empecher que la declaration de 


fa volonté ne ſoit corrompue, alterèe & obſcurcie d' vne tell maniere 


que les hommes ne puiſſent pas connoitre clairemem, ni ſ aſſurer avec, cer - 


titude qu' ils doivent croixe telles veritez, & pratiquer refs devorrs pour ob- 
tenir le ſalut. Mais aprés tre con venus de ceiz, Nous diſons avee con- 
Hance que Dieu neſt en aucune maniere oblige d*operer tous les jours 
de nouveaux miracles pour faire ce qui peut ctre fait par des voyes orgdi- 
naires, pour prevenir ce que la ſeule induftrie, & le ſoin des hommes 
peut prevenir, Les premiers Predicateurs de la Revelation ont du aſ- 
ſucement Etre inſpirez de Dieu, parce qu'ils ne pouvoient pas: decouvrir 


ces veritez ee rien aux hommes par les voyes ordinaires du Ta!- 


ſonuement & de la reflexion ; mais il n*&roit nullement neceſſiire” que 


chaque Bibliothecaire, ou chà que Copiſte jouit des mEmes prerogatives | 
$ ; Ce. . CIC RE * 2 hs . . . 1 15 . ko. 5 75 & hoÞ6- 
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(+) Vaurois pu renvover cette objeftion ay nombre de celles qu'on pro- 
poſe contre Finſpiration de PEcriture, mais comme elle eſt priſe des fautes qui 
fe iroweent dans les livrzs {dere jay cru pouvoir Finſerer ic, a 
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| xvir 
les neee & les Apotres avoient jou, qu'ils fuſſent comme 
canes. Þ de Dieu pour prevenir les yen ao ute ule Hire, 
ou les empecher de prendreiyne lettre buvn mot pour vn auere. Cap 
les hommes peuyent Eviter ces choſes par leur ſoin, & leur diligence! ans 

aucun ſecours fuf-naturel. Fel 
Tout ce que nous devons attendre de 12: Pubs veſt qu- eile . 
ne juſquꝰà la fin des ſiecles vn ſvin particulier pour eonſerven ſa divine 
Revelation dans vn tel dtat qu Elle uiſſe toujours ſervir de regle de foi 
& de mœurs aux hommes; Or je demande n'a t'elle pas pris vn tel foirt 
A preſent? Ne pouyons-n0us pas encore connoitre- elairement ce 


Iuſqu 
G06 nous devons croire dans la Religion ? C'eft-il gliſſe YT corruptis | 
on, quelque faute dans ces pallages del'Ectiture Ste, M5 


4 7; 22 > 


Dieu eſt Eſprit, & i Jad que ceux qui 2 Pado- 
rent en Eſprit & en verité. 

La grace de Notre Jeſus Chrif, La dileGion de Dieu, 'Þ 
communication du St. Eſprit foit avec vous tous. 

Dieu a envoye ſon Fils Jeſus pour nous henir, en retirant 
chacun de nous de nos mechanchetez. En cecy « eſt manifeſtee 
la charits de Dien envers nous, que Dieu a envoys fon Fils 
vnique au monde, afin que nous vivions par lui. ceci eſt 
la charité, non que nous ayons aimE Dieu, mais parce que oi 
nous a aimez, & qu'il a envoys ſon Fils pour Etre la propitia- 
tion pour nos pechez. Car le bon plaiſt r du Pere a & 
toute plenitude habitat en lui: & de reconcilier par ut 
toutes choſes avec ſoi ayant fait la paix par le ſang de ſa croix. 
Dieu Etcit en Chriſt reconciliant le monde à ſoi en ne leur im- 
putant point leur pëche. Car il a fait celui qui n'a point connu 
de pech Etre pechE pour nous: afin que nous fuſſions juſtice 
de Diev en lui. Etant donc juſtifiez par la foy, nous avons paix 
envers Dieu, par notre Seigneur Jeſus Chriſt, 

Car ſi lors que nous Etions ennemis, nous avons eie recon- 
ciliez avec Dieu par la mort de ſon fils: beaucoup ur E= 
tant deja reconciliez, ſerons-nous ſauvez par ſa vie. 

Chriſt eſtmort-pour nos offenſes, & il eſt reſſuſcits pour 
notre A Dieu a elevé ſon Fils F. ſa dextre pour 
Fas. 278 | „ 8 Frince 


XVIII 
Prince & Sauveur, afin de Joriter. a: That 1 5 rep ntarce & K 7 
remiſſion” des pechez. Et il Va: falt aſſeoix? 4 la Gextre The 
les liebx celtftes,” par deſſus toute Principautse-. & P Puiſſance, & | 
Vertu, & Scigneurie, & par deſſus tout Nom qui ſe nomme p 
non ſeulement dans ce Siecle, mais auſli dans celui ui eſt : 
venir: & il a aſſujetti toutes choſes ſous ſes. pieds, Þ il a 
donne ſur toutes choſes pour ᷑tre Chef 2 l' Egliſe. Il lui a 
| dont puiſlance {ur toute chair, afin qu'il donn zt la vie ete r. | 
nelle * tous ceux que le Pere lui a donn. Tx 
Si quelqu'vn a peche nous avons vn 1 envers Dieu 
le Pere ſavoir Jefus Chriſt; le Juſte. Car c'eſt lui qui eſt 
l propitiation pour nos pechez & non ſeulement pour les no- 
tres; mais auſſi pour ceux de tout le monde. II n'y à point 
| de ſalut en aucun autre: car auſſi il wy a point d autre Nom 
ſous le Ciel qui ſoit donn aux hommes pat lequel il nous fail- 
le Etre ſauvez. Qui croit au Fils a la vie Eternelle, II n'. 
a maintenant aucune condamnation pour ceux qui ſont en Jeſus 
1 Chriſt, 8 ne marchent point ſelon Ia chair, mais len 
| | Tel rit. | 
[ | "A commencement &toit la PAROLE, & la PAROLE etoit 
| avec Dieu. & cette PAROLE Etoit DIEU : Elle Etoit au com- 
mencement avec Dicu. Toutes choſes ont été faltes par 
ELLE & fans ELL E rien de ce qui a ete fait, n'a Etc fa't 
Car par L UI ont ts creges toutes les choſes qui -ſont aux 
5 Cieux, & en la terre, vifivles & inviſibles, ſoit les Trônes, ou 
5 les Dominations, ou les Principautez, ou les Puiſlſances, toutes 
11 choſes ont Ets creees par lui, & pour lui; & il eſt avant toutes 
0 choſes & toutes choſes ſubſiſtent por m Moy & un Pere 
| | {ommes . | „ 
== L Pere ne juge Cats: mais il a Jotine out e 
1 au Fils afin que tous konorent le Fils, comme ils N [on le 
I! | : hv Qui n'honore pas le Fils, n*honore pas le Pere, qui Pa 


. Dieu a ordonnè vn jour auquel il doit j Juger le monde 1 ond 
verſel 
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. XIX 
verlel en juſtice par homme qu il a deſtinẽ pour cla, de quoi il 
a donne vne preuve certaine I tous, en Payant reſſuſcite des morts. 


I! nous faut tous'comparoitts devant le Tribunal de Chrift, fn 
que chacun remporte en fon corps {lon ce qu'il aura fait, ou 


bien, ou mal, Et les j iſtes Cen iront à la vie Eternelle, & 
les m6chans Zux peines Cternelles, Ke. &. 
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Je ne grollirai pas d'avantage la liſte de ces paſſages de I Ecriture 


Sainte ſur leſquels les veritez capitales de la Religion. Chrètienne ſont 


fondees. Mais je demande, ceux que j'ai citez ont-ils ite fai ſiſiez ? ont · ils 
EtE corrompus, ou ſeulement alterez à ce point qu'on ne puiſſe plus, 
en tirer les conſequences qui en reſultent neceſſairement ? & Pils Font 
eté, je demande en quoy conſiſtent ces falſifications, ou ces alterations? 
il eſt juſte qu'on nous les propoſe, aſin que nous puiſſions juger de leur 
importance. Mais Pils wont pas été falſiſiez, ni meme alterez, faut il 
vn grand effort de genie pour en conclurre ces veritez fondamentales de 
Ja Religion Chretienne ; Qu'il y a vn Dieu ſpiricuel de ſa” nature qui 
demande des hommes vn culte qui ait du raport i fa nature ſpirituelle ; 
Qu'il y a vne Trinité dans I' Vnité ? Que les hommes ſetoient rendus en- 


nemis de Dieu par le peche ; Que Dieu dans ſa grande miſericorde a daig- 
_ nE leur fournir vn moyen efficace pour ſortir du malheureux état dans le- 


uel ils Ecotent plongez, & rentrer dans tous les droits d'ou 11s; ctoient 
chus; Que Jeſus Chriſt etant Dieu de toute éternité, ſ'eſt fait hom- 


me dans le tems pour l'amour de nous & pour ngtre ſalut; Qi fout- 
fert & qu'il eſt mort pour les pechez. du genre humain; Qne: ſa mort 


eſt vn vrai & rcel ſacrifice pour ces pechezz Que ce ſacriſice a ëtè yne 
pleine Propitiation, vne ſatisfaction entiere à la juſtice de Dieu pour ces 
pechez; Que ce ſacriſice a ete preſente, & cette ſatis faction faite fur la 
Croix; Qu'il eſt monte dans les Cieux apres etre reſſuſcitè des morts,, 
pour y etre nôtre Interceſſeur; & Que de It il reviendra au dernier jour 


pour juger les hommes, pour -glorifier les fidelles, & couvrir de honte les 


rebelles & ceux qui ſeront morts dans Pimpenitence xaæee. 

Que fi ces points de doctrine qui font l'objet de notre foy ſe trouvent 
exprimez fi clairement, à la portce des eſprits les plus bornez, ft les Tex - 
tes de l' Ecriture Ste. ſur leſquels ils ſe trouvent fondez n' ont pas ete alte- 
rez; Je ne crois pas qu'on fe faſſæ vn ſcrupule de reconnoitre que le 
fondement ſur lequel nous s tabliſſons les devoirs de la morale, n'eſt pas 
moins ſolide, que les paſſages de l' Ecriture Ste. qui nous preſcriyent la 
regle de nõtre conduite ont conſerve leur purete primitive. Ce qui crane 
vne fois reconnu il faut en meme tems conclurre que depuis que la bontc 
de Dieu enyers les hommes Pa porte à leur faire connoitre fa volonte 


. . "I 5 - 
4 - % 
® . . Pra 1 


= 


pa 


* * - 
Ws A 
& 


. choſes qui regardent n6tre ſalut. II agit ayec nous d'vne maniere qui A, 


rable exiger de nous avec équité que nous fallions la meme Choſe > Te- 


mais auſſtpar raport à toutes les circonſtances effenticlles à la foy 


par la Revelation, i! a auſſi daigne conferver.julqy3 preſent 6815 Reve- 
letion dans vn tel état qu'elle eſt encore propre 2 produite les effetꝭ aur - 
1 2 &re deſtinc e, à les inſtruire des veritez qu ils doivent cramcs. 
des devoirs 3 doivent pratiquer; & 1 qu'il daignera Ia 
cofiſeryer dans le mꝭme Etat Maus 12 fin des ſiecles, à moins que tout 
le Genre humain ne degenerit tout entier, ſans aucune exception. & ne tom-. 
bat dans vm tel exces de corruption que tous les hommes univerſellement 
ſans en excepter vn ſeul, ſe rendiſſent indignes par leur endurciſſement, 
& leur obſti nation dans le crime de jouir de la lumiere de IEvangile, en 
quel cas nous ne jugeons: pas de ce que Dieu pourroit permettre pour 
vanger le mepris de ſes Saintes Loix © w 
Ajoutons encore pour finir. cette reponſe, Que Dieu qui nous. 2 douEs, 
de ces excellentes facultez de la Raiſon & du Jugement, dont nous ſavons 
nous ſervir dans les ſciences humaines, & dans les affaires les plus diffict-, 
les de la vie, veut tans doute que nous nous en ſervions auſſi dans les 


du raport aux facultex, & aux dons dont il nous a honorex; & nous. 
ayanr-cree des Etres raiſonnables, il veut auſſi que nötre Foy meme ſoit. 
vhe Foy raiſonnable, en ſorte que nous ne croyons rien qui contrediſe cet - 
te droite raiſon, dont il eſt lui mème l' Autheur, auſſi bien que de la Re- 
velation. 9 donc ne nous ſervirons - nous pas Egalement de cette 
raiſon pour juger, ſi ces Livres qui pretendent > vne Origine toute celeſte 
& divine ſortent effe&iyemenc de cette ſource; comme nous nous en 
ftervons pour juger des autres livres Vn certain degre d' evidence nous 
ſuffit pour juger qu'vn tel livre eſt effectivement Vouvrage d'va tel Au- 
theur prophane, quoi- que nons ſoyons aſſurez qu'il a ẽtè alters & meme 
corrompu en beaucoup d endroits. Dieu ne peut-il pas dans ſa ſageſſe ado- 


gard des Livresſacrez. | | | 5 8 
Par In il nous montte qu'il mexige de nous autre choſe pour nous 
convaincre de la verite, fi ce weſt que nous agiſſions en Hommes, & qus 
nous employans ces facultez qu'il nous a accordèes aux viages pour lee 
quels il les a deſtinses. | be VVV TT ORE 
1 ba rouve que les livres qui compoſent aujourd*huy le Canon de Ia 
Bible ſont les memes que ceux que les Juifs & les Chretiens one regu 
autrefois pour Canoniques, & qu' ils ont regardè comme inſpirez de Dieu. 
Jay fait voir que quoy qu'il ſy ſoit gliſſéè certaines fautes par la negli - 
gence, ou par l'ignorance des Copiſtes ou par quelqu'autre accident de cet- 
re nature; Cependant ces livres n'ont. pas étè corrompus ni mEme al- 
terez 2 ce point qu'on ne puiſſe les regarder encore comme stant les 
memes livres des Prophetes, des Evangeliſtes & des Apotres, non ſeu- 
lement en ſubſtance, & par raport au principal ſujet done ils traittent 


& aux mœurs. Si toutes. les raiſons que jay alleguces, & les reflexions, 
que jay faites, ne ſuffiſent pas pour convaincre les Deiſtes dela Verite de 
| S of cette 


cette Propoſition generde, Que les Livres qui compoſent aujourdhui 
le Canon de Ia Bible ſont les memes, que ceux que les Prophetes, & les 


Apõ tres ont laiſſe à FEgliſe; Cils perpirns 3 ſoutenir, Que ces Livres 


' font falfifiez & ſuppoſez 3 Il ne me reſteſplus rien 2 dire qu! prier tres 
inſtam ment ces M E S SI E URS de youloir fe donner la peine de 
nous marquer precifement en quel tems, & par qui ces Livres. ont gte 
falfifiez ou ſuppoſeꝝ? Eſt- ce avant le premier Concile de Nicee, ou apres?. 
Eft-ce durant les Perſecutions que les Ariens & les Donatiſtes exciterent 


qui ait vecũ & crit dans le tems auquel ils prevendany, 
| Zone de nos, droits 
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quiils pretendroient,, les faire paſſer, nous pourrotis alors coafronter..qgs 


"Hopi, &.1es, corriger ſur ces Originaux.. Juſqu a ce quon beus Alt 

-&ctblls les yeux. par de tels moyens; juſqu'à ce qu on nous ait dolhe ggf. 

te juſte ſatis faction que nous demandons, Nous ſoutiendrous..FQujgurs.. 
tre. Theſe Que les livres qui comp. ſent avjourdthuy.le Canon de d Bible 
ont les memes, que ceux que les Prophetes & les Ape tres ont lailſes. | 
I'Egliſe, C'etoit ma 1e. Propoſition generale. Je pa a la ſecoude. { 3 
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II. PROP, GEN. Ces livres qui compoſent aujourd*huy-le 
Cano de la Bible ont été Ecrits par P inſpiration du St. Eſprit, 
Ceſt à dire que les Prophetes, les Evangeliſtes, & les Apötres 
t ont pas Ecrit par leur propre mouvement, & que les choſes 
qu' ils ont Ecrits ne ſont pas venüies à leur connoiſſance par les 
fimples lumieres de la Nature, mais qu' ils ont EtE pouſſcz par 
le St. Eſprit qui les a dirigez en certaines choſes afin qu' ils 
Wcriviſſent rien qui fut contraire 1 la verits, & qui kur en 
2 revelé d'autres qu' ils ne pouvoient jamais connoitre par au- 


.cyn Secours humain, 
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* Avbint que finir cet article ] ajontera vne remarque hiflorique-qui peut ſer- 
vir à cenfirmy cette Reflexion que jay faite. pag, XIV. que ſi les Chretiens 
aroyem entrepris de corrompre ou fal ſiſier le Texte du V. Teſtament, les Fuiſs 
u auroient pas manque de relever cette impoſture. F 
A milieu du e., Siecle il Peleya vne diſpute entre les Fuifs & les Chretiens. 
Le Juif voyant que la connoiſſance des Oracles qui regardent le Meſſie lui etoit 

|  aes-avantageuſe, voulut empecher le peuple de Tos lire, pour cet effet il releva 

|  Phonnenr C 1 excellence de la langue Hebraique que peu de perſonnes entendoient, 

& dejendit de lire (Ancien Teſtament dans aucune autre — Le Chretien 

qui voioit les avantages que la Religion tirojt de cette lecturt de la parole de Dieu, 

Foppoſa a la violence qu'on faijoit a des peuples ignorans, qui pouvoient puiſer 

dans PEcriture la connoiſſance de laverite. La diſpute du Fuif & du Chretien 
fut portee dex ant Empereur Fuſiinien, qui ' decida pour la lecture de la parole de 

Dieu; & ordorna que tous les Fuifs puſſent lire PEcriture Ste. en Grec, ou dans 

es langues des Pais ou ils etojent habituez; & menaga de peine corporelle les Doc- 

tcurs Juiſs qui ſoppoſeroient 6-Pexecution de cette ordonnance. an hoe 2B UY 

Fur quoy il eſt à remarquer que les Fuifs ne diſoient point que les 

Chretiens 'euſſent falfifie le V. Teſtament en le traduiſant, comme ils n' au- 

roient pas mangue de le dire, ſ'ils les en eufſent cru coupables; mais ils infiſtoicnt 


feulemert ſur Pexcellince de la langue Hebraique, ils croyoient que C eſtoit pro- 


faney les Oracles ſacreʒ. de les lire dans vnt autre langue. 


On diſpute la poffibilitè de cette Revelation; On en combat la neceſ- 
tice ; On en nie la certitude: On pretend la confondre avec les impreſ- 
ions de la nature, & c. Ainſi je me propoſe de prouver. 
I. qu'il l eſt tres poſſible que Dieu fe reyele à la Creature d' vne telle 
zee quelle puiffe connditre clairement & avec certitude que ce 
ms - No eu Epatd aux circonſtances dans lesquelles les hommes Te cron- 
voient, il toit abſolument neceffaire que Dieu tit connoitte aux hommes 
Na volonté par vne telle Revelation. 1 
III. Que Dieu ſ'eſt actuellement reve ſoy meme, ſur quoi je donnerai 
premierement Jes caraReres qui diſtinguent vne vraye d'yne fauſſe Reve- 
1 — & je montrerai en {econd lieu que les Livres du Vieux & dy 
N. Teſt. ont tous les, caracteres qu'on peut. deſirer dans vne Revelation 
qui went de Din „VVV 
IV. Je reflechirai ſur les divers moyens que Dieu a employe pour Te 
reveler aux hommes, les differentes voyes dont il Leſt ſervi pour leur faire 
connoitre {a yolonte, je montrerai la difference qu: il y a entre vne in 8 | 


1 * 


ration diyine, & les illuſions du Demon, les imp reſſions de I natute, & 
les vaines ĩmaginations er f.. ͤ a ge? 

in j examinerai fi les Incredules qui refuſent de ſe rendre a 

preuves ſur lesquelles nous fondons nö tre foy pourroient tre conyain- 
cus par aucune autre forte de 1 JJ ff 

DE LA POSSIBILITE . DE LA REVELATION 

I. 5e dis Qu'il eſt tres poffible que Dieu ſe revele d'vne telle manierea ſa 
Creature qu elle puiſſe diſtintement & certainement connoitre que cette 
Revelation vient de Dieu, . Comme cette yerite ne peut qu tie ſenſible 
2 rous ceux qui reconnoiſſent la Toure-puiſſance de 33 


V. Enfin,j*examinerai ſi les 


— 


(4) Qu'on ne peut pas revoquer en. doute cette verité, puiſque nous 
voyons tous les jours que leshommes ſe communiquent mutuellement leurs 
penſees ; & que par Iyſage & le ſecours de certaines facultez organi- 
ſ ces, ils font connoitre leurs intentions, leurs deſirs, leurs volontez. Et 
pourquoi le Createur ne pourroit il pas ſe reveler à ſa creature, puſque 
les Creatures peuvent faire connoitre leurs penſees & leurs intentions les 
nes au en, e e „ 
(b) Deplus ſi vne perſonne nous donne toutes les preuves que nous 
pꝓpouvons deſirer pour. nous convaincre, qu! Elle eſt effectivement inſpiree 
de Dieu, & ſi elle en a elle meme de ſuffiſantes pour ſe croire inſpiree, 
pouvons nous alors douter de la poſſibilité de ta Revelation? Si yne per- 
ſonne fait des choſes que nul autre que Dieu ne peut faire, ſi elle dit 
des choſes, que nul autre que Dieu ne prut connoitre, ne ſont : ce 
Pas 12 des evidences. ſuffiſantes, pour nous convaincre que cette perſon- 
ne eſt inſpiree ? & ſi elle leſt, la revelation eſt donc ble. OD. 
(e) Si la Revelation étoit impoſfible elle le ſeroit ou par raport 1 
Dieu, ou par raport 2 l'homme ; ou Dieu n'a pas aſſez de puiſſance & 
de lumiere pour ſe communiquer 1 quand il lui Nan, po 
5 „ Thom 


-_— 


Ihomme eſt. Fe telle nature qu'il ſt incapable de rec er 


n'employe. 


XXIV 
voix, 1 


Gora Dieu, peut Jag an 3 GRP 2 


1 ad a 20 9 7 cus verrong dans i, ute. tig Q 
point 135 ber fe ions 4 5 1a, => gui 71 tres d 2 
le fey: ler Bux, be mines. 115 gut cf de es luueres e s 
le inhnie, &.ayant. cree VEntendement humain, n 9510 ee 
pas. toutes les facuftez, tous les, relſo rts» toutes les Ves? & Illes, Wan, 
Fee teil 145 la piſiznce. de les diriger cqmme il 12 femplera bon 2 
e n'eſt point 10 Bu I incapacite de recevgir yns, telle — <a aA | 
Putre 29 Jiey 125 poſer & preparer ſes of 8 il eſt certain g 
na, a la matiere de I; Revelation I eſt capable de Ja receypirs, . & ge 
delivrer ric ainſi qu To Pa regie; & quant à la maniere il 
pas douter que Dieu ne Caccommode aux Wes de Tho . 111 
5 mo 75 ui alent du raport- à cęs e lui faire 
Ee gi ce qu'il a deſſein de lui reveler. | 
eux qui nient la poſſibilits d'vne Revelation 1a reconaoiſſent, Cepens 
275 en grande 5 7 lors qu'ils admettent les Propheties ; qui ne pou»: 
450 etre Veffc 15 daucune cauſe naturelle, doivent neceflairement pro- 
cher 771 cauſe ſurnaturelle; de ſorte que ce que le Prophere regoit 
alors, il faut neceſſairement qu'il le regoive de Dieu. | 
Si Yon convient de cecy, tout le reſte ſuit de ſoy-meme, car ſi la Ree 


7570 d vn ape Mais Nicu pou fpr tou . eg Wa 


 velation eſt poſlible dans vn cas, ſayoir quand il Tagit annopces } 18. 5 


elle I'eſt dans tous, cob. toujours de 1a meme Puiſſance infinie. I. 
Reyęlarion eſt done po 88585 yer" 
Matz is ceux qui nous diſputent la Rd de la Revelation th: 17 
ere 775 efficacement en niant ſa necellite ; ils diſent que I Phi- 
loſophie & la droite raiſon, ẽtoient d' elles memes ſuffiantes, pour- inſtruite 
les hommes de leurs devoirs, & les engager 2 les en dene 5 & qu'on ne 
5ouvoit rien attendre de plus d' vne revelation. C'eſt Found 5 
4 propos de prouver:; th 
A. NEGESS TE D'UNE . REVE TION ; Poe ls 
zent utir cet 555 Cs TE, Fea ar 1 11 U Gong 
mes, les divers ſtacles. qui les empechent de EB g's 1 -4 
dre d' eux- mẽmes les veritez de la Religion. Je prouverai 205 Que tes. 
les Inſtructions des Philoſophes les plus excellens parnu les OW n toi- 
ent pas ſuffiſantes pour reformer le Genre- humain, 3, De tout cela j je cant 
conclurrai qu'vnè Revelation ẽtoit èvidemment nęceſſaire por 1 1. 
GT; * 2 neee & de corruption dank lequel il coient” 
plo ſe 595 eral tgut ce q ue Feber kur par le 1 ks meme 
des Auth heurs ayens qu'on ne peut recuſer ſur des choſes de cette nature 
1. Si nous conſiderons a. 7288 ition naturelle des hommes, nous decou- 
vrirons d' abord vne negligence & vn deffaut d attention prodigieux, qui 
regne dans Ia plus- part & qui ne les empeche pas ſeulement de faire uſa- 


ge de leur raiſon autant gu il eur ſeroit neceſſaire pour decouyrir & con- 


noitre 


_ 


* 


887 
144 


112 111 XX 


= gefeit yerires {7h ire 1015 9 e les 125 pie a Mk gl i 


ances. oe 
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& le plus stand nombre 1 i 
de cet 4384 ny en: H en 


ributs, & des perfett ons def {x nat ſe; 
4 Abſdlument de andre de la a volonte 
eu <a age vn droit lage de leut raiſon 


pour difcerner la difference effentie rank Hoe ntl bd E 
urel- 


mal; & encore moins quit faſſe ales d 
les que Dieu a pee #ibs Tear ee Het cönclutre, 
qui eſt Bon, c'eſt 5 D Piktu e mande, & cole de g ut, eſt 
Mauvais. c*eft ce que Dieu deffend 25 7 5 en a beaucoup moins ee 
qui confiderent en èuæ memes le Soids & Pimportance Ye ces choſes, 


recompenſes & les punitions nati elles qui accompagnent ſouyent Ia pra- 


tique de la vertu ou Lan vice, mEn e dans cette vie 1. & 1 hk grande di 2 
rence qui ſe trouvera entre Tyne & 1'aitre dans la ve g ut eſt Ed bn 

It vient qu'il ya des Nations entferes (ſelc lon Te rapp n def 

qui ont fi peu de Connviſfiince de Dieir, ou qui n eh 1 ue des 
Ide es indignies de ſes adorables petfe&ions 4; ul lont ff peu ſenſib es aux 
devoirs de la Morale, & n'otit que de tres foibles notions ſur la vie à ye- 


nir. Ce n'eſt pas que Dieu ſe ſoir Huiſſe a abſoluniens ſ. ans ' quelg ny re N 


Ou que la difference du bien & du mal foit im etceptibf * 
raiſonnables; Oh « que les hommes en aucun tenis ni en aue up Ting Hear 


jamais te" fermement & generalement perſuades qu'ils f 1 15 
Jef. 


ar la mort: 1 415 EEE Gul ar lent'neglipence Ls be: 
22 ei ir Ten raiſon 555 Ine e elp 11 9 Yo 
des 
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& regfer tot le cours de nòtre vie ſut ſes excellentes Qiteaions i 
b ſeul auroit ſuffi & nous u aurie Spas el beloin Tzütres enfeigneme uses 
« nf Patres inſtructidns. Mais à preſent ves 'foibles Hy oe - room 
* raifor que i nature nous a d6nnez ſont fi promtkfhent bevincy papcdag ol! 
4 mauyaifes Habitudes & HSG pimons erroffeks, quionntvorrbriler alle: tr 
4e pare cette lumiere de la nature; Nous avons! en nous. crrtabits 5iſeniences>:''7 
de vertu, parles quelles la nature nous conditivoit à une ve heureuſe; ſi elless! 1 
e a'voient le tems de croitye & de ſe fortiſier. Mais i preſent nous ne ſommes? 
pas plut t nes, que nous ſommes plongez dans toute ſorte dę mechan- 
es 3 environnez d'un monde d' opinion fauſſes c extravagantes gs. | 
de forte qual ſemble que nous” fuccions Verreur avec le lait. Aprés 
L 925 quand“ nous fdmmes rendus à nos Parens, on nous met entre les 
«« mains des 'Precepreurs & alors nous ſommes imbus de tant d' erreurs- 
-« differentes, que la verité eſt comme force de faire place à la fauſſetes»* 
tc & les plus — ſentimens de la nature, à des opinions regues & confir- 
«< mees par l habitude - -'- Mais lors que par deſſus tout cela nous 
c comn — 8 entrer dans le monde, & que nous prenons pour regle 8 
<-p6urmodele' la multitude qui eonſpire de tous cores dans les memes- 
« 'Jeregtemens ; alors nous ſommes entierement corrompus par la depra- 
4 vation de ces opinions, & nous abandonnons la nature inè me. &c. On 
auroit de la peine à trouver vne deſcriprian plus vi ve que celle 12 de lëtat 
corrompu de la Nature humainmeeee . Fs, ate 


? De plus les Appetits dereglez: & les defirs ſenſiiels des hommes ſont 
HED ſi violens & importuns dans la plus. part; Les occupations & les plaiſirs du 
ö | ſtecke em bir vne pattie ſt conſiderable de leur tems; & leurs paſſions 

a. Toit fi'forres &ö ſt der aĩſonnables; qu'ils font incapables deux memes dem 


loyer leur Raiſon & de fixer leur attention ſur des ſujets de morale, & 
beaucoup moins encore de Cappliquer à la pratique des devoirs qu'elle 
5. leur preſcrits L'amour des plaiſirs eſt tellement nourri & entretenu avec. 
3 nous des notre enfance qu'il ſ'incorpore en quelque maniere en nòtre- 
| propre ſubſtance, & il a vne ſi grande influence ſar toute la-conduite de 
* notre vie, que les hommes ont bien de la peine A detacher leurs penſces- 
| des objets ſenſibles, pour les fixer à des objets Eloignez de leurs ſens; & i. 
arrive qu'ils M faſſent quelquattenrion; & qu'ils reconnoiſſent qu'il eſt rai- 
ſonnable de ſe.conduire par de plus nobles principes que ne ſont lesfens; 7 
cependant ſe trouvant environnez d'vn ſi grand nombre de Tentations qui 
les ſollicitent & les ſeduiſent; &. leurs Paſſions exergant ſur eux vn pu- 
voir fi cyrannique ; mettent vn obſtacle iuſurmontable {i ces bons mouve-- 
mens de leur Raiſ6n, de forte. qu ordinairement ils ſuccombeat, & p aſſu- 
jettiſſent à faite des choſes que cette raiſon condãmne; 11s voyent le bien: 
& Fapprouvent. cependant ils font le mal qu'ils des- approuvent. Cela eſt » 
{i vray > Pegard de la plus- part des hommes que Platon declare ſur ce 
fondement. Qu'a ſon avis il eft plus difficile de rendre vn bomme vertueux, que 
dlapprendre tous les arts & totes les Sciences ; De forte que, ceft aſſex a. 
| EFT 7. 7 B 
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hommes, &. dui les. .c<mpech&da difceracs. & de juger droitamesf dE 
rices. Morales, c:eſt, cęrteannltitude d{Qpiniens;eoxrayy genres! dl 770 


plus grande partie du monde, & qui augmentent à Heuxi, li gnogancegrols. »» 
ſiere, la negligence & la, tupidixe des hommes.. Gey.,Notious, fans. 
indignes de Dieus ges 1 ſuperſtitieuſes touchant 14 Nature: ale 1 

.d'abord, forges & ont gntretenuòs, ont (pohs amit digg] 


aveugle dans la DUES 305 d ae leur raiſon, & empechsquizlsus; NHR | 
alle 


toutes les fiecles ;: car Dieu le leur a 2 9920 g hoſeg: inv | 
e 4 it e | 
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etẽ rempli de tEnEhres 3 Et ils ont change la gloire de Dieu incopgipfihl enen 
la reſſemblance & Fimage des Creatures les plus: viles 0 meprila⸗ 


excuſe, Mais nonobſtant tous ces avantages dont 4 Bat 1 8 , 
Line Not: 


23 
54 


par vn juſte jugement de Dieu ſur eux, Ils ont te livrex.. A hn 


par vn effet du juſte jugement de Dieu, A augmenter Paveuglemeat, d 
eur cœur, 2obſcurcar les yeux de leur entendement, à aſſoupit leur con- 


fe les yus avec les autres ;, mais que la depravation des mauyaiſes ha . 
* tudes ⁊ſt ſi grande, que ces lumieres que la nature nousa accorde z Ie 
_ **gnent par cette depravation, & les yiees oppolez prennent naiſſance &. 
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2 1 gr COD BOITHILV! 
De 12 vient que quoy que ſes deyoirs de la Motale & les princ 
motifs qui les fortifient puiſſent ſe eee ſe d 
Aer par la droite raiſon; quoy que tout homme qui fait vage de ſon Boy 
ſens 8; de ſa raiſon ne puiſſe ſempècher de Ie  ipproinver Lene de 
Vente certaines & inconteſtables; des quite ces eden e cen 
ſeront propoſez dans tout leur jour; cependant ily à tres peu de per: 
ſonnes qui ſoient en effet capables par alles memes de decouvrir Claite- 
ment & parfaitement ces veritez, & de ſen faire Tapplication, à cauſe 
des inconveniens que je viens d'alleguer auxquels la plus-part des hom- 
mes: ſont plus ou moins expoſez, les vns d'vne maniere, les autres d'vr 
autre, ſelon leur temperament, leur Education, & les circonſtances de la 
vie: dans lesquelles ils fe trouvent engagez, Mais tous en gener: ont vn 
grand beſoin d' vne inſtruction particufere, qui ſoit accompagnee d vne au- 
thorite ſuffiſante pour lui donner du poids, auſſi bien que de raiſfons ſolides, 
capables de les conyaincre, | | „ 
En effet il agit d' exciter leur attention; de les reveiller de leur aſſou· 
piſſement & de leur negligence ; de leur perſuader de ſe ſervir de leur 
raiſon & de leurs facultez intellectuelles, d'appliquer leur Efprit à 1 
ä Eo 32% TuT. HIER 
Il flagit de leur donner vn juſte ſentiment de les porter à juger ſainement 
de ces veritez ſalutaires; de les convaincre de leur importance, & du 
rand intheret qu' ils doivent y prendre; de corriger leurs fauſſes notions, 
urs vains Prejugez, leurs opinions extravagantes qui corrompent leur 
1 jugement; & d' carter cette legeretè cette negligence de Peſprit qui 
Bs _—_ quits reduiſent fi peu en pratique ces veritez dont ils paroiſſent per- 
5 I fagit enfin de leur inculquer frequemment ces choſes, & de les pot. 
ter efficacement 4 remplir leurs devoirs ; de leur perſuader de moderer 
| leurs pathons, de dompter leurs convoitiſes, de ſurmonter leurs appetits, 
de mepriſer les plaiſirs des ſens, & (ce qui eſt le plus difficile) de refor - 
| mer & de corriger ces coutumes vicieuſes, ces mauvaiſes habitudes, qui 
les ſeduiſent, & les engagent ſouvent a commettre des choſes que leur pro- 
pre raiſqn condamne; Car il eſt tres poſſible qu' vn homme connoiſfe 
clairement ſon devoir, qu'il ſoir convaincu qu'il eſt raiſonnable de le pra- 
tiquer, & qu*en mème tems il trouve vne Loy dans ſes membres qui com- 
| batte contre la Loy de ſon entendement, qui lui ſoit ſuperieure, & le 
rende eſclave de la Loy du peche & de la mort. Vn homme peut etre 


touch de la beauté & de l'excellence de la vertu, fe ſentir quelque foible 
deſir de la pratiquer, en former mème la reſolution; & cependant retom- 
ber, au retour de ſes tentations, dans ſes vices ordinaires dont-1] a con- 
tracté Phabitude ; fi Pon ne lui met pas ſouvent devant les yeux ces 
grands motifs qui ſervent comme d'apui à ſes devoirs, ſi on ne les incul- 
que pas tellement qu'ils faſſent vne vive & profonde imptreſſion ſur fon E\- 
prit; & Fil na pas quelque ſecours plus grand & plus efficace, duple 
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cœur des peyples, qu entręprendre de leur deſſiller les yeux ſur certe matiere, 
c' etoit Etre impie & ſexpoſer à tout ce que peut faire vn Zeleayeugle: 8 
ignorant, Lexi! & Fignominie des: peines n etoient par toujours ſuffi fantes 
pour ſatisfaire leur reſſentiment, il ne pouvoit Etre aſſouvi le plus ſou- 
vent que par le ſang des coupables; 1'Exemple de Socrate les retenoit, 
ls ne ſe ſentoient pas aſſes de courage pour ſacrifer leur vie à leur des 
voir; la crainte du ſuplice les obligeoit le plus ſouvent à retenir la verRE: 
en injuſtice, à adherer meme 3 la ſuperſtition des peuples, & à permettre 
21eurs diſciples de courir avec. Ia foule dans la mime Idolatrie, Temoin Pla- 
ton qui apres avoir diſcouru-ayec ſes diſciples ſur les Attributs & la Na- 
tore de l Etre ſupremę eſt pourtant d avis que les hommes adorent auth les 
Dieux inferieurs, les Demons & les Eſprits, & n'oſoit pas condamner 
le culte qu'on rendoit aux Statues & aux Images qui avoient été conſa - 
crees par les loix du Pais; Comme ſi Fhonnepr qu'on rendoit 2- ces: 
creatures inanimèes, eut pli-proguzer. la faveur & la Wee, _ 
| | | | | ntel- 


XXX 
4 Iitalligoices Tipetiqures, Ceſt ainſi qu'il corrompoit 1a- plus excellente 
Philoſophie, en ajoutant PIdolatrie à ce culte qui ne devoit etre rendu 
qu au Creœateur de toutes choſes,” comme il Payoit prouve par des argu- 
mens demonſtratifs. OGeſt ainſi què Cieeron, le plus prand Philofophe 
que Rome t petit · tre toutes les autres Nations du monde euſſent pro- 
Auit, permettoit aux hommes de perſeverer dans I Idolatrie de leurs” An - 
<ttres.3! leur conſeilloit de ſe conformer aux coutumes ſuperſtitieuſes de 
Tent: Pais, d'6ffrir des: ſacriſices aux diverſes divinitez, qui y etoient ado- 
Tees tels que les Loix les ordonnojent; & eondamnoit les Perſes, pour 
ayoirthrule les Temples des Grecs, dans Idee q u'i]s ayorent que le mor- 
de entier etoitle Temple de la Divinit eee. 
Que pouvoit⸗on attendre de da puſillanimité de ces Philoſophes que 
Lignorance des peuples, & Vexemple de quelques vns qui avoient ſduſ- 
fert, engagedit 2 retenir ſi honteuſement la verité en fauſſeté ? II eſt 
retirer les 


done evident par leur conduite, gu' ils ecoient incapables de 
peuples de l'idolatrie dans laquelle ils dtoient plongez. 
'; A, Tegard de leut conduite les vns envers les autres, Il faut avoiier que 
In juſtice : & :1'&quite etoient aſſeʒ exactement obſer ve parmi les Payens, 
mais de decider poſitivement par quels principes ils agiſſdient, ſi c*&ovit 
Par vn vray ſentiment d'amour & de crainte de Dieu, ou par vn princĩ. 
pe de vaine gloire, & par d'autres motifs purement humains ? o eſt ce 
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que Dieu ſeuſ peut connoitre 


1 * 


A Legard deux - memes, Tintemperance la luxure & Pimpur 


rets 
| etoient des vices fort communs parmi eux; & ce qu'il y 2 de plus fa- 
| _ cheux;,c'eft que ce n toit point en depit des inſtructions des Philoſophes 
[ : A ee vfiles Fabandonnoient à ces excts, mais ils ne faiſsient que 
| Juiyre en cela Pexemple'deleurs Maitress au moins de la plus-parrid'en- 
| tr'eux. Je ne metendrai pas ſur vn ſi triſte ſujet. Qui ne ſait juſqu'à 
[ quels exces les Payens avoient porte la corruption? La deſcription que 
| St. Paul nous en'donne au ler. Oh: des Romains ſuffit ſeule pour nous en 
que leurs propres Autheurs en font, la mer 


'F 
[ convaincre; & les plaintes 
| entierement hors de doute. & il Feſt rrouye des Philoſophes qui ſe ſol- 
| | ent attachez x FEtude de leurs devoirs, à reduire leurs lumieres en prati- 
RM | que, & à exhorter les autres à faire le ſemblable, ils rontrerEqu'en:tres 
petit nombre. A laverite il y en a eu beaucoup qui fe ſont glorifiez du 
beau Nom de Philoſophe; mais il faut auſſi avoiier que la Doctrine de la 
| plus-part d'entreux ne conſiſtoit qu'en ſubtilitez, en vaines diſputes, en des 
E mots vuides de tout ſens mais elle ẽtoit peu propre 2 reformer leurs mœurs, 
. moins 2 la reformation des autres; Leurs diſciples croyoient 
avoir fait de grands progres dans 1a Philoſophie, & &tre devenus fort ha- 
biles, Cils Econtoient,' entendoient & aprenoient à diſputer ſur la morale; 
quoy que cela n' eut aucune influence ſur leur conduite. A peu pres com- 
me ſi vn malade ſattendoit d'étre gueri en Ecoutant ſeulement vn Mede- 
ein diſcourant ſur Ja nature de ſa maladie, ſans: vouloir ſuivre les avis qu! 
lui donneroit; Il eſt tres certain que l' vn feroit autant de progres dans a 
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ei ces chotes ? Non; eſt le Aue, Her 

« aient ct conformes 7 11 roite raiſon? Ou eſt 15 whe et t 

de ſa Philoſqphie la Loy & la regle de ſa conduite, p ncör que le ſuſet 
ee de ſon oſtentation, & de a vaine gloire; qui ait abſe ſerve les propfes 

0 inſtructions, & vẽcu conformement à ſes, preceptes ? au contrati 

« yns font patoitre tant de legeretg. Teſprit & dorgueih qu 8 roit 

mieux pour eux pv jamais rięn appis; les autres ſe laiſſent NMiixtifer 

« par Vayaricez Mautres par hy, vaine.glo aire, dl autres ſons'-afclaves te 

ce leurs ſales:conyoitiſes;-.enforte.que leurs paroles rougiſſent dans leur 

bouche quand elles ſont comparees avec leurs actions. Oe, 1 the pa- 

6* roit etre vne Choſe tout à fait honteuſe (* Mens 2445 

Le nombre de ces 4 algen ge en e Sat ken | 


125 ens de 12 mais par 14 lagene 


my diſciples, au moins ceux qui ade leurs. inſtructions en pra- 
tique nttoient qu en tres petit nomore, meme pendant la vie de ces grands 
Mait res; & apres leur mort leurs enſeignemens é toient mis en oubli- nay- 
ans pas aflez dEvidence ni @Authorits ,pour ſe. ſoutenix ; & ceux qui les 
avoient ſuivi pendant leur vie retomboient dans la m?me ſuperſtition & la 
meme impurcte dans Jaquelle-ils àvoient vecu auparayant.. Platon ſen- 
toit ſi bien cette verice fondee ſur l' experience, qu'il deſ 1 quelque 
fois que ol put jamais 1eformer les hommes par. Ia Phi oſophie, & il 


diſoit, qu vn Morag de hien * Ne e e 2 ces $ crifies circonſtan- 
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que Dieu ſeu} pouvoit Vaccorder,, Le Soleil la Lune & les Etoiles ne 


— 


& 4 


In 


5 if rhe 


cles preſquins | 


entre les 


culte lui rendre qui lui fut agréable, ils mettoient en vſage tout ce 


a de leur meditation, c'eſt le moyen par lequel homme 
pecheur pouveit ventrer en grace avec Dieu. Hs ſavoient.que Ia bonte 


de Dieu eſt inſinie; mais comment poutroit- on X 
Lengagera à pardonner; le pecheur ſans aucune autre ſatisfaRian; que le 
ſimple aveu de ſes crimes ? auſſi n'ignoroient · ils pas que la juſtice divine, 
devoit etre ſatisfaite, de JA ces Victimes & ces Sacriſices quꝰils offroĩent 
aux Dicux immertels; mais comment creire que le ſang des. berrs 
brutes ſoit eapable par ſo: meme r 
tuelle; 4 de ſatisfaire vn Dieu Ctcateur de I'vnivers qui eſt. vne 
eſſence toute ſimple toute pure ? Aufi, nonobſtant toutes leurs deyo-. 
tions ſanglantes & ſuperſtitieuſes, leur'eſpric (au moins de ceux qui. 
erotent vñ peu accoutumez à reffechir ) demeuroit toujours dans le 
mꝭme trouble; toujours ronge des memes inquietudes, & dans yu ꝭtat 
auſli triſte que celui de cet homme que le Prophere Michée introdyit,, 


ils pouvoient Cecrier comme hi, Avec quoy previend ray. je ' Eternel, 
& me prefenterai-je devant le Dieu Souverain f L'acte du pardon des 


pecheurs & de leur reconciliation avec Dieu, étant vn acte de la grace ; 
& du bor plaifir de Dieu; Dieu ſen!” pouyoir le faire connoitre, parce 


ſour 
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ſont pas des Predicateurs aſſer habiles & cclaircs pour nous anndacer 
tout le Conſeil & la Volonte da Dieu envers homme pecheur. Ce neſt 
das chaque Etoile du firmanient qui prut nous rendte le hon oſſiee que 
'yne d'entr' elles rendit autrefois aux dagestde Orient en les conduiſant 
2 Chriſt. L' Aſtre du jour qui nous gEchaire n'a aucun taport avec le Soleil 
de jufjioe qui porte la ſantè dans ſes ailes, Et ce que St. Auguſtin difoir 
des ouvrages.de Ciceron peut ſ appliquer i tous les onvrages de a Cre- 
tion, on y lit de tres belles choſes, , mais le NO M de GHR FS 
ne [y lit nulle part. Louvre della Redemption n'eſt point» gra dans les 
ouvrages de la Providence. Dieu ſeul pouydit le faire coñneitre pat 
que lui ſeul avoit pi en former, & en executer le projet. 

(5) Meme 4 Iegard de certaines veritez qu'on peut proù ver & 
Etablir par les lumieres de la droite raiſon, & dont la connoiſſunce eſt 
abſolument neceſſaire pour operer 'efficatement ce grand duvrage de la 


reformation des hommes, comme l'immortalite de lime, la certitude 


Ecat à venir, la diſtribution des recompenſes & des peines de 1x , N 
venir, quoy que les preuves que la droite raiſon nous fonrnit pbur ceablir” 
ces veritez ne fuſſent pas iguois es: des Philofophes du premier rang, fs 
faiſoient cependant paroitre en oertaines occaſions tant de ꝗqoutes d'in- 
certitudes, & irreſolutions fur ces matieres que cela ne 4 — que 
diminuer les effets & les influences qu'elles auroient pũ avoir ſur le coeur 
& la conduite des hommes. 2 43,2 8 8893 


. . 1 x 


Je conviens que les. plus ſages CC parte fir ees 


grandes veritez avec tant de pteciſion qu'il ſembloit quits en dient 
bien convaincus; Mais d'vn autre côté on ne peut voir fans quelque 
pitiè ces grands hommes oublier en d'autres occaſions leurs propres 
principes, & parler comme ſ'ils euſſent reyoque en doute ces veriteg 
fondamentales qu' ils avoient deffendues par leurs raiſonnemens. Je ne 
arle point de ces ſectes entieres de Philoſophes qui nioient abſolument 
immortalitè de l' ame; & rejettoient la croyance d' vne vie à venir; 
{ Quoy que ces opinions ne puiſſent qu tre prejudiciables au peupls & 
leur faire ſoubgonner & douter de la force de ces preuves qui ẽtabliſſoient 
ces grandes veritez ) Mais je dis que les opinions particulieres de ces 


Sectes ne doivent pas beaucoup nous embarraſſer, parce que leurs Au- 


theurs ne paſſoient, mème de leur tems, que pour de petits Eſprits, & 
qu'ils n' toient que de tres mauvais Logiciens ſur d'autres ſujets 
de moindre importance que ceux ci; Ja ne parle que de ces grands 


Genies de la Grece & de I Italie, & je dis que nonobſtant la force de 
ces argumens qui les ont quelquefois rendus convaincus de la certicuds' - 
d'vne vie 4 venir, ils ont temoignẽ en d' autres occaſions tant de doutes, 


& d' irreſolutions ſur ce ſujet, qu'il eſt tres certain que cela diminuoit 
beaucoup les effets & les influences que ces importantes veritez auroient 
pu avoir ſur le cœur & la conduite des hommes. je n alleguerai pas 
icy ce que le grand Socrate dit 2 ſes Fuges apres qu'ils Peurent con- 


damné. Nous now retirons chacun de notre còiè, Moy pour mourir, vous 
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pour vivre; Qui de now frit vn meilleur marehs? C 
fait, gue Dieu Jeul. Je nlalleguerai pas dis- jo ces 


Piquet que vous me demande; mats je ne pretent pas que ct que je vai - 
fig auf infallible que les!,,Orxzoles, d Apollon: Pyt hien. Mis je be Lc 

donne que comme des cunjectures, raiſonnant, ainſi qut tant diautret ont falt, 

ſur ice qui me paroit le plus vray-ſemblable, Et je ne ſaurois aller plus loin, 


| | (t) Laquelie de ces deux opinions (Lame eſt 'mortefl® ou Pame eſt: 
1 E eſt veritable? Dieu le ſait; Laquelle des deux eſt ke plus pro- 
| | bable ? c'eſt vne grande queſtion, we Fe ne ſai comment il arrive que lors que 
F je lis let argumens qui prozvent UimmortalitE de Lame, il me ſemble ꝓue j en 


| ſuis pleinement convainen ; mais lors) que j ai laiſſè le livre, & que je reflechis |. 
1 en moi · meme ſur cette matiere, je me vois tout d un coup replongd dans me 
= anciens doutes, De tout cela il paroit que nonadſtant la force de tous 
ces argumens que ces Grands Philoſophes produiſoient pour prouver ces 
veritez fondamentales de la Religion naturelle; cependant la raiſon ne 
ſuffiſoit pas toute ſeule, pour mettre la VI E & ULMMORTALITE. 
dans tout leur jour; les Hommes avolent encore beſoin cyne plus 
rande lumierc pour en &tre pleinement convaincuans. 
(4)Enfin la methode que ces Philoſophes ſuivoient pour expliquer les veri- 
teʒ qu' ils entendoi ent le mieux, comme les devoirs de la Morale n'etoit. pro- 
pre qu'à des Philoſophes, & ne pouvoit Etre connũe que des Philoſophes. 
Le peuple toit incapable d'y penetrer, & de trouver la verité à travers 
de tant de ſubtilitez & de vaines ſpeculations dont preſque tous leurs 
diſcours ètoient remplis. (a) Ils n'avoient aucun ſyſteme ſuivi mais 
c'etoient des idèes eparſes en mille ouvrages divers, vne idée cher 
Platon, vne idée chez Socrate, vne idee chez Ariſtote, vne idee chez vun 
autre Philoſophe, il faloĩit donc lire tous ces livres, il faloit rpg | 
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application, il faloit en faire des extraits. Vn Philoſophe; Vn Savant 
le pouvoit faire; mais tous les hommes ne ſont pas Philoſophes, tous 
ne ſont pas ſavans. (5) Dailleurs ils n'entroient pas aſſea dans le 


caractere particulier des Vertus & des vices, ils ne preſſoient pas les de- 


voirs de l homme par des raiſons qui fuſſent capables de les obliger à les 
remplir ils ſen tènoient trop à des generalitez, ils fe contentoient de 

dire par exemple, que la vertu eſt aimable, qu'elle eſt digne d' etre pre- 
fetẽe au vice, que la ptudence & la raiſon le demandent; au lieu 
qu'ils zuroient dit faire ſentir aux hommes qu'ils stoient — 
ment obligez de la pratiquer. (c) Qelqu'excellens que puſſent 6tre 
les preceptes des Philoſophes ils manquoiĩent d'aurhorire ſuſſiſante pour 
obliger les hommes à les obſerver. De la vient qu'il n'y a eu aucun 
Philoſophe, mème de ceux qui enſeignoient les veritez les plus claires 
& les plus certaines, qui donnoient les inſtructions les. plus fages & les 
plus excellentes, qui les ſoutenoient par les motifs les plus forts & les plus 
preſsans qu'ils puſsent alleguer, il n'y en a eu dis- je aucun qui ait ets 
capable de produire quelque changem ent remarquable dans Fefprit & 
dans les mœurs des hommes, tels qu' ond et les chingemens que la 
predication de]! Evangile à produit. Et il ne paroit pas par l'hiſtoire, 
que Socrate ou Platon ait jamais eu des Diſciples ou des Sectateurs qui 
penetres de l'excellence de la vertu & convaincu de la certitude des re- 
compenſes de la vie i venir aient voulu expoſer leur vie pour les deffendre-; 


comme tout le monde ſait qu'yne Inſinitẽè de Diſciples de Chriſt ſe ſont 


volontairement expoſez à la mort pour la deffenſe de l' Evangile. Ce 


; fait dire 4 Lactance, que quoy que les Philoſophes euſsent donné 


excellens preceptes; Cependant ils n'etoient d aucun poids, parce que c ctoit 


des preceptes humains, & qu ils manquoient d vne plus grande author ite, ſavoir 


d' vne aut horitè divine. Perſonne ne croit, dit- il, parce que celui qui ecoute 
1 croit homme auſſi bien que celui qui enſeigne, 11 faloit donc vad voye a- 
regẽe, vne voye proportionnee àᷣ tous les Eſprits, pour les inſtruire des 
veritez & des devoirs de la Religion naturelle, Il faloit vne authorite 
reconnue infaillible par tous les Hommes, pour donner du poids à ces 
inſtructions. II faloit vne Revelation fondee ſur des preuves palpables 
2 tous les Hommes. II faloit vne Revelation qui ſuppieic à tous les 
deffauts de la Nature; Qui apprit aux hommes par quel culte “ exterieur 
is devoient ſervir la Divinite d'vne maniere qui Juy fut agreable; 
Qui leur decouvrit quelle expiation Dieu accepteroit pour le peche, 
par laquelle FAuthorice, PHonneur, & la Dignite de ſes Loix fur 
foutenue z Qui donnat aux hommes vne pleine aſſurance. de. la yerite 
de ces grands Motifs de la Religion, les Recompenſes & les Peines de 
Ja vie 2 venir ; Il faloit enfin vne Revelation pour mettre le ſyſteme 
de la Religion dans rout ſon jour & le proportionner à la portee de 
tous les Eſprits, pour donner du poids.& de I'Authorite I ſes. preceptes 
les plus clairs, & fournir aux hommes des ſecours extraordinaires pour 
les rendre capables de ſurmonter la Corruption de leur Nature, Et _ 
r ĩ²˙ CONE is 
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declarer qu'il Etoit tout à fait convenable 2 la droi 15 
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ſoins; de reveler plus 1 I ſes creatures Ia voye de la felicite 5. 
u 


quelles conditions il receyroit le Pecheur Feprntane: Au contraire puis- 


; paroit plus convenable aux Notions naturelles que nous avons de 1a 


Les Paycns, qui Etoient aſſurement meilleurs Juges ſur ce ſujet que.ne 
Ichi 3 Etnjenr generalement fi perſuadez qu il aloit, 
vr ces grandes regles ſur lesquelles les hommes deyotent TIGER Eg; COR 


; ory : Po Furs. 
ne croyoient pas qu'il ſuſſit que leurs Loix fuſſent conformes auxLumieres 


b 
ages que j ay deja 
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(*) ce paſſage & le ſuivant ſont traduits ſur P Anglois du Doctr. Clarke ſq ai 
fait tres peu de chan gement except dans Pendroit ou il eſt dit, afin 85 Diomg- 
de put diſtinguer entre vn Dieu & vn hom me, ee qui eft conforme au Grec, mais 
40 pas a Þ Angloisy ou il y a fimplement, afin qu'il put diftinguer vne perſonne. 
7 Vne autre. ä N - 
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e cerner entre le bien & le mal: F car vous n' tes pas encore capable de le 


avez raiſon, repond Socrates En effet il y . nel Fe, aer 2 | 
"agreables à 


ecouvrir la certitude pendant cette vie, Mais ce 
i ſeroit d'un eſprit bas. & puſillanime de ne pas rechercher avec tout le 
e ſoin & la diligence. dont on eſt capable tout ce qui ſe peut dite ſur ce 
e ſujet, on d'abandonner ſes. recherches, \ N les avoir por tèes auſſi 
« loin; qubelles peuvent aller- Au contraire il faut neceſſairement que 
t ious faiſions I'vne de ces deux choſes, Ou que nous nous effertions de 
«© decouvrir la verite, en ecoutant I inſtruction; & en apportamt tonte ap- 
« plicatien dont nous ſommes capabies ; Ou, ſi cela nous eſt abſolument 
„ impoſſible il faut que nous nous arrẽtions à ce qui paroit le meilleur 
c & le plus probable à Ja raiſon humaine aptes ſes recherches les plus di- 
_ < Trgentes;: & que ſur ce fondement nous regtion#toute la conduite de nò- 
*< rrE'vie, juſquꝰa de que Pon ate quelque regle plus ſite & plus certaine, 
6 telle. que lei ſeroit vne REVELATION DIVINE de 1a verite, ſur” 
„Jzquelle on puiſſe dirigeriſa vie. Plarb j Phadone. me 
Il faut :ayoucr-que nos Deiſtes modernes ſont bien moins finceres & ge- 
nereux que nel toient les plus ſages Philo ſophes de l'antiq mit; quand ils 
pretendent que le monde n'ayoit aucun beſoind'yne Revelation, Cre la 
| a TO” Philo» 
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Philoſophie & Ja droite Raiſon ſuffſoient Ache zr ier pour inftryire led 
FY evoirs. 53 A $53 
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Ecrits, ou fecònnoittel'inſuffiſance des Jumieres de la Nature, Car qui peut 


application qu ils ont apportee à Ia recherche de la vetite, 


tes; (a) Sont ils nes de Parens Chretiens, & dans vn pais ou la Religi. 
on Chretienne eſt etablie z ou, de Parens Payens, & dans vn pais* cou- 


X inſtruits dans les principes de cette Religion? (4) Quand lea 
venus dans yn age de raiſon, mont - ils jamais lu les Livres dans Teſquels 


tendu quelques diſcours fur les veritez de la Religion Chretienne, n'ont 
ils rien ſenti d*extraordinaire qui frapa leur eſprit, ont- ils 19, ou ecνỹ̃ 
ces choſes comme ſi elles leur euſſent etc familieres; ou, 1c ſont. ils ap- 
pei gus e mouvemetrir de ſurpriſe & d' admirat ion. tels que ccux 
que len reſſent quand on lit, ou qu'on entend quelque choſe de nouveau, & 
qui ne nous Etoit pas connu à (e) Enfin quand ils ont voulu examiner & 
marquer les bornes des lumieres de la nature, & former leur ſvſteme de 14 
Religion nature Ile, ont - ils ſulvi indifferent, toutes Jes lumieres qu-iis 
avoient quaud ils ont entrepris cet ouvrage ; teils pris ſoin de dem- 
ler dans leur Eſprit ce cul y avoir de naue! de ce qui {fy trouyolt 
d'acquis de faire abſtract:on des lumicres de la Reifor, de celles de 1 
Revelation; & de les ſeparer ſi diſt'nctewent les vnes des autres qu 
rNlent die avec certitude, cecy apparticnr 4 is droite raiſon, cela eſt du 
a I. revelaticn ? Quel perti prendioiit ils pour repondre à tohtes ces“ 
queſ ons g. Dont. iis quis ont pas ere Eleyct dans la Religion Chre- 
ticune, qu'ils 10nc jamais ly les Livies qui en Erablifſent les YVeritex & 


les 
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Jes Devoirs. ? Seils peuvent le dire avec verité, ils meritent qu'on faſſe 
cis de leurs lumicres, qu'on loiie leur diligence, & leur application; 
mais en mme tems nous leur dirons, qu'ils portent la remerite au ſupre- 
me degré lors qu ils pretendent juger de FEcriture Ste. & decider 

welle ne nous donne pas de plus. grandes Iumieres ſur les veritez eſſentiel- 
les de la Religion, 2 la Philoſophie & MN droite raiſon; car comment 
peuvent · ils voir, ſi des Jumieres de la Revelation ſont ſuperieures ou 


inferieures à celles de la droite Raiſon, Cils mont jamais examine les 


livres qui contiennent cette Revelation ; ne.meritent-ils pas qu on les 
accuſe, de juger des. choſes dont ils n'ont aucune connoiſſance? | 
Fils avolient quiils: ont été Elevez-& inſtruits dans Ja Religion Chreti- 
enne, qu'ils: en ont ſuecè les principes avec le ait; quils ont lu & exa- 
mine les livres qui en Etabliflent les Veritez & les Devoirs: Alors je 
leur propoſe ma derniere queſtion, je les prie de nous dire, fi lors 
qu' ils ont voulu examiner juſqu'à quel point les lumieres de la droite 
Laifon euvent aller, & former leur ſyſteme de la Religion naturelle, 
ils ont Givi indiffexemment toutes les Iumieres quwils av01ent alors; ou 
ont- ils pris ſoin premierement de .demeler dans leur Esprit ce qu'il 
avoit de naturel: de ce qu'il y avvit d acquis ; de faire ab traction des 
jumieres de 1a Raiſon, de celles de la Reyelation; & de les ſeparer ft 
diſtinctement Jes vnes des autres, qu'ils ꝓuſſent dire . avec certitude, cecy 
appartient à la droite Raiſon, Cela. eſt du a FEctiture Ste, ou aux inſtruc- 
tions que nous avons rec es dans la Religion Chr&tienne ? Car apxés 
tout, eſt- il juſte de Papproprier ce qui ne nous appartient pas? Et ces 
Metheurs lesDeiſtes.ne crieroient-ils. pas au Plagiate contre vn Ec rivain 
qui Cappropriecoit leurs penſces, & leur tour de phraſe, ſans Jeur en 
fare nm ST LOR Co TT 
Mlais cette abſtracion que nous exigeons d'eux eſt- elle bien aiſée 2 
faire? que dis- je eſt· elle poſlible? Si j ay vn vaſe de parfum que Jaye laiffe 
Eyantersi&-anquel Paye-enſuice - fendu ſa premiere odeur, en y verſant 
d'yn parfum exquis qui a toute ſa force, & le melant Fvn avec 
autre; ou eſt le Chimiſte aſſes habile pour ſeparer dans ce vaſe les parties 
du Nouveau parfum de celles du Vieux ? U me ſemble oy en eſt de 
mẽme des lumieres de la Raiſon & de celles de la Reve | 
ere melces Pvne avec l'autre dans vn homme depuis fon enfance; II 
pourra, j'en conviens, marquer certaines Veritez. que nous appellons des 
Myſteres, comme la Trinite dans! Vnité, ' Incarnation, &c. comme des 
verlter dont il a regu ja connoifſance par la Revelation, & qui ne font 
point du reſſort de fa raiſon. Mais pour les. autres veritez que la Rai- 
ſon humaine porte juſqu'au plus haut degre ou elle eſt capable Fatteindre 
pouvoit decouyrir comme les Dogmes des perfections divines, d'vne Vie 
àvenir, &c. je ſoutiens qu'il eſt Impollible à vn homme qui a ëte elevæ& 
dans la Religion Chretienne des ſon enfance de demèler les idees que {a 
Taiſon pouyoit lui fournir ſur ces grandes veritez, ge celles qu'il aacquiſes 
par le fecours de la Revelation; 2 moins qu'il ne les conſidere dans les Pay- 
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ens qui n'ont eu dautre ſecours ni dautre maitre que la raiſon; & qu'il wait: . 
en ſuite aſſes de bonne foy & d'humilite pour reconnottte, ei ant les. 
Zocxrates, les Platons & quelques autres n'ont pas pu faire, lui auroit éte 
également impollible; {il ne ſe ſoumet pas i cette methode, ſilſobſtine I; 
veuloir juger des forces & de la capacité de laR»1fon. par l ętat auquel la ſi⸗ 
enne ſe trouve > preſent, la conformitè de ces Dogmes avec l droitg Rai. 
ſon, ſera toujours pour lui vn Ecueil contre lequel il echoüera; il prendra 
pour vne mẽme choſe, deux choſes fort differen tes ent elles; Vn Dogwe: 
conforme à la Ruiſon, & vn Dogme puiſt dans la Raiſen Et parce 17% 
Humme; = porteroit Ia Raiſon humaine juſqu' au plus haut degre. ou elle, 7 
capable d attelndre, y decouvriroit tous ces Dogmes ;. conclurre: que quelcun les 
y 4 dtcorvert, en la portant en effit juſquà ce.drgre, Il ſe rendra coupable 
d'ingratitude, en attribuant 2 ſes propres dẽcoùvertes, ce qui lui a cte four: 
ni par vne lumiere e trangere; encenſant à ſes rets, audieu de donner gloire 
3 Dieu, en lui rendant ce qui lui appartient- e nen 
La Raiſon dans vn homme qui n'a point de connoiſſance de la Religion 
Chretienne eſt vn parfum évantè qui ayant perdu preſque toute ſa force. 
ne peut pas produire de grands effets; la Raiſon dans va homme qui a regu. 
la connoiſſance de la Religion Chr@:ienne eſt vn parfum raccommod 


par le melange d' vn autre parfum d'vne nature exquiſe, compals mares 5 
Ou vrier qui ayant aulli compoſe le premier conuoiſſoit parfaitement tout 
ce qui etoit neceſſaire pour lui rendre les forces. & la vertu qui il avait 
perdues, & luy faire enſuite produire d'excellens effets: Il eſt tres 
certain qu”yne raiſon ainſt reparee peut porter ſes vues fort loin, & faire 
des decouvertes qui lui etoient auparavant impoflibles; . Mats. je dis 
qu autant qu'il ſeroit impoſfible à vn Chimiſte de ſeparer les parties” 
d' vn bon parfum, de celles d' vn par fum èvanté qui ſe trouvent dans vun 
meme vaſe; autant ſeroit- il impoſſible n va homme eleve dans; la Relig 
on, Chretienne de ſeparer les idèes de la Raiſon de celles de la Revelation, 
Vine les conſidere pas en differens ſujets, Pil ne conſidere pas la 
er Raiſon dans vn Socrare par exemple, & la Revelation dans vn St. 
Pau 3 . 7 | T7 5 nn >M 18151 
Enfin par quels argumens ces Philoſophes de nos jours pourroient-ils, 
pronver que {ils etotent nez dans les memes circonſtances d'vn SocratEs- 
Fils eroient nez avant la predication de I'Evangile ;, Pils ecoient, nez;” 
& qu'ils euſſent &re clevez dans des lieux ou ils n'eufſent jamais oui par- 
Jer.de F. Chriſt ni dela Religion Chretienne, ils auroient porte leurs 
lumieres plus loin que Socrate ? Lors que nous voyons que tous les Phi - 
loſophes enſemble qui ont 'veci avant J. Chriſt nont pas pũ faire de 
plus grandes deconvertes ſur 13 Religion naturelle que ce Philoſaphe 
avoit fait; Lors que nous voyons que. le plus grofſier Payſan Chectien 
elevè dans les lieux ou la Religion Chretieme eſt enſeigreg dans route, 
fa pureté, a des idee plus pures & plus nob'es de la Divinité, plus 
claires & plus certaines ſur va & tat àvenir que tous ces beaux Eſprits de 
a Grcce & de Vitalie n'ont eües; Et il eſt tres certain que ces veritga 
ont eu beaucoup plus d' influence ſur la conduite des hommes, des qu'elles 
| | ES On- 
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ont &tE fonds f fe e d'vne perſonne qui a parle par a proc. 
Pre experience, ée qui 2 donne des preuves ſuffiſantes de Ja divinite de fa . 
miſſion, queelles nen avoient eu lors qu'elles netoient fondees que, ſur 
les exularlons'des ne Ot eee 
Want que falt cer articte'de Ji gecengg dne Revelarion, je, repens. 
drai à vne objection que nos Adverſaites font contre cette _necellite. 1ls 
pretendent que ſĩ Vne Revelation eur Et neceſſiize elle auroit ẽtè annoncee 
Arous les hommes, & embraſſee de tous comme vne Revelation divine; 
Mais puis que c'eſt vne choſe de fait qu'il ny a aucune Religion stablie 
qui ſoit rege vniverfellement dans tout le monde comme vne Revela- 
tion divine, & que meme la Religion Chreticnne n'a pas EtE annonce à 
toutes les Nations, qu'il y en a pluſieurs qui n'en ont jamais oui parler; 
ils concluent de 12, que ce qui na pas &te vniverſellement & également 
annonce & declare à tous les hommes ne peut pas etre neceſſaire à aucun; 
& par conſequent que les hommes n' ont jamais eu vn beſoin reel dne 
Revelation; & qu'on n'a aucune raiſon de croire qu ils euſſeut beſoin dvi 


plus grand ſecours que celui que la nature leur fourniſſoit pour repondre 


e tem oignag 


On peut fairediyerſes reponfes à cette Heier, Je remarquerai d'abord 
ne leur argument prouve tro Þ & par con 
ae 
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que 1a Religion naturellen'eft neceſſalre à perſonne, & qu'il ſuffic pour 1 
pondre au but de fa creation, de remplir les fonctions de la vie ànimale, 


27 


me tems, on ſuppoſe vne abſurdite ; on poyrroit ẽgalement nier la ne- 
celfite de la formation des choſes des qu'elles ne ſe peuvent former que 

par vne ſucceſſion de tems; Mais fi. Ion ſuppoſe ſeulement, Que PE- 

vangile:ma pas encore EtE annoncè a toutes Jes Nations du monde, on ſup- 
poſe comme certain ce qui eſt tres incertain, & cę qu on ne ſauroit prou- 
ver par de ſolides raiſons. Je ſoutiens qu'il eſt tres probable que IE- 

vangile ait &re d' abord annonce par les Apotres & leurs 1. Diſciples 
dans tous les lieux du monde. Nous ſavons tres peu de choſes avec vne 

pleine certitude ſur la vie& la mort de la plus part des Apòt res, ſeulement 
on peut legitimement ſoubgonner ſur le regit des plus anciens Autheurs 

Eccleſiaſtiques qu' ils ne ſe ſont pas reafermez dans les bornes del Em- 
) < * $ $i, Sat SAC bd7.+ 2 & Ani Sf Fo nf; <3 x x — 
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pire Romain; (* & il eſt tres vray-· ſemdiable quits ont fond des 
E-lifes dins tous les lieux ou ils ont fait quelque ſejour; On alt quel 
toit le Z ele des premiers Chrettens pour la, propagation de la fd H 
weſtpas, probable.que ceux qui en regurent Ja Connoiſfance oft Aae 1 
Perſe ſoit dans les Indes fuſſent moins zelez que ceux ©c wr Diet: | 
dans la Judee ou dans la Grece, it n'eft pas probable ils nffent cette 
Iubriere ſons vn hoiſſeau; je ferois donc porte à croire qu ils commu- 
niquerent leur bonKeur 4 d'auttes peuples encore, & ceux ti à dat re. 


Mais dit-on, ou en ſont les traces? Mais ou font aujourd'huy les traces. 
de la Religion Chretienne dans plufteurs lieux de FAfie & de l' Aﬀeique 
ou l'on fait, certainement qu'il y a eu autrefois des Egliſes Celebres 3 
Jes mEmes revolutions, par lesquelles elles ont été detruites, n'ont elles 
s pu arriver, peut etre plutõt, dans Ia Chine à Siam &c, Deplus, Quand 
ous ſuppoſeridns que ces Apgtres n'aurotent eu aucun heureux ſucgez 
dans leur miniſtere, qu'ils n'auroient gagnè aucun proſelyte à la Religion 
Chretienne, pourroit on cependant en conclurre que la Revelation n'eſtoic 
pas neceſſaire ? parce qu' vn malade ſ obſtine à ne vouloir prendre aucun 
remede ni ſe ſoumettre aux ordonnances d' vn habile medecin, & qu'il 
: meurt de cette maladie,{*enſuit-il que les remedegne ſoient pas neceſſaires: 
II ſuffit que Dieu faſſe propoſer aux hommes ſa volonrte, . les hommes. 
ne veilent pas recoroitcs Meſſagers qu'il” leut envoye c'eſt leur faute. 
Comme il ſuffit que Dieu ait cree des remedes, & qui il en ait donnè la con · 
noiſſance à certaines perſonnes, pour les adminiſtrer aux autres, ſi les 
hommes ne veulent pas ſen 'ſervir. Ils ne doivent Fen.prendte qu'à eux 
memes du mal qu'ils ſouffrent. $ 
Enfin on pourroit ajouter encore, Que comme Dieu n*etoit pas oblige 
de faire toutes ſes Creatures egales, de creer les hommes ſemhlahles aux 
Anges ; ou de donner à tous les hommes les memes facultez, les meines 
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talens qwil a accords à quelques vns; Auſſi il n'eſt pas oblige de xc Ire - 
tous les hommes capables du mEme degre, ou de la meme ſorte de felicite: 
ou de leur accordet᷑ à tous, preciſement les memes moyens & les,menes: 
„„ ,-! 702 i 50G uh 195 3192 20k . 
La conſideration de Pextreme corruption de la nature humaine, fait 
i bien ſentir la neceſiire d'vne Revelation Divine, que quiconque fait 
vn bon vfage des lumieres de la droite raiſon jugera d'abord qu'il eſt 
tres! „ que Dieu tant infiniment bon & mifericordieux > daigne 
accotder aux hommes quelque fecours ſurnaturel; Et vae perſonne aijnſi 
1 embraffera avec joye, vne Doctrine qui ſera accompagnee, des 


© raraeres necefſaires pour le convaincre, qu elfe eſt vue Revelacign. Pi- 
vine. Mais de Ix il 'ne f enſuit pas que Dieu ſoit oblige de donner yne 
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| () on dit que St. Audre pr cha PEvangile dans la Scythie & la Sog Janes 
Fr. Philippe dans la Phrygie: St. Mathieu dans la Perſe &[Ethiopie; St. Bar- 
"thelemi dans les Indes: St. Thomas dans la Medie, la Perſe; la Badriane 


TE: Fiopie, les Indes & les parties les plus oriearales du monde, 
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telle Revelation, ni ni de 1acommuniquer à tous les homme egalement; ni- 
qu'elle ne fut pas neceſſaire, ou qu'il ne Pair accordee 2 perſonne parce 
qu'il ne ſ a pas accordee A tous, ou que tous ne Ponr pas recne. Fe vat 
prouver Fl 7 vne rtoifieme yerire. ſavoir que Dieu Feſt effective - 
ment revele aux hoinmes, & e hefe Ty reaferme⸗ cette Reve- 


lation de Dieu, 1 8 $5 ab b 2101 £1394 
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ons abe Dieu Feſt actuellemant revels aw. bon. 
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Neus prete don 
S A 55 o 
Nous pretendons qu il y a des catackeres qui Giſtinguent yne 
rape c' vne fauſſe revelation. 
Nous pretendons que les Livres du vieux & du N. Teſta- 
ment renferment tous les caracteres qui peuyent con- 


venir à vne Revelation qui vient de Dieu & nous con- 


vaincre quelle ne peut venir 1. & Digy C' eſt ce 
je vai prouver: 100 


que 
Je dis by R Dieu Peſt efeivement rev! ad wy hommes. 
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| 1180 - dr cette propoſition. generale que Dieu ſeſt. effe&ivement 
 revele aux hommes. Par ou Von. wenrend. pas que depuis le commence- 
ment du monde, ni meme avant Moyſe il y eut aucun recueil de Reve- 

lations écrit, tel qu'on l'a eu depuis Moyſe, mais ſeulement qu! ix 2 eu 


depuis le commencement du monde certaines perſonnes à qui Dien oft re- 


veſe en diverſes manieres, aufh bien qu' en differens tems, comme Adam, 


Enoch, Not, Abraham, & quelques autres. C'eſt ce gi on aprouve 1%. Par 


des demonſtrations morales, tires de Pextreme beſoin que les hommes 
avoient d'vue Revelation, & de la grande bonté de Dieu qui ne lui 
permettoit pes d'abandonner ſa — ſans lui faire connoitre 
ce qu'elle devoit faire pour luy etre agreable; 2% Par des demonſtra- 
tions priſes de IA nature mème; Les hommes, parlents' nous parlons parce 
que nous avons eu nos peres au des maitres pour apprendre 2 parler, 

ou parce que nous en avons contracts Phabicude. en entendant parler les 
autres; Mais de qui eft-ce que le premier homme a appris à parler f 
ce ne peut re hte de celuy- qui Varun Cree, qui uk e W 9 
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PEeriture Ste. eſt vne Revelation Divine, j inſiſterai peu 
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duites en nous que par vne puiſſance divine. Nous avons, dit- il dans ſan 
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5 
qui Fonvepoient aux jdevs qui ſe. formoit des choſes; Or on pretend que 
cette.infuſion eſt quelque choſe d equivalent à Vue Reyelation; Je le 
crois ainſi & comme je ni rien li qui refutãt gette opinion, je me 
diſpenſe de la Free 2 On à all <Q. ces Notions: communes teu 
les hommes cłs imprelſions naturel les auxc 
ni Experience n' ont aucune part telles ſont les Notions ſur I exi ſlenget 
d'vn Dieu; ſur la difference entre le bien & le mal, le juſie & LInjuſte, 
& c: on pretend que ces Notions ſe manifeſtant.en nous fi, promptement & 
crolſſant & ſe fortifiant avec la raiſon, ne ſont pas les effets de la raiſon ; 
mais qu'elles la precedent, qu'elles appartiennent à nõtre nature, & qu elles 
he ſont point acquiſes;&1'on dit que comme nous avons yne notion, auſſft 
.4yons-nous vn ſentiment naturel de ces choſes qui precede. tout raiſon- 
nement & toute inſtruction, ſentiment, que nous appellons la conſcience 
qui nous excuſe, ou nous accuſe ſelon la nature des choſes bonnes ou mau- 
-vaiſes, Or, dit-on, comme la Nature des choſes doit neceſſairement ſub- 
ſiſter avant que nous - nous formions aucune idòe, auſſi l'vn & l'autre, ſavoi r- 
Ila nature des choſes & Videe que nous nous en formons, doivent neceſſaire 
ment ſubſiſter a vant que nous en paſſions aucun jugement qui ſerved 
regle à notre conduite ; que ſi l'vſage que nous faifons de cette faculté 
precede toute ſorte d Inſtruction ou d Education,; auſſi faut il que ie ſens: 


uelles.1; Education ni 1 Exemples 


' timent que nous avons de ces choſes precede cette faculte. Conformes) 


ment à que dit St. Paul aux Romains ch: II. w. 14. 1.5. Les Gentils qui 
ont point Ia Loy, font naturellement les choſes qui ſont de la Lois n ayant point 
lg Loy, ils ſont Hoi 2 eux-memes, Leſquels montrent I œuure de la Loy toxite: 
ents "cles [*accuſent ou ali ſ'excuſant. Ce qui Paccorde fort bien avec les 
51 dont les plus ſages d entre les Payens ſe ſont ſervis quand ils. 
nt parlè ſur ce ſujet. 7 = eto th $1493; TEE Sy $1550 
Ciceron 1'va des plus ſages & des plus ſpirituels entre les Philoſophes 
exprime de cette maniere dans ſon plaidoyer pour Milon, Il y a dit - il. 
e yne certaine Loy non Ecrite, mais qui nous eſt naturelle; que nous 
* avons pas apriſe, ni recue de perſonne, ni lue dans, aucun livre; Mais: 
te que nous avons priſe, & qui derive de la Nature mẽme; à laquelle on uẽ,ẽỹ 
&* nous à pas enſeignè de nous conformer, mais pour laquelle nous ſommes 
te nez 3 nous ne avons pas regue par Inſtruction, mais par Infuſion? Al- 
pretend ailleurs que tous les. hommes l' ont recue par Anticipation 3 al; 
L'appelle des penſees innecs; & il reconnoit qu'elles ne peuvent etre pro- 


en leurs cœurs; leur conſcience rendant pareill emens temoignage, & leurs penſees: 


- 


«c Plaidoyer pour Cluentius, recit.des Dieux immortels vne conſcience, qu an 


« ne ſauroitderaciner de nòtre cœur. | ay erienofl 


Or dit-on, puiſque ces Notions ſont plantees. par le mème Aut heur de 
notre Etre, qui ne peut pas plus ſe laiſſer ſans temoignage dans nos cœurs, 


* 


que dans les ouvrages de la nature; II faut que proc edãns du mème prin- 
cipe que la Revelation, elles lui ſoient equivalentes. * 1 IE : 
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dans 44 rai fon ni dans Ia x1 melt bas naturel le de ic 
vn jour plurst qu'yn-Aurre/athſervice' de Bien Guts Ia Haiſon, ne. nous 
dicte point que les Sacritices des betes brites pu Neat. expier let crimes 


mi les Nations qui avoient etc ſubjugnees par d'autres peuples plus civiliſez 
la Loy du Vainqueur : De tout cela on concl bf faut 
ſer dans toutes 18s Nations de la Terre? On remonte pour cet effet ju qu 


donnerent {obſervation 2 leurs deſcendans ; mais comine ces courumes - 
& ces ceremonies, ne peuvent pas ẽ tre l'effet & la production d*yne raiſon 
autant Eclairèe que Tetoit celle de Noe, comme elles n' ont aucun fondę- 
ment dans la nature des choſes, ni aucun raport intrinſeque avec les effers $ 
qu'on en attendoit 3 On conclud que Noe qui etoic vn homme juſte n au- 
roit pas voulu etablir de ſon chef de telles coutumes, mais qu'il faut qu il 
les eut regiies ou par tradition, ou par inſpiration de Dieu, Si c'eſt par 
inſpitation ? on nous donne cauſe gagnee, Dieu Feſt'doac ręveld aux hom - 
mes; Si eſt par tradition ? on ne ait ane Meier 44 victoire pour Ta : 
rendre plus glorieuſe : on remonte juſquw'2'' Adams! on remarque qu'il 
wetoit ni moins ſenſe ni moins juſte que Nos; qu'il ny a pas plus d'ap- 
parence qu'il eut voulu. de ſan. chef & de. ſon propre mouvement etablir 
de teiles voyes pour Pexpiation des pechez, pour ſatisfaire la Divinité, 
que letoiènt les S2crifices ; qu'ainſi il faut que Dieu lui eut reyelé lui 
zurn. telles & telles voyes: Dieu Peſt donc revele aux 
ommes. i f 
On allegue vne quatrieme ſorte d'eviden ce, *quron appelle ſurn aturelle 25 
& qui eſt priſe ſoit de la Revelation: meme, comme les propheties ſoit des 
reuves de la verit de cette Revelation, comme ſont les miracle. 
Prophetie c'eſt la prediction des choſes 2 venir, dins quelqu'eloigne- 
ment qu'elles puiſſent etre; & c'eſt: en quoy elle differe de la * | 
5 | 5 | gacne 
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; que les Frochaines lont egalement prefeßtes Won E rit, np jdut v eſt Yes g 
Lant lu comme mille ans, & mille ans come vn jour, & in * rise 
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Ainsi pour Fleer farvir Dieu cos 
premierement croire que Dieu efts Quiiln 
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Dien que now dedons ſervir, quels ſont ſes attributs, quelles ſes perfections, | 


que Dieu à dopne aux hommes, aſin que nous Le puiſſions ſervir d'vne 


— „r 


notre nature, quelle eſt ntre Origine, et nöòtre derniere Finz quelle eſt 


mort; Ceſt la enfin que nous vovons tout ce que nau 
Dieu ſi nous obeiſſans 2 ſes Loixy. et ce que nous de 
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« commandey"Ev quill ſe vangera de tous ceux' qui Luy deſobcſſent. Eb. XI. 6. 
II. Or pour mieux connoitre Ia nature et I'etendiie de nos devoirs, le 
fondementi et les raiſons de nos obligations, nous devons nous inſtruire avec 
toute I exactitude dont nous ſommes capables dans la connoiſſance de ce 


quelles les ceuvres qu'il a faites: Nous devons auth aprendre à nous con- 
noitre nous memes; ce que nous ſommes de notre nature; quelles ſont nos 
 facultes, nos inclinations; quel eſt n&tre Etat, et n6tre Condition, et quel - 
les ſont les Relations que nous avons avec Dieu. Fob. XXIV. 15. _ 
III Nous devons aufſi nous inſtruire des Loix et des commandemens 
maniere qui Lui foit agreable. | 5 a 
IV. Enfin nous devons nous inſtruire de cette felicité que Dieu a pre- 
pare pour ceux qui Laiment, et Luy obeiſſent; et de cette miſere etetl- 
nelle qu'il deſtine à ceux qui tranſgreſſent ſes commandemens: nous devons 
nous ᷑tudier à bien comprendre 1a Grandeur, la Certitude, et la Duree de 
ces peines, et de ces recompenſes, aſin que cette conſideration nous ferve 
de motif pour nous engager 2 ſervir Dieu dans toutes les choſes qual 
nous a commandees; et à perſeverer dans ngtre obeiſſance. I. Cor. II, 9. 


f ar Foe IJ 
La neceſfite de lire, et de Sonder les Ecritures. . 
N 881 E U a donné aux hommes deux moyens pour connoitre les ver- 
ites de Ia Religion, Savoir la Raiſon, et la Revelation; Ct |} 

888 Karte dans la Revelation, qui eſt. renfermèe dans le 
livre que nous nommons la Bible ou I'Ecriture Sainte, que nous 
devons puiſer les Iumieres, et les connoiſſanees qui nous font neceſſaires 
dans la Religion; C'eſt PEcriture Ste. qui nous enſeigne tout ce que 
nous devons croire et prtiquer pour obtenir le ſalut eternel; C'eſt la que 
Dieu nous inſtiuit de & Nature, de ſes attributs de ſes perfections, de 
ſes Ouvrages; Ceſt la gu'il nous fait connoitre ce que nous ſommes de 


notre corruption et notre miſere; C'eſt la qu'il nous montre comment! 

nous a delivres de notre miſere, et nous a reconcilies avec Lui, retablis 

dans fon amour; C*eft Ii, que nous aprenons tout ce que nous devons faire 

pour Lui etre àagreables, pour ᷑tre heureux dans cette vie, et — 
$,64yous efpercr d 


. violons ſes Commandemens. en gs 


| 


\ 


. 
4 ; 7 | 
p , 


” P — ? . 4 a 8 ; g 
— bs Iz * 6 5 — / * 8 A * 2 * : io 
- | a c ' & b 5 * 0 
4 1 , 9 I 2 4 q wo "% , o * * 
* . - mn — A ew * - «4 


Puiſ:que VEcriture Ste. renferme tour ce que nous devons croire er 
pratiquer dans Ja Religion, nous ſommes donc obliges de 1a lire pour 
notre inſtruction; C'eſt auffi vn devoir que Dieu Lui meme nous preſcrit 

_ dans ſa parole, tantdt en termes expres, tantõt en nous faiſant ſentir nö- 


% 


| 
tre ignorance naturelle qui nous rend incapables de connoitre de nous 
mèmes les choſes qui apartiennent 2 notre falut, et tantot en nous . repre- 9 
ſentant les grands à vantages que Fhomme de bien retire. de la lecture des | 
Livres ſacres, et les admirables, effets qu elle produit en lu. - Voicy les 
paſſages du V, et du N, Teſtament que nous avons ralſembles ſur ce ſujer- 
Sondes les Ecritures, car vous eftimes avoir par elles Ia vie eternelle;z.ce 
ſont elles qui rendei# temoignage de Moy (Savoir de J. Chriſt-) Ge 
ſont Elles qui nous montrent ce qui eſt bon, et ce que Eternel exige de 
nous; qui nous mettent devant les yeux le chemin de la vie et le che- 
min de la mort; et qui nous aprennent ce qu il nous faut faire pour etre 
Sauves de la Colere' à venir, et pour heriter la Vie eternelle. Jean. V. + 
39. Mich. VI. 8. Jerem, XXI. 8. Act. XVI. 30. I Tbeſſ. I. 10. Mare. X. 
La voye de homme n' eſt pas a Luy, et il n'eſt. pas en l' homme qui 
marche d' adreſſer ſes pas. Fer. X. 23. Quoy que nous puiſſions faire na- 
turellement pluſieurs choſes ecrites dans la Loy de Dieu, et que de nous 
memes nous puiſſions en pluſieurs cas Juger de ce qui eſt droit, nõtre con- 
ſcience nous rendant temoignage ſur le bien ou le mal, ſoit en nous Ex- 
cuſant ſoit en nous Accuſant, comme dit St. Paul; Cependant nous ne 
Sommes pas vne loy Suffiſante à nous memes. | Et non- obſtant cette Loy 
ecrite dans nos cœurs, nous ne parviendrions jamais 2 yne pleine con- 
noiſſance de cette volontè de Dieu bonne, agreable et parfaite qui doit 
nous diriger dans cette vie; Nous ne pouvons jouir de ce bonheur que par 
le Secours de ſa parole, qu'ila 1 5 nous reveler dans vn tems conyen- 
able: par la quelle nous Sommes pleinement inſtruits de toutes les .choſes 
qui apartiennent a notre paix, et au Salut de nos ames. Rom. II. 14, Lug. 
II. 57. Rom. II. 15, XII. 2. Tit. I. 3. Luc. XIX 42 I, Pier. I. .. 
_ Deplus Si quelcun a peche; comme nous pechons tous en pluſieurs choſes 
Wl n'y a que ÞPEcriture Ste, qui nous aſſure que nous ne perirons pas tous 
ſemblablement; Elle ſeule nous enſeigne que nous avons vn Avocat en- | 
vers le Pere ſavoir J. Chriſt le juſte qui eſt la propitiatĩon pour nos pe- 
ches. 1 Fean, II, I. Jaques III. 2. Luc. XIII. 3. aD Treg 6 21 ; 453% | 
_ Toute I'Ecrituie eſt divinement inſpiree, et vtile à enſeigner, 2 con- 
vaincre à corriger, et à inftruire ſelon la juſtice, afin que ceux qui defirend 
e ſervir Dieu ſincerement, ſoient accomplis, et parfaitement inſtruits à toute 
bonne uvre; 2. Tim. III. 10. 17. 9 
Toutes les choſes qui ont ©te ęcrites par les Saints hommes de Dieu qui 
ont parle ſelon qu ils etoient mus par le. St. Eſprit, one Ee ecrites pour 3 
notre jnſtruction, afin que par la patience, et la conſolation des Ecritures 
23 eſperance Rom. XV. 4. 2 Pier. I. 211. 
conſies aux Juiſs; R | 


Oracles de Dieu ont EtE rr 
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EJ |. "Les VetitesF6'Les Devoirs, * 

Pala du Ciel avec Eux, et leur donna des ordonnantes droites, et des Eoin 
vekitables, et des Statuts, et des Commandements-bons par Moyſe ſon fer. 
viteur, et leur fit connoitre la yoye par la quelle ils deybient cheminer;'e 

les ceuvres qu ils deyoient faire Rom. III. 2. Nehtm. IX. 18. I. Ex. XVIII. 20. 

© Le meme Dieu ayant jadis en pluſieurs fois, et en pluſteurs manieres 

_ .  parlea'nos Peres par les Propfietes, à parlé a nous en ces derniers jours 
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n 
Z%Y 
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par fon Fils. ; Æt tout ce qui avdit Etc premierement declare par le Sei 
neur, nous x ᷑tè confirme par ceux qui Favorent out; C'eſt cet Evangiſe 
de la gloire de Dieu bienheureux qui n' eſt point ſelon Phomine, qui n'2 
point et receu d aucun homme, ni enſeigne de la part d' aucun homme, 
mais par la Revelation de Chriſt; Qui a enſeigne la voye de Dieu en ve- 
' xitE; ex qui a rendu ſes Apòtres, et ſes Miniſtres capables de nous de- 
clarer tout te Conſeil de Dieu. Heb. I. I. 2. II. . I Tim. I. 11. 12. G l. 
| E 12. Lic. XX. 21. Act. XX. 27. (> * 00 Ml Tor 9 110 = 3 rute nw 
| Et afin 55 nous puſfions connoitre la certitude des choſes dont ayoient 
| = ete inſtruits Ceux à qui PEvangile fut premierement annonce; on a mis par 
i | ordre vn recit des choſes qui etoient certainement criies parmi Eux, com- 
| me elles avoient ète donne es à connoitre par Ceux qui des le commence- 
0 - ment les avoient vües eux memes et qui avoient ete les Miniſtres de Ia. + 
parole, et avoient vne parfaite connoiſſance de tout; Qui n'ont rien re- 
tenu a nous dire des choſes qui nous etoient vtiles. Luc. 1. 2.3.4. 
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| 
| Nous devons donc recevoir avec douceur, et avec promptitude d'Eſprit - 
=: Ia parole plantee en nous laquelle peut Sauver nos ames ; - Croyants'toutes 
= les choſes qui ſont ecrites dans la Loy, et dans les Prophetes; Rete- 
nans ſur” tout ce vray patron des ſaines paroles, et cette foy qui a Cte vne 
fois donnee'aux Saints, dans les Ecrits du N. Te: Faq. I. 21. Act, XVII. 


7 * 
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JJ m Band tif Weg Bs 
Et afin que nous ne nous detournions pas de la foy, ayons ſoin de ne 
point preſumer au deſſus de ce qui eſt ecrit; Ne _—_— point curieux 
touchant les tems, et les Saiſons qu'il n'eſt pas neceſſaire gue nous con- 
noiflions ; Rejettons les queſtions folles, et qui ſont ſans in 


ruction, et les 

erieries vaines et prophanes, et les contradictions d'vne ſcience fauſſe- 
ment | ainſi nommee z e nous adonnons point aux fables judaiques, et 
aux Commandements des hommes qui ſe detournent de la veritez'Ne 
diſputons point de paroles, qui eſt yne chofe dont il ne revient aucun pro- 
fit; et ne nous laiſſons point butiner par la Philoſophie, et vaine De- 
ception ſelon la Tradition des hommes, ſelon les Rudiments du Monde, 

et non pas ſelon Chriſt. 1 Tim. VI. 21. 1 Cor. IV. 6.TTheſs V. 1. 2 Tin. 


II. 23. 1 Tim. VI. 20. II. 14. Tir. I. 14. Col. II. 887. 
Comme dans les Epitres de St.” Paul, auffi-dans tous les autres Livres de 
TEcrit ; Ste. II ya. des choſes' diffciles ai entendre, mais il faut etre au- 
tant ignorant, que mal alfure pour les tourner 2 fa propre perdition ] Car 
en general, les Ecrivgins Sacres ont parle clairement et ils non jamiis | 

| Fake 1; parole de Dieu; d Forte qut quiconque veut faire la n : 1 
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2 Cor, III. ia IV. a. Jem. VII. 17. 

propoſe, que chacun peut Je lire. courgmment dans ce livre ſacré: Mais 
fi 'Evanglle eſt couvert, il eſt couvert ſeulement à Ceux qui periſſent, 
dont le Dieu de ce ſieele 2 2155 les. Entendements, Savoir des Incre- 


Dieu, er la doctrine ſi Elle eſt de Dieu. 2. Pier. III. 16. 
II. {3 2 e enn | 


© 5 . 
” F 


—— 


RB tot, 41 SEE 7 lips 3A +: - ow 
Tout ce que nous deyons Szvoir pour le. ſalut nous y eſt fi claitement 


dules, afin que Ia Iumiere de I. Exangile de Ia gloire de Chriſt ne leur 


reſplendit point. Ful. 3, Hab, II. 2. Z Cor. IV. 3. 4. 
Puit que l Ecrit: Ste, eſt claire et 1 5 entendre, autant 

pour nous rendre.ſages & ſalut par la foy qui eſt en J. Chriſt; nous deyons 
la lire avec la meme ſinceritè quelle a te ecrite; ne corrompant point la 


parole de Dieu, et ne renverſant point I Evangile de Chriſt, ſelon nos pro- 


pres convoitiſes, ce qui nous rendroit incapables de ſoufrir la ſaine doctrine. 
2 Tim. III. 1.5. 2 Cor. II. 17. Gal. I. 7. 2 Tim. IV. 4... 
..  Ayant conſenti aux ſaines paroles de N. S. J. Chriſt. et 3 la doctrine 

qui eſt ſelon la piete, nous devons perſeverer dans les choſes que nous a- 
vons apriſes, et qui nous ont Cre confirmẽ es; Saus nous arreter 2: ce que 


diſent ceuæ qui enſeignent pour vn gain deſhonnete des choſes qu il ne faut 


il eft neceſſuire 


d'eſprits, qui etant temerairement ,enflcs du ſens de leur chair f ingerent 


4 


dans les choſes quls n ont point vues ; oz on ceux qui annullent la paro- 


le de Dieu par leur Traditions. I Tim, VI. 
- 1; Col, II. 18. M , ES e ee g0n 
Ayant donc appris des Apotres, de la part de J. Chriſt, comment il faut 


— 


converſer et plaire à Dieu, recevons ce que nous avons oui d' Eux, non 


comme la parole des hommes, mais ainſi qu Elle eſt veritablement com- 
me la parole de Dieu laquelle auſſi agit avec efficace en ceux qui croyent; 
La puiſſance et Evidence de cette parole eſt telle, 


pas ecouter Moyſe, et les Prophetes, F. Chriſt, et ſes Apotres, qui nous 


arlent encore dans les Stes, Ecritures, ne ſeroit pas non plus perſuade 


de la Religion Chretienne, anne meme quelqu*yn des morts reſſuſciteroit 
pour l' en aſſurer. 1 Thef. IV. I. 2+ II. 2. 13. 1 Cor. II. 4. Luc. XVI. 31. 


Elon quiconque ne veut 
ES 


LEvangile de ]-Chrift lequel ſelon le mandement de Dieu eternel a etc 


annoncè à toutes les. Nations, afin qu'il y ait obeiſſance de foy, eſt cette 
parole de Dieu, qui vit et demeure eternellement; C'eſt cette ſageſſe 


qui vient d'enhaut 2 laquelle ceux qui luy ſont contraires ne peuvent 


contredire ny reſiſter; par laquelle auſfi nous ſommes fauyes, fi nous 


croyons, et ſi nous obeiſſons du cœur, à la forme expreſſe de la Doctrine 

qui nous eſt reyelee dans I Ecriture Ste. Rom, XVI. 25. 26. I Pier. I. 

25. Faq. III. 17. Luc. XX. 15. 1 cor. XV. 2. Rom. VI. 7. 
Comme II n'y a point d'autre Nom, qui ſoit donne aux hommes, par 


lequel il nous faille etre ſauvés, que le nom de Jeſus; Auſi ny a til 


Point d' autre doctrine par laquelle il nous faille etre inftruits, que celle qui 


nous eſt revelee dans J Evangile que nous avons receu, et auquel nous nous 
tenons fermes. Af: IV TO. 12. 1 Tim. I. 3. 1 Cor. XV. 1. | 
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Ciel nous evangelize, outre ce que les Apotres' nous ont evan 
ſoit AnathEme, 2 Cor. XI. 4. Gal. I. 8. x.. 
Vous n'adjouteres rien 2 Ia parole que je vous ay commandee et un 
7 rien. Deut. IV. = LE 5 ee e ee 
| *adjoute rien a ces paroles de peur qu'il ne te reprenne, et que tune 
ſois trouve menteur ; Gar toute vols 42 Dieu eſt pure. Si — 5 
joute aux paroles de ce livre de la nouvelle Alliance. Dieu adjoutera ſur luy 
es playes ecrites en ce Livre, et fi N ate des paroles de ce Livre, 
Dieu $tera ſa part du livre de Vie. Prov. XXX. G. 5. Apoc. XXII. 18. 
19. EET s | 47 5 | ob | | : 25 f 
Flaiſons done attention aux choſes qui nous ſont enſeignees dans I Eeri- 
ture Ste. et mettons les paroles de ce livre en notre Cœur, et en notre 
Ame; et enſeignons les à nos enfans, diſcourans-d' elles, quand nous 
ſommes aſſis dans nos maiſons, quand nous marchons par le chemin, } 
4 > % A WH | * ; : Pinay * J 
>”: 2 et 3 notre lever. Dan. X. 21. Dent. XI. 18. 19. 2 M. 
Car le Commandement, que I'Eternel ton Dieu te donne aujourd'huy, 
n'eſt point ſi haut que tu ne le * comprendre ; Il n'eſt pas auſſi elo- 
Igne de toy; II n'eſt point au Ciel pour dire qui montera au Ciel pour 
nous, et nous l'aportera, et nous le fera entendre afin que nous le 
mettions en effet? Il n'eſt pas auſſi au dela de la mer, pour dire 2 paſ- 
ſera pour nous au dela de la mer, et nous l' aportera, et nous le fera en - 
tendre afin que nous le mettions en effet? Mais cette parole eſt pres de 
toy. Ele eſt en ta bouche, et en ton Cœur afin que tu puiſſes la mettre en 
effet; * . cette parole qui vous a etẽ annoncee. Deut. XXX. 11. 
1 1 0 choſes cachèes ſont pour I'Eternel notre Dieu, mais les choſes te- 
| : velces ſont pour nous et pour nos enfans à toujours pour mettre en effet 
© —Toutes les patoles de cette loy. Deut. XXIX. 29 9. 
De Jorte ue fi tu demaudes, que feray je pour heriter la vie eternelle? 
on te repondra qu'eſt il ecrit dans la Loy, et dans FEvangiles Comment | 
lis tu? Recherches au livre dePEternel et liſes dans ce livre tous le 
_ Jours de ygtre vie, afin que vous aprenies 2 craindre I'Ezernel vötre 
\ teu, et à garder toutes les paroles de cette loy, et tous ces Statiits, 
pour les mettre en effet. Luc. X. 25. 2.6. Ef. XXXIV. 16. Deut. XVII. 
1898. 5 | 1 ee ee ee 
Bienheureux eſt Celuy qui lit et Ceux qui entendent les paroles de ce 
' livre, et qui gardent les choſes qui y ſont ecrites. Apor, I. 8. 
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ES C 
Dieu, De Sa Nature, De Ses Attributs 


. 


Et De Ses OEuvres 
— 4 NTRODUCTION. 
4 Ce Chapitre: 


; as 


la droite Raiſon peut decouvrir ſans aucun autre ſecours, et que 
8 par la ſeule conſideration des Creatures, preſque tous les hommes 
aient ꝭté portes à reconnoitre l' exiſtence d vn Createur; Les 


die ſes mains, FEternel ſe faiſant auff connoitre par les Jugemens qu il exerce en 
la Terre, d'vne maniere fi claire fi ſenſible que les hommes ſeroient inex- 
cuſables ſils ne Len apercevoient pas, et f ils ne voyoient pas comme a Pauil 
ſa puiſſance eternelle, et ſa divinite. Pſ. XIX. I. CIX. 17. Rom. I. 19. 20. 
Cependant. it eft certain que l Ecriture Ste. nous donne des idees plus 
claires et plus parfaites de Ia Nature de Dieu, de ſes attributs, et de ſes 
perfections aderables, que Celles que les lumieres de la Raiſou peuvent 
nir 3 Ia Connoiſſance de Dieu C'eſt de conſulter fa parole. 2 
Là nous ao que Dieu eſt le Createur, le Conſervateur, et leGou- 
verneur du Monde, et de toutes les Creatures qu il renferme, qu'il eſt tout 
Parfait, Superieur à tous les autres Etres, n'y en ayant aucun qui ſoit 
ſemblable a Luy, qu*H eſt vn Eſprit Eternel, et Immuable, Rempliſſant 
tout le monde par ſa toute Preſence, que fa Felicitè, ſa Connoi e, ſa 
Sageſſe, ſa Puiſſance font Infinies, « 


u'Il eft parfaitement Bon et Miſeri- 
cordieux, Equitable et Fidelle ; Pur et Saint; et que non-obſtant tous 
nos efforts pour decouvrir Son Eſſence. Il eſt toujours Incomprehenſi- 
ble. Nous allons raporter les paſſages de Ecriture Sainte far ce Sujet. 
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Dieu eſt le Createur du Monde. 


a4 


ſes, rant celles qui foot aux 


R Luy ont eté creces toutes chaſes, rant celles qui font : 
= = .- Gieux, que celles qui ſont en Ia Terre, ohms et inviſibles, 


P 5 | 
SEIZE choſcs out ere creces par Luy: et pour Lui, Col, 1. 10. 


Soit les Trones. ou les Dominations, 


35 & U O Y que L'Exiſtence d'yn Dieu soit une de ces verites que 


Cieux racontant la gloire du Dieu fort, et PEtendiie donnant u connoitre Pare | 


nous en ſournir; Ainſy la voye 1a = aiſce, et le plus ſure pour parye- 


u les Puiſfances; toutes 


— 


. 
| 
N 
; 


i, 0 5 | Les vans, e et bei 


et les Etoiles pour la 
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bellt les rk me 2 . 5 Net. IX; G. 7 LAXXIX: 12. 7 XLY-7. | 
Pſ. LXXIV. 16. Fob: XX VI. 13. | 
Il a donnè le Soleil Fe our la Lumier re LY jour, et il a : rdoand Ia Lune, 
7 G. 75 * 1718 Al: 7011 I'Ete et 7625 Xl le 

Septentrion, et le Mi er. 586, Bf. III. 4. F LXX , 
17. LXXXIX. 15. > OO: | 
Il a fonde la Terre par Sapience, IIa ctabli les Cieux par Intelligence, 
par ſa fgience ＋ abymes ont etc fendus, et Yair diſtille Ja roſce; il à Sul. 
pendu 1a Terre fi 1 vn rien; l n'a point cres la Terre pour demer- 

rer yuide, mas il 1'a formee afin qu'ell i ut. habitce, Il a ferme la Mer de 
portes, et a. dit, Tu viendras juſques 13, et ne p2 ſeras point plus -outre, 
et icy, Larretera. elevation de tes vagues., Il a forme les Monta ES, it 1 
Cree le vent. Prov. wwe 9520. Job. Ig 7. E/.XLV.18.7ob.XXAVILh, | 
Dieu fit toute creature vivante, 1 bẽ tes ; Satvages de la. Tere ſelon 
Ju eſpece, les betes dee ſelon leur eſpece, tous les reptiles de I; 
Terre felon leur eſpece, les grandes baleines, et tous les animaux Yiyants 
qui ſc trainent ſelon leur eſpece. Gen, I, 20-25. II. 5. uf 
Dieu crea auffi I homme, il les crea mile et femelle; 0 Etefnel | 
es nö tre Pere, nous Sommes 1. Argile, Tu es notre. Createur,-not 3 1 
mes 1“ ouvrage de tes mains; Tes. mains nous ont fait et fagonne, Tu non 
as forme comme de Vargile, Tu i Sas revetu de peau ct de chair, 
e conſtruits dos et de nerf,, Tes yeux ont vũ notre Subſtance. 
r. elle etoit encore i ele et tous nos membres 37 "EC 


on Livre, avant a0 f Pf C en eut 11. 10 de forme,” r 1 L--2 N 


111 „ 8. Fob. X. 8. II. XXX. 
IL Eternel a formè 1 e de 1 bo 9 Ihe de lu z br 


qui a fait notre Ame; il 2 fait Au meme Sang tout le Serire H main 
pour habiter ſur la face de la Terre; 1'Eternel eſt Dieu, t eſt Lu qui 
nous a faits, et nous 12 e nous ſommes pas faits nous mEmes nous ſom- 
mes ſon Peuple, et-le Troupeau de ſe pithre. ** XII. 1. Fer, xXXVUII 
I. Ad. il 20. E. C. So. — e434 4 SIO ps 

Il nous a formes pour Lu meme afin que nous racontions 5 n Flotte 
Les Cieux ont ete faits par la parole de F Eternel, et toute leur 5 le 
par le ſoufle de ſa bouche. Par la foy nous entendons que les Mondes ont 
etc conſtruits par la parole de Dieu, tellement que les choſes que nous 
voyons n'ont point ere faites de choſes qui apparuſſent. il a parle et 
1 2 low fi 7 ue toutes choſes loiient le Nom de FEternel Gar 
de L . Pont 7 ſont toutes choſes. Eſ. XIII. 7. 2 5 
ne 6. H N. 5 . ee 5. Þrov. X . . BY 


? 


— 


notre Conducteur Ju, 
. XLVIII. 138. 


— Chibhienn, „ I 
Potirquoy 1 lage dit il en ſon Cœur, il 205 point de Dieu? O 


vous les plus inſenſes d'entre le , 4 et ”N fols quand de- 


viendr-s: vous Sages? E Fade dira til de jCeluy qui 2 fait; il ne ma 
point fait? Toute Maiſen ek batie Jar. 8 Aut Int 2 biti toutes 


ces choſes c eſt Dieu. 1 N 1. 8. 15 XXIX. 16. Heb. II. 4s 


= a 1 rer u. ky 
Dien eſt le collar ya 


1 r; FR toutes hoſes. 


8 7 par Dieu que routes chofes ſubſiſtent. 11 conſerve et nden 8 
722 toutes choſes par ſa parole puiſſante ; et elles ſoar. ſtables encore 
2 | 


aujourd'huy par ſes ordonnances, Le Seigneur a Ctabli' les Cieux, 
et la Terre, et ils demicuretit fermes. Col I. 7. Neb. IX. 6 Heb, I. 
g. Pſ. CX IX. $0, 91. Prov. III. 1g. 


11 a compaſſe vne borne, 4 Tentour des eaux qui durera jusqu·3 lafinide 


la Lan et des Tenebres. II etoupe les Rivieres afin qu'elles ne 


debordent p 81 Et parce que cleſt ſon boo plaiſir il n'arrivers point tant | 


que durera la 

ver et Etc, Jour et Nuit. 1 

22. FS 74 11 J. 

2 : Terre Hi. boit Guyene Ta oye qui ronibe ſis elle; et produir de 

2 1 per propre 2 ceux par gh ehe la benediction de 
ieu. 


erre quiil 5 ait ſemence et moiſſon, froid et-chaiid, Hy- 


34 


de toute Creatiire vivante, ct le ſoufle de tous les homme. Heb. VI. 7. 


Eſ. CXXXVI. 25. Fob. XII. 10. 
O Eternel ta benigntte atteint iu aux en et Fa wi juſqu'- 
aux Niies, les Hommes ſont raſſaſies a plein ſouhait de la graifle de ta mai 


ſon, et tu les abreuves du torrent de tes delices. F. XX XVI. 6. 9. 
Er Dieu benit toute Creature vivante, et leur dit fruRifies, et mul:i- 


plics ; II dit auſſi à toutes les betes de la Terre, et à tous les oifeaux du. 


Ciel, et à tout ce qui rampe. ſir la Terre, et qui a en ſoy ame: vivante, Je 


leur donne toute herbe verte pour viande, et ainſy fut. Gen. I. 22. 30. 
Dieu eſt le Conſeryateur des Hommes. En: Luy nous avons la vie, Ie 


mouvement et Etre: 'C'eft Luy- qui ſoutient nos ames en vie. Il eſt 
| 0 abel. 20. _ XVII 28. Ph EXVL 


Mon bouclier eſt A 3 qui fauye. ceux- qui. font droits de Coeur + 4 


1 . N eſt ma garde, FEternel Kent mon ombre, Il eſt à ma main droite: 


Je me ſuis. couche, et me ſuis endormi, puis je me ſuis reveille, car 


| TErerngl, me Houriene : Pg er age x: at mon entre. E 


* * 


ee ee eee 25 ee LE 
: 1 is was f N HY Ss +4 1 1 
. 2 * 7 2 ., * 4 


5 * 
EH NR; i a + EL IL; Mg + 5 = . N we 4, 


ob. XXVI. 10. XXVIII. 11. Gen. VIII. 21. 


Seign leur eſt gue ew 2 Ns la Vier Tu conſeryes les hommes 
et les bete Tales la nourriture à toute Chair, En ſes mains eſt lame 
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10 Les Veritts Fe Les Devoirrs s. 
L'Ecternel'eft avec moy, Il me gardera par tout ou Jirty, II me do 


nera du pain à manger, et des vEtemens pour me yetir. Car. c'eſt Luy qui: 
m'a ſoutenu des le ventre de ma mere: II ma nourri depuis que jc ſuis + | 
zu monde. Gen. XXVIII. 13. 20. Pſ. LXXI. 8. Gen. XLVIII 18. 


C'eſt Toy ſeul & Eternel qui me fais habiter en aſſürance ; ꝙ tes ſoins 
ont garde mon Eſprit. Ey IV. o. 70 N fa ll Sgt, 1 


} 
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bs Norge ANC. 4 f Fs 
Dieu Eſt le Souyerain Seigneur, et le Maitre 
F ER Nee. Tres baut, Poſſeſeur du Ciel, exd6 | 
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O Eternel à Toy apartient 1a Orandeurz et la P uiſſance, | ns 


Dieu eſt le Juge de tous; il fait tout ce qui Sy Corrs anx C 


* 


Etabli les ordonnance 


— A F 


ircir le jour comme 


1 Ar l'ombre de mort en matin, et fait obſc r, comme 
aut. 5 CIV. 19. Fob, IX. 3 «Amos V. 8: + e e "gp OY NN 6: 
Dieu tonne admirablement de fa voix, II lance le tonnerre Tous tous 


 Cieux, et ſa flamme ſur les extremites de Ja terre: $i Pee du U 1 


5 
Kd 5 
N 5 3 ; 
, . Y ſe 
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| fa voix il y a vn bruir d eaux aux Cieux: I fait monter les 
40 Ia Terre, & fait les Eclairs pour Ia pluye, et tire le vent hors de ſes 


U fait monter les vapeurs du bout 


1 


2 2 


II dit 2 la neige tombe ſur Ia terre, de meme q onde de la pluye, z  — 
Fondee de ſes fortes pluyes: Par ſon ſoufſe il produit la glace, et fait que 
les eaux qui & pandoient au large deyzennent comme de fonte. Le feu, 
et la grele, la neige et les vapeürs, les vents de tourbillen executent ſa 
parole: II lafle auſſi les nüctes à arroſer la terre, il e carte les nuees par ſa 
,umiere; elles tournoyent par pluſes tours ſelon ſes ordonnances fur 
leurs effets, ſelon tout ce gu leur commande dde faire ſur Ia face da 5 
Monde en la terre: II les fait venir ſoit pour chatiment, ſoit pour faire 
- Gubien, ob XXXVIL. &.' dite ne 3 5 3 
'eſt J Eternel qui nous donne la pluye de ja premiere, et de la derni - 
ere ſaiſon, qui nous conſerye les Semaines ordonnees pour la moiſſon, a- 
min que les homes amaſſent leur froment; leur vin, et leur huiſe: Il fer 
- me auth ſon · Ciel, en forte qu il a 4 point de pluye, et la terre ne pro- 5 
duit point ſes fruits. Fer. V. 24. Deut: XI-14.-17..- 1, 
II viſite Ia terte, et Feurichit amplement; II renouyelle la face de Ia Ter- 
re; Il couronne Vannde de ſes biens, les campagnes font reveties de trou - 
peaux, et les vallees ſont couvertes de froment: II redyis.les fleuves en 
deſert, et les ſources d eau en ſechereſſe, la Terre fertile, en Terre ſalee 
" acauſe de 14 malice de ceux qui y hahitent. P/. LXV. 5, 12. 14. CVII. 


I Eternel eſt le Dieu de toute chair, et des of rits de toute chair; Toures - 
les Creatures vivantes, les petites bètes, et les grandes, ct les reptiles 
'. ſans nombre g attendent toutes a Lu, aſin qu'il leur donne Ia piture en 
leur tems; quand II Ia leur donne, elles la receuillent, et quand il ouyre fa 
miin, elles ſont raſſaſices de biens; mais des qu'il cache ſa face elles ſont 
.. troubleesg Lande rg. = ſon ſoufle, elles retournent en leur poudre, Fer- 
II nourrit les oiſeaux de Lair; et vn p⸗ ambe pas en terre 
- fans fa volonte.. Matt. VI. 20. X. 299. - 
Le Tres Haut. domine ſur le Regne des hommes, et il le donne 2 _ 
il luy plait, il &tablit ſur ce Royaume le plus bas entre les hommes: Le 
Reégne apartient a Eternel, et il domine ſur les Nations, il domine jus- 

qu aux bouts de Ia Terre: LEternel eſt notre Juge,, I Eternel eſt notre 
oF r Eternel eſt: notre Roy, c'eſt Luy qui nous ſauvera. Dan. 
IV. I. 86 X KH 28, EIX. 18. RH MMI S. 
_ C'eſt Dieu qui multiplie les Nations, et aufli les detruit, I! diſperſe les 
Peuples, et auſſi les rameine : IL òte le ſens aux Chefs des Peuples de 
la terre, et les fait aller errant par des lieux deſerts, ou il n'y a point de 
chemin; des qu'il parle d'edifier et de planter en faveur d' vne Nation, 1 
ou d'yn Royaume; des qu II parle contre vne nation on contre yn Royau- - ] 
me, Carracher, de dèmolir et de detruire, de Pinſtant ſa parole eR execute. 4 


5 Fob. XII. 25. 24. Jer. XVIII. 7. 9. 
N 2 e * 11 


eau ne 
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1 Les Ventes Ee Les Deroijsg. 
II. change les tems, et les ſaiſons; II §te les Rofx et Il lest 
Dieu nötreè Juge abaiſſe F'vn>er il ᷑leve Lautre Par Luy les Roix regnent 
| et les.Princes adminiftrent.1a juſtice; Par Euy dominent les Sei | 
et les Princes, et tous les Juges de la terre. Dan. II. 21. Pf. LXY 8. 
t . 94-40; op es 
_ © = Toute bonne donation et tout don parfait eſt d' enhaut, deſcendant du 
Pere des lumięres. Ef, iy a point de mal dans I: monde 8 
27% T 
guerit, qui fait deſcendre au ſepulchre, et qui en retire. Les iſſües de la 
mort apartiennent à 1'Eternel le Seigneur. 8 il retiroit a ſoy Peſprit de 
homme et ſon ſoufle, toute chair ſans exception expireroit, et L hñomme 
retourneroit en la pouſfiere. 1 17. Amos. III. 6. Deu. XXXII. 30. 
1. Sam. II. & Fſ. LXVIII. 26 Fob. XXIV. 14. I. 
| Les deliberations du cœut ſont de Thonime, mais la reponſe de la lan- 
1 | 2 de! Eternel. II donne la ſapience aux Sages, et la connoiſ- 
Lance à ceux qui ſont doiies de ſgience et de prudence; et lors que cela Luy 
. ſemble bon, Il cache ces choſes aux Sages et aux Entendus, et ul les revel; 
Aux petits enfants. Prod. XVI. I. Dan. II. 21. Lac. X. 2 
L'Eternel apauvrit et enrichit, il abaiſſe, et auſſi il Lleve; II releye le ; 
chetif de la poudre, et 2 * le pauvre hors de la boue; pour Ie faire ſeoir 
abiter parmi vne famille Celle qui eroit Rerile 


* 
7 


— 


Ce n'eſt 
8 faire la guerre; ny en ceux qui ſont Sages, d avoir du pain; 


uquel eſt notre ame, et à qu 


comme la Terre pouſſe ſon jet, et comme vn Jardin fait germer ſes ſemen- | 

ces, ainſi PLternel fait 1 Juſtice, et la .loiiange en la preſence de 
toutes les Nations. Toute la terre eſt remplie de ta gloire, er. de tes 
richeſſes: Ceux qui deſcendent fur la mer dans les Navires ; trafiquants 
parmi les grandes Eaux, ceux là voyent les ceuvres de 'Eternel, et fes 

merveilles aux ligux profonds. P.. XLIV. 1. Ef. LXI. 11. VI. 8. Pþo 
CIV. 24. CVII. 23. 24. n en i 
L' Eternel eft Roy à toujours et à perpetuité, ſa puiſfance eſt vne puiſ· 
ſanee Eternelle ſon Regne eſt en tous 4ges, Il domine par ſa puiſſance ter- 
nellement: Les rebelles ne ſe pourtonr point Elever, II eſt * : — 
ink ee eee We eurem 
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| Heureux/\ et ſeul Prince, Roy des Roix, et Seigneur des Seigneursz Le 
"> Le N eut ſauver, et qui peut perdre. ＋ſ. X. 17. a Dan. IV. 
34. Ff. LXVL y. I Tim, VI. 15. Faq IV. II 

Qui eſt ce qui Luy a donne en c la Terre f ou qui Luy 2 commis 
le monde entier? Qui eſt le Do&eur ſemblable à Luy ? ou qui Luy a 
ordonnè comment II doit proceder ? II accomplit avec eſlicace toutes 
choſes; ſelon le Confei de Ia volonte; et il ne rend compte 2 erſonne 
die ſes faits, Fob, XX XIV. 18. XX XVI. 22. 28. yd I, If. 0. XXXIII. 
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J artient Ja Grandeur, et la Puiſſance, et la Gloire, et la Majeſté 
[KA Tu es merveilleuſement Grand; Tu es rèvetu de Majeſte et de 
Miagnificence. Le Ciel eſt ſon Trône, et la Terre le marchepic 
de ſes pies: Ton nom eſt haut eleve, ta Majeſté eft ſur la Terre, et fur 
les Cieux. Mat. V. 48, 1 Chr 

// /.. ĩ ⁊ / 3 
I' Eternel des arme es, C'eſt Luy qui eſt le ba Fas loite. Majeſte et 
Magnificence marchent devant Lui, Force et Excellence {ont en ſon Sanctu- 
aire; L.Eternel eſt Grand en Conſeil, et Puiflane en faits: L Eternel a 


L' œuvre du Rocher l car toutes ſes: voyes ſont vn droit Juge- 
ment. P.. XXIV. Io. XCVI. G. Fer. XXXII. 18. 19. Eſ. XII. 5. BP. 
III. 3. Dea. H.... 8 
I Loy de L' Eternel eſt parfaite, et Fay cſtime droits tous les Com 
mandements qu'il donne ſur toutes choſesz La Gloire de PEterncl dure a 
jamais. Qui peut donner 2 connoitre ſes exploits aux hommes, et la gloire 
de la Magnificence de ſon Regne, et la grandeur de ſon Excellence? Beni 
| ſoit 6 Dieu ton nom gloricux, qui eſt exalte par deſſus toute benediction, 
XIX. 128. CLV. 31. CXLV. 12. Ex. XV. 


et louange. Pſ. XIX. 7, C 
7. Neh. X · 5. T7 1 


ARTICLE. V. 


Neo a qu'vn ſeul Dieu. 


Tu es Dieu toy ſeul. L Eternel ndtre Dieu et Uynique Eternel, 
Reconnois aujourd huy que I Eterel eſt Dieu, au Ciel en haut: 


et 
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Nr Oyes parſairs; comme yore! Pere Celeſte ef parfzit. A Toy a. 
r. XXIX. 11. Pſ.*CIV. 1. Ef. LXVL 1 Pf. 


fait des choſes hautes; ſon ceuvre teſt que Majeſte, et que-rmagnificence. 


— 


5 EE Teu eſt yn ſeul 3 I'Eternel eſt le'vray Dieu, CeRt le Dieu vivant · 
88 


HE > 4 75 | 4 1 0 CIR, . 
Fs, per Religion Chrftierne)' | 
| Pſ. LXXXVI. 10. Deut. 1724. 1 " 39. KS, ad Ban = ag . a R 
Vous metres temoins dit PEternel ; aſin quę vous Connoilies, et ne 
croyes, et entendies que Je Suis Celuy la; hvant Moy aucun Dieu na ere; 
forme, et 1 Moy il i has aura point · Car encore qu II y en ait plu· 
Fieurs qui ſoient apelles Dieux, ſort. au Ciel, ſoit en la terre, (Comme 
Il ya pluſieurs Dieux, et plufleurs Seigneurs) toute-fois nous nv 
qu vn ſeul Dieu: qui eſt le Pere, duquel ſont toutes choſes, et Nous en 
inn 30. 1 Cor III. 5. . EY 
Tous les Dieux des Peuples ne ſont qu Idoles qui de nature ne font: 
point Dieux. Ils ne peuvent faire aucun mal, et auffi n'eſt il pas en leur 
pouvoir de faire aucun bien. Car nous ſavons quel Idole n'eſt rien au mon 
de, et qu'il n'y a aucun autre Dieu qu' vn ſeul: x Chr. XVI. 26. Gal. IV. 
Jer. X. S. 1 Cor. VIII. 4. 5 | I 
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Ny point Cautte Tre ſemblable a Dieu 
Ui eſt comme Toy entre les Dieux 6 Eternel? qui eſt comme 
Toy Magnifique en faintete, Venerable en Loilanges, Ouni- 
er de miracles? A qui ferions nous Dieu ſemblable,er quelle 
reſſemblance Luy aproprierions nous? A qui ſeroit il ee 
„nn e one ̃ ̃ i OY 
Qui eſt egal dans les niies à l- Eternel? Qui eft ſemblable à EE teme 
- .£ *>earre les: es forts © Tu es Grand 6 Eternel Dieu, car il n) a z 

pareil à Toy: Et il ny a point de telles œuvres que les tiennes, Seig 
neur il my a aucun entre les Dieux ſemblable 3 Toy, aux Cieux en hau, 
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ni ſur la Terre en bas. Qui ne te craindroit 6 Roy des Nations, car cel 
Capartient © Car entre tous les Sages du monde, et en tous les No. 
mes, il n'y en a aucun ſemblable à Toy Pſ. LXXXIX. 6. 2 Sam. VII. 
I. 8. 1 Roix VIII. Bs. Ir. N. 777r.,,.ͤ 
Dieu weſt pas, comme penſe le mechant, ſemblable à nous; Cur | 

ne ſont pas nos voyes, et ſes penſces ne font point nos penſees. Ma 
autant que les Cieux ſont Eleyes par deſſus Ia Terre, antant'ſont+elevers 
ſes voyes par deſſus nos voyes, et ſes penfees par d eſſus nos penſtes 
Etant donc de la race de Dieu, nous ne deyons point eſtimer que 14 Di- 
vinite ſoit ſemblable à Por, ou 2 Fargent, ou à la pierre taillee pat in- 
vention des hommes. FV. L. 2 I. Ef. LV.8g.9. Ad. XVII. 29. 
BE ARISE Ill. 
Dieu eſt Infiniment Eleve au deſſus de toutes les Creatures. 
a, U-I eſt le Dieu fort grand comme Dien? Toy ſeul 9 
vom FEternel, es Souverain par toute la Terre, BEA e. 
tre Dieu. eſt le Dieu des Dieux, et le Seigneur des Seiggeum. 
I ct par deſſus toute Principauté, et Puiſſance, et ex) 
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De Ea Religion crete, | 12 
t Sei TE et par defſus tout Nom qui ſe nomme, non ſeulement en ce 
Fele mais pull nn qui eſt 2 venir. Th LXXVII. 18. LXXVIII. | 
Deut. 17. „E f a 
R L Eternel eſt 5er par deſſus tous les Dieuxj Et il et ella? ar AG K 
ſus tous les Dicux ; en effet tous les Dieux des Peuples ſont des Ido- 
les, mais I Eternel a fait les Cieux. Dieu eſt plus grand que I homme; 
C'eſt Luy qui eſt aſſis fur le globe de la terre, et devant Qui ſes habitans 
ſont comaiè des Sauterelles. EX III. 11. E.. XCVI. 4. 5. Job. XXXIII. 
12, Eſ. XL. 22 
Uoila les Nat: ons ſont comme vne geutte d' eau tombant d' vn ſceaus 
et ſont eſtimees Comme vn gra de pouuſi icre d' vn balance: Toutes les 


Nations ſont des ant Luy come vn Rien, Il les tient pour moins qua 5 


Rien, pour vne choſe de neant. Qui eſt ce qui Lui a. donne le Rene 
et il Lui ſera TORN? 25 AV; EY . Ee 36. 2 
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I £02; Efp its et il fa que eur qui TORE erat 
aeg en eſprit, hr «il fa 45 eſt Inviſi qu 11 aire * vne Lumi- 5 
ere inacceſſible, lequel nul des hommes n'a vi ni ge peut voir 
Iamais perſonne n br qui ſa voix, ni vũ ſa refſembl; dee, Jer. 
Ich, XL 27.1 This, V 16. Jean. en. V. 37: "+ HON 


| Th 

by e "ARTICLE It Pk ee 

; , . e Sur 0 : n 3 0 * * 
LEternice & Dieu, 


TY 
L 


E Seigneur el le Dieu Ecernel q i vit et i jonas eure 2 W A | 
_ vant go le jour fut il etoit deja le meme, Avant que les. 

t nses, et que Tu euſſes fonde la Terre, la 

| Terretsbicable, 28 r en eternitè, Tu es le * 
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rt. Dau. XXXIII. 27. Apoc. IV. 9. E 8 16. * * XC. 2. 


11 eſt le premier, et ie dernier: il ef 1K YOmega,: Le Com- 
mencement, et Ia fin qui eſt» qui etoit, et qui es 28 venir. Ses Iſfues ſont 
d'anciennete- des. les jours eternels, ct ſes ans durent d' Age en age. Ape. 
I. 17: 8: Mich. V. 2. F.. CII. 424. 

Il eſt le Dieu vivant qui demeure en tous les fiecles; na le Roy des 
fiecles, Immortel Er ſon'thr8ne demeure de generation, cn generations qui 
h poſſede ! Immortalitg. Les Dieux qui n ont point fait les Cieux, et 

Terre eriſſent de Lee ls Terre, et de defious les Cieus mais 10 
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460 IE U 3 3 hier; aujourd' uy; et il Jen Aufl cternels/ : 
a lement. U ef Dieu incerruptible: Pa devers <a ils nya 
int de yariation, ny d ombre de ;changem | 
I 3 Ekrergel qui ne change point, Je Suis.C 
=_ | 7 57 mon nom 2 perpetulite, c'eſt icy mon meine Fe | 
{FM an 3gs Hd. XI I. 8. N. I. * Jag. I. 1 Md. III. 6. . . 11 
1 "2h ya diverfiee d'operations,. nais E. Ab mn, meme Dieu @ 
re toutes choſes en tous, Dont le Conſe 
 Afeins de. fon cceur durent d'4ge- en gc 
1 Ln n'y a rien 2 adjourer par de 
5 jeu le fait afin que les honor 2. N E.. XXXIII. 
| 11. Ecel. III. 14. . e ME a = 2h 3 
Tauer Seigneur as fondC1z Terre/et-Tes Cem b 
| 3 mais tu es permanent, ct 1 anWbith ront t ol: 
vctemcnt...ct-tulcs. ployeras en rouleau. Fe. 
us . changes; mais To 4 es le. MEM Tt 
Heß. I. 10. 11. 12. LO AG, . 
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| 2888 1 accom it, om remplit tout en bows; 105 0 Gicuxz et les Giels 
des, pen ne Wer comprendre 8.1 | 5 
Se de ton eſprit? ou fuirai je eee mon- 
te aux Sieur. Tu y 68; Sr je me iru“j,e= couches an leßuleb? 
7 5 e prens les ailes do Faube dn jour et me loge 
3 | e conduira ta maine ta de ctre my em oigneriz: 
| 6 jay dit, au moins — tenebres me-couviront; voila Ia Nuit 
de Lumiere tont autour de Moy; Meme les tenebres ne mie —— 
oint arriert de Toys 3 Nuit br er 5 eg Jour ic 
a - e, i: uh FERRY: 
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8 W TLhomme peut il porter aucun profit 4 Dieu? Ou y a f il quel- 
NN que profit pour le Tout. puiſſant᷑ ſi tu es juſte 1 we zucim gain 
\.fi = aw en inte etc erte e mechanchee ex ne} een qua 9 
homme ſemblable "af toy, auſſi ta juſtice ne peu 
homme. Mais ſi tu peches; Wenge 
faits ſont multiplies, que luy feras tu ? ſi tu es juſte, oF luy donneras-· tu? 
2 i rendra t'il de ta main? ton bien ne va pas juſqu a luy, Job. XXII. ; 
XXV. 8.6. 7. EN S | 
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gang” E 7 K 11 N E L eſt le Dieu de toute Sgience, et de jugemen 
Dieu eſt Puiſſant; mais de force conjointe: avec ſapfence 311 
eee choſes; on he ſauroit raconter combien H eſt 
an; 2 Dieu eſt Lumiere, en luy il ny 2 point de tene bres. 
1 99955 Dieu connoit les choſes undes de Dieu. I m. 

II. 3. Ef, 71 b. 1B, Jab. XEXVL. 4 Jean: I 2 20; Th CXEV11, 5. . 
Jean. I. 5. 1 Cor, II 11. 28 | 


De tout tems ſont connĩies 3 Dieu routes Ga uren Et il 172 N 


creature qui ſoit cachee devant lui; Mais toutes choſes ont nites, et ent- 
ercment ouvertes aux yeux de Celui devant lequel ons "our nba | 
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Il regar auch fer bout de la Tegen Il nojril ſos tous Jes Ciews.: Les 


euæ der FE ſont, en tous lieux, contemplanr les mauvais, et les: 
ben. LEnfer, et le lieu de la pendistlon 83 FEterhels — 


Pa les Cceurs des ſils des hommes. Fob. XXVII. 24. Prov. XV. 3 Fo | 


| * 2 dancicnnete les choſes de cy devant, et elles ſont 
ties de ma bouches et je leg ai fait entendrez/ puis tout dv coup je 
al faites, et elles ſont. e tems ne. ſont point 282 du 
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puiſſant. Voicy. dit I Eternel les choſes prekedentes ſont ayeniies, WF] 1 
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1 1 os enfees.” 7 
neee dons dit 'Eternel touchant les Idoles. qu Elles 
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L*Eternel regarde ig > 2 Nl voit * les enfants des hommes: I! 
774 garde du licu de ſa reſt —— à tous Ies habitans de la terre, Oel 
ui qui forme pareillement leur yp et qui prend garde ſur toutes leu 


| exuyres, Les yeux de I'Ecernel { Nin. WES TIT ſur nous depuis le 


annee juſqu Pf. XXXIII. 14. 18. Dent. II. 
21. fternel eſt attentif, ei A tivew de mEmoire eft Ecrit devant ſi 
face. H connoit d nous nous affcions, et quand nous nous leyoris,. 
il apergoit de loin ngtre penſce. Il nous environne, ſoit que uous marchi- 
ons, ou que nous nous arretions, il compte tous nos pas, II cennoit tot- 
tes nos vo yes: u nous 44 quand nous entrons notre cabinet et 
nous fermons la porte fur nous. . III. 16. F CXXXIX. 1. 2. 3. 


5 XXXI. 4, Mast. VI, G. 
1 Mee roirtes les entrepriſes.Les \ voyes de Fhomme ſone devant les yeut | 


teruel. il meſure tous ſes ſentiers. a 5 uela . * ſur 
dee langue, I'Erernel connoit deja le tout. L Sam. II. 3. Prov. V 2. 


P/. CXXXIN- 4. 
Le Seigneur connoit le Ceur de tous ks hommes, L. Tternal Sande 


tous les Caeurs, et connoit toutes les Imaginations des penſces.. L'Ete- 

nel connoit toutes les choſes qui nous montent dans Eſprit. Aucune 

pe enſce ne peut Luy etre cachce. II penttre juſqu'nà Ia diviſion de Vame, 
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t et des mo<lles, il eſt ju e des nſces, et des intentions qu 
s jointures, 7 5 Exech. X L 5. Job, XIII. 2. 28 


ſent 8 Dieu connois le eceur deve 


+ ONE de I 


Cœur. Act. I. 24.1 chr. XXVIII 


naus annoncent les choſes avenir, qu' Elles annoncent quelles ſerdat les 


pretnieres; et nous y prendrons garde, et nous cohnoitrons celles qui 
— apres? Ou — faites nous entendre celles qui doivent Wenir; 
annoncès les choſes ivenir, et nous connoitrons par 1 ue Vous Etes 


Dioux? Mais certes Nul ne les 2 annonces, meme aucun nen 2 dit mot, | 
Fo cer a our leur 2 e BY. rm. 1. 1 Ni. VIII. 80 
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our —— donc le mechant dit it en ſon can to Dieu fert 12 oubſit: 
125 faces et ne le verra jamais; n N it FLO 511 di. 


Fepaiffe obſcurite 

ceque Dieu connvit? Jugera-T Il à travers Fepa 
meat la tw6chancheredu'mechanvpour lui en de der 
port 61 nque fomnrer. mechanchete; 368" 'auiteres on al 
ment en mon Ned, je te fay Mo et Pen ſuis n > Fe 
E P/. K. 124414 LXXIII, II. Je XXII. 1 . Jer. AXE 28. 
8 es: e des mechans et leu | 
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eches L' Eternel 2 25 pra ha gloire A gabs fl f boat 5 
blie aucun de leur fairs; II na ni tenebres, ni alga. de mort au iſe 
puiſſent cacher les ouyriers d'iniquit e. d àutant yeux ſont ſu 
voyes 5 1'homme et il voit tous ſes . An. 
II. 
a choſe formee dira · ᷣelle de Celui qui 1 forms. 1t n'y a tien en- 
tendu ? Celuy qui a plante Poreille, — Ip Jo ps; Celui quia: 
forme 1 *ceui} ne yerra-t il point? Oui Celui igne la ſgience aum 
hommes? Dieu n'a point des yeux de chair; l TY. ne voit point com 


me les hommes; car les Hommes regardent *. aparence, mais I Eternel re- 
arde au Cœur. Son Oreille n'eſt point ape ſantie, qu Elle ne quis. 


Quelcun en ſeigneroit. il bien la ſcience au Dieu fort ? E/. * IX. I 0. F. 
XCIV. 9. 10. * X. 4. 1 Sn. . 7s Ef. EIX. r. een 
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l Grand . ience; 1 Eernel 2 5 la Taree 251 
mencement de ſa Voye, avant ſes 9 a t 101 Et . — 
2 fonde la Terre par ſapience, il a etabli les. AHN 
fa ſcience les A Abjmes: ont etc fendus, et Pair digll caſe: 1 
le LS, par {a ſageſſe. O Eternel q 27 9 
bre, tu les as toutes faites avec ſa BC 20 5 8.12 
I lv. 5. Eſ. XXVIII. 29. Prov. VIII. bo Nt. 10 20. Ir. 4. 
24. 5 
Qui a connu la penſte du Seigneur! 2 ou qui 4 ere fon Conſciller, et qui 
Lui à enſeigne quelque choſe * Avec qui -t il rs Conſeil; et aui! 27, 
viſc, et Lui a enſeigne la voye: de jugement, et rnit en fc 
Lui a montrè la voyc de | e ? Rom. XI. 125 "Pi 
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Qu trouvera t on la ſageſſe ? et ou eſt le lieu de 
me dit, Elle n'eſt; point en Moy ; Et la mer dit- Elle en m 
On ne peut l' acheter avec Por) ny peer gel —.— * fon e: D 
vient donc la ſageſſes puis qu'elle Ba, 
ſeul connoit ſavoyes et ſait le lieu y FT n Elle of ft. Fob. XX 
Voilà il ne ſe fie point en ſes anker ex. 9 


ies Anges ; Le Seigneur connoit que les. 
Sos la üs ds cc mende eff yas folie Gnas pe, 


"Ca 


— FFT ⁵˙!A —r— ̃ . ]⅛˙te Cee —r.—˙—, ⁰—äd ee ee 


1 — Tau: 


I r les 
„12. VIII. Par * N 


* 
U - 
. 
. - D . 
Ul 4 ; * 
* y * I 
x 4 A 
. 1 
* iu " 
* & * * 2 k 
1 OO IEA ˙ð]̃ ˙⅛˙¹t..½ TEE OY OPERA os OE 


2246 42 
— — 


e 


— 


* 
On 


5 
4 
8 * 
—ͤ—œ—ꝛ — — — — 


0 
5 . 1 
Ll * 

38 * p = 

by 9 — 
4 

— = — — — * ng: Frogs V's 208 54 = 

OOO OY 7 7 9 52 AIRED In IIA 20S" <P IDA YES PULP PIRIE —ä4œ5 


bd 


Ot A I RT Wo 


— — 


. 
2 

þ 

b 

1 

7 

U 

El 

[ * 


* faire en toute abondance au delà de tout ce 5 non dem 


/ WY EI IR 


20 5 Les V erites ; Ee. genden - . „ 5 


aſces au cœur & homme, mais le Conſeil de IEternel eſt 
ers fable." Job XIV. 18  £Cor. III. 20, 19, Prov: XIX. 21. * 
II yrni ſageſſe; ni Intelligence, ni Conſeil qui tienne contre 1 Eter. 
nel; Qui beser les ſages en leur ruſes, et leur Conſeil eſt ae % 
2 fait tourner le dos, et rend folle leur ſeience. Job. V 18. K, | 

2.5. l 
La folie de Dieu eſt plus ſage que les hoinmes; ; Et il 4 e es choſes 
folles de ce monde pour confondre les Sages; af que nulle chair ne ſe 
glorifie devant Lui. Qui à mis la ſageſſe airdedans de Phomm e '< on qu, 


4. donne le ſens i; ſon E prit ? C'eſt Dieu qui donne la (ag elfe aux "ſages, 


et la Connoiſſance à ceux ont doũes de ſcience, et de Eg b 
Cor. 1. 46. NE XXX. III. 80. Dan. 11. 21. | Sex Os 121 { 
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3 a ne fois parle, J'ai oui i cela par deux fois, Ceſt que 12 forrs 
eft à Dieu: II eſt tout-puiſſanr et il peut faire tou tes choſes. Le 
822 ſeigneur Dieu tout- puiſſant regne et en LEternel Dieu eſt le 
Rocher des ſiecles Qu d ia Dale ſort deſa bouche, elle ot 
courne nes A TR ans effet, mais 77 dere ce. 3 Lui ns et pro Tis 


Fes ſont ee Gr ON 13. Der. VI. 277 Rem. IV. 5 jc ls, ot 


3 a la puiſſance de ſecourir, et d abattre, de ſauyer, et de detruire;. I 


nfons ;- Car LExecuteur de fa 8 eſt 11.25 mem 
affesseer ir toutes choſes. + Cir, X) «8. Jag. ty 12. Eph 20. Joc 
11. 1 T Phil. $1227 5-5 -- EATEN A 
04 'reſtdifficile à Dieu. rien Det peut rempecher os | Faure ſoit par 
grand; — 8 ar petit nombre; II peut ſauver celui qui eſt 5 force, com-. 
25 celui q en à beaucoup L' Eternel ne delivre point epe e ni par 
lance; 825 vertu 5 Jr g dans les infirmites. Jer. . XXX 10 17 1 i 
e on XVII. 47. 2 Cor. XII. iy. 5 


„ »% £ 


N Y r — £3 ads, * * # 4 * * * "I " * 
8 7 ? R f a * i; * * _— — 
G , - F It 5 ! 5 . 4 522 
x WEED 7 N x n » mo ; 9 * — 


— 


0 9 p ; — * * FO of * 
- ES „ + , # 


de La Religion 'Chrtria 


* 5 


« 7 Vr 
, x ; 
; 2 21 | 
37S; 3 
N : * 
* 
i « 
; -P — 
0 » £ — 
n 
* . 
# „ 7 
: — 


PEternel E ces choſes LE Qui ai etendu les Cieux tout ſeul, 
et ai fait - | 


7 5 ©: ſont ce 
oy 6 


Y a r'il parmi les vanites des Nations aucun "ſont 
les Cieux qui donnent les. pluyes . Nef ternel natre Dieu, 
qui fais ces choſes © Fer. XIV. 2. e e 0D 
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uw il eſt irrite< Il a en ſa main force, et puiſſance, tellement que per- 
onne ne Luy peut reſiſter; perſonne ne peut delivrer de ſa main. Ce qui 


Job. XLI. 10. P LXXVI 7. 2Chr. XX. d. Dew: XXXII. 39. Luc. XVIII. 
Pourquoy done te tranſporte ton Cœur, et pourquoy clignes tu des yeux? 
251 A de la 70 and Lui? Ton 
Cœur pourra-til:tenir bon, ou tes mains @tre fortes au jour que j execu- 
terai mon œuvre contre toy? Pare toy maintenant de Magnificence, et de 
Hauteſſe : et reyets toy de Majeſle, et de Gloire: Repan les indignations 
de ton Courroux / et regarde tout orgueuilleux, et l' abbaiſſe, et froiſſe les 
mechants, les renverſane de ſonds en comble; et alors Je reconnoitrat que 
ta dextre te peut ſauver. Job. XV. 12. 13. XL. 4.—9. Exech. XXII. 14; 
Le Dieu fort d'Iſraëh eſt Gelui qui donne foree; et puiſſance au — 
z grace, nous ſufft dans toutes nos Epreuyes; dans toutes nos ady C 


1 Les Verieds Ex Les Devoin.” - FI 
| Ceſt Lui i donne la force à celui eft herealls, ee nl hat 
| vigueur 2 — 1 155 add ang 8. T ee. TIA "He * W., 
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L'Eternel eſt bon envers tous, et ſes compaiſions ſont par deſſus 
2148 ſes ceyvres : Je ſuis I Eternel qui exerce benignite, Je rens 
aiſir 3 788 chaſes dit l Eternel: La Terre eſt pleine de Hay e 
du Seig _ Pſ. C. 4. CXIX. 68 CXLYV. 9, Jer. IX. 44 PL. XXXII. 6, 

Pixu eſt charite; 'C 'eft le Dieu de PR, le Pere des miſericordes, et le 

Dieu de toute oompaſſion et conſolation; Toute bonne. donation, et tout 
parfait vient d en- haut, deſcendant 4 Pere des lumieres. I Fean. I V. 
8, Rom. XV. . 33. 2 Cor. I. 5. Faq. I. 17. 

82 bonte dure cternellement, 11 ny a qu' vn ſeul bon, Savoir Dieu · 1 
ouyre {a main, et il raſſaſie à ſoubair toute creature vivante: mais ſes plai- 
Grs ſont avec les Enfants des Hommes: et il nous donne toutes choſes abon· 
damment pour en jour, Nous ſommes fon Peuplez et de ſa plenitude x 1 
avons tout * P/. LII- I, Nan, XIX. 12. F. CXLV. 16. Prov, VII. 

51.1 Tim. VI. 17. Eph. IV. G. Pſ. C, 5. Jean, I. 7 8 

Dieu eſt il le Dieu 8 Juifs feulement? ne 1'cR il pas aulli des Gentile? 
eertes il L'cſt auſſi des Gentils. Il fait lever leon 50 — ſur les bons, et 
ſur les Meéchants, et il envoye ſa luye ſur les juſtes. et ſur les injuſtes; et 
' il eſt Vis envers les i ingrats, et es mec hans. Rom. III. 29. Mas. V. 45 
Luc. , 3 

Il eſt vötre bouclier et noͤtre grande recompenſe; I1 eſt. nd tre refuge 75 et⸗ 

notre force, il à fait de grandes choſes pour nous: Il nous 2 br le 
fentier de la Vie, et il 15 r:$tre Coeur envers Luys afin que nous che 
minions en toutes ſes Beg. Il nous inſtruit pour notre * il nous con: 
duit par la voye que nous devons marcher. Gen. XV. I. F. + XIV, ly 
CXXVI.3. XVI. 11. I Nix. VIII. 58, Ef. XLVIII. 17. 
La dclivrance eſt de1'Eternel; Il eſt nôtf̃e force, et notre ſecours, 8 
' ba detreſſe: Il eſt le Pere des Orphelins, et le Juge des Veuves; IL accoms 
mode de ſes biens Lafflige; 5. 11 delivre le pauvre criant à Lui, et Lafflige, 
et celui qui na E qui 1'aide ; Il eſt vne fortereſſe ay miſerable das 
fa Te, vn rel fuge contre la temp©te,, vn ombrage contre 1'ardeur. H. 
III. 8. XLVI. XVIII. 5. 10. LXXII. 12. Ef. XXV. 4. ba 3-449 p ab; 

En ceei eſt manifeſtee la charite de Dieu envers nous, que Dieu à en- 
voye ſan fils vnique au monde, aſin que nous vivions par Luz ; 11 a point 
eEpargne ſon propre fils, mais il 1'a. livre pour nous tous; Il veut que tous 


* eue — ſauves, et qu ile vicauenr 2. 1 copoilance * ME 


El Eternel eſt bon, ſa gratuite demeure 3 jamais : 11 ef Cate 1 
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8 388 ES yeux de I Esernel; courent par toute la terre afin quill le montre 
'6 L pep faveur de ceux qui ſont de coeur entier envers Lui; 
8386 | 1 ne retire point ſes yeux de deſſus eux: Il les previent des bene- 
| ditions qe {i bonte ; 11n"cpargne aucun bien '# ceux qul che- 
minent en Integritc : Hils obeiſſent, et le tage] ils achevent leurs jours _ 
en biens, et leurs Annees en plaiſirs g Leur ame logera parmi les biens, it 
leur poſterite avg la terre en herira 2. 2; Chr. VI. 9. Job. XXXVI. 
0 Eternel tu beniras le juse, et de 'bienveuillance com - 
me d'vn bouclier : I'Frernel prend plaiſir en ceux qui Le craignent, ot 
| _ qui cheminent en integrite Luy font agreables.. Pf. CXL 11. 17. 
rov. 11. 20, | 
Dieu donne a Celui Lui oft a ble ſag Sade e highs. <6: 
1 Lui enſeigne le rp gh qu'il doit Leib. pay ec de VEterncl eſt 
pour ceux qui fe eraignent, et ſon alliance pour * l donner à connoi · 
tre; Tous les ſentiers de char rage fone gracuine et veritè à ceux qui 
nt nee 7 II leur donne vn mme cœur, et vne meme voye 
. le erzindre à toujours, pour leur bien, et pour celuy de leu en- 
ans apres eux. II leur ouvre fon bon threſor, et benit toute I'ceuvre a= 
— main. * tes biens font grands que tu as referve pour ceux qui 
craignent,et que tu as fait pour ceux qui fe retirent vers toy, en ia 
preſence des. fils des hommes! Tu les eaches arriere de PEffronterie des 
mmes, tu les preſeryes des debats es langues. -Ecel, 14. 20. Pſ. XXV. 
9. 5; 13. Jo XX X11. 39. Dem. XXVIII. 12. Pf. XXXE. 27. 28. 
Lz delivrance; des Juſtes viendra de'l*Eternel, il ſera Leur force a 
en ſtx afflicions if les Deliyrera, et en ſept le maſ ne 


mon de : derrefſe; 

les atteindtu pot En tems de famine, il les garentira de Ia mort; et de 
NM de g re M delirrera des mec hans, et les der. 5 

; 19. a 

Le nom de EEtemef vne forte Tour, i juſte y accourrs,” . em 
Wrete en vn Lien haut: Les d de homme de bien ſont adreſſes par E E- 
eel; et t ifprend plaiſir en ere, vil tombe il ne „ | 

car 
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car --1'Eternel lui ſoutient la main. De telle © compaſſion” im Pere 
cit emũ envers ſes enfants de telle compaſſion eſt emu I Eternel en- 
vers Ceux qui le craignent. II les empeclſe ſouvent de pecher contre 
Luy : Et lors que les hommes avoient penſe du mal contre eux, Dieu le 
enſe OO Prov. XVIII. 10. Pf. YXXVII. 23.24. CIII. 15: C 
Quand I'Ererncl prend plaiſir aux voyes de I'homme;, il apaiſe mème ſe; 
ennemis envers Lui; L'Eterncl n'abandonne point ſes bien-aimes, Il ne 
e eeſſe point de demontrer ſa benignits, et ſa veritè envers eux, Aucun de 
ceux qui ſe retirent vers Lui, ne ſera detruit. Prov. XVI. 7. Pf, XXXVII. 
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Laa miſericorde de Dieu enyers Les pecheurs. "SIO 
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. Eternel eſt pitoyable, miſericordieux, tardif à colere, et abon- 
L. dant en gratuite; Ses compaſſions ne defaillent jamais: Il eſt ris 
che en miſericorde; Le Seigneur eſt plein de compaſſion, et pi- 
toyable; Convertiſſes vous 3 IEternel vgtre. Dieu, car Il eſt miſericor- 
dieux et gonads tardif ùᷣ colere, abondant en gratuite,. et qui ſe repent 
* Bs d'avoir afflige: Il ne veut pas qu aucun * mais que tous yienne 
. III. 22. Eph. II. 4, Jag. V. 11. ./ | 


* 
— 
. 
= 


2 la repentance. Pſ. CI1I. 8. Lam. 
LXXXVI. 15. Joel. II. 13. 2 Pierre. II I. . ff... 
I' Eternel eſt bon, et droit, Auſſi enſeignera- til aux pëcheurs le Che- 
| min -qu'ils doivent tenir: Il attend pour nous faire grace diſant aux ET 
| fants des Howmmes, Ne yous. netoyeres vous jamais ? quand ſera ce 7 E,, 
II tire les pecheurs avec des cordes d' homme, avec des Li d'amour: | 
Il n'y 2 point de courroux en Lui, mais il arrete ſa colere Wi la xetient 
your ne point detruire les pecheurs, Il tolere en grande patience. JN q 
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133 
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| 7 Vaiſſeaux de colere, deſtines pour la perdition; "ll afffige. il a aulli 


compaſſion, ſelon la grandeur de ſes benignites z car il mafflige, et ne 
contriſte point les enfans des hommes de gãyete de cœur, Hoſ, XI. 4 E, 
L'Eternel-notre Dieu nous corrige ainſi qu'vn homme corrige ſon 11 

fant, aſin de nous humilier, de nous eprouver, pour nous faire du bien 1 
la fin, Je ſuis vivant, dit PEternel que je ne prens point plaiſir à la mort 
du pecheur, mais qu'il ſe convertifle; et — vive; Il revoque ſouvent 
ſa colcre, et il n emeut point toute ſa fureur; En ſon courroux il ſe ſou- 
vient ſouvent d avoir compaſſion. Deut. VIII. 5. 16. Ezech. XXIII. 11. 
E r NS <1 ory —2 5 9 
n'y a qu vn moment en ſa Colere, mais il Va toute vne Vie en ſa 
faveur : Jay cache ma face arriere de toi pour vn moment, Tn | | 


Is cz * 
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de l indigo ation, mais Fai en comp Hon dé to 
Il ne debat point 2 pe 9 75 et mn garde prin 3 r Quick 55 
le Dieu ſembla eb 101, un ardonnes T iniquite qui paſſes par deſſus 
les forfaits du reſtè de ton 48 e? Il ns retitut Point ſon couirou A 
perpetuire, d autant qu iI prend plaiſir en bemgnite ; Il prend compallion 
de nous, et met no Mane ſous ſes pieds, et Jette nos Ppeches al 'fonds 
de la mer "PF 1 III. 1 Mich. VII. 18. 19. . 3237 ELF TRe 22 
Car il ſait-bien dequoy nous ſommes faits, ſe Sweet que nous ne ſom- 
mes que poudre. Ce ſont les gratuites de F Eternel que nous\n'avorts” pas 
ere Conſumes ; parce qu'il ne nous a point fait ſelon nos peches, et ne 
ET a 5 rengh, ſelon' nos Iniquites. Nen * Lan. Nr 22, Pf 
10. on n 
Dieu exig e de nous moins ue nos iniqu 
cordes et les © pardons font dn Seigneur ngtre Dien em nous nous 72 
rebelles contre e Lui ; ; Dieu eſt iroyable,, miſericordieux, tardif a colere, 
Hf i garde la benignite en mille genera- 
pe: dane e le forfait, et le Pechée. Job. XI. 6 Dan 
ä . . po T:i N ein iter * En N 
| A ar devers * ) 145 e Tui ctaint. Oe le mechant 
81 Fhomine "oner2 bx ſes penſces, et fe convertilſe à 
Irene Et M 12 p [E de. 198 et ; notre Dieu, car iI donne tant et 
plus. Si Vous vous 2001 wertiſſes 4 Eternel, vos freres, et vos Enfants 
trouveront miſericorde] > par 7 90 ceux qui les auront ——— en capti- 
vite; Car 'Exernel . Diet! eſt pitc "AL miſèricordieux, et ne de- 
1 vous convertifſes D Lui. 
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Nin Etemel elt uſte ae [2] et il exercę jugement an La 
BY terte; II eft grand en puiſſance, en. ju ement . et i ne fait cott 
a perfonhe, Les * :ternel ſont ꝗroits, i n 

fommes' aſſures, que le jugement wy Dias eſtaſelon ;yerite /;. Eſ. 
'-CXXIX: 4. E. XLV. 2x. Hf. XI. I Fr. XIX. 24. Oel. XXX VII 25, Pf. 
XIX. 8. Ap. XV. g. Nm II. 22 A el 5 

LEterner as tre Died zſt juſte em tontes ſes curves: Ta juſtice ot ful 
tice * jamais 8 Dieu, et ta lx eſt Veriret ' Toure! *ardvnmance de ta Juſ- 
tice eſt à jamais : TA b jufte 8 Erentel, etidroit r ee Hen; 
* + t; 14. Pf. 'OXFX?"142-T — De 1 * 7 11 7 54 8 

Dieu rend aFhomine ſelos bes wagen et Lui lait xcucontrer. _ſelan ſi 


voye. 
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Rom. 1 1. G. 


le juſte, our certain II. à vn Dieu qui 

1 Meir. VIII. 32. F. LVIIL 11. 8 
Due iu vn meme accident arrive jane au j 
que les Tabernacles des Voleurs pro 


aſſũrance pour ceux qui irritent Dieu, dans le | *. 
tomber ce qu' ils deſtrent: Voicy le jour vient auquel vous verres E 


oy o * 


ference qu'il y a entre celui Py ſert Dieu, et celui 


Eeci. IX. 2. Fob. XII. 6. Nad. IV. 1. III. 1. 


Quoy que le pecheur faſſe mal cent fois, et qu'il lui ſoit donne du de wy 
eependant Je ſcay, que bien aviendra 2 ceux ni craignent 2 2 

| point la face d 
e le monde vuverft 


dien raviendra point au mechant, parce 5 ne revere point 
Dieu. Dieu 2 ordonn vn jour auquel il 

en juſtice. A moy dit le Seigneur apartient' Ia vengeance, et In re 
Je ferai vengeance ſur mes ennemis? et retributien fir 


Tent Eccl. VIII. 12. 13. 48. XVII. 3 1. NIX. Ss. Dh. XXXII. 85.41 
notre Dien eſt vn feu conſumant, et vn Dieu Zalouxg fa 
ce et ſon courroux eſt contre ceux qui Ie delaifſent ;- De main en man 


— 


L'Eternel 


perent, et qu'il y ait quelquefdis to 
dans les mains deſquels Dieu fai 


. i 1 fi $$ 4B 
* q , | L ; Pl Fu * 7 Y 
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le mechant, ne demeurera point impuni; Pourquoi done le mechan | 
depiteroit - il Dieu, et diroit il en fon cceur, le Seigneur nen fers. 


point d'enquete * Car il connoit les hommes vains, et yoyant Fini- 


| quits; n'y prendroit 8 garde ? Il ne tient nullement le c 


innocent: Il ne la 


o bs 3 4 T 4 


rend en face. Deut. IV. 24. Eſd. VIII. 22. Prov. XI. 21. Pf. X. 1. 


Jeb. XI. 11. Nab. I. 5. Ex, XXXIV. 2. Dent. VII. 10. 


Si tu vois en la Province l' oppreſſion du pauvre, et vne violente per- 


verſion du Jugement, et de la quſtice; ne t'etonne point d'vne bc 
Faire; car il y a vn haut Elevc par deſſus Ie haut Eleve qui y Pre 
ee . t ee id een een 
Lame qui aura peche ſera celle qui mourra, le fils ne porte 
"quits," du pere ni le Pere Viniquite du fils; La Juſtice du ju 
Jui, et la mechancheté du mechant fera {ur lui. Le ſerviteur 
nu la volonte de ſon Maitre, et qui ne la pas faite, fera battu £ 
- coups que celui qui ne I point conniie, et qui a fait des chal 


beaucoup redemande;:Exech.X 4 1 * 
Les ns ſeront traittcs au jour du jugement plus tolerable! ent 


' autres.” Er ceus qui auront c plus corrom̃pus que les autres dans c 0 


ere point à ceux qui le haiſſent : mais if 12 Ie 


ui con. 
choſes dignes 
& ktre battu! Car A celui à qui il a et beaucoup donne, il Ni g 4 


; "lH 
25 dirons nous done, Dieu 


a git point mechammens, fe 
u 1 555 Aenne Mair. X. 16. Egech XVI. 
47. Matt. Kat 111 6. 6. Jeb. XXXIV. 127 
Ja n'avien 1 falles:mourir le juſte avec le mechant, er-que le 
juſte ſoit comme le me chant. Le Juge de toute Ia Terre ne rendroit - il 
pas juſticer II ay. Wp d Iniquité en I Eternel nôtre Dieu, ni daccep- 


— 1 cep ption de tefens II na point d gad 212 qua- 
lite des: 22 82 1 *Pauyres parce qu'ils ſont 
tous | Fourtage de — * eee XIX. ** Job. 


H—_ we Segen 1 — 5 des * de 

leu n'a poin 2 ce pe nnes, mais toute nation | 
celuy qui le craint, en Padonne à la juſtice Luy . Et ſeil fair 
ceux qui n. ont 4ravaille,-qu' ve heute, Egaux' à deu qui ont porte le 


Fardeau, et la. chaleur. du jour, ne r eee 
yeut de ſon bien Acts, X. 34. 2. Mar, XX.12.1 
Lhomme Mortel ſera-tli plus juſte que Dau- Quelcun dirs til la 


yoye du Seigneur n'eſt Pas bien _— 2 Tus tu me condamner pour te 
juſtifier ; Si vn homme peche contre vn autre homme, Le Juge en jugera: 
mais fi vn homme peche contre-1'Eternel, qui mie po Lui ? is LY V. 
We — XVIll⸗ 25. Aer. 11. ned 9381 TT ** In 
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FR veried et la delice A Dieu: r 

gear E v el W ble II eſt le Dieu de verite; Tes voyes bent 55 
DN tes et veritables Roy des Saints, Ses paroles ſont veritabless ſes 
conſeils font fidelite et Verits ; | Moy VErternel ayant parle, la 
choſe que j aurai prononce e ſera miſe en execution, elle ne ſera 
plus differee. Dieu eſt le Dieu veritable qui — e nw et la beni 

nité, en mille generations envers ceux qui Iaiment; et qui gardent [es 
-Commandements, II eſt fidelle dans ce 2 pins car ſes promeſſes ſont 
Ouy, et Amen. 2 Cor. I. 18; Ef. L v. 10. Apoc. XV. 3. 2 Sam. VII. 
1 XXV. I. Exech. NIL RE: Dave. VU. 9. Heb. X. 25. XI. 11. acer 


Il ſe ſouvient de la te ge il endet en millk generations. La 
verite de l Eternel demeure 1 jamais, FEternel a fait ce qu il avoir penies 
il a accom pli fa parole qu'il ayoir decretce des les jours d'anciennetè, un 
ſeul mot de toutes les bonnes paroles que PEternel adites ne tombeà terre, 
le tout ſera accompli, Les Cieux et la Terre paſſeront, mais ſes —.— ne 
| rg ro E. ee CILIX 89. 22 L.. 1 7, Jef XXI. 45 
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828 Les Verites Et Les Devoirs. 


Dieu eſt auſſi ſage et lem venir le mal, et ne revoquera point ſa paroles 
Je ne violerai point mon alliance, ce qui e. ſorti de mes lèvres, je ne 


retarde point ſa promeſſe, comme quelques vns Te en Y a: retarde- 
s homme pour mentir ni fils de Phi pour ſe.repen- · 
tir. Ef, XXXI. 2. Fſ. LXXXIX. 38. I Cor. XV. 18. Heß. III. 5. 
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183. 7 Ber ION ban IO RY 
Dien eſt veritable mais tout homme eſt menteur. 
delles, il demeure fidelle, il ne 51 pas ſe renier 1 


poſſible que Dieu mente; La- i 1 
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SSS ETERNEL notre Dieu eſt ſaint. Saft Saint, Saint eft l Etei- 
i$ L-$ nel des armèes; Je ſuis I Eternel võtre Saint. Pieu eſt pur et 
8 route parole de Dieu eſt epureę: Son Nom eſt Saint, et terri- 


. 


tes les ceuvres; La Loy de Dicũ eſt fainte, Et le commandement eſt 
ſaint, et juſte, et bon. Lev. XIX. 2. EG XLIII. 15. VI. 3.1 Fean. III. 

S. Prov. XXX. 5. Pſ. III. 9.. CXLV. 17. Rom. VII. 1i2ñ᷑̃ 
Seigneur qui eſt- ce qui ne te craindra, et ne magniſiera ton Nom car It 
ſeul es Saint. Apoc. XV. 4, Il Hy a nul ſaint comme I Eternel. Qui: 
comme Toy, & Eternel, declare magnifique en Saintete ? Voici, il ne S'al- | 
ſüre point en ſes ſaints, et les Cieux ne ſe trouvent point purs devant ſu, 

A Dieu ne plaiſe qu'il y ait mechanchete au Dieu fort, et perverſite au 

Tout: puiſſant. Dieu ne peut etre tents de maux et auiline tente · til per- 
ſonne. I Sam. II. 2. Ex. XV- 11. Job. XV. IS. XXXIV. 10.1 1.15 

-.. Pourguey done dites vous en dous memes, Quiconque fait mal plait à EE. 

ternel, et il prend plaiſir à la mechanchete? Le mechant ne ſejourner 
Point chez luy, Al a les yeux: trop purs pour voir le mal, Et il: ac Sau- 

” roit prendre plaifir 2 regarder I'Ennui fait 2 autrui, Les orgueil leu ne 

| ſubſiſteront point devant Toy: tu as toujours hai tous les ouyriers db iii- 


- 


quite; Malo II 17. Es. V. 3. Hal. I, 15; PE V. A. 7 
La voye du mechant, Les penſęes du mec hunt; Le Sacrifice et la priete 
du mechant ſont en abomination à LEternel Le Seigneur juſte aim 
j N ia face regarde I homme droit; VEternel prend plaifir TOY 


* 


7 


| De. La 1 Cbretienne; | „ 
aignent; Mais, il dit 118 tous les ouvriers d iniquite, retires vous de 

pt 2 ve, 1 75 corin point. Fler. XV. 8. 9. 20. 75 XI. 7 7 CXEVIE | 
Lac. XIII. 172 a oO 

as qu il en foirle wiel bort ! is's 0 t d- ard a la re zuste ay W PIR 

il ne Fexaucera point; Mais la , du droiti Hier! lui an * 
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3 e Lacomprebieiſbilies de Oo 
, 25 31 & 141,303 227 39 
o19h, leD eu fo. t eſt; rand, et ous, ne le connoiſſons Int : 
| 98 21 our-puill; es: 5 8 rendre, "Un eſt 8 79 — 
30 ble de ſonder ſa grat . Kro ge As-L fe fonds en Dieu 
ſondant ? Trouveras- tu en Ae le Fout- Puiſſant? Rich 


eſt trop merveilleuſe pour nous, et fi haut èlevee que nous n ſauridns 


atteindre. Et lors que now parlons de luy, Nous ne ſaurions arranger nos 
paroles à cauſe de nos tenebres. Job. XXXV1--26..XXXY LIL...23. Eſ. 
CXLV. 3. Fob. XI. 7. Pf, CXXXIX. 6, Fob. XXXVII. 19. 

Qui eſt ce qui connoit les choſes de homme, ſinon FEſprit de homme 
qui eſt en Lui ? de meme aufli Nul n'a connu les chaſes de Dieu, ſinon 
I'Efprit de Dieu. Pour certain Ty. es le Dieu fort ui te caches; habi- 
tant vne Lumiere inacceſſibles o dndeur des richeſſes de la ſageſſe et 

de la connoiſſacce de Dieu ] II iyap moyen de ſonder ſon Intelligence. 
Nous ne connoiſſons point les perifees'de IEternel, et nous n'entendons 
point ſon Conſeil. I H. IE AI. 25 ö Jr 8 VI. 10. Rom. XI. 
13. Eſ. XL. 28. Mie 2 Is, 1 NG 

Wit „ 2 ed 3 M/courro | 
e bruyant e i poilabe 
et ſes voyes its ble l 
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Z. XG. 11. Joh 3 6: | 
Now ne fommtbs pas * id &-COmpre . mbmes quelle «ft la 
largeur, et la longucur, aprofondeurer 1a hve et connoitre la Charite 
de Dien laquellè ſutpaſſe unt eonpailiance Wi pourroit reciter les 


it £ Ae fet entir toute ſa louange ? Eph, 


. * 8 . : 
22 * 77 
* "4 
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D de l' Eternel? f. 
II. 18. Pf. CVI. 2. A 

Eternel n6tre Dieu tu as fait d Ws merveilles, et tes penſces envers 
nous ſont en grand nombre, tellemeſt: qu'il n*eft pas poſlible de les arranger 
devant toy: les voulons nous reciteret; dire? elles ſont en ſi grand nombre 
que nous ne les ſaurions raconter. Pſ. XL. 6. 

Dieu fait des choſes ſi welle qu'il reſt pas poſſible de les ſonder, II 


fair tant de choſes merveilleuſes, qu'il n'y a pas moy en | de les nombrer; 
5 L'Homme 
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% 14. Vas Et Le Del, | 
L Homme ne peut point comprendre lœuvre que Diary fait & un bott 
2 l'autre. Quoy que Phomme f aptioiſc à chere 1 gui fe ait Wuz 4; 
ſoleil, il ne le trouve point; et quoy que le; * propoſe de le voin 
cependant il ne le peut trouver. Job. V. 9. Ecel. III. 11. VIII. F 
Arrete toy, et conſidere les merveilles du Dieu fort. Sais tu comme 
Dieu les arrange, et comment il fait reſplendir la clarte de fa Nuce 
Enten · tu le Nuces, les merveilles du parfait en ſgiencet 
Job. XXXVII. 14. 15. 18: . . dar 
Qui eſt celui qui a meſure les caux zyecletttux de ſa main, et qui x 
compaſſe les Cieux avec la paume ? Qui eſt celui qui a compris la poul- 
ſiere de la Terre avec vne meſure ? et qui a peſe les montagnes au crochet, | 
et les c6taux 2 la balance? Eſ. XL.12. © SN 
. , Voila tels ſont les bords de ſes. voyes, et combien eſt petite la portion 
que nous en entendons ? Comme tu ne ſais point quel en le Chemin du 
vent, ni comment ſe forment les os de 1'Enfant' dans le ſein de Ia mere, 
BY 2 KI. pas I'Fuvre,de Dieu, comment il fait tout. Job.” XX VI AdL 
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ARTICLE. . 

Hifi de 1 Creation et dup remicr etat de nos 

premiers parents, de leur Chace” das le 1 
et dans la miſere, telle quelle N 


ne Eeriture Ste. mais fur tout dans 3 
les 1 Ne de ta Geneſe. 2 


"yg prong Frome 1 fon Image et 5 — Lie te > 
 LU'Image de Dieu. II I fait vn peu moindre que les Anges, il 
98 2 Conrontd de gloire, et d'honneur.  L'Eternel Dieu, forma 
Thomme de la poudre de la Terre Et ſoufla dans ſes narr ines 
reſpiration de Vie: dont Thomme ſur faft en ame vivante, II fur. fait 
d'vne Ec30g et admirable maniereg phe il n'eteir-pas bon que 
I'homme fur BE, Dieu lui fit yne femme pour luy etre en aides gt 
fur priſe de Phamie.” 'L'homme neſt poi ine * la femme, mais la femme 
eſt de homme, Gar auſſi homme n p Fete erte pour La femme, mais la 
femme pour ln onee Car homme eſt 1'image er la gloire de Dieu mais 


la femme eſt la gloire de homme. Ge I, 27 20. V. I. VIII. 5. Gen. 
II. 2. Pſ. CXXXIX. 14. 15, Gen, II. 18. 22, 46. 1 cer. XI. 8. . 7. 

L'Eſprit, eſt bien en FThomme, mais e du Tout · puiſſant le 
rend | entendu, Dieu Notre Createur nous _ deſſus les betes 
de la Terres et nous rend plus entei es 2 des Cieux- 

LC Eſprit de homme eſt une lampe de LEtemel laquelle ſonde juſqu'aux 
choſes les plus prafondes, Dieu avoit fait homme droit. Dieu Letahlit 
pour avoir domination ſur les œuvres de ſes mains, Il a mis toutes choſes 
ſous ſes pieds. Les brebis, et les berufs entierement, et meme les bꝭtes 
des champs. Les parte des Cieux et les poiſſons de la mer, ce, qui tra- 
verſe pax les ſentiers de 1a mer: Jb. XXXI 1. 8. Mann 10.1, Prov. 
XX. 27. Eect. VIII. E Pſ. VIII. 7. 8. 9. | 

| L'Eternel Dicu aveit plante vn Jardin en Heden ; et il avoit fait ger- 
ner de la Terre, tout urbre defirable 3 Vor er boa d W 
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de een milien-du Jardin, et ae dience de bien et de mal 
L'Etemel Dieu prit done homme F. 22 £4 au Jardin d Heden, ofix 
le cultiver et le garder. Puis I Eternel Dieu commanda 2 homme difant, 
Tu mangeras librement de tout arbre du Jardin z mais quant 2 Varbre de | 
ſcience de bien et de mal, tu n'en mangeras point, Car des le Jour que 
tu en mangeras tu mourras de mort. Et Adam n eite donne les noms 3. 
tout le betail, et aux oiſeaux des Cieux et a Pe betes des Champs, 
Et Ils etoient eux deux nuds, ſavoir Adam, et ſa — et ne le pre. 
noient point i honte. Gen. 11; 8 —25. 

Or le Serpent ayant ſeduit Eve par ſa ſubtilits, elle pri is du & fraig 


Larbre dont Dieu avoit dit à Adam .et. a 4 femme Vous n 
point et ne le dona Wogen Ma ous ne 1 : Er elle * 
mangea Et en donna auii a Jon. Maxi q | Etolt. avec elle, lequel en 2 
Et os yeux ſurent guyerts- et Us ne 190 8 coke! mids: et 
Couſurent enſemble des feuilles de figuier, Et Le firent des —— 
Gen. III, 1-7. 2 Cox. XI. 3. 1 hp 
Et Lors qu'ils eurent ouis 1a voix de PEternel qui les appelloir Ils 
- eurent peur et ſe cacherent de devant V'Etermet Dieu, Et Lors qu'il leur | 
eut demande fils Navofent · pas · mange. du fruit dont il lehr- Af defen 
de manger 5 L Homme voulfnt le dit, La Femme que Tu 1 ON- 
nce pour etre avec moy, ms balls, de. Parbre,” et j en ai mf "is x | 
| te * 


femme voulant auſſi excuſer {a fa erden le Serpent n a f 
af Ml 


J en ay m Gen, III. 8, - 18. * 
— — | ent; op = hy tu as fait cela) 10 ſers | 


Alors l' Eternel Dieu dit au Ser 
maudit fur tout betail, et fas, toute bete dg ö 10 ramperas 1 | 


ventre, et mangeras la iere tous les Jaurs 
inimitie . et f I ſen Lace Vi Ri FR | 


wth cette damence re Ds * iS te⸗ AA 55 e 
ati 3% > 5. Þ I fy 8 744 ; £5, L S#.AC 4c 11 


223 . il dic a 1 ace ae tu 1958 bk 5 8 7 4 fe ain 7 

que tu as mange de Parbre, duquel je £aygi 0 = t. Tu Wen |} 
mangeras point, la'terreiſerg maudite. Fl Cauſe. de: toy eke de 
travail tous les jours de ta vie. Elle te = produira d es Ep Epines hardons | 


et, tu mangeras I herbe des champs. Th, mangeras le pain I ls ſueur 
ton viſage, juſqu' ce que tu retournes en la terre: car tuen a8 ete prit: 
parce que tu es poudre, auſſi retourneras-ty en poidre? Cem. III. 7518.0 


Et lEternel Dieu fit à Adam et à ſa femme des robes de peuus et les en 
vetit; Puis il dit Voici l' homme oft; 5 ET YE 3 fachant 
le bien et le mal, C'eſt: pourquoy a 907 | s fu main! p 


n | 
prendre du fruit de Larbre de vie, ct. b mange "he" an, 
Toujours. I Eternel Dieu e : Chaſſa du Jardi an d: Heden pour *laboures 12 


Tl de —_— il avoit ète Pris Gen, III. 2271 25, 24. ne 
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endre des fils et des files, 1 


5. 4. hy 
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Or il avint que quand les hommes eurent commence à multiplier ſur * , 


a 7 „ 7 Se Txt Il mme n'etoit que * 
mal en tout tems. Et ils perſevererent dans leur mechancher“ juſqu a ce que 


1 Pier. III. . FE , A A Bey „ 
Apres le Deluge lors e ee ins des enfans de Noe furent 
multipliees, toute la Terre etoĩt d vn mème Langage; et de mime paro- 
le, 2155 ce qu ils entreprirent de bàtir vne Ville et vne Tour, dont le ſom 
met allat- juſqu aux cieux; Et alors l' Eternel confondit leur langay 0, afin 


” 


4 n*entendiſſent pas le langage I'va de V'autre, et FEternel les diſperſa 


e la ſur toute la terre. Et depuis ce tems R FErernel diminua les for- 45 


8. P|. CII. 24. _— —— — rieren EE IC. 
— — — — 0 
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ces de Phomme, et racourcit ſes jours. Gen. X. T. IX. 1. XI. T. 4. 7 
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IL Etat preſent de ! Homme dans Ia Nature 
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L. ct ordonne aux hommes de ' mourir vne fois. Les jours 


Bot 4 
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. 4 de l homme ſonr determines, le nombre de ſes mois eſt par' ' | 
2 devers Dieu, Il lui a preſcrit ſes limites, et il ne paſlera pas 


La poudre retourne en terre comme elle etoit, et feſprit retourne! 


Dieu qui l'a donne. Qui eſt I homme qui viyra et ne verra point la mort? 


Ez qui peut ſauver {a vie du ſepulchre / Nul homme n'a pouvoir ſur l 


vent pour arreter le vent, et il n'y à zucune puiſſance contre le jour de las 
mort, et en la bataille il n'y a point de conge, de mEme la mechanchete 
ne delivrera point ceux en qui elle ſe trouve. Tecl. XII. . Pf. LXXXIX. 
2 77 VIII. 8. HOD Soutits, © Yi #477 e 375 WC LEST FE . 8 
LIntention des. riches eſt que leurs maiſons durent à toujours et que 
leurs habitations demeurent 5 — ige Et toute fois homme qui eſt 
en dle e PRIN Cr on voit que les ſages meurent, et: que 
areillement les fous gt les inſenſes periſſent; Eg. cee qui ſe conflent en 
leur biens, et ſe gloriſſent en Tabondance de leur richeſſes? Nul d'eux 
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; ourtant nen ; peut . oi fon 888 ai 1 0 
| Diet pour faire qu ils continuent 2 viyre Perperut element et q 
yent point la foſſe. E.. XLIX. 7.13. | 
Jul n'eſt aſſure de ſavie ; Mais ceux qui ſont lers pour \ vn pen 4 | 
tems, ſont abatus et meurent comme tous les autres et {ont coupes com- 
me le ſommet d' vn epi. La mort Len repaitra, et le epulchre cnaßde | 
mera leur belle aparence. Job. XXI V. 22. 24. Pf. XIAX- 15. 1 
homme meurt, et dechoit; et quand il eft trèſpaſſe, ou eſt it? n og, | 
reyiendra plus en ſa maiſon, 5 leere ne le rec onnoitra due Vor | 
qu'yn arhes ſoit coupe il ya de 42 0 ance pour lui qu encore: il ſe n. 
nouve 1 en et que ſes Aal ne defaudront. point. Mais quand 1 'hammg: 
- eſt yne fois couches Gang! 2 terre il ne ſe relevg plus juſqu a ce ai gy an 
1% ale 19 E 


| plus de cieux. Job, X 
Vne Generation paſſe, et vne autre generation vient; 12 memaire de 


morts eft miſe en oubli, leur amour, leur haine; leur envie oy ON Apa 
en Pas ans meg malte ele tout ce qui ſe fait bus 


et Ils n 
le le,” Lone Len 12 en et les p ene 5 
4 e par les W 8 Par hy bowels pecks f 70 entre "wa e 3 4 
de; et parte pechs la mort, ainſi la mare eſt veniie ſur tous les hommes: 
Cat . ee. Le J. 4 * 5. C. A * Us 
1 Cox. ND 3 
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IIe. Sur la brieyete de ky vie en 


r ommo qui eſt nè de femme eft de courte vie, Voila tu as | re 16 
duit nos jours a la meſure de quatre doigts, et le tems de notre | 
2 vie eſt comme vn rien toy. e chair eſt comme 
P' herbe toute le gloire de Phomme eſt comme la fleur, dyn 
Champ, I'herbe ſeche et ſa fleur tombe. Les jours de hor — ſont Cole. | 
me herbe, homme: fteurit comme la des Champs, LaquEae | "ha 4 
plus ſi vn vent paſſe par. dt ſſus, et ſon lieu nela_regonnoit Na 5 
mes tous comme des feuilles. Pub XIV. 1. N XXXIX. 5. 
24. Pſ. CIII. 15, 16. Ef, LXIV. G. 
homme fe nin comme l' ombre, et ne Parese peint ; ſes joins oe | 
comme Tombra qui decline; Nos jours font comme Fombre fur la 
— u point K eſprrancez Nos jours pallbat plusvite qu vn Couriet, ils” 
vite qu vn navixe de xours, comme vne 8 2 yole- le. 
eta la proye Ils finiſentagtli tõt qu vne _ XIV. 2. N 
CI. 12. I Chr, XXIX. 2.5. Job. IX. 855 Ltd . XO. 4 
Nous n avons point icy de cite per jangnte 3 mais nous ome Pay 
gers et forainscomme tous nos peres diyinrte Seig eds 
notre vg? 2 ants Xe Ae . * peu dx 
tems et Pu enanvuic, Nous gh 
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nes aux xx Vers. 1 15 Ge pas entre nous, et 1a mort. Heb. XIII. th. | 
1Chr. XXIX. 15. Jag: 14 Job. IV. 19. 1 Sam. XX. J. 2 
| L'homme ne (conhoie pas meme fon tems; ; Mai comme les poliſors, | 
qui ſont pris au mauvais fils, et comme les o — © font atrapes au la. 
cer, Ainſi ſont enlaces les fils des hommes au tems la eilamite quand 
elle tombe ſur eux ſoudainement..Ecel, IX. x2. | 

LU on meurt au milieu de ſa vigueur etant en et & {6 1 aiſe, fo vaiſe . 
ſeaux ſont remplis de lait, et ſes os ſont abravesde mettle, F Aure meure 
dans Tamertume, et n ayant jamais fait bonne chere; fes jours ont paſſe 
plus legerement que 1a havette ᷑ vn tiſetany et ſeſont confames fas 3 
rance. Vn autre dit à ſon. ame; amo th as des bien amaſſes pour ben — 1 
dannees repoſe. toy, et bots fab grand chere; cn — 
meme nuit ſon ame lui a redemanee, Job. XXI. 255 2.45 28, VII. * _ 
Luc. XII. 19. 20. | | 

Toute chair expirera Sbenbie, et Lhomme retourmera dares It pour: YN 9 
Ils mourront en vn moment, et. le fort ſera emportè meme ſauss maine —— Y 
Job. XXX1 V, 15. 20. Eternel donne nous a connoĩtre nòtre ſin, er qu ehe 


elt la meſure de nos jours que nous: Richions de N ts 
ſommes. bt . * 


= 


11s poo ow peings et les travaux - Agne 5 
la vie humaine eſt ſujette. 8 
> Homme nait pour le travail, comme les ccincelles Went en Kanes 
Quoy que les jours de la vie de l'homme ſoient courtsz 4 ſont Cee: | 
pendant mauvais, et pleins d'ennu.” Les jours des annces de no- 
cre pelerinage ſont courts et mauyais : Tous les jours 9 
ne ſont que douleurs, et ſon occupation que chagrin: fa chair pen 
welle e ſur lui a de la douleur, Ion ame fiafff Dae randis EE ft en en 
ui. Job. V. 7. XIV. Ii. Cen. XEVH. o. Eect. I. 28. Joi XIV. 22. 
Il eſt ſujet 1 — fa vie 4 toute ſotte de maladie, A toute ſoxte de” 
Langeur: Er par la crainte de la mort, il eſt toute ſa vie aſſuſetti X Ia ſer- 
vitude, Toutes choſes travaillent plus que I' Homme ne ſauroit dire: C eſt 
vne occupation facheuſe que Dieu 2 donne 2 homme afin qu'il fy oc 
pe. Heb. II. 15. Eecl. I. 9. 138. 
Toutes les Creatures ſoupirent, et fone enſemble en edle juſques 4 . a 
maintenant; et nous memes ſoupirons en nous roar Be L eee. Ia re- 
demption de nõtre corps. Car nous: ne ſomtnes point encore parvenus au 
tepos, et à T hexitage 3 Eternel: N avi donne, 280 . 23> 
23. Deut. — Hs 5 2555 
eſt ce qui 


* 'S 5 85 8 8 ©: 
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TE CTY vanite = 15 N 


Foote ce qui eſt bon a Vhomine event view, 
urs de la vie de fa vanite, Je 1 paſſe n. 
; romeine Parmi ce . 
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po qu l (air debout. Ecel. VI. 12. Pſ. XXXIX. LXII. 10. XXXIX. G. 
L“es penſees des hommes ne ſpnt que vznitè. Notre converſation, qui 
nous a ©te Se par nos Peres, eſt vaine. Quel avantage à Phomme. 


ſions les maiſons, que nous nous plantions des vignes, Que nous nous faſſi. 


bres fruitiers; Quoyque nous ayons plus de gros et de menu betail que 
mcs, vne harmonie d Inſtruments 


. 
o 


Or ca 2 du bon tems, Nous dirons du ris il eſt infenſe, et de la joye! 


368 (es Verites Et Les Dev6irs, — 
f 71775 1 N 3; wy ; ; : 2 8 5 FE: 333 5 l 
qui a que Laparence; cextainement ils ſe tempłtent pour nant, "Car | 

8 de bas Etat ne ſont. que yanite, les nobles ne fone que menſonget Sroale | 
mettoit tous enſemble dans vne balance, ils ſe trouveroient plus lege! 
que la vanite meme, Certainement tout homme eſt toute vanite; -quoy' | 


de tout le travail qu il fait ſous le ſoleil? Qu'eſt ce qu'il à de tout fon 
travail: et du tourment de ſon coeur ? II travaille en vain, - II vſe ſa fofte 

pour neaat, et ſans fruit. Pſ. XCIV. 12. Ecel. I. 3. II. 22. Eſ. XLIX. A. 
© Quoy que nous nous faſſions des choſes magnifiques 5 5 nous nous batil. 


ons des jardins, et des Vergers, et que nous y plantions toute ſorte d ar- 


tous les autres, et que nous nous ſoyons amaſſe de argent et de For, et 
des plus precieux joyaux des Roix, et des Provinces, que nous zyons 
des chantres et des chanteuſes, et que nous jouiſſions des delices des hom- 
vn J de Muſique, mème pluſieurs harmonies 

de toute forte d* Inſtruments; Et quoy que nous ne refuſions rien à nos 
yeux de tout ce qu ils demandent, et que nous n' epargnions aucune joye à. 
nõtre eeeur, cependant quand nous conſidererons toutes, nos ceuvres que 
nos mains ont faites, et tout le travail auquel nous nous ſommes occupes 
ur les faire, Voila tout eſt vanité et tourment d'eſprit, de ſorte que 


Fhomme n'a aucun avantage de ce qui eſt ſous le ſoleil. Eccles iE 


3 LIT. 4 AF: 8 9 5 ſy | —=Y 1 2 : : br 5 "ts x F445 * a a ; 5 1 _ 
ouvons ngtre coeur par la joye, et que nous luy diſtons 


\ 


t- elle ? Si nous apliquons nôtre cœur à connoitre la ſageſſe et 


voir les affaires qui ſe font ſur. la terre, nous connoitrons que cela eſt auſſ 


vn tomment d'eſprit: Car ou il ya abondance de ſage e il y a:abot- 


dance de chãgrin, et qui Paccroit ſcience, faccroit facherie. Eccl. II. 1. 
FF 064007485 6 bz 11. 


* 


le {age ſe props 
e fin. 
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. quelle choſe il trayaille à chercher, et ne la trouve point; et mEme it | 
oſe de la ſavoir, il ne la peut trouver. Deplus il n'y a poiiſt 
a faire pluſieurs livres: et tant d'etude neſt que travail qu on ſe 


Lhomme ne peut pas aufſi trouver ce qui ſe fait ſous le ſoleil; l 


« 
* 


Ic 


La memoire du ſage ne ſera point eternelle non plus que celle du fou: 


parce qu' aux jours à venix rout ſera deja oublic :- et comment le ſage 


ee de meme que le fou? Quand vn homme auroit engendre cent 
enfans, et vecu pluſieurs Annees; Et que ſon travail auroit ete avec 


ſageMſe ſience er adreſſe, Qui cat i celuy 3 qui il le laiſſera ſera Lage 
ou fou? neanmoins il ſera maitre de tout ſon travail, quoy qu il n t 
point travaillè et de tout ce en quoy il aura te ſage ſous le ſoleil: Cela 
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ve 1 Rellziod Chrstienne. 7 
La ſageſſe 3 autant d'avantage fur la folie; que 1a lumiere en 2 ſur les 
tenebres; eee i fig ol buvent mile aux plus hauts Iienx, et les 

riches ſont aſſis en bas. La ſageſſe vaut mieux que la force, et toute fois 
la ſageſſe du pauvte eſt mepriſee, et on n'ecoute point ſes paroles. Puis 
Jay regard tout Ie travail, et ladreſſe de Chaque metier,. et ja/ veu que 

Lyn porte envie à l autre: Cela auſſi et vanite et yn tourment d'eſprit. 

- Eedl, II. IS. N . IN I nos 35 ar) 

Ne te trayaille point pour t'eprichir : car certainement les ric heſſes fe 
feront des ailes, et envoleront: Pourquoy donc jetterois· tu tes yeux ſur 
ce qui ſoudain n'eſt plus? Car comme le ſoleil ardent n eſt pas plutdt 
leve, que T'herbe eſt 'brulee, et ſa fleur tombee, et {a belle aparence 
perie : Kian aulli te riche ferirs avec les enrrepriſes. Prov. XXIII. 4. 
: les richelſes ne durent polnt à toujours, et Ia couronne n'eſt pas d age 
en age. Ou il y a beaucoup de bien, il y'a beaucoup de gens qui 7 1 
| 9. „ * „e : * Fg » is | 
gent: *er quel profit en 'a celui qui le poſſede, ſinon qu'il le voit de ſes 
yeux ? II arrive ſouvent que les richeſſes ſont conſeryees à leur maitres aſin 
qu'ils en ayent du mal: Car ces. richeſſes Ià periſſent par vn mauvais 
traffic, de ſorte qu'on aura engendre vn enfant, et il n'aura rien entre ſes 
mains: Il mange aulli tous les jours de ſa vie en tenebres, et il fe chagrine 
beaucoup, et ſon mal va juſques Þ la fureur. Prov, XXVII. 24. Eccl., Yer 
II. 13. 14. „ gion ne Africa 11:7 10 ao 
II. y a vn mal frequent entre les hommes; Saveir qu'il y a tel homme 
àuquel Dieu donde des richeſſes, des biens, et des honneurs tellememt que 
rien ne manque à ſon ame de tout ce qu'il ſauroit ſouhaiter: Mais Dieu 
ne l'en fait pas Maitre pour en W os 15 etranger le mangera. 
n AGO 1 
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Cela eſt vnè Vanite, et vn mal facheux. 


IV tel qui eft ſeul, et qui n'4 point de ſecond; uff n'a-r1 ni fle. 


ni frere ; et toute fois il ne met nulle fin à ſon travail, meme ſon cuil 

ne voit jamais aſſes de richeſſes; et il ne penſe point, Pour qui eſt ce que 

je travaille, et que je .me prive moi meme de bien? Cela auth eſt vne va- 
nite, et vne ficheuſe occupation. Ecl. IV .d 
Il y a des juſtes, auxquels il arrive, ſelon Poenvte des mechans et il 

ya des mechans auxquels il arrive ſelon l' œu,mfe des juſtes. Cela auſſi eſt 
vanite. On voit auſi quelque fois les ſerviteurs 3 cheval, et les Seigneurs mar- 


cher ſur la terre comme les ſerviteurs. Eecl. VIII. 14. X. 7. 
C'eſt ici vne choſe ficheuſe entre toutes celles qui ſe font ſous le ſoleil, 


/ 


qu'rn meme accident arrive à tous; et les hommes ne connoiſſent ni 


amour ni la haine par tout ce qui eſt devant eux. Eccl. IX. 5. 1 
L'œuil n'eſt jamais ni l'oreille aſſouvie d' our: Tout le 


cull. mais ſoul de voir, ni Fo! Houvie: Tout le 
travail de homme eſt pour ſa bouche toutęfois fon defir n'eſt jamais 


uy1 par argent: et qui aime 


aſſouyi; Qui aime I' argent n'eſt point aſſp 
cat ge 


vanite, et un tourment deſprit. La 
: by „ 


grand train nen | 
Ecdl, I, B, VI. 7. Wi Ee. 
Avoir des defirs vagues, C'eſt yne 


men eft pas nourri, 


5 .Y 


qui deffaut ne ſe peut nombrer. 


ues; 
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oo trompe, et la be ute S*eyan out; Dans a mulcirude des go 
OT des yqnites, au ly 25 ? Yea beamoup, da 5 murtitude des — 
tes, Bu done qe 10 bemecoußf ona t᷑ant plus de vanite, quel a vag: 


| tage en a Thommes?/ Ecehs VI, , Prov. PANE 30, Eeel. V. 7. VI. 11. 
Vue vaut homme duquel le ſouſſe eſt d $ fes narrines? Il ,S'en retog- | 
mers nud comme il eſt ſorti du ventre mere, ſ en allant comme i a, 
2 venus, et n*emportera rien de fon t travgil 14 uel il 4 employe'ſes mains: 
mme il eſt yenu auſſi ſen Fort Hl; 175 Vantage rl rolf tra- 
ihe —— dti vent. Ef. II. 22. Ecel, "qe 8 
affe des biens, et il ne ſait qui les x le: ges 882 Fa A 
| anette, et inden Saura rien; ou ils ſeront ales 8. et ine era 
Point. On ne ſe Souvient pts Ant le Sepulchre des choſes ? 
cedc, Ai 7 ne ſt ſduyiendra-ton point des choſes qui T. Ca res bY 
. 9 2 28 enſui FR 4 W. 7, Jeb, HE Be A Dope | 
e 11 ut ſe Et ce * 05 e ce q ' 
fers * Ml hn'y2's & 1 5 5 Daus te TG que ce ee 5 
Peres ont herite le menf{ 25 et la vanite, et les che es Le che, MAY :! 
: rob 4 8 es 9 ce train Teur toùrne à folie, 123 
remnent ph; r'a leurs s enſeignemens. Eecl. I. H. Jer, XVI, 2 
IK LE. ALIX 


h oe p va ! "Erenjet des armees,que les Penp! S travaillent,” 
. — en Nur pa ſon ſadul au feu, et que 2 75 ations ſe n hou x en, 
donner tout ſon ſapul à la vanite ? HY ont tiſſu des toiles d'araignges 3 
Letrs toiles ne ſerviront p Inc a faire des veretnenss, et on ne ſe COUPLER, 
2 de Neurs ouvrages, Ceſt | pourguoy'; ne Vous. detournes point d'apres.. 
„ mais ſerve Tptemel de tout vi tre ccur: Ne. yous en Rs 
Point, car ce+ſergit vous, 15 apres. des choſes de neaht.. e 
Nn aucun pr \ Profit, x i ne vous deliyt reroient 2 ar 
you $ Tam arent; 7558 8 la vanitę. Heb. mn, 18. Ef. 5 65 Aar 
154m. XII. 20. 27. Ram. VII 
ennnye de Ia vie, « 5 5 REY pas toujours, car mes ſourg ge, 
1 vanite. Comme le ſerviteur ne refpire que Tombre, et Lou⁰νrier 
attend ſon ſalaire; Ainſi mon Ame a ſoif de Toi & Dieu, ma chair te, de 
fire en cette terre deſerte; 3 car ta e elt ee aue. la. vie. J, 
VIE. 10. 2. Pf. LXIII. LEM 8 | ; A 4 1700 bY 25 10 | 
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75 25 Va. Sur FI; ab pünce ide Tie 1 115 1217 3 
Homme priye de Nos devient intelligent, encore 28 1 mme 
naiſſe comme. xa _Jhon — pet I dit; jacquerrai'ly 1 85 


| 

T 

| ] 

Ty elle S eſt lage i- Car 451.25 des fages Dar; 7 oY 1 
Job. XI. 19, N. 22 I Cor. III. 20. | k 

ne ſommes quell ward hier, et nous ne i forops tied, Werne | 

ecndons 14 e Gy cCoebres, Ia fplendeurs et n. march h 


VebGurite 5 2 ade: e HE: comme des aver 
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Nous dronchons en plein ci hb comme lit 12 dan Ki ug 
point le chemin de 12 50 MA oint de ju 1 at BED 
Niows nous ys us "ans on Yor: 9 "$i $. Ef..k 
La voye de Vho e 4 5 e WF 
homme qui marc s 125 Les pas 15 TB 
I Eternel, comment 4 * ne entendra-ril f voye? L 
homme ' delibere de ſa voye; mais FErernel adr ee ſes hs | 
Prov. XX. 24. XVI. 9, * 
Si quelcun e . — 
il faut connoitre. vante p . du jour du lendemʒin, car tu ne ſais 
pas ce que 1a j — xl antera. Nous ne ſavons 5 pas ce qui arrivera le len- 
demain. 1 VIII. 2. Prov. — nll 3 3 cg 
a" ne {ant toujoms et les vi ent N 
3 droit. Saskia Ou eſt le ſcribe? Ou eſt la diſpute t des 
ce ſecle? Leu ſagaſſe, et leur ſciente les 4 perventity Is fe font lafſes de 
la multirude de leur Conſrils. Car la de ce monde et des Princes 4% 
ce 7 . 5 en va a neant. Job. XXXI . LC. I. 20. MM VI. 0 
13, I Cory? .. n : 
Il y a telle ven ye qui ſemble droicea Thetme, mais dont fa fl or les, | 
voyes de la mort. La folie de homme remverſe ſa voye, et ſn ceour (&- 
dopite come Kternek. Qu mronrera c om le f et du e I Neu de 
Platelligence? L homme ne cannot pa {ſp yalent;/ et elle ne ſe rrouve! - 
pas dns Ia UNE SE en e 45. NES Po AI 200 
IS . 


vi⸗. "Sit £6 fiber Pigs eise h 


775 ou ne ſommes pas Gpallles de ul mömks de e 4 2 
-choſez; cemme 4 axle mis ndtre caparite eat quotas: | 
585 deer III. 5. Dey 2 po de force em nous et nons in n, 
ce qua nous devons faire, mais nds yenx ſonic fur toys QM Eternel. 
Now ne poudont avoir aucune puiſſance, ſi elle ne nous eft domnde vn fu. 
Et youg ne ppurons pn reſſer le commande ment o le fun du 
Seigneur pour faire en oh: du mal;: plus: au moins, de ene 
Ihr. XX. . Jan MEL 1 f. Non. MBI 18. MXI VN Z“ 5 5 ba pe 
Galt Dien -pagduie en nous: le; voni et bs: ffn e de fe en ban EET 
2 dreſſers e era Ws rye 7 "HR 
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arm, et homme iMane n*cchape. point p Agr fore Mat,V 
Nose 50 Bi: 157 5 25 40 Kr ” wo Iz 
No s.proijefle en Dieu, Iyrance qui. vient de” Thomme' 

et vanite; Car quelle eſt n$tre ages e nous puill ions eſperer? Les me- 

chans ae des;entre 72 45 4687 I Ils ne pourront venił᷑ a bout. Qu Us; 

Et, 8 ws er. il ny TE qu'ils 1 T7 parole et elle n ãura 

car le rt * non — £ 
7175 75 * we 12. . Nite N es 2 — * a 8 ä 
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DN vn |S. Ie peche eſt entre dans le monde; et par is SOA 
\P - 8: obeiflance-d'vn ſeul pluſieurs ont Er rendus pecheurs. Dieu 
ug avoir fit homme droit, mais homme a cherche beaucoup | 
ob 4h de paroles. Nòtre premier Pere à peche, et nos Docteurs ont 
fotfait contre I Eternel. Et toute chair a corrompu ſa voye ſur la terre, : 
' Rona-V 12,19. El, VII. 29. Eſ. XIII. 2. G VI: 12 / 
Qu eſt ce que dePhomme mortel pour etre pur, et de celuy qui eſt. us, 
de femme, poitr Etre-juſte?. Voila il a Ste forme en iniquite, et ja mere I 
echauffe en peche; Es toute l' Imagination du cœur de Thomme and eſt Ws | 
mal des ſa jeuneſſe. Nous Somwes: vne: race de gens malins; qui 10 
ſuccede'a nos Peres comme vne race d hommes pecheurs, pour eugene. : 
encore Fardeurde la colcre; de: I' Eternel. Job. 5 8 14. T.. LI. 7i S. 1 
VIII. 21. Ef. I. 4. Nomb. X XXII. 14: Mn . 

Nous avons peche contre PEternel n6cre Dies teu, nous et nos Peres: 46s 
n9tre jeuneſſe, mt᷑ mes juſqu'a.2ujourd'huy: et nous ſommes tous de nature 
entans de colere. Les enfans des hommes ſe ſont ard, et,” ſe ſont 
rendus abominables et puants en leur faits; II n. A Fo ſonne qui; face - | 
bien pas memevn ſeul. Jer. III. 2s. Eph. II. S. PE XLIV. 2. 1. 3. 
Nousavons tous ete errans comme des brebis: nous nous ſommes . 
tournes .chicun a ſon propre chemin: tous ont peche et ſont prives del 
loire de Ditu; et tout le monde eſt plonge dans le mal. . LIII. G. n. 2 
LIE, 23 25. I Jean. i 1 

Si nous diſons que nous n avons point de peche, nous nous ſeduifone 
nous memesz'et la verite:n'eſt-point:en. nous. Car. il n'y 2 pas vn homme 
droit entre les hommes; II my a point d'homme qui ne peche; Mais nous 
bronchons tous en pluſieurs c hoſes;; Es il ne ſe peut faire qu'il n'arrive 
des ſcandales: Qui peut donc dire, Pay entierement netoyd mom cœur; 
je ſuis ner de mon he Pum il ny a pas vn homme juſte ſur la terre 
qui faſſe bien, et ne peche point? 1 Jean. I. 8. Mich. VII. 2. IRE. MI 11.7 
46. Jag. III. 2. Luc. XVII: 1. Prov. XX. O. Ecel. VII. 299. 

L' Ecriture a tout renfermè ſous le peche; les Jagel bien que les: 
Gentils, afin que toute bouche ſoit-fermee, et que tout le monde ſort cou | 
able devant Dieu. Car tous ceux qui ſont des cuvres de IaLoy ſont ſous 
L N car il eſt ecrit Mandit eſt quiconque ne perſiſte dans 
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routes les choſes qui ſont Ecrites dans le livre de la Loy, pour les faire- 
C'eſt pourquoi nulle chair ne ſera juſtifice devant Dieu par les ceu- 
yres de la Loy. Or la plus grand partie du monde à éte endant long 
tems ſans le vray Dieu, ſans Sacrificateur qui enſeignât, et ſans Loy. Ex 
ils converſoient dans les convoitiſes de leur chair, accompliſſant les 
deſirs de la chair, et de. leurs penſces ; et ſe conduiſant ſelon le train de 
ce monde. Gal. JI. 22. Rom. III. 9. 19. Gal. III. 10. Rom. III. 20. 
2 Chr. XV. S. Eph. II. 8. 2. e 9% 244 eee 
Combien l'homme qui boit l'iniquitè comme l'eau, eſt- il abominable 
et piiaut £ Le cœur de] homme eſt trompeur, et deſeſpert mene mal in par 
dellus toute choſes, qui le connoitra? Les hommes aiment mieux les 
tenebres que la lumiere, * que leurs œuvres ſont mauyaiſes. Job. XV. 
16. Jer. XVII. 9. Jean. III. 19. | „„ 6 

| Farce que la ſentence contre les ceuyres mauvaiſes ne ſ execute point 
incontinent, c'eſt- pourquoy le cœur .des hommes <ſt plein au dedans 
d'eux d' envie de mal - faire. Le cœur des hommes eſt plein de maux, et 
ils ont des folies dans leur cœur durant leur vie, et apres cela ils vont 
Vers les morts. Eccl. VIII. 1 IIA. 3 1 e 26.0 —— 

En nous c eſt-· A. dire dans nꝭtre chair. il n'habite point de bien, parce 
que le vouloir eſt bien attache à nous: mais nous ne trouvons pas le 
moyen d accomplir le bien. L'Eſprit eſt prompt mais la chair eſt foible. 
Et quoy que nous prenions laiſir à la Loy de Dieu quant a homme inte 
rieur: Nous avons cependant vne autre loy dans nos membres, qui combay 
continuellement contre la loy de notre entendement, et qui nous rend cap- 


tifs ſous la Loy.du peche, laquelle eſt dans nos membres; de ſorte que 
ſouvent nous ne faiſons pas ce que nous voulons, mais nous faiſons ce 
que nous haiſſons: Car la chair combat contre Veſprit, et Veſprit contre 
la chair; et ces: choſes font oppoſees Pyne à l'autre, de ſorte ue nous ne 
faiſons pas toujours ce que nous voulons: Car nous ne faiſons pas le 
bien que nous voudrions faire, et nous faiſons le mal que nous ne 


IR fairs; Rom. VII. 18. Malt. XXVI. 41. Rom. VII 22. 23. 


15, Cal. V. 17. Rom. VII. 19. e | 
Notre picte eſt comme vn nue du matin,. et comme vne roſce du ma- 
tin qui ſ'en- va. Nous ſommeß tous deyenus comme vne choſe ſouillee, 
et toutes nos juſtices ſont comme ſe drapeau ſouille. Quand nous aurons 
fait toutes les choſes qui nous ſont commandees, nous ſommes encore 
des ſerviteurs inutiles. Et nous ſommes trop petits au prix de toures les 
faycurs de Dieu. Oſée VI. 4. Ef. LXIV. 6. Gen. XXXII. 10. 
+ © Eternel, ſi tu prens garde aux iniquites, Seigneur, qui eſt-ce qui 
ſubſiſtera? N'entre point en jugement avec ton ſerviteur parce que 
nul vivant, ne ſera juſtifiè devant toy. Pſ. CXXX. 3. CXLIIL 2. — 
Chaque voye de l' homme luy ſemble droite: mais I. Eternel qui peſe 
les cœurs, et les eſprits, connoi- ſa folie, er ſes fautes ne luy ſont point 
Cachees, Prov. XXI. 2. XVI. 2. tj, LXIX. 6. bu 
Quand quelcun eſt tente, qu'il 7 diſc point, Je ſuis tente de Dieu; 
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4 5 Les Verites Et Les Devoirs. N „„ 
car Dieu ne tente perſonne ; Mais chacun eſt tenté quand il*eſt-atfirs, 
et 'atnorce * 12 propre convoitiſe, puis quand la convoitiſe a congi 

elle entante le pechè, et le peche etant àmene, a 1a fin, engendre 1x mort; 

Les miſericordes, et les pardons ſont du Seigneur notre Dieu, car 
nous nous ſommes rebellez contre luy. C'eſi=pourquoy nous devons dire: 
Eternel, Qu eſt- ce que de l homme mortel que tu en faſſes vn ſi grand cas: 
et que tu penſes a lui ? Que tu le viſites chaque matin; et que tu le 

foades à tout moment.? Dan, IX. H. Jab. VII. 17. 18. | 5 


1 
. Sl | 7 


PI, 
i hg 1 


De Li” Religion Chrstinne- 


- 


8 
ine 
La n hommes par J. Chriſftt 
Te fg de Dieu, aver de rere 
et le St. Eſprit. 
Introduction à ce C H API T R E, 
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55 tranquilite, ſa conſolation, et ſon bonheur; mais qu'il n auroit 


Dieu? mais comment auroit 


Soy: C'eſt ce —.— la matiere de ce chapitre, ou Fon donne vn re- 


Es verites renferms es dans ce chapitre ſont du nombre de ceſſes 
& que homme devoit neceffairement connoitre. pour fa propre 


jamais pit decouyrir = les ſeules lumieres de la nature, ce qui. 


bonheur, que de connòitre par gue moyen 1] devoit r'entrer en grace avec 
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delle des paſſages de I'Ecrituxe qui traittent de la redemp- 


rit. 2 ith a ; 0 2 1 2 : | 
Dan, le I. er article on prouve que Dieu lePere nous aracheter: par ſon. 


Fils J. Chriſt. Dans le ad. on examine la Nature de J. Chciſts, et You 
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, © 44 Les Verités Et Les Devoirs. „ 
| * JJC’ ˙— 0. ¼ ⁵ꝗð . ond ones eter 2228: Hts 
- moyens par lesquels. J. Chriſt a opere nd tre ſafut, jc. en accompliſſant ton: 
te la Loy, 29, en etabliſſant vne nouvelle alliance, 30. en mourant pour 
nos pechèes, 4. en reſſuſcitant pour n6tre Juſtificationz. 58. en montant 
au Ciel pour Interceder pour nous, Dans le Ae. article on conſidere 
les moyens par leſquels le St. Eſprit contribue à notre redemption; et 
d'abord Fon prouve que le St. Eſprit eſt Dieu, on examine enſuite ſes 
operations extraordinaires dans les Apotres; Et enfin les operations or- 
dinaires de cet Eſprit St. dans les. fidelles. Dans l& Ze. article on voit 
quel eſt le Royaume de J. Chriſt, ſavoir I Egliſe, comment il I'a fondee, 
Jes perſonnes qu'il a choiſies pour la conduire. Le Ce. article traitte 
de la dern iere venue de F. Chriſt pour juger les vivans et les morts. En- 
2 fin dans le Ze. article on raporte les paſſages de PEcriture qui ètabliſſent 
fortement Unite de I'Efſence- dans E Tenite des. Per ſonnces, et la'Tr- 
'nite dans Unite. „ beet c1 SC. 
II faut avoiier quece ſont Ia des myſteres capables de confondre yne 
'raiſon orgueuilleuſe qui ne veut rien recevoir que ce qu'elle comprend 
parfaitement, et qui rejette comme incroyable ou meme abſurde ce 
qu'elle ne comprend pas de cette maniere, confondant mal à propos, les 
choſes contraires 2 la raiſon avec celles qui ſont au deſſus de Ia raiſon, 
Mais vne perſonne bien difpoſee penctree de reſpect pour Dieu, et qui deſue 
ardemment ſon ſalut, Contente d'avoir de bonnes preuves pour croire que 
c' eſt Dieu qui a parle par les Prophetcs les Evangeliſtes, et les Apöòtres, qui 
nous ont laiſſè les Stes. Ecritures ; recevra avec humilite, foy: et obeiſ. 
Tance, toutes les vcrites renfermees dans ces livres ſacres: Elle ne ſer. ': 
point ſurpriſe ſi elle ne peut pas rendre d' autre raiſon.de pluſicurs dog: 
- mes de la Religion, ſinon, que Dieu 1'2 dit dans ſa parole, parce qu'elle 
ſentira ſon jgnorance, et FIncapacite dans laquelle elle eſt de compren- 
dre parfaitement plufieurs choſes dans Ia nature, qu'elle ſent, et qu'elle 
voit tous les jours, mais dont elle ne ſauroit rendre aucune raifon. En- 
fin elle admirera la ſageſſe in finie, auſſi bien que l Immenſe Charite de 
Dieu qui a daigne ſacrifier ſon propre Fils, faire Celuy qui n'ayoit point 
eonnu le peche, etre peche pour nous afin que nous fuſſions juſtice de 
Dieu en Luy ce qui Etant la demonſtration la plus ſenſible que Dieu put 
donner aux hommes de ſa haine de ſon averſion pour le peche, de ce qu ils 
doiyent attendre, ft apres vn tel ſacrifice ils pechent encore volontaire | 
ment: ſera auſſi pour tout bon Chretien le plus fort le. plus puiſſant 
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motif pour Pengaper a bien vivre. 3 95 38 
— — ——̃ — 
ARTICLE I. e 
3 ue | . 


TDd.ien le Pere nousſa rachetés par ſon Fils. 
N..] U AND Pacccompliſſement des teins eſt venu, Dieu nòtre Pe | 
{3Q re, et notre Redempreur, qui eſt encore d'vne facon plus particuliere t | 
NN extraordinaire, le Pere de Ware Seigneur J. Chriſt, a. envoye ſon 
Fils pour etre le Sauveur du monde. En cecy eſt manifeſtee 12 


W 


Liam IV. 14. 9. 18. b, Jem. HI IJ. 
Dieu n'a pas envoye fon fils au monde pour condamner le monde; Mais 
afin que le monde fut Tauve par Lui. Dieu, qui a cree toutes choſes par 
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eharite de Dieu envers nous, que Dieu a, envoye ſon fils ynique dans le 
monde, pour @tre la propitiation pour nos* pec | 
ar lui; et afin que quiconque croit en lui ne periſſe * mais qu'il ait 
| I. 4. Nm. XV. 6+ 
e 


- 


* 


vie Eternelle. Gal. 8 LXIV. 8. XLV 


« * 
* 


J. Chriſt, etoit en Chriſt reconciliantle monde avec ſoi, et ne leur imputant 
oint leur peches : car le bon plaiſir du Pere a cre que toute plenitude 
abitit en Iui. Et de rèconcilier par lui toutes choſes avec ſoi, ayant fait 

Ia paix par le ſang de fa croix, . tant les choſes qui ſont · dans les Cieux, que 

celles qui ſont dans la Terre. Jean. III. . Eph. III. 9, 2 Cor. V. IS. 


Col. J. 19. 20. Z . b ; . "not Cl 71 f . © 
Le Pereaimele fils, et Iui a donne toutes choſes en main; et il 2 


annonce les paroles de Dieu ; car Dieu ne lui a point donne I Eſprit par 


meſure; Dieu Pa oint du St. Eſprit, et de Vertu; et il à &te aprouye de 

Dieu par les vertus, par les meryeilles, et par les ſignes, que Di | 

par lui. Fean. III. 35. 34. Act. X: 38. II. 22. 3 | 
Ce Jeſus ayant ete livre par le conſeil defini, et par la Providence de 


me Jeſus qui à éëtè crucifie; Et il Va ClevE parſadextre/ pour etre le 


es afin que nous vivions 


ieu a faits 


Dieu, il a ere pris par les mechans pour etre mis en croix, et il a &tE mis - 
mort par les mains des mechans : Dieu a fait Seigneur et Chriſt, ce me- 


Prince et le Sauveur, pour donner la repentance à ſon Peuple, et Ia remiſ- 


ſion des pechez. Act. II. 23. 56. V. 31. 


Et il Fa fait aſſeoir à fa dextre dans les lieux celeſtes, par deſſus toute 


Principautc et. Puiſſance, et Vertu, et Seigneurie, et par deſſus tout Nom 


qui ſe nomme, non ſeulement dans ce fiecle, mais auſſi dans celui qui eſt 
a venir : Et il a aſſujetti toutes choſes ſous ſes pieds, et il Va donne ſur. 


toute choſe pour etre Chef 3 VEgliſe; ' Eph. I. 20. 21. 22. 


c'eſt lui que Dieu a ordonne pour ètre le Juge des vivans, et des morts. 


Auquel le Pere a donne puiſſance ſur toute chair, aſin qu'il donnât la vie 


eternelle à tous ceux que le Pere Lui a donne. Fean V. 22. Act. X. 42. 
Jen NY Eb. 5: 5 „ BY 


Jeſus ayant receu de ſon Pere la promeſſe du St. Eſprit Le pere l'a | 
enyoye en ſon nom; Afin que nous fuſſions juſtifies au nom du Seigneur 
* et par 'Eſprit de notre Dieu. Ad II. 33. Jean XIV. 28. 1 cor. 


; 11 2 4 5 3 TY oa B54 es -# i £ Oh 
. C'ft ainfi que Dieu a. viſite et delivre ſon Peuple; Ainſi qu'il en a 
parle par la bouche de ſes Sts. Prophetes, qui ont etede tout tems: Et. 


4 accompli la miſericorde promiſe à nos Peres, et feſt ſouvenu de ſa Ste 


Alliance; Qu' il nous donneroit, qu' apres avoir cte delivres de la main de 


nos ennemis, nous lui ſerviri ons ſans crainte, en ſaintetè, et en juſtice de- 


rant lui tous les jours de nd tre vie, Luc. I. 875. 


Le Pere ne juge perſonne, mais il a donne tout jugement au Fils. Car 


Beni 


. 
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* * 


40 Les Verites Et Les Devoirs. 


Beni ſoit Dieu, qui eſt le Pere de N. S. J. Chriſt, qui nous 2 benis, et 
lus. en lui, avant la fondation du monde, et predeſtines pour nous adopter: | 
i foi, par J. Chriſt, ſelon le bon plaiſir de ſa.yolonte, à Ia louange de la 
12 15 de ſa grace, par laquelle it nous a rendus agreables en ſon bien. aim: 
Et laquelle il a fait abonder ſur nous en toute ſageſſe et intelligence. 
Nous ayant donné 2 connoitre le ſecret de fa volonte, ſelon ſon. bon 
aifir, qu'il avoit premierement arrete en ſoy. Afin qu'en la diſpenſation 
de laccompliſſement des tems il receuillit enſemble tout en Chriſt, tant 
ce qui eſt dans les Cieux, que ce qui eſt dans la Terre en lui meme. Eph. 
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La Nature de Chriſt | . 
To, Chriſt eſt Dieu. „ OEFNNG 


q Commencement etoit la Parole, et la Parole etoit avec Dien 
4 et cette Parole etoit Dieu, Par elle toutes choſes ont éte fai - 


tes; et ſans elle rien de ce qui a cte- fait n'a ete fait, J. 
3 CHRIST eſt le Seigneur de tous; Le ſeul Seigneur, par le- 
e quel ſont toutes choſes, et nous par lui; qui eſt Dieu fur tou 
tes choſes benit Eternellement, Par lequel auſſi Dieu a fait les ſiecles. 
Fean. J. 1. 3. Act. X. 36. I Cor. VIII. 6 Rom. IX. 5. Heb. I. 2. . 5 


Par Luy ont ere creees les choſes qui ſont dans les Cieux, et celles qui 
ſont ſur la Terre, viſibles, et inviſibles; ſoit les Tr6nes, ou les Domina-. | 
tions, ow. les .Principautes,. ou les Puiſſances: toutes choſes ont ere 
Creees par lui, et pour lui. Et il eft avant toutes choſes, et toutes choſes. 
ſubſiſtent par lui: Il ſoutient toutes choſes par ſa parole pniſſante. Col: 

1. 16. 17. Heb. I. 3, e e 
_'Ceſt ici le fils bien-aime de Dieu, auquel il prend tout fon plaiſir. 
L'Vnique engendre du Pere; qui procede, et qui vient de Dieu; la reſplen- 
deur de {a gloire, la marque engravce de ſa perſonne: en qui habite com: 
porellement toute plenitude de Divinite. Mat, III. 17, Fean. I. 14. VIII. 
42. Heb: I. 3. Col. II. 9. 5 „„ % 

Comme le Pere a la vie en ſoi meme, auſſi a-t'il donne au. Fils d'avoir 
la vie en ſoy meme. Lui et le Perc font Vn, II e&ſt dans le Pere, et le 
Rere eſt en Luy; Tout ce que le Pere a eſt ſien: et tout ce que le Pere 
fait le Fils jg fait auth ſemblablement. Jean. V. 26. X, 30. XIV. TI. XVI. 


15. V. 1 2 ei 
II a dit auſſi que Dieu etoit ſon Pere ſe faiſant ainſi egal a Dieu. II eſl 
10 le premier, et le dernier; Celui = vit, et qui a&tE mort, et voici” il fy 
Wi - vivant au fiecle, des ſiecles; J. Chriſt, eſt le meme hier, et aujourd huy, 
1 ' i Re — — B'S = w_ 5 Ws 5 1 | : - et 
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cell le ſera eternellement, Car auß a-dir Dieu au Fils, Ton Thrüne 8 
Dieu eſt au fiecle des fiecles; et le Sceptre de ton Royaume eſt vn Sceptre 


— r 
* 
6. 


de droiture, et d equite. Jean. V. 18. Apoc. I. 17. 18. Heb. XIII. 8, 1. & 


Grand eft le myſtere de Dieu le Pere, et de Chriſty, En qui font caches 
tous les threſors de la A et de la Science. Col. 11. 2. 838. E-- 
eius connoiſſoit tous les hommes; et il n'avoit pas beſoin qu aucun 


lui rendit temoi;nage de l' homme, car lui meme connoiſſoit ce qui etoit 


dans I'homme. II Savoit des le commencement qui ſeroi ent ceux qui 
croiroient en lui, et qui ſeroit celui qui le trahiroit. Ee quand quelques vnk 
raiſonnoient en eux memes, il connoiſſoit leur penſees; Car il eft le Scru- 
tateur des cceurs, et des reins, Nous ſavons qu'il connoit toutes choſes - 
et par cela nous croyons que le Fere I'a envoye. Jean. 11. 24. 25. Vi.g 
64. Marc- II. 8. Luc. V. 22. Apoc. II. 23. Jean. XVI. 30. „ 
Toute- puiſſance lui a etè donnee au Ciel, et en la Terre; et les æuvres 
qu'il a fait rendent temoignage de lui; Car les vents et la mer lui obeĩ - 
rent. Il commandoit avec authorite aux eſprits immondes, et ils lui o- 
beiſſoient. 11 4 auſſ fait pluſicurs autres ceuvres merveilleuſes que nul autre 
que lui n'a faites, Mat. XXVIII. 18. VIII. 22. XXI. 15. Marc I. 27. 
Fean, V. 36. Luc. IV. 36. Jean. XXI. 25. XV 24. . $7 x : 2 
Il avoit pouvoir en la terre de pardonner les peches, et qui eſt-ce qui 
=_ pardonner les pechez, ſinon vn ſeul Dieu? Comme le Pere reſſuſcite 
les morts et les viviſie ſemblablement auth le Fils viviſie ceux quiil veut. 
Mat. IX. 6. Marc, I. 7. Fean. V. 2.1» 3 : : 
Et il donna 2 ſes diſciples puiſſance et authorite fur tous les Diables, et 
ſur les eſprits immondes pour les jetter dehors, et pour guerir toute ſorte 
de maladie, et toute ſorte de langueur. Luc, IX. I. Mat. X. 1. TEE 
Nous pouvons toutes choſes en Chriſt qui nous fortifie; et hors de lui 
nous ne pouvons rien faire; Il peut meme Caſsujettir toutes choſes. C'eſt 
Tut qui ouvre et perſonne ne ferme, qui ferme et perſonne n'ouvre ; et 
qui Ales clefs de I'Enfer et de la Mort. Phil. IV. 18. Jean. XV. 5. Phil. 
Ul. 21. Apoc. III. 7. I. 19. 3 5 | 
_ Ceeſt Lui qui eſt le Saint, le Veritable; J. Chriſt le Juſte, qui rendre 
2 chacun felon ſes ceuvres. Il eſt le Chemin, la Verite, et la Lumiere 
1aReſurreRion, et la Vie; qui donne la grace, Ia paix, et la vie cternelle. 
Apoc. III. 7. 1 Jean. II. 5 Apoe. 11. 2.3. Jean. IV. 8. 1. 9. XI. 25 
Eph, IV. 7. Jean. XIV. 27. 5 28. | g 1 3 : Fg 5 85 2 
1lnous a donne vn entendement pour connoitre le vrai Dieu, et nous 
ſommes dans le veritable, ſavoir en ſon fils J. Chriſt; c'eſt - Lui qui eſt le 
vray Dieu. Ses diſciples Pont adore pendant qu'il etoit avec eux au 
monde, et apres qu'il a etẽ èleve au Ciel; le Pere 12 glorifie ge la gloire 
qu'il ayoit eu par devers lui avant que le monde fut fait. Et fes , Aputres 
ont prechè, baptiſe, et beni les hommes en ſon nom; Ils lui ent adreſſe leurs 
prieres, leurs . ations de grace; et ont attendu de lui la grace, la miſericorde et Ia 
$aix, et routes les autres Spirituelles. 1 Jian. V. 20. Mat. XX VIII 
T N : / 3 17 
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17. XX. 20 Pn. XVII. 12. Lie. XXIV. 51.52. Fran, XVII. C. . 
X. 17. 11. 38. 1 Tim. I. 2. Ad. VII. 50. 1 Theſſ, III. 11. 1 Tin, I. 


AI. 2. DI. 3: IV. 9. 3 „ 66 oo ae 
Ges choſes ſont ecrites, aſin que nous croyons que Jeſus eſt le Chriſt, le 
Fils de Dieu; que nous mettions enLuy notre confiancez et que tous hono—-ꝛ 
rent le Fils, comme ils honorent le Pere: Qui dit lors qu'il introduiſit 
dans 1e monde ſon Fils premier-ne, que tous les Anges de Dieu Fado« 
rent. C'eſt Ia doctrine de notre Grand Dieu, etSauveur J. Chriſt, 2 
ſoit gloire et maintenant, et juſqu'au jour de I Eternite, Amen. Jean. XX. 
SI. Matt. XII. 21, Jean. V. 28, Heb. I. C. Tis. II. 10. 18. 2 Pier. III. 
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3885 H RIS. J etant en forme de Dieu, n'a point eſtime ne ce 
J. & füt vne vſurpation d' etre egal a Dieu: Toute · fois il Feſt ine? 


ſemblance des hommes; et il a'cte 'trauve en figure. comme. 
vn homme; Etant fait de femme; en forme de Chair de peche, Phil. II. 
..... ome, £4207 1 
Il eſt deſcendu du Ciel, du ſein de fon Pere; et: etant fait vn peu moins 
dre que les Anges, comme les enfans F chair et au ſang, lun 
auſſi a participe aux memes choſes. La parole a'&te faite chair et a habite. | 
parmi nous; Car certes il n'a pas pris 2 mais il a pris la ſemence 4 
Abraham; il a ete fait R ſemence de David ſelon la chair. Fean.. | 
III. 18. I. 18. Heb. II. 9. 14. Jean. I. 14 Heb, II. 16. Rom, I. S. 
Or la naiſſance de J. Chriſt a etc telle. Comme Marie ſa Mere eut Ete | 
| fianceea Joſeph, avant qu'ils fuſſent enſemble, le St. Eſprit ſurvint en elles. : 
et la vertu du Tres-haut la couyrit de ſon ombre, et ainfi elle congut. et 
enfanta vn fils, qui fut apelle Jeſus, et parce quelle avoir congy du St.-. 
Eſprit, ce Saint, qui niquit ꝙ elle, fut apellè le Fils de Dieu, et Emmanuel 
ce qui veut dire, DIEV AVEC NO US. Matt. I. 18. Luc: I. 
35. 31. Matt. I. 28. 27277 oY art; Fg 
Et quand il fut ne ſa Mere Pemmaillota, et le coucha dans vne crichez 
Et il Tavanga en ſageſſe et en ſtdture, et en grace envers Dieu, et en- 
vers les homines, et il etoit ſujet à ſes Parents: Il fut tentè par le Diable- 
il cur faim; et fut fatigue, et n' eut pas vn lieu ou il put r epoſer ſa tete) 
il à pleure, et a-ete afl e; Luc. II. 7. 52. 51, 41. NV. 1 2. Matt. XI. 
12. Fean. IV. G. Matt. VIII. 20. Fean. XI. 35, Matt. III. 8. 
41 4. pris luy meme nos langueurs, et eſt charge de. nos maladies : et il 
a ete tence comme nous, et ſ eſt fait ſemblable;a ſes freres en toutes choſes 3 
excepte le peche; Car ain fi faloit-il quil fut, afin qu'il pũt Etre va Souverain 
Sacrif cateur, miſericordieux, et fidelle, dans les choſes qui doiyent ᷑tre fal. 
tes eavers Dieu, atin de faire la propitiation pour les peches du Peu wr * 


| arce nil a ſoufert etant tente, il peut auſſi ſecourir ceux qui ſont 
tek. Mar. VII. 17. Hebr, IV. 15. II 17. 12. " 

es as contredit Ie Myſtere de piete eft Grand, Dieu manifeſts en chair, 
Tuſtific en eſprit, vi des Anges, preche aux Gentils, cri au monde) et 
dere en Gloire, 1 Tu. III. 16. 


III. Le Caractere de J. Chriſt, qui eſt 
| | tout enſemble 
Dieu et homme en Vaite de perſonne. 2 


„Enfant nous eſt ne; et on apellera ſon nom l Admirable. le Con- 
$ 4 ſeiller, le Dieu fort, et puiſſant, Le Pere d eternite, le Prince 
sell eſt celui qui devoit venir: Celui duquel Moiſe a ecrit 
| dans la Loy, et les Prophetes auſſi: le Chriſt de Dieu; Le 
Chriſt le Seigneur: I Elũ de Dieuz le Meſſie; c'eſt 2 dire le Chriſt, on 
I'Oint. Il eſt ce Prophete qui devoit venir au monde; un Docteur venu 
de Dieu pour enſeigner Ia voye de Dieu en Verite. Mat. XI. 3. Jean, I. 
45. Luc. IX. 20. II. II. XXIII. 35, Jean. I, 41. Act. IV. 27. Jean. 
VI. 14. II. 2, Matt. XXII. 16, 8 7 5 „„ 
Il eſt ne pour cela, et pour cela il eſt venu au monde, afin qu'il rendit 
temoignage 2 la yerite, J. Chriſt eſt l Apotre, et le Grand Sacriſicateur de 
notre profeſſion; apelle de Dieu pour etre Souverain Sacrificateur, ſelon 
Pordre de Melchiſedec; etantSouverainSacrificateur des biens 2 venir; Mini- 
ſtre du Sanctuaire, et du vrai Tabernacle, que Dieu a plante, et non pas 
les hommes. Fean. XVIII. 37. Heb, III. 1. V. 10. IX. 11. VIII. 2. 
Ce meme Jeſus eſt PAgneau de Dieu, qui ote les peches du monde; 
IAgneau fans ſouillure, et ſans tiche: Il y a yn ſeul Mediateur entre 
Dieu, et les hommes, ſavoir, J. Chriſt homme: qui Peſt donne ſoi· meme 
en rangon pour tous. Jean. I. 29. 1 Pier. I. 19. I Tim. II. 5. . 
Celui ci eſt yraiement le Chriſt, le Sauyeur du monde; en qui nous 
mons redemption, qui eſt notre Avocat aupres du Pere; et Auteur du 
aut Erernel, à tous ceux qui lui obeiſſent. 11 eſt le Prince des Roix de 
la Terre, Qui Jugera les vivans, et les morts dans ſon aparition, et dans 
ſon regne? 1] eſt le Seignen r des Seigneurs, et le Roy des Roix, Jean. IV. 
NI“ I Fean 1 1 Heb. V, 9. Apoc. I, 5, 2 Tim. IV. I. Apoc. 
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Tut te Royaume de Dieu eſt annonce par brift qui eſt venu. 
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AR R T 1 C LE 10 17 EY Fo LE abs 7. N 
„ „ a [a ; 
| Renferme les moyens par leſquels J. chat a deer 2 5 
; Ati flue 71 5100: bs 
II Fa fait... 


15. En accompliflant route Fr a Loy | 


HRIS T reſt. pas venu pour ancantir la Loy ou les Proplieres;... 
mais pour les accomplir.” Car ila tte : fait 10 2 la: loi, as 
qu'il r 157 herit, ce 11 1 N ſn ao 3, EE 4 j parfairerhens 
actompt i toute juſti I point. 6 Compl 5 re r 
ſoi· me mes et il na point cherche ſa propre ine 15 la” volggte du 
Pere'qui Pa envoye ; et il a toujours fait les choſes qu E 1 on Pere. 
VIII 62 Gal. W. 4. 5. Matt: III. 16: Rom. XV. 3.” Jean. V. 30. 
f. 
Il etoit debonnaire, et humble d de. Ceeur : Un'z paint fair d'ou outraged. 
Quand.on- by, | 


perſonne, il ne eſt point trouye fraude dans en f 

diſoit des outrages 15 n*en pack ood point, ai Haiſorr d fr mal il 
n'uſoit point de menaces, mais il ſe Ngo ui u jugs juſt 

Et bien qu'il fut Fils, il a cependant apris Tobei nes par les choſes — | 


a ſouffertes, Mat, XI, 29. 7. LIII. EE 1 Pier, II. 23. Heb. V. 8 

* Laloy de veritè a été dans ſa bouche; et il ne Leſt point eee de 
perverſite dans ſes levres: II 2 marché dans 1a droiture, et il en a detour- 
nd pluſſeurs de Viniquits, II alloit faiſant du bien par tout: Il a tout bien 
fait, nous Jaiſſant yn patron afin que nous ſuivions ſes traces z II n Nad. ll. 
commis de peche aucune fraude n'a 'ete trouve en ſa bouche. M Th 
G. Acts, X. 3B. Matt, VII, 37, 1 Pier, II. 21, 22 

II nous etoit conyenable d'avoir vn tel Souyerain Sacrificateues qui | 


ſut Saint, Innocent, ſans ſouillure, er ſepare des pechgurs, Hel, VIL 26%; | 
UP. En nous donnant vne nouvelle Alliance. od e 


A 1 et les Prophercs ont dure juſqu'a Je dex puis ce tems 


pour apeller les pecheurs à la repentance ; 3 pour drecker PE- 

e vangile de paix. Luc. XVI. 16. IV. 43. Matr. IX.13. La Loy: 
a Ete donnee x - Moyſe, mais la grace et la verite eſt arrivee = J. Chri 
Qui a ets vn Prophete puiſſant en œuyres, et en paroles devant Dieu 
et devant tout le Peuple duquel Moyſe meme a dit aux Peres. Le 


Seigneur votre Dieu uous ſuleirers vn Prophere £ tel que moi, G vos 
eres? | 


de rr LKeligion Chrfridner— br 
Freres, vous l' ecouteres en tout ce qu'il vous dira: Et il ede cp toute 
perſonne qui naura pbint ęcoùteè ce Prophete- la, ſera exterminee d entre 
le peuple. Jean. I. 17. Luc. XXIV: 19. 48. III. 22. 23. 
J. Chriſta ete Miniſtre de 1a” Circonciſion, pour la verite de Dieu, 
afin de ratifier les 1 faites aux Peres: et aſin que les Gentils ho- 
norent Dieu pour ſa miſericorde. Touxes les promeſſes de Dieu ſont Out - 
en lui, et Amen en lui. La Loi a &e' notre Pedagogue pour nous ame- 
ner 3 Chriſt: Qui x Change les ordonnanees que Moyſe avoit donnses, er 
a delivrt tes Wt men joug que ni leurs Peres ni Eux nayoient pa 
porter. Rom. XV. 8. 9. 2 cr. 1: 20. Gal. III. 24. Ad. VI. Ia. XV. 10. 
Les Sacrifieateurs offrans des dons ſel6h la Loi, ſeryoient au patron, et 
à I'ombre des choſes celeſtes: Mais maintenant nôtre Souverain Sacrifica- 
teur a obtenu vn Miniſtere d' autant plus excellent, qu'il et Mediateur d vn 
plus excellent Teſtament, lequel eſt etabli ſous de meillenxes promeſſes- 
Car s'il n'y eũt eu rien à redire en ce premier - lx. il neut jaſflals cre cherche 
de lieu à vn ſecond, Et en etabliſſant vn Nouveau Teſtament, il a en- 
vielli le premier. Heb. VII- I... iI. 
Le premier Teſtament avoir auiff des ordotinahtes"dii ſervice divin, et 
vn ſanctuaire indiker ir contience ds cl tides dons; et des ſacriſices, qui 


ne pouvoient ſanctiſier la confTience de celui qui falſoit le ſervice divin z 

ſeulement -ordonnes'en yinidts;* er en bruyapes;! Fey bore oye et 
en des ceremonies, chainkiles juſqu aui tems que cla ſetoit redreſſe. Mais 

Chriſt le ſouverain ſacriſicateur des biens à venir; etant ven, il: eſt Me- 

diateur du N. Teſtament, afin que par la rangon des tranſgreſſions qui etoĩent 

ſons le premier Teſtament;” ceiſx qui font apelles re 

de heritage erernel. Heb. FX? I. g. 10. 11. 15. 


oivent la promeſſe 


"Chriſt zeffaceTobligation qui eteit contre nous, et il La entierement' | 
abolie; = e nous ne ſomines plus jujets aux ordonnances' qui ſont 
toutes chaſes periſſables ; Fyſage, et nou? ne ſommes plus Aftrejuts# comme 
etoient les Fuifs à obſerver 1 1 1a dimen d vn jour 


ooo 


| e manger ou le boire o la diſtinction c ) 
de fete, ou de nouvelle Lune ou de ſabbats: Lesquelles choſes ſont” Pombre 
de celles qui etolent à yenir, mais le corps en eſt en Qhriſt. ©. 11,14: "3 
20. 24. 16: 1. © „ Sr On 
Il ſe fait abolition du mandement precedent i cauſe de 
et parce qu'il ne pouvoit profitet,Gar la Loi n'a rien amen N perfection: 
mais ce qui a etc introduit par deſſus, ſavoir vne meilleure eſperance, par 
laquelle nous nous aprochons de Dieu: Car nous ſommes ſauves es 
elperance. Heb. VII. 18. 19, Rom. VIII. õ44237“:. 
Par J. Chriſt nous ꝗui etions autrefois loin nzhaas rien de commun 
avec la Republique 4 Jſrael, Erane Etrangers des alliances de la promeſſe, 
n ayant point d'eſperance, et Ecarir ſans. Dieu au monde, ſommes aproche2 
par le ſang de Chriſt. Car il eſt ndtre paix, qui des deux; ſavoir des Fuifs . 
et des Gentils, en a fait vn, ayant rompu la cla ture de la paroi mitoyenne. 
Ayant aboli en ſa chair I'inimitie. ſavoir Ia Loi des cammandements quß 
conſiſte en ordonnance s; de ſorte yu n'y 2 plus maintenant ni ore nt 
IF : | U2 Es | rec. 


. 
„ 


— 


* 


52. Les Verités Et Les Devoirs: EE 
Grec, ni Circonciſion, ni Prepuce, ni Barbare, ni Scythe, ni Eſulave, ni 
Libre; Car nous ſommes tous yn en J. Chriſt. Eph, II. 12—15. Col. III. 
11. Gal. III. 28. RE IU tk EL $0030 SC 
J. cbriſt eſt ce Meſſie, qui lors qu' il ſeroit venu devoit nous inſtruire 
de toutes choſes : Et en conſequence de Cela Cælui qui connoiſſoit les voyes 
de la vie Nous 4 ag ce que nom deviond fuer, pour faire les œurres de 
Dieu. Jean. IV. 25. Ad. II. 28. Jean. VII 2 
A cauſe de la durete de leur cœur, Moyſe avoĩit permis aux Juifs de 
faire certaines choſes, qui ne ſe faiſoient pas au commencement: Et les 
Anciens diſoient, que pluſieurs choſes etoient permiſes que la Loy de 
Moyſe ne permettoit pas; et la pardle de Dieu etoit miſe à neant, a pluſteurs 
egards, par la tradition des Anciens. Mas Chriſt, et ſes Apotret nous ont 
enſeigne la Veye de Dieu plus parfairement, et en verite. Mat, XIX. 6. 
V. 215 43. Mar. VII. 15. A8. XVIII. 26. eie 
Sa divine Puiſſance nous a donnè tout ce = apartient à la vieeta Ia picte, 
| par la conniſſance de celui qui nous a apellez par ſa propre gloire et vertu: 
par lesquelles nous ſont données les grandes et precieuſes promeſſes, aſin 
que par elles nous ſoyons faits participans de la nature divine, tant Echapez 
| la corruption qui eſt au monde en convoitiſe. 2 Pier. I. 3. 4. 
Ceſt cet Evangile de la gloire de Dieu, qui veut Miſericorde et non 
5 Sacrifice; Qui eſt la puiſſance de Dieu en Salut à tous ceux qui croyent. 
Dans lequel auff Ia Colere de Dicu ſe revele pleinement du Ciel. contre 
1 * impiete, et injuſtice des hommes. A&, XX. 24. Matt. IX. 1 3. Rom. 
„1. 17. 18, # = es ee 
L«a parole du ſeigneur demeure 'tternellement: et c*eſt la parole:qui nous 
2 EtEcvangelizee. Il eſt plus aiſe que le Ciel et la terrre paſſent, que: 
non pas qu il tombe vn ſeul point de la Loy de Chrift, Perſonne ne peut 
| poſer; d' autre fondement que celui qui eſt poſe ſavoir J. Chriſt. Que ſi 
| quelqu vn ediſie ſur ce fondement, de lor, de Fargent, despierres precieuſes,, 
u bois, du foin, du chaume; L*ceuvre de chacun ſera manifeſtee; et le feu 
eprouvera quelle ſera P'oeuyre de chacun, I Pier. I. 25. Luc. XVI. 17. L Cor. 
III. 11. 12. 14 5 as Bs EW 


i En mourant pour nos pechez. 
35 1E U a accompli les choſes qu'il avoit predites par la bouche 
88 
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de ſes Prophetes, que le Chriſt devoit Soufrir. Car les Prin- 
cipaux Sacrificatenrs; et les Scribes, et les Anciens du. Peuple 
| Juif Pont condamne à la mort, et Vone Iiyrè aux Nations pour 
Fen moquer, et le fouetter, et le crucifierg Et Il a ete crucific-entre deux 
brigands, S etant rendu obeiſſant juſqu'à la mort, meme la mort de la croix- 
Ack. III. 18. Mat. XX. 18. 19. XXVIII. 38. Phil. II. 84. 
Chriſt nous 2 aimes et ſ eſt donn soi-meme pour nous, en oblatiom et 
en ſacrifice à Dieu, en odeur de bonne Senteur. Chriſt, nötre Pãque a etẽ 
Sacrifle pour nous; Ll Etoit I'Agneau immiole des la fondation * 


\ 
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De L. Religion Chretienne. = 
Lors que nous etions dennes'de toute force, 8 en ſon tems 
—— qui etions du tout mechans; Et il ſ'eſt donne ſoy- meme pour 
vos pechez, afin qu il nous retirat du prefenc ſiecle mauvais. Eph. V. 2. 
1 Cor. V. 7. Apo. XIII. 8. Rom. V. 6. Cal. 1. 4. 8 
Chriſt a Souffert pour nos pechez, Lui juſte pour les injuſtes, afin qu'il 
nous amenit X Dieu. II a porte: nos langueurs, et 2 charge nos douleurs: 
11 a Ete navrè pour nos forfaits, et froiſſe- pour nos iniquites. JI a porte 
nos pechez en ſon corps ſur le bois: afin qu stant morts au peche, nous 
vivions 2 la juſtice: par la meurtriſſũre duquel mème nous avons tte gueris. 
1 Pier: III. 18, Ef. LIII. 45. 1 Pier. II. 2ũ4ù4. 
Celui qui n'a point connu de peche a ete fait peche pour nous, afin 
ue nous fuſſions juſtice de Dieu en lui. Dieu a fait venir ſur lui Tini- 
quite de nous tous. Chriſt nous a rachetes de la malediction de la Loi, 
quand il a Ete fait maledi&ion pour nous; afin qu'il r W ; 
3 Dieu par la Croix. 2 Cor. V. 21. Ef. E111.6.Gal. III. 13,Eph.1l16. 
II nous a aimez, et nous à lavez de nos pechez par ſon Sang: II Peſt. 
donne ſoi-mEme pour nous afn, qu'il nous rachetat de toute iniquite, 
et qu'il nous prin ur Jut'crre un Peuple particulier, adonne auc 
bonnes ceuvres. Le fils del' homme a donne fa vie en rangon pour pluſi- 
eurs; et il eſt Ia Propitiation pour les pechez de tout Ie monde. Il eſt 
mort pour tous, afin que ceux qui vivent; ne vivent plus deſormais 2 ceux 
memes; mais @ celui qui eſt mort pour eux. Apoc. I. G. Tis. II. 14. 


- e 


Mat. XX. 28. J Tim. II. G. 1 Jean. II. 2. 2 Cor. V. 132 OD 
II nous a raghetez i. Dieu par ſon ſang, de toute Tribu, et Langue, et 
Peuple, et nation. Il en juſtiſiera pluſieurs, car il portera leurs iniquitez- 
Nous rens e t ache par des choſes corruptibles, comme par 
Argent, ou par Or, mais par le precieux Sang de Chriſt; Deja ordorne 
want la fondation du monde, mais manifeſte dans les derniers tems pout. 
nous, . 5771 eroyons en Dieu. Nous avons été rachetez par prix. 
bl a+, 


| Ape. Vo, Ef. LI. I 1 1 Pier. I. 18.—21. I Cor. VI. 20. 
Chriſt Notre ſouverain ſacrificateur, non point par le ſang des boues gu 


des veaux, mais par fon propre fang, eſt entre vne fois dans les lite. 
ſaints; etant offert 3 Dieu ſoi-mEme ſans nulle tache, et a obtenu vne 
redemption Eternelle pour nous. Ex il „ pas ſoufert pluſieurs fois de- 
puis la fondation du monde; Mais maintenant en la conſommation des 
ſiecles, il eſt comparu vne ſeule fois pour I'abolition du pechè, par le 
ſacrifice de ſoi-mE@me. | Er comme il eft ordonne aux hommes de mou- : 


ur yne fois; pareillement auſſi Chriſt ſt offert vne ſeule fois pour 6ter _ 
les echez, eb. IX I I—14. 26. 27, 28. | 1 1 
Tout Sacrificateur aſſiſte chaque jour, adminiſtrant, et offrant ſouvent 
les memes ſacrifices,, leſquels ne peuvent jamais 6ter les pechez ; Mais _ 
nous ſommes-ſanifiez. par Foblation faite vne ſeule fois dn corps de J. 
Chriſt. Car par vne ſeule oblation il a conſacre pour toujours ceux qui 
ont ſanfliiez;. Hab. X. II. 10, 14. = 


_ 


Les Vexites Et Les: Heth. 

1 ets l mort il deruilit,ge. 
& à avoir le Diable; et qu il en 
 delivrit tous ceux qui pour la crainte de la mort èwient toute leur, vie 
Et à cee 
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IV. En reſſuicitant pour i ARSE 

SE, E meme Chriſt qui eſt mort pour nos offenſes, a tte en ſeyel, 
et il eſt reſſiſcirele troiſieme jour, ſelon les Ecritures, ayant ets 

, mortifie en Ia Chair, mais vivifie par I Eſprit. Dieu la reſſuſ 
te, et 1a donne pour etre manifeſte aux temoins 'auparayant: 

ordonnes de Dieus er qui a'one rien dir que ce que lev n 
Moyfe ont predit deyolr arrive; ſavoir qu'il faloit que le Chrift ſouf- 
fritz et qu'il fut le premier de la reſurre&ion. des morts,., 1 Cor. XV. 3. 


4. 1 Pier. III. 18, A&. X. 40 4. XXVI. 22. 23. n 
Car encore qu'il ait etè crucifie par infirmite, neanmoins il eſt yiyane 
par la puiſſance de Dieu; qui a delie les douleurs de la mort parce qui! 
n' etoit pas poſſible qu il: füt retenu par elſe. Comme il avoir puiſſance de 
laiſſer ſa vie auf an il ku de la reprendre. Chriſt etant ref. 
cite des morts ne meurt plus, la mort n'a plus de domination ſur Iui, 11 E 
a ete declare Fils de Dieu en puiſſance par la reſurre&ion ꝙ entre les-morts 
2Cor XIII. 4. Act. II. 24. Jean. X. 18. Rom. VI. g. I. 4. 
Et ainſi il faloit que le Chriſt ſouffrit, et qu'il tefſuſcirit des morts le 
troiſieme jour: et quon prechit en ſon Nom la repentance, et la remi 
ſion des pechez parmi toutes les nations. II a te livre pour nos offences 
et il eſt reſſuſcit᷑ pour nòtre juſtification. Et c'eſt pourquoy nous ſom- 
mes animes d'yne eſperance vive par la Reſurrection de J. Chriſt entre 
Si Chriſt n'eſt point refſuſcite la predication des Apotres a &tè done vaine, 
et ndtre foy eſt vaine auſſi; et nous ſommes encore dans nos peches: 
Mais maintenant Chriſt eſt reſſuſcitè des morts, afin que, nous auſſi mat 
chions en nouveautè de vie, Car ce qu'il eſt mort, il eſt mort pour vn 
fois au peche ; mais ce qu'il eſt vivant, il eſt vivant à Dieu. Nous aui 
faiſons ! ue nous ſommes morts au peche5 Mais vivans 3 
- 7708 par J. Chriſt Nòtre Seigneur, I. Cor. XV. 14, 13, 17. 20. Roms 
VI. 4. IO. 1I. 5 5 9 10 „„ 45 „ 


Vo. En montant au Ciel, et intercedant pour nous a la droite de Dieu 
8838 EL UV qui eſt deſcendu du Ciel pour faire la volonte du 
| Pere qui Vayoit envoye, apres avoir aecompli 1'ceuyre qu'il lui 
866 2voit donne à faire ſur la terre, et f etre montre: vivant apie 
avoir ſouffert, avec pluſieurs preuves aſſurè es, laiſſa derechet 

- wage | | x _ — 
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De La Religion Chretiennes 35 < 
monde, et f en- alla au Pere, et etant Cleve en haut au Ciel, il Taſſit à Ia | 
dextre de Dieu 1 Il faut que le ciel le contienne juſqu au tems du reta- 

pliſſement de toutes les choſes que Dieu a prononcees par la bouche de = 
zous ſes Saints Prophetes des le commencement du monde. Jean. VI. 39. 0 
Apres que 4100 e Djay 2 f fait par ſoi · meme la purification de nos 
chez, il Leſt 3 qo a f Ne la Majeſte dans les Lieux tres-haucs 5 

Ent eleve en gloire, et aſſis a la droite de Dieu dans les Lieux celeſtes, 

ou il intercede pour nous. Hes, I. 3. 1 T. III. 16. Epbs J. 20. Rem. 


Cbriſt n'eſt point entre dans les Lieux Saints faits de main, qui Ctoient 
des figures correſpondantes aux vrais, mais il eſt entre au Ciel meme, afin 
de comparoitte maintenant pour nous deans Ia face de Dien. II et monte? 
en haut, il à Mens captifs les priſonniers, il 2 pris des dans pour les diſtri- | 
buer entre Jes, hommes, ct memes. entre les reyeches,, afin gue 'Erterndl 
Dieu demeure ay milieu d'eux. Heb, IX. 24. Eph..1V. 8. P/. LXIII. 19. — 
Ill a ports les pechez de pluſieurs, et il intercede pour les tranſgreſfeurs, Si io] 
quel qu vn a, peche, nous avons vn, Avocat.eavers le Pere, ſavoir, I. Chriſt 
le juſte ; Qui etant Sacrificateur Eternellement, peut ſauver à plein ceux 
qui Faprocheur de Dieu par lui, etant toujours yiyanc pour intesceden 
pour A. i R.edginpteurs eſt fort, il debattra de point en point Nr 

Nul ie vient au Pere que par Son Fils Feſus, qui eſt allè nous preparer 
lieu dans 1a maiſon de ſon Pere; et il reviendray et nous recevra à lui, afin 
que la ou il eſt nous ſpyons auſſi. Jean. XIV. d. 2. S8. 
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Comment le St. Eſprit contribue à notre Redemption 
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12, Le St. Eſprit eſt Dieu. „ "> * 1 1 1 147 
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Z3AL el. Eſprit Eternelz l. Eſprit de Dieus er deChriſtz Enyoye.duCiels 

: 0 A par le Pere. Heb, | 14. Mat. III. 16. Rom. VIII. 9. I Piers. 

e,, . $7961 

e£lyi qui ment au St. Eſprit, ment à Dieu. Ne Saves vous pas que 
vos corps ſont, les Temples. du St. Eſprit, qui hahite/en vous? Celui qui 
parle contre le St. Eſprit, il ne lui ſera point pardonnè ni dans ce ſiecle 

al dans celui qui eſſ a, venir. Act. V.- 3. 4. I Cor. VI. 19. Matt. XII. 32. 


o 


De 2 ſignes, et de grands miracles ont &te operes par la puiſſance 
de EIprit dg Bien. L. Eſprit ſonde routes: choſes, mẽme les Choſes pro- 
fondes de Dieu, que nul ne connoit ſingn I Eſprit de Nieu · Nn. XV. 19. 
Heb, II. 4. 1 ( II. 10 111 oo Go Yb 
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SE . - Les Verites Et Les Devoirs. . 
| | CID * by KG. 1 8 2 ef $3 As 15 72 A 2 5221 N | 7 8 5 & Ne 
III. Des operations extraordinaires du St. Eſprit . 
SSSSE $ U Sa et congu du St. Eſprit. Et lors qu'il fut baptiſe, les 
+ ] & ctcux lui furent ouyerts, et le St- Eſprit deſcendit comme vne 
S:$$:S Colombe; et vint ſur lui; et il etoit plein du St. Eſpfit; et 
Eſprit du Seigneur stant ſur lui, il 15 IEvangile 3 Ux 
2 15. 
1 „ 


w du ſalut. Mat. I. 20. III. 16, Luc. IV. I. Ef. LXI. I. Eßb. VI. 

II jettoit hors les Diables par VEfprit de Dieu; Er par 'Eſprit. etetnel 
il s'eſt offert à Dieu ſans nulle tache, Matt. X11..2.8. "Heb. IX. 14. Apres 
que Jeſus eut ' donins'ſes ordres par le St. Eſprit, aux Ap6tres qu'il wit 
clus; et qu'il eut te Eleye d'avec eux au ciel; Il leur envoya'vo autte 
Conſolateur, ſavoir, ] Eſprit de verite; pour demeurer avec eux eternelte- 
ment, pour les conduire en toute verite, pour leur enſeigner toutes choſes, | 


7 
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et leur remettre en memoire toutes les choſes qu'il leur avoit dites, et leur 
5 les choſes 2 venir. Act. I. 2. 11. Jean. XIV. 16. 17. XVI. 18. 
Et les Apòtres furent tous remplis du St. Eſprit,” et parlerent des lan- 
gues etrangeres, ſelon que I'Eſprit leur donnoit I parler. Act. II. „ 
Ce grand ſalut, qui àa premierement commence d'etre declare par le 
Seigneur, nous à Ges conficme par ceux qui Payojent ouĩ: Dieu en due 
leur rendant temoignage par ſignes et miracles, et diverſes Vertus, er 
diſtributions du Se. Elörn, ſelon ſa volonte. Heb. II. 3. 24. 
Car a l vn a ete donnee par! Eſprit, la parole de ſapience; et 1 autre 
par le meme Eſprit, la parole de connoiſſance: et à vn autre, 1a foi par 
ce meme Eſprit ; à vn autre, des dons de gueriſon.par ce mEme Eſprit. 
eta vn autre, des operations de vertus; à vn autre, la prophetie: à yn 
autre, le don de diſcerner les eſprits: à vn autre la diverſite de langues: 
et a vn autre, le don dl interpreter les langues. Mais vn ſeul et meme 
Eſprit a fait toutes ces choſes, diſtribuant particulierement # chacun ſelon 
fa volonté. 1 Cer. XII. 8. 9, 140. 1t. Wy, 
Ia prophetien'a point &ts autrefois aportce par la volonte humaine: 
_— * _ hommes de Dieu stant pouſſez du Saint Eſprit, ont parle. 
dier. 0 4 "I 9 LS. n LO 3 ; 2 7 % "i 31 Woe 2 8 


Le myſtere de Chriſt, qui n's point eté donné 2 connoitre auk,'enfans 
des hommes dans les autres Ages, a Ete- dans ces derniers tems revele par 
F'Eſprit 2 ſes Saints Apgtres, et à ſes Prophetes. Eph. III. 4 Res 2 4. 

III. Des operations ordinaires du St. Eſprit 
| | dans les fidelles. 3 85 
U homme parlant par Eſprit de Dieu, ne dit que Jeſus eſt 
n duledliction, et nul ne peut dire que Jeſus eſt Je Seigneur, que 


— 
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Ily 2 diverfite de dons Spirituels, ſelon la diverſe grace de Dieu; 


Jui contriluent tous à tre ſalut: Cari chacun eſt donneè la manifeſtation” 


e Eſprit pour ce ui eſt expidient. La ou eſt Eiprit du Seigneur, 12 
eſt 1a hberte. I Cor, 
| C'eſt cer Eſprit de ſapięn 
ſont illuminez ; afin que nous-conno 


tence, par 7 5 les yeux de ngtre entendement 
| 1{hons-quelle eſt Feſperance de la vo- 


cation de Dieu: et quellgs ſont les richeſſes de la gloire.de ſon heritage 


0 


dans les Saints. Eph. I. 17. 18. 5 


Nous avons reci I Eſprit qui eſt de Dieu: afin que nous connoiſſions les 


choſes qui nous ont ëte donnegs de Dieu. C Eſt par le St. Eſprit qui ha- 


II. 4. 7. I Pierre IV. 10. Tit. II. II. 2 Cor. III. 17. 


bite en nous, que nous ſommes capables, de retenir le vrai patron des ſaines 
paroles que nous ayons ouies et de garder le bon depot qui nous a te 


confiè. I Cor. II. 12. 2 Tim. I. 13. 14. 


Le fruit de I Eſprit conſiſte en toute debonnairete, juſtice, er verite; 


Charite, Joye, p 
temperance, Epb. V. o. Gal. V. 22. 

Nous abondons en ęſperance par ay 
mes remplis de toute joye, et de tòute paix, en croyant. L'amour de 


ax eſprit patient, benignite, bonte, fidelite, douceur, et 


uiſſance du St. Eſprit, et nous ſom- 


Dieu tant re pandu dans nos cœurs par le St. Eſprit qu'il nous a donne. : 
Nous ſommes puiſſamment fortifies par PEſprit de Dieu en Phomme inte- 
rieur, C eſt par lui que nous ſommes entacinez et fondez dans la charite, : 


Rom. XV, 13. V. 5. Eph, 111. 16. 18. 92 . ET 
Pareiflement auſſi PEſprit ſoulage de fa part nos foibleſſes : Car nous 

ne ſavons pas ce que nous deyons demander, comme il apartient: mais 

Eſprit lui meme prie pour nous, ſelon Dieu. Rom. VIII. 25. 26. 


Nous ſommes juſtifiez au Nom du Seignieur- Jeſus, et par Esprit de 


A . ; \ 
notre Dicp. ; par lequel nous ſommes ſeclez pour le jour de . 
tion. Dieu donne ſon St. Eſprit à ceux qui 10 Rede F 


obeillene ;, It nos, ames 


ſont purifiees dans Vobeiflance à la verite par PEſprie. .' ag tous ceux 
ut ſont conduits par Eſprit de Dieu, ſont enfans de Die tant ſancti- 

flez par le St. E prit. 1 Cor. VI. 1 I. ph. IV. 30. Act. 5 - 32. I. ier. 

I. 22. M. Y HL 14s Nye 8 . 


7 


Nous ſommes ſauvez par le lavement de la re 
lement du St, Eſprit: lequel il a 
Chriſt. Notre Sauveur. Car i 
peut entrer dans le Royaume de Dieu, Tir. III 5.6. Jean III. 5. 


generation, et le renouvel. 
repandu abondamment en nous par J. 
velqu'va n'eſt ne d eau et d'eſprit, il ne 


— 


Le yent ſoufle ou il veut, nous en entendons le ſon, mais nous ne ſavons 


d.ou il vient, ni ou il va: il en eſt ainſi de tout homme qui eſt ne de 


PEfprit. Jean. III. &. PE OG SI ne ACSY Gnas oa | 
Nous avons tous &te bitiſez d vu meme Eſprit, pour etre vn meme 


— 


corps: Et ceux 


nog 


e Sr; Eſprit, 1 Cor. . 46. 4 We 28. 


941 paillene i Egliſs de Dien ſont geablis Eysques fur le 


r A ce. ee 
* 
1 


or 
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ARTICLE, Ve. e 
| + Kogayme et de J Egliſe de Chr. 
SSS E'S pour cela que Chriſt eſt mort, et qu'il eſt reſſuſeite, et ek 
(& retourne en vie: afin qu'il ait Seigneurie tant fur les morts que 
8ſur les vivans. lequel auſſi eſt à la — de Dieu étant alle g 
. Ciel : et auquel font aſſujettis les Anges, et les Puillances, & 
les Vertus. Rem. XIV. 9. 1 Pier, III. 22. ' „ 
II a depouille les Principautez et les Puiſſances, leſquelles iI a publi- 
quement menꝭ es en montre, triomphans d' Elles en la Croix: et par la- 
mort il a detruit celuy qui avoit l' empire de la mort, c'eſt à ſavoir le Dia- 
ble. Le Prince de ce monde eſt maintenant jugè; Et Dieu a briſe Satan 
ſous nos piez. Col. II. 15. Heb. II. 14. Jean · XVI. II. Rom XVI. 20 
Les Royauines du monde font reduits 3-Notre Seigneur, et à ſon Chriſt. 
et il regnera aux ſiecles des ſiecles. Tous les Roix ſe proſterneront de- 
vant. lui, et toutes les Nations lui ſerviront. Car à lui apartient, aſſem- 
blee des Peuples, Apoc. XI. 15. Fſ. LXXII. II. Gen. XLLX. 14. 
Il eſt le Chef de toute Principautè et Puiſſance; Au Nom de. Jeſus 


tout genou doit ſe ployer, de cieux qui ſont aux cieux, et en la terre, et 


au deſſous de la terre: et que e que J. Chriſt eſt le 
0. 


Seigneur, 2 la gloire de Dieu le Pere. Col. II. 10. Phil. II. 10. 11. 
faut qu'il re juſqua-ce qu'il ait aboli tout empire, et toute puiſ- 
ſance, et toute rce, et qu il ait mis tous ſes ennemis ſous ſes pieds. 
L'Ennemi qui ſera detruit le dernier, c'eſt la mort. Et quand toutes 
choſes lui auront ete aſſujetties, alors auſſi le fils mẽme ſera afſujetti à celut' | 
qui lui a aſſujetti toutes choſes ; aſin que Dieu ſoit tout en tous, I C 
V. 2.4. 25.26. 28. C 
* Jeſus ayant preche I' Evangile du Royaume; et toute puiſſance lui 
ayant ete donnee au ciel et en la terre; il dit à ſes diſciples, Allez par tout 
le monde, et prechez PEyvangile a toute creature ; bàtifant toutes les Na- 
tions au Nom du Pere, du Fils, et du St. Eſprit; et les enſeignant de gaF- 


a 
4 
* 


der toutes les Ghoſes. que je vous ai command ees; et voii Je ſuis tou- 


jours avec Yong, juſqu'a,la, fin; du monde. Marr IV. 23. XXVIII. 18, 18. 
%. pL 2; Conan 200 
Or quand les Apc tres, et les autres diſciples qui etoient epars furent alle: 
Ca et Ia annongans ce qui D e Kere de Dieu et le Nom de 
J. Chriſt, pluſieurs de ceux qui oujfent la parole crurent et rene zu 
tant hommes que femmes; et ſe donnerent cux memes au Feigneur; ER 
perſevererent tous en la doctrine des Apòtres, et en la communion, et 
fraction du pain, et aux prieres. Et la multitude de ceux qui croyoient, 
etoit . PEgliſe de Dieu, et de Chriſt, Act, VIII, 14. 4. 12. IV. 4. 
2Cor. VIII, 5, Act, II. 42, IV. 32, XA. 28, Rom. XVI. 16. 0 11 
6 | 5 1 *$ 


— 


De La Religion Chretiennt! „ 
Chriſt eſt le chef de TEgliſe, qui eſt ſon corps, et l'acegmpliſſement de 
celuy qui accomplit tout en tous. Comme le corps reſt qui'yn; et il 2 
pluſieurs membres, mais tous les membres de ce corps, qui n'eſt qu vn, 
quoy qu ils ſoient pluſieurs, ne ſont qu vn corps ; Ain hious qui ſommes 
pluſicurs, ſommes vn ſeul corps en Chrift ; et chacun feciproquement 
membres P'vn de l'autre. Car nous avons tous Ee bitiſez d' vn meme 
Eſprit pour Etre vn mEme corps, ſoit Juifs, ſoit Orecs, ſoit Eſclaves, ſoit. 
Libres. Eph. V. 2.3. I. 45. 1 Cor. XII. 12. Rom. XII. 5. 1 Cor. XII. 
Les Filifs et Re ee font combourgeois des Saints, et domeſtiques de 
Dieu, et ſont Edifies ſur Ie fondement des Apòtres, et des Prophetes, et 
J. Chriſt lui-mEme erant la maitreſſe pierre du coin: en qui tout Vedifice 
ſe et ajuſtè enſemble, ſe leve pour tre vn Temple Saint au Seigneur; 
En qui nous ſommes auſſi edifiez enſemble, pour etre vn Tabernacle de 
Dieu en eſpe , 8 
11 y a vn feul Corps, et vn ſeul Eſprit; vn ſeul Seigneur, 
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vi b vue. ſeule fol, 
yn {eul Bapteme, vn ſent Dien, el Pere de tous; II y a vn foul Troupeaus :- 
et vn ſeul Berger, Savoir J. Chriſt 4 qui a mis fa vie pour ſes: brebis =: 
Etant mort non ſeulement pour la Nation des Zuifr, mais auſſi afin qu'il 
afſemblat en vn les enfans de Dieu qui Etoient diſperſex. Eph. IV. 4, 5» 
6. Tean. X. i. , M in Tenor ne 
Chriſt aaime F Egliſe, et f eſt donne ſol- meme pour elle, afin qui da 
ſanctifiàt, après l' avoir netoyce parte lavement Peat! par Ia parole ; ain 
qu'il ſe la rendit vne Egliſe glorieuſe, n'ayant ni tachè, ni ride, ni autre 
choſe ſemblable: mais afin quelle fut Sainte et irreprehenſible. Eph, V. 
25. 26. 27. VVV i art — a 
Jeſus le grand Paſteur, et Eyeque de nos ames, 4 donne les vns pour 
etre Apò tres, les autres pour tre Prophetes, les autres pour etre van 
eliſtes, les autres pour ᷑tre Paſteurs, et DoReurs ; pour Pallemblage des 
aints, pour oeuvre du miniſtere e du Corps de Chriſt; 
afin que nous ne ſoyons plus des enfans flottans, et emportez n et Ia à 
tous vents de doctrine, par la tromperie des hymmes, et par leur ruſe à 
ſeduire artificieuſement. Mais afin que ſuivant Ie-verite avec la charité, 
nous croiſſions en toutes choſes en celui qui eft le Chef, c'eſt à dire en 
Chriſt: Duquel tout le corps bien ajuſte, et ſerre enſemble par toutes les 
jointures du fourniſſement, prend I'accroiſſement du corps, pour I'edifi- | 
cation de ſoi- meme, en charite, Heb. XIII. 20. I Pier, II. 25, Eph. IV. 


Jeſus elut douze de ſes diſciples, qu'il nomma aulh Apgtres: il les 
ordonna pour ꝭtre avec lui, et afin de les envoyer precher. Et pendant fa 


ve, il les envoya precher le Royaume de Dieu. Et apres ſa Reſurrection. II 


dit à ſes diſciples, Comme mon Pere m'a envoye, ainſi jg vous envoye. : 
Et il ſoufla ſur eux, et leur dit, Recevez le St. Eſprit., Lus, VI: 13, 


Marc, III. 14. Luc. IX. 2, Jean. XX. 21.22, Voy page. 58.ma 
L Gurke pour Jaqualli quiet of: 16s autrey e turent aha 


& Les Verites Et Les Devoirs, | 


ſepares par le St. Eſprit, fat pour adminiſtrer l Evangile de Dieu; pour 
enſeigner et annoncer J. Chriſt ; pour batifer en ſon Nom, en remillion. 
des pcchez, pour rompre le pain, qui eſt la communion au Corps de Chriſt, 
et pour benir la coupe, qui eſt la communion au ſang de Chriſt. et pour 
faire ceci en memoire de Lui. Ad. XIII. 2. Rm. XV. 16. Ad. V. 42. 


— 


11. 30 err. X. 16. MI. 428. 5 | e 
Entre ceux que Dieu a etably dans l Egliſe les Apotres tiennent le premier 
ang; qu'il x revetu d*authorite non pas pour detruire, mais pour ediſier; 
Car il leur dit Tout ce que vous heres ſur la terre; ſera lie au Ciel; et 
Tout ce que vous delicres ſur la terre ſera delié au Ciel, et à quiconque 
vous pardonnerez les pechez, ils ſeront pardonnez ; et a quiconque vous 
Tes retiendrez, ils ſeront retenus. I Cor. XII. 28 2Cor. X. G. Matt. XVIII 
18. XVI. ID- Jean. .. 3 / 5 „ ; 
Le Seigneur en ordonna auſſi ſoixante-dix autres, et Ies envoya comme 
des ouvriers dans ſa Moiſſon. Luc. X. I. 2. Or apres que le Seigneur fut, 
eleve au Ciel, les Apòtres qu'il ayoit elũs ſtant aſſemblis avec les autres 
Diſciples qui avoient &te avec eux tout le tems que le Seigneur Jeſus alli. 
et vint entr'eux, Ils en preſenterent deux, deſquels on en ᷑lut vn par ſort, 
afin qu'il prit ſa part du Miniſtere, et de I'Apoſtelat, dont Judas ſetoit 
detournè pour ſ'en-aller en ſon lieu. Et il fut mis au nombre des onze 
N ordonne pour Etre tèmoin avec eux de la rẽſurrection de Chriſt, 
Add. I. 11.2. 18. 21. 20. „ „„ 
Et ils furent tous remplis du St. Eſprit» et ils enſeignofent Ie Peuple, 
et leur annoncoient la reſurretion des morts au Nom de Jeſus; Et le 
Seigneur ajoutoit de jour en jour 2 PEgliſe des gens pour @tre ſauvez. 

Act. II. 4. IV. 2. I =... | es „„ 
Et en ces jours là comme les diſciples ſe multiplioient, Ils elurent par 
Pavy des douze Apdtres ſept Diàcres, os ils preſenterentaux Apotres; 
et eux apres avoir prie, one impoſerent les mains; Et le ſervice ordinaire 
de ces Diacres, etoit de diftribuer ce qui etoit donn pour les pauvres. IIs aſ- 
ſiſtoient auſſi Ies Apò tres dans Ia predication de I'Evangile, et en bãtiſant 
ceux qui croyoient au Nom de J. Chrift. 48. VI. 1 — 10. VIII. 

1. 1. 4 ST | 3 1 „„ 
Aprés que les Apotres eurent preche PEvangile dans pluſieurs Iięux et 
fortifiè les courages des diſciples, its ctablirent des Anciens, c'eſt à dire des 
Et Paul et Timothee paſſans par les villes les 


Pars en chaque Eglife ; Et Pa Jes villes les 
inſtruiſoient de garder les ordonnances dectetces par les Apotres, et par 


les Anciens de Jeruſalem. Ainſi les Egliſes Etoient affermies dans Ia foi, 
et croifloient en nombre chaque jour. Ad. XIV. 21, 22. 25. XVI. 4.5. 

Ces Anciens de PEgliſe prenoient garde à tout le Troupeau fur ſequel | 
le St. Efprit les avoit etablis EvE&ques, leur: charge coir de paitre I Egliſe 
de Dieu, d'ordonner d'autres Anciens, et de mettre en bon ordre les choſes 
qui reſtotent à faire en chaque ville. AH. XX. 17.28. 2 Tim. I. ch 


Le Seigneur à donné dequoy parler, es 0 de bonne nohvelle 
on ete ine grande armge, PL XVIII. 12. e art que I'Eglife du 


de la Religion Chretinne- 5 
Dieu vivant qui eſt la Colomne et Papui de la verite, a & etablie; I'Eglife 
ve Chriſt a edifice ſur Ie oc, les portes de Fenfer ne pre vaudront jamais 


contr'elle.' 1 Tim. III. 15. Matt. XVI. 189. | 
ww ITT. On ". " 
Chriſt Jugerale monde. gy 


A E ſay que mon Redempreureſt vivant, et qu'il ſe tiendra au der- 
7% nier jour ſur la terre, et qu encore qu apres ma peau les vers axent 
d rongè ce corps, cependant je verrai Dieu en ma chair. Fob. XIX. 
25. 268. Ä 5 S | 3 | 
Le meme Jeſus qui a ᷑tè Eleyed'avec fes difciples au Ciel, viendra de 
la meme maniere quils le virent allant au Ciel; Et il jugera les vivans 
et les morts, en ſon 8 Dieu a-ordonne vn jour auquel il doit 
juger le monde univerſel en juſtice, par l' homme qu'il a deftine pour cela: 
d quoy il a donne vne preuve certaine 2 tous, en Tayant refſuſcite des 
morts. Ad. I. II. 2 . IV. 1+ Ad. XVII. 5 rl HER oe 
I nous faut tous comparoitre devant le Tribunal de Chriſt afin que 
chacun recoive en ſoh corps, ſelon ce qu'il aura fait ſoit bien, ſoit mal; 
u jour auquel Dieu jugera les ſecrets des hommes par J. Chriſt, ſelon ſon 
Evangile. 2Cor. V. 19 Row: II. 1% „% „„ e 
Alors le Fils de Phomme viendra dans fa gloire, et tous les Saints 
Anges avec lui; Le Seigneur lui mEme deſcendra du ciel avec cri d ex- 
hortation, et voix d Archange, et avec la trompette de Dieu; Et toutes 
les Nations ſaſſembleront devant lui. Matt. XXV. 31. 1Theſs, IV. 16. 
Mat. XXV... nn TFT 
Voici il vient avec les nuees, et tout ci] le verra, mEme ceux qui Font 
pork et toutes les Tribus de la terre ſe lamenteront devant lui. Apoc. 


* 


Tous ceux qui ſont dans les ſepulchres entendront la voix du Fils de 
Thomme, et ſortiront ; et les morts grands, et petits, ſe tiendront devant 
Dieu, et les Livres ſeront 6uyerts et les morts ſeront juge, par les choſes 
qui ſont Ecrittes dans les Livres, ſelon leurs ceuvres. Apoc. XX. 12 

Comme Chriſt eſt vne fois apparu pour l'abolition du-peche, par le ſa- 
crifice de ſoi-meme, peilen al il paroitra vne ſeconde fois ſans 
peche à ceux qui lattendent à ſalut. Mais en ce jour-la, il exercera auſſi 
vengeance contre ceux qui ne connoiſſent point Dieu, et ceux qui n obeiſ- 
ſent point 4 I'Evangile de notre Seigneur J: Chriſt, Leſquels ſeront pu- 
nis d'yne perdition 13 par la face du Seigneur, et par la gloire de 

a force: Quand il viendra pour ètre glorifie, en ſes Saints; et pour etre 
rendu admirable en tous les Groyans. Elb, IX +26. 28. 2 Theſs. I. 8.9.10. 
Aux derniers jours il viendra des ueurs, marchant felon leurs propres 
convoiriſes : et deſant, ou eſt la promeſſe de ſon avenement? Car, depuis 


que les Peres ſont endormis, toutes choſes demeurent comme elles ont 


— 
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' ete des le commencement de la Creation, mais le jour duSeigneur yiengry 
le larron en la nuit, auquel les Cieux paſſeront avec vn -bryig 
ſiifflant de tempète, et les elemens 108 diſſous par la chaleur, et la terre, 
et toutes les ceuvres qui ſont en elle, bruleront entierement. Or nous 
aàttendons ſelon fa promeſſe, de nouveaux Cieux et vnè nouvelle Terre, 
ou la juſtice habite. 2 Pitr. III. 3. 4. 10. 13. Ea 
Ce ſrs Is jour de Yaparicion de u gloire de Notre grand Dieu er Sus 
veur Jeſus Chriſt, or quant à ce jour-la et 2 Theure perſonne ne le fait 
non pus meme les Anges du Ciel mais le Pere ſeul. Tis. II. 13. Mar, | 
C 


. 
3 Sat. 
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- . ARTICLE VII e. SR” 
Le Pere, le Fils, et le St. Eſprit ſont vn ſenl Dieu. 
e 55 72 NGORE, quil. en ait qui ſoieus appellea Pieux, ſoit a 
10 


Ciel, foit en 18 Terre: (comme il y a pluſieurs dieux, et plu- 
S339 ſteurs Seigneurs,) Toutefeis nous n'avons qu' vn ſeul 
: Dieu, qui eſt le: Pere; duquel ſont toutes choſes, et nous en 
lui; et vn ſeul 5 J. Chriſt, par lequel ſont toutes choſes, et nous 
par lui; Et vn ſeul Eſprit, dans lequel nqus avons accès au Pere par Chrit 
I Ces. VIII. 5. 6. Eph. IV. 4, II. 18; . 
II y en a trois qui rendent temoignage au Ciel, le Pere, la Parole, & 
le St. Eſprit et ces trois 1a ſont Vn. I Ftan. V. 7ʒ . 
| Comme le Pere a envoys leFils; aufh quand le Fils ſ en eſt alle, il a ws 
=_ voye le Conſolateur Savoir Eſprit de verite, qui . Pere; qus 
Ie ere a envoyé au nom du Fils; er c'eſt pourquoi il eſt auſſi apelle, I Efprit 
Th du Fils. I. Jaun. IV. 14. Jean. XIV. 28. XV. 26. XIV. 20. Gal. IV. 
{ | Toutes les Nations ſont enſeignees et batiſees au Nom du Pere, du Fil, 


| et du'9t..Eſprits Cavs. qui fone appellez 3-2tre ſaints ſont Elfis ſelon la 
Et la Grace du Seigneur J. Chrifty.la Dilection de Dieu, et 1a com- 


ccomoiſſance- de Dieu, en fanctification d*Efprit, al'obeiflancey et X 
etre vn Tabernacle de · Dieu en Eſprit. Matt. XXVIII. 19. Ron. 
munion du ſaim Eſprit ſoit avec tous les ſaints, 2 Cor. XIII. 14. I. 1 


2 


$ Faſperfion du ſang. de J. Chriſt, Et Nous ſommes edifiez en Chriſt pour | 
| | . 
1 Pier. 1. 2. Eph. II. 2. ST 
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3 de Phoinme par 1a Redemption... | 
IntroduRion à ce CHAPITRE. 


enter crairee des. Fiero que la Redemption nous a pre . 

N n 17 les reduire ents: chefs, Lea 

Chriſt nous a procure notre Jullification : a H 
nous u de des moyens infaillihles pour nous ſanctiſier; 822 
par Lui nous ſommes devenus Enfans de Dieu. 4% Par Lui nous avons | 
droit? à la Vie, et à la felicite eternelle. 

Le I” avantage que la Redemption:nous. pracure, c ee Juſtifica- 
tion: Le mot de Juſtification ſe prend en trois differents ſens, et ſ aplique - 
trois differents cas? vue perſonne tant trouve innocente du cri- 
me dont on Vac 514 dechargee dePaccuſatiom et renvoyce abſoute, cela 
ee 22 Lors qu vn accule, e e e coupable, re- 
pare {a faute par ſa repentance; et que par des N nalez qu'il rend a 
Etat, ou à la perſonne qu'il avoit 3 il ſe digne abtenir ſa 
grace: cela f apelle encore vne Juſtificat 1 N quꝰ vn accule, qui et 
elfectirement coupable, eſt compris dan e de grace, ou amniſtie que 

U 


ſonprince fait By er enfayeur de robs fon deller,qu il AGREES 
te amniſtie, et ae OUS cond tions qui lui ſont impoſees, Cela 
lapelle encore vne Juſtification. 


Or ce ne peut pas Etre ni dans le premiers ni dais le ſecond de ces ſens 
que nous ſommes juſtifies devant Dieu; ce weft. pas dans le premier, car 


comment ! homme mortel plaideroit: il contre Dieu? ork Lars ſe-juſtifier 
ſa propre bouche le con 14. Ce n eſt pas dans le e car toute 
En effet, fi homme + 


+: #2 


Nanteries, tout merite aſt excl cbgar ls þ Ja dne de 9 foy 3 
innocence, puis qu. il avoir. tout 
cd dela lberalite de gs a moins a-t' il pù meniter apres etre 
rendu coupable, et mo de Ia faveur-de Dieu; Ceſt donc hos þ le 5 0 
ſieme ſens PE: nous devons prendre le mot de Jullification, | 
"mploge 481 & N 1 marquer cet heureux Etat. —— | 
ao SHOE tous ceux q 1 EXAIYEnR, veritablement en lui, et- ce terme, | 
marque ont compris dans cet atte grace dans cette amniſtie que 
Dieu le Fils nous a" merites et procure de rde Dieu | ſon. Pers pan 
{es ſoufrances, et par {a mort, et ela, ſans que 22 pullions plaider notre 


innocence, ni faire aucune choſe de notre Part qui meritats ou qui put en- 
{ : bager 


264 © Les/Verites"Ex'Lts/Devoits. . 
© *genuts de toute force, Chriſt eſt mort en ſon tems pour nous; Et 


Juſtification, que J. Chriſt nous à meritèe, eſt la baſr et le fondement qe 
tous les autres avantages dont nous jouiſſons par la Redem tion 
2. Nous avons dit que; par cette Redemption, J. Chriſt nous à pro. 
cure des moyens infaillibies pour nous Sanctifier; Ces moyens ſont 1% les 
Lumieres que 'Evangile a répandu ſur la Religion, ſur Je Culte Divi, 
et ſur les devoirs de l' homme, 20. Les motifs qu'il nous propoſe pour 
nous engager à remplir nos devoirs; 30, Les grands exemples qu'il nous 
met devant les yeux pour nous ſervir d' encouragement; 4“, Les ſecours 
ſurnaturels qu'il nous promet ſoit pour nous aider à faire ce qu il nous ot- 
donne, ſoit pour rendre nos ſervices agreables 3 Die. _ | 
1“. Nous diſons que les lum ieres, et les connoiſſances, que. J. Ch ft | 
nous: 2 communique par I'Evangile, ſont yn moyen tres propre Pour nos 
ſanctifier; En effet, I'1gnorance dans laquelle le Genre-Humain etoit plow | 
ge tant par raport 2 la divinite et au Culte divin, que N | 
evoirs de la Morale, et aux motifs qui nous engagent 7 


| les pratiquet, 
* aſſurement vne des principales cauſes de la corruption dans laquell: 
%% •»n11111.]˙ ˙² ůud Ũ!̃ . 2% x + OR 
Comment avoir ces fentimens de crainte, d'amour et de profond relpes 
pour vne Divinite dont on ne ſe forme que des idees groſfieres, baſſes et 
rampantes, indignes mème de Vexcellence d'vne ſimple creature raiſonnable! | 
Comment auroit-on ces ſentimens d'amour, de charite, de ſupport, et de 
condeſcendance pour les autres hommes, lors qu'on ſe regarde ſo1-mem 
comme vn Etre, dont les N les intherets particuliers de I 
mour propre doivent faire la regle du juſte et de l' Injuſte; lors qu on ig. 
nore que nous avons tous vne meme origine, que nous tendons tous Ane 
| | mème fin? Comment elevera-t'on ſes penſeesai deflus des objets ter refttes, | 
. et periſſables du monde, lors qu'on ignore qu'il y a yn autre ętat a res 
| . la mort, plus digne de la nature, Je ert llenee, et ge la nobleſſe de notre | 
i! Ame, et qu'on regarde cette vie temporelle, et cette terre comme te centre ! 
de ſa felicite ? Comment ſe portera:ron ; ces Actes Genereux, Heroiques 
1 de la plus ſublime Vertu, dans leſquels I Efprit triomphe de la Chair; | 
| lors qu'on-ne ſe propoſe pour toute recompenſe que les, vains aplaudiſſe- 
| mens des hommes? Que fi Von fait quelques vns de ces a&es, commem y 
perſe vera. ton ſans repugnance, fi Fon ne peut pas ſe promettre ne lo. 
_ rieuſe immortalitè pour Cui de fes / I R- 1 
| C' ctoient la les triſtes circonſtances ou ſe trouyoit le Genre -Humin 
| lors que J. Chriſt vint au monde; Excepre ſe petit Peuple Juif, ches les 
| autres Nations mEme les plus plies, et parmi Icſquelles 1a raiſon et le 
| bon ſens paroiſſo ent avoir deploic toutes leurs for des 1a- Religion nav 
| N pour objet que des phantò mes de diviniteꝝ dont F Hiſtoire fabuſeuſe ne; 


[l toit qu'vn amas de toutes ſortes de crimes, d impuretez, et dabo mt | 
if ens: et pendant que le Createur des Cieuwer de la Terre etoit vn D 385 
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ſeigng, clairement ges verites,. - 


vertes; pourquoy ne les 2c Elle pas r ner fiecles / Pour- 
25 8 2 bs „ 0 a 1 64 Wag 22 . * £274 221 -  quoy | 


. 4 oa ot Ea * 2 F 
* We as vt 5 ** 3 , TR 
5 „53 * x 


* +; 4 Y 9 4 e - 7 ” : q 5 
4 * . ” 4 ; ts 5 is 1 
* 3 8 — * MY 4 


D De La \ 1 


L animaux les plus mepriſables, etoient a 
gorez et inyoquez par ces beit Elprits'exercer dans tes Arte, et dans 
les Sciences, qui-ayoient meme conſacre des Temples et des Autels à la 
fieyre et a la eur. i 245 Hob-4 of WB Pb OE WINE 


is - 


On auroit de la peine à croire que des hommes raiſonnables euſſent 
rendu à leurs Divinitez vn culte, d' vn c6re ſi honteux qu'on n'oſe en 


parler ſans rougir, et de Fatitre ft barbare et ſi cruel que les autels etoĩent 


comme inondez de ſang humain; et cela dans Athenes et dans Rome les 
villes de toute Ja Terre les plus diftinguees, ſoit par la ſubtilite des Phi- 


erbe, on cut porte Ja ſuperſticion fi. 


loſophes, ſoit par Thabilite des Politiques: On auroit de la peine à croire. 


ue dans Rome meme cette Ville ſi ſi 
1 que de ſi 2 reſolution 

iſtrat à cauſe 
Hiſtoriens, n'en faiſoient foy ? Paſſons des Payens, aux Juifs ; Quand on 
conſidere toutes ces ceremonies du Culte Levitique, quand on jette . 
ſur ces Taureaux ces boucs, ces brebis deftines aux ſacriſices; quand on ſe re- 
preſente ces Sacrificatelts dans le Temple de Jeruſalem avec leur couteaux 
pour egorger les victimes, leur baſſins pour en recevoir le ſang, et le re- 
pandre au pied de l'autel; Quand on reflechit ſur toutes les ceremonies 
qu'on pratiquoit pour recehillir les cendres d*vne Vache et pour envoyer 


u deſert vn bouc charge” des iniquites du Peuple ; quand diſ. je on paſſe 


toutes ces choſes en,reyue dans ſon eſprit, on ne peut guere ſ empecher de 


dire en ſoy meme, à qroy i retl; lors qu'il agit d vn Dieu 
2 Co 


Spirituel, et de puri er nſcience des ceuvres' mortes du pechèẽ? Et 


fi Lon ne ſavoit que Dieu les avoit ordonntes pour vn tems, et pour etre 
des Types, et des figures d' vne meilleure alliance, on ſeroit tente den 


dire d'avaantage. 
Ou done fait 1 ſtrait 

de Dieu, Dieu e LE prit, 2. Sur Ia Nature du Culte qu'on doit Lui 
rendre, vn Eſprit eclaire,. vn Caur-pur, yne bonne Conſcience, ſont les 


ſeules veritables diſpoſitions de Fameè, pour rendre au Dieu Vivant vne 


adoration. et vn culte qui lui ſoit agreable, les vrais adorateurs doivent 


adorer le Pere en Eſprit et en yerite.' J. IIa leve la diſtinction des lieux 
ou l'on doit rende Dieu le culte public, L'heure eſt venue: en laquelle 
Um eſt plus neceſſaite de ſe rendre à Jeruſalem” ni fur le Gariſim pour ſervir 
Dien d vne maniere qui Tut | laife; mais en tout lieu 1 eleve L 
Di mains pures, quiconque le craint et travaille a lui plaire lui eſt 
acreable.. 0 ON OW OR ũ PD eg Fe Cote ny ob. 
| 0 Voila des verités qui, en eclairant nstre eſprit, ont auſſi vne efficace 
| ifier, et il n'y 4 0e PEvangite qui nous ait en- 


articuliere pour noi amt 


NI que J. Chriſt n'a rien apris aux hommes ſur ce 
ſujet-la que la dr ite raiſon n' eut pi leur aprendre; mais Pabſurdite de 
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cette objection ſaute” aux yeux; car ft la rãiſon pouvoit faire ces decou- 
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endre la reſolution d'yne bataille, ou l election d'yn Ma- 
u vol d' vn oiſeau, ou du cri d'vne ſouri; ſi leurs propres 


s yeux. 
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Chriſt? II 2 inſtruit les hommes 1.2 Sur la. nature 
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ploye le fer, le feu et tant d'autres moyens criiels et barbares, 


Feng | . 7 ADSI ow | Ya? 35 mh; i tt 8 FY 
Quand tC agit de determiner juſquiqu.la.raiſon peut Petendre fi t m 


auſſi ce qui releve extremement la Morale de lEvanpile par deſſus 14 N 4 


Socrates, et aux Epictetes la Loliangequi leur eſt due, mais leur Mont 
toute belle quelle-Etoit manquoit de principe, On fait que les dogmes 
fa Religion doivent ſervir de fondement à Ia Morale, et l'on fait àuffi que 
la Religion Payenne que ces Philoſophes profeſſoient, ne Lene t jw 
renverſer la Morale, I'Idee d' vn Jupiter 1 © » able 
erimes les plus enormes, etoit peu propre a ſeryvir de fondement aux 


866 Les Verites Et Let Devoirs: 
quoy ces Philoſophes, ces Politiques ſe ſont ils trouves fi fort ch 
and les Apgtres leur ont annonce ces verites? Pourquoy ont ils et- 
poſer ſilence à ces premiers Heraults de 'Eyanglle * pr quel-principe 
ont ils pu de reſoudre2 preſecuter avec tant de rage et de furèur des- 
qui les exhortoient que de ces choſes vaines, de f rs Idoles, ils Ie Fon. 
vertiſſent au Dieu vivant, et vray, Createur des Cienx et de la Terre, fil 
uvoient decouvrir ces verites, et renoncer à leurs erreurs par les ſeules 
umieres de la | raiſon ? etoit - ce par vn principe de Zaloutie contre fe 
Apotres, et les Miniſtres de ; Evangile parce qu il leur zalcvgtenr la'gloire 
dttre:les Reformateurs du Genre-humain ? Non mais c'eron leur Toino- 
rance, et lincapacitè dans laquelle ils etoient de renoncer a leurs ancien 
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Chretien reforme qui entreprenne cet Examen, Il doit faire abiſtraction 
dans ſon Eſprit de toutes ces Iumieres qu'il a comme fuccees avec le dat, 
ou qu'il a acquiſes par l education, et par l etude; mais comme il elt pres 
u' impoſſible de faire vne telle abſtraction, il faut qu'il conſidere les forte: 
e la raiſon dans les anciens Payens, ou dans ces Peuples Idolarres de 


FOrient, de I Aﬀrique ou de F Amerique, auſſi bien que dans vne infinite, 


d autres Peuples ſuperſtitieux gui rerendans au glorienx:itre de 81 
tiens, imitent cependant les Idolatres les plus groffiers dans le Cult 
u' ils rendent 2 la Divinitè; à la vue de tant d'horreurs et de miſeres, yn 
ſprit eclaireſera ſans doute_oblige de reconnoitre ' Inſuſiſance, Mic 
pacite de la Raiſon; la neceflite abſolue de quelque moyen extravtditaire 
pour decouvrir ces verites neceſſaires au falur ' © 
Si de la doctrine et du culte divin-nous paſſons aux devoirs de 1a Mone 
on ne peut diſconvenir que J. Chriſt n'ait mis tous ces deveirs dans eur 
plus grand jourz Il n'y a aucun cas de r e e e refotdre 
par les regles de l' Evangile : Ses preceptes ſ etendent à tous les etats) i 
toutes les conditions, à toutes les circonſtances, à toutes les relations 1 
tous les 2ges de la vie, oomme nous. le verrons dans la ſuite de cet ouvrage; | 
D'ailleurs ces devoirs ſont etablis ſur des 3 fi ſolides et 'foutenis 
par des motifs fi 2 qu vn Eſprit raiſonnable ne peut qu ett ch 
vaincu de la neecthte de les pratiquer, et encourages le faire, à fe fois 
mettre avec joye avec plaiſir 3 cette neceſſitt de remplir ces deyoirs.' Io 


1 


rale des Philoſophes Payens, nous ne nions pas que Ceux cy n ayent pott 
Jeurs connoiſſances fort loin ſur cet article; nous donnerons toujours aux 
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de la purete et de la. Fuſtices. mais les devoirsde: lx Religion: Chretienne 
ne ſont que des conſequences. de ſes dogmes; Comme celui qui vous a 
apellex eſt faint, vous auſſi dæ meme ſayes ſaints dans toute yorte conver- 
ſationz Et ſt vous invoques pour Pere, calui qui ſans avoir . ap- 
parence des perſonnes: juge ſelon ['ceuyre_d'va chacun conduiſes vous 
ayec crainte durant le tems de. vatre ſejour temporel. La Morale des 
Philoſophes croit deſtituce de. CES. morifs. capables d'en dae gf la pra- 
tique, ts ne propoſoient rien que d certain ſur 1 nature de a:ne ſur 
ſon Etat apres ta mort, parce quits ne ſayoient+ pas trop bien eux · memes 
ce qu'ils devoient croireſtr-ce ſujet; et po ces ſecours ſurnaturels ne- 
ceſſaires, pour pratiques conſtamment la vertu je doute qui ils en euſſent - 
aucune ide e. Mais: quels: motifs. plus, puiſſants peut on deſit er que 


* 
* 


ceux que I Evangile nous .propale. ©. Non ſeulement. il S'agie de nous 
conduire d'yne maniere digue de 1'excellence de. n0tre nature, et non 
pas comme des. brutes; non ſeulement il Cagir de nous voir delivres de 
ces troubles, de ces inquietudes, de ces remors que fe peche entraine 2 ſa 
ſuite, et de couler d Furs heureux, et tranquiles tels que ceux que la 
bonne confcience procure à Phomme- de bien; mais auth il fagit de 
jouir de cette paix de Dieu qui furmonte tout entendement, II agit 
d'eviter des ſuplices des tourmens eternels apres la mort, et de ſ aſſurer 
yne gloire vn bonheur vne felicite inabtetable et qui ne. ſinira jamais: 
Que fi nous avons quelque pen hant à ſuivte les bons exemples, de quelle 
nuce de temoins ne: ſommes nous pas enironnts qui ont rempli avec 
courage et avec eonſtante: des Carrieres non moins penibles et dichciles- 
que celles r 2 remplir et qui nous ꝓiants precedæ 
avec joye, doivent nous encourager a les ſuivre ayec confiance et aveg ale- 
greſſe? Nöre fo ikleſſæ nous eronne-telle? nous: pourrons, toutes choſes 
en Chriſt qui nous fortifieras par la priere nous obtiendrons cette ſageſſe, 
cette forces et taus ces ſecaura dust. Eſpritqui nous ſans neceſſaixes po] 
news vaincre nous mẽmes, pour txiompher de tous nos ennemis ſpixituels; 
La vie de nòtre fragilitè, de nas deffauts, des reſtes de notre corruption, 
de nos ebanlemens, et de nos chütes frequentes nous effraye - t elle, et nous 
fait · elle craindre que Dieu rejettera nos ſervices, et nos efforts ? Si quel- 
qu. vn a pechẽ nous avons vn Avocat envers le Pere Savoir . Chrift le 
4 gal eſt la Propitiation pour nos pethezz'St nous confeſſons nos pe. 
chez 


eſt fidelle er juſte pour nous pardonner nos peEchez, et nous ne- 
toyer de toute iniquitE; Si nous allons 2 celuy qui nous apelle, avec vn 
vney cœur etant purifiex de toute mauvaiſe conſcience, et avec. vne foy 
non feinte nous trouverons mifericorde aupres de Lui, et de ſon throne - 
de grace, il nous t levera ſur ſon thröne de gloire; Voila les motifs et 
les encouragements que I BEvangile nous: fournit pour nous engager 2 
— nos dovoirs, c eſti le ſecond avantage dont nous jouiſſous par laRe- 
III. Nous avons dit que par cette redemptions I. Chriſt nous avoit pro- 
cure le droit d' etre faits enfans de _ et c'eſt oe que I Ecriture — 
| e 2 | n= _  apelle 


* 


2 
| 
: 
1 


— —— a— — — - ne 


— — Are out — EDA. AwC— — —L—( —ͤ he 


meritès. 


— 


apelle nõtre adoption, ce terme eſt tire du droit Romain, lors qu'vn hom: 


me n' avoit point d enfant c'etoit vne choſe fort ordinaire parmi les Ro. 
mains, de choiſir quelque etranger, de l'adopter pour ſon fils, en preſence 
du Magiſtrat, et dés lors celui qui etoit de cette maniere adopte prenoit 
le nom, et avoit droit 3 Heritage de celui qui Vavoit adopte; L'Ecriture 
Ste. a donc conſacrè ce terme pour nous marquer I heur eux etat dans lequel 
nous ſommes paſſes par la Redemption; Nous ſommes devenus les en- 
fans de Dieu; Ce qu'il ne faut pas entendre comme fi Dieu n'avoit pas 
eu auparavant les memes droits ſur nous, qu'il a eu dans la ſuite, car la 


ECrcation Lui donne et Lui a toujours donne vn droit abſolu ſur toutes les 
Creatures; Mais fi Dieu avoit vn droit abſolu ſur toutes les creatures, 


I':omme depuis le peche de nos premiers parents n'ayoit aucun droit en 
l'amour et en la faycur de Dieu, il etoit dechũ de toutes ſes pretentions 
par {a deſobeiſſance ; Il etoit devenu Enfant de colere et de malediction, 
L'affreuſe corruption à laquelle il f etoit abandonne ne l'avoit pas ſeule- 
ment rendu ctranger, mais ennemi de Dieu; J. Chriſt Etant donc venu au 
monde pour faire la paix entre Dieuet les Hommes, et les ayant effective. 
ment reconciliez avec Dieu par ſon ſacrifice, nous ſommes r'entrez dans 
tous ces droits 4 ſa faveur et 4 ſon amour paternelle d' ou nos premiers. pa . 
rents etoient dechius, C eſt ce que nous entendons par l'ad option. 
IV. Nous diſons que par J. Chriſt nous avons droit 2 la. gloire et 4h 
felicite eternelle; C'eſt icy l accompliſſement, et la Couronne (ſ il m eſt 
permis de parler ainſi) de tous les autres avantages que J. Chriſt nous 2 
Mais II faut ſe ſouvenir que nous avons droit à ce bonheur: ni 
aux precedents qu autant que nous rempliſſons les conditions de PEvan- 
gile; Dieu a bien envoye ſon Fils Jeſus pour nous benir, mais nous ne pou- 
vons ayolr part 2 ſes benedictions, qu'en nous retirant chacun de nous de 


nos pechez; Dieu a clairement manifefle ſa grace aux hommes par laquelle 
ils peuvent Etre ſauvez, mais c'eſt en ſuivant les preeeptes qu'elle nous 


donne que nous joutrons de ce bonheur, ſavoir, en renongant 2  I'Impiete 
et aux convoitiſes mondaines, et en vivant dans la temperance, dans la 
Juſtice, et dans la piete pendant notre ſejour ſur la terre. Et ſupoſer 


qu'vne ſimple foi en J. Chriſt deſtituèe des bonnes ceuvres ſuffit pour etre 


ſauvez ce ſeroit faire de la Religion Chrẽtienne la plus ſcandaleuſe piece de 
Theatre qui ſe puiſſe imaginer; Il ne faut que lire PEvangile, meme luper- 


 ficiellement, pour etre convaincu, que ces Idees que certaines gens ſe 


forment du Salut, ſont tout- a- fait fauſſes, et mEme contradictoires, Voila 


les eclairciſſemens que nous nous ſommes cru obligez de donnex ſur les a- 


* 


rantages que la Redemption nous a procure; Nottyallons raporter à pre- 
ſent ce que I'Ecriture Ste. nous dit ſur ce ſujet, © ARTI 


— — 
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F 
Ia Juſtification del homme. 1 


ZE I1ICONQUE croit en J. Chriſt, recevra la remiffion de ſes pe- 
Q 38 chez par ſon Nom: En qui nous avons tedemption par ſon ſang, 
TEX Sayoir la remiſſion des pechez, ſelon les richeſſes de 1a grace 
Jaquelle il a fait abonder ſur nous. AA. N. 45. Col. I. 14, Eph. I. 2, 8. 
Le Fils de Dieu eſt apparu afin qu'il tat nos pechex, et qui detruiſit 
les ceuvres du Diable; et nous con vertit de la puiſſance de Satau à Dieu. 
1 Fean, III. 8. 5. 8. A. XXVI. Tr ⅛ð 
L'aiguillon de la mort c'> le 5 la fotce du peche get la Loy 
mais graces 2 Pier du nas ett? done in diser Chriſt Notre 
Seigneur, Dont le ſang nous netoye de tout 'peche...' Quiconque'croit eg, 
lui, eſt juſtific par lui. de tout ce dont il ne pouyoit pas etre juſtifie par la 
Loi de Moyfe. 1 Cor, XV. 56. 57. 1 Fran. I. 7. Heb, XIII. 816. 
Comme par vne ſeule offenſe la coulpe eſt veniic ſur tous les hommes 
en condamnation; ainſi par yne ſeule jiſtice uſttfiante, le don eſt, venu ſue 
tous les hommes en ju gagion de vie. I men eſt pas du don comme 
de Toffenſe: car fi par offenſe d vn ſent plufieurs ſont morts, beaucoup 
lutöt la grace de Dieu, et le don par la grace, qui eſt d'vn'ſenu! 'tomme, 
voir de J, Chriſt a abonde ſur W Et il n' en eſt pas du don com- 
me de ce qui eſt arrive par vn ſeul qui a pechè: car la coulpe eft d'vne 
ſeule offenſe, en condamnation: mais le don eſt de plufieurs offenſes en 
A0 I1C! WP RIS ERE22 19 INGY I 
Ainſi done il n'y a maintenant aucune condamnation pour ceux qui ſont en 
Jeſus Chriſt qui ne marchent ** la chair, mais ſelon I Eiptit. Car 
Dieu Juſtifie celui qui eſt de la foy de Jeſus, {a foy lui etant imputee 2 
Juſtice, Et cela gratuitement par ſa grace par la redemption qui eſt en J. 
Chriſt. Rom. VIIL f. e TH 087: SS 7 Os 
Etant donc juſtifiez par la foi, nous avons paix enyers Dieu par n6tre 
Seigneur Jeſus Chriſt: Et nous qui etions autrefois Eloignez de Dieu, et 
qui etions ſes ennemis en notre. entendement, en mauvaiſes ceuy res; nous 
avons EtE feconciliez avec Dieu par la mort de ſon Fils: par lequel nous 
A maintenant obtenu la reconciliation. Rom, V. 1. Col, 1. 2.1, Rome 
Comme par la deſobeiſſance d'vn ſeul homme pluſieurs ont ete rendus 
3 auſſi par Pobeifſance d' vn ſeul pluſieurs ſeront rendus juſtes. 
JV r LE ns 
Chriſt eſt la fin de la Loy en juſtice à tout eroyant, qui ne cherche point 
detablir ſa propre Juſtice: Car nous ſommes I'ouyrage de Dieu, etane 
| T. oe ney EEE 


2 


HP 


| creex en Jeſus Chrigt} I bonnes ceuvres, que Dieps a preparces afin qu 
y marchions, Rom. X 4. % Epbs- II. Fg: p p q e nom 
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AR T-AGLE II. 
Sur | . 


"is Sangification.ct les connoiffances que J. Chrin a 
communiquè par la redemption. 


1E U a envoye ſon Fils jeſus pour nous benir, en nous rexixne f 
E de nous de nos meEchancetez, Ad, III. 20 

Nötre vieil homme eſt cruciſie avec lui afin 15 le cor * 
15 it detruit> afin que nous NE ſervions plus au peche. Rom. 
Nous. N Ben Foy avons cte fanRifiez, nous avons etc ruſtic 
au Nom du 8 Jeſus, et par Esprit de ridtre Dieu, Kt ayant puriſlt 
nos ames wa s Sbeilnce pace la verite Bir PEfſprit, Il nous rendra ſaints, 
ſans tache, er irveprekenfibl les deuaut Dieu. 1 Cor, VI. 11.1 Pier, I. 2 


Gol, 1. 22. 
Si le tang des tar eau et des a et 15 cendre de la gfnice dont ” 
TOY a: | 


fon, ſanctifis 
52 55 pl le Je, Gng it 


jeu ſor-meme. 1 ſang be, 1 Mie 2 n8ere Hand 4 des & eu- 
vres mortes, pour 7275 e ä 
Par la volontę de Dieu A e ſanctiflez, ſayoir par Foblation faite 
Ee feule fois du Corps de Jeſus Chriſt: par laguelle oblatien il 2 con- 
cre pour toũjours ceux qui ſont Tanck de deſorte que ceux kh 1 ete 
ache 5 d' lg c les. bade B84 pour etre des premices à Dieu, fo ah 
93 jeu 4 * accomplis en Chriſt. * 
br 855 8 . = 55 
| Dien qui 2 — umiere os blen des tenebres eſt celui 
relui dans nos cœufs; et qui nous a apellés des tEnebres à ſa meryeilleuf 
lumiere. Car was qui, avians 2 E 55 entendement obſcurci de 25 
breg, et qui ctions eloignex de la vie de D New, & A cauſe de I'ignorance qui 
egit en non, Auons. maintenant en 1 oiſſance 20 Ind 
a gte de conno irre les myſte yaume des Gieux.. 2 Cor. IV. 
G. 1. Pier. II, 9. Epb. IV. 18. Heb. 20. Jes. TT | 
Maintenant eſt manifeſts aur Nations le myſtere qui a &tE th dans les 
Ck ee de er She late Lage gere Frag 
avant 8 eter ge à nõtr alre elle auc es ETI 
26. ſiecle n'a connue. — — ſavons — 4 1e i de D de 1 27.6 . 
t pour 25 lc Fil da late 


venu, & il nous a een * W T 


Veritable, et ngus Veritz & voir en ſon eh. 
11 II eſt! le vrai ien. 7 a Vie Etern E. Rom. XVI. as. 23. rok IE. * 


8. 1 Jean. V. 20. | | 1 Dieu 
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Dieu avant alimidg S de I'ignorance, annonee maintenant 2 tous 
les hommes en tous lieux qu'i i repentent. Parce que Orient Ten- 


haut nous 2 viſitez; pour e ceux qui Tont attis dans les tenebres et 
dans Pombre de la mort, pour donner la connoiſſance du ſalut à ſon 
Peuple, par la remiſſion de leurs pEchezy-v pour adreſſer nos pieds au che 
min de a paix- Act. XVibl. So. Luc. 1.78. 79. 77. 78 
Jeſus eſt la veritable lumiere qui illumine cout homme me venzgt au won- 
*. Quiconque croit en lui, er le ſuit ne marghera point dans les tend} 
mais 4] aura la jumiere vic. Tean, I. H. XII. 8. VIH. 124. 
Nous ſommes enrichis en toutes choſes en lui del tout don de role et 
de toute connaiſſance; 55 Les YOu de notre -enteridement | Etant. Aan 
afin que nous connoiſfions quelle aſt. i eſperanee de A vocation, et 1220 
eſt L excelleme grandeur de ſa puiſſance enyors 27 gui croyons = 
Fefficace de la puiſſance de a force. I. Cor. I 5: 7 25 6. L. Ig. HN. 
Si quelqu en A entre lenChretiens Mas I connoulance Hie e eu, 
{a propre honte, Cur tous le — erp py 2125 
plus grand ientr'eux.” Le Fils vniquequieſt dans le Sein du Forte eſt cel 
qui — reyele. I Cor, XV. 34. Heb, VIII: IT. Jean. 3 
Par — — de Qi qui xſt;parvenu-3 nous, — ech al 
tout le monte, « 2. etunt infirunt e, nous es d. .Groitre {4 
connoiflanee Je Dieuz:ercette:remplis de In J 1 50 e de fa 3 # | 
toute ſaprence , et intelligence fpirituctle, Cel, J, 5. G.. . 
Ce nouvel homme que nous reyetons par notre 1 avec Theiſ 
- Tropa connoilfance, | ſelon I jmage de a Ta cree. 
IO. 1. O-. 
Si nous perſiſtons en ſa parole, Nous ferons vraiment ſes cip te 
nous connoitrons la verité. et la verite nous affranchira. Ho _ 


31 „82. 
Aue toute ſorte de pechez ſeront pardonne? ; aux aer 


II nous 4 1 
fl ſe repentent, et ils croyent à l Eyangile, Marr. XII. II. 
15. | 
eons nos a mis. en lumiere la vie, et limmortalite par — 
2 Tim 10. 
Nous ſavons que nò tre travail ne ſera point vain envers le Seigneur; Ee 
. Si nous ne nous relachons point en r TE en 
| = pre faiſon la vieeternelle, 1. for, X Lt gh 
homme animal ne comprend point ſes Cho EY Efprictle 
Dieu, car elles lui ſont folie: et Pl ne. N Fl os 'parce. qu'elles 
ſe ce. 1. ſpirituellement. Mais le ſpiricue diſcerne toutis e hoſes. | 
.T or — 15. 
La Parole TL Croix eft vne folic 3 cenx 1 periſſent: mais z 26s 
= obtenons le Salut elle eſt la vertu de Dieu. puiſſance de Dien, et la 


aplence de Dieu. I. Cer. 541 24» 
* Ferep 2 — us choſe 25 45 imma i nl 1 Koh- 
ARTL 


9 Les Verites Et Les Devoirs. 
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2 4 eg Nen eee ee alan; 
IE U 2 envoye ſon Fils fait de femme et ſujet à 1a loy afin qu'il 
5 rachetdt ceux qui etoient: afin que nous reguſſions 1'adoption des 

8 enfans. Er à toùs ceux qui ont recu Chrift il leur a donne le dini 


dil'etre faits enfans de Dieu, ſavoir à ceux.qui croy ent en ſon Nom. 
, 0 009 027] ated? 
ar J. Chriſt ſeloy 


Dieu nous a predeftinez pour nous adopter 4. 
le bon plaiſir de ſa volonte ; ſelon qu'il nous avoit clus en lui avant. la 
fondation du monde, afin que nous fuſſions Saints et irreprehenſibles de- 
Ayant cru, nous avons ete ſéellez du St. Eſprit de la promeſſe lequel 
eſt Farrhe' de notre rings; Car parce que nous ſommes eufans, Dieu 
2 envoye FEſprit de ſon Fils dans nos cœurs, criant Abba, Pere. Eph, I, 
13. 14. Gal. IV. 6. Rm. VIII. 15. B 
Ceux que Dieu 2 preconnus, il les a auſſi pregꝗęſtinez à etre conformes 
2 l'image de ſon Fils : afin qu'il ſoit le premier- ne, entre pluſieurs Freres, 
Et ceux qu'il a predeſtinez, il les a auſſi appellez: & ceux qu'il a appellez, 
VIII. aulli juſtitiez '; & ceux qu'il a juſtifiez il les a auſſi glorifiez. Nn. 

ä e 207575 og op! 322 

| ' © Voyez quelle Charité le Pere nous a donnee, que nous ſoyons appelle: 
| enfans de Dieu; Nous ſommes maintenant enfans de Dieu, mais ce que 
| nous ſerons, n'eſt pas encore manifeſte; or nous ſavons que lors qu'il ſen 
| apparu, nous ſerons ſemblables à lui: car nous le verrons tel qu'il,ct 
IJean. III. 1. 2. 4 „ "Rt 
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Les avantages que la Redemption procure aux fidelles 
. — _ 
1. La Reſurrection de Leur Corps. 


\OMME la mort ef a h 


"SED el par ya homme. La refurre@ion des mort 
* auſſi par vn ſeul homme, Car comme tous meurent en Adim 
W ©; pareillement auſſi tous ſont vivifiez en Chriſt. I Cor. XV. 27. 22 
Le Fils de l' homme n'eſt pas venu pour faire perir les ames des hom. 
mes, mais pour les ſayyer ; 11 adetruit la mort par I'Eyangile. ' Lye. II. 
G. 2Tim. I. 10, EE | | F 


Il eſt venu afin * nous ayons la vie, et que nous 1'ayons meme ti 

fh oHoth7 2 SIE 
Feſus eſt la reſurrection et la vie © et 'parce qu'il vit nous vivrons 

aufſi: Car celui a reſſuſcitè le Seigneur Jeſus, nous reſſuſeiteta auſſi pa 
Jeſus- Jean. AL 2.5. XIV. 19. 2er. IV. 14. 3 Nous 


De La Religion Chrètleme. | ws 
Nous avons eſperance en Dieu que la reſurre@i6n-des m̃orts tant des 

jultes que des injuſtes arrivera; Et Ia mer rendra les morts qui ſone en elle: 
et la mort et I' Enfer rendront les morts qui ſont en: eux; Et tous ceux 
qui ſont dans, les Sepulchres entendronti la yoix du tus de Fhonime er:lortl- 
font; Alors le. Fils de l homme viendra dans les nuees:duoiel avecipuiſſance- 
et yne gande gloire: Et II enveyera ſes! Ang S qui aſtembleront ſes: Elüss 
des quatie vents, depuis l'yn des boutsl des cielix juſques⸗ a Hautre bout. 
A. XXIV. 15. Apoe. XXI 15. Fean. V. 28, 29.* Mart. XXIV. 30. Sr. 
Le Seigneur J. Chriſt trans for mera Notre corps vilatin qu'il ſoit rendu 
conforme à ſon corps glorieux. Il eſt ſeme'en corruption en des-houneur, 
en foibleſſe; mais it !refſuſcitera en ingo. ruption, en glolrey- et en force 
Il eſt ſeme eorps ſenſuel; il reſſuſcirtxa toepwiſpiricuel ; E comme nous 
avons porre '1mage du premier homme qu oft deipoudre, nous porterons 
aufli image du ſccond homme favoir le Seigtibux qui ei du Ciel, et nous ne 
pourtons plus modrir car nous: ſerons faits puteils aux Anges, et nous ſe- 
rons Fils de Dicuz: etant fils de la reſurrection; Phil. III. 20. 21. I Cor. 
XV. 42. 43. 44. 49. 47. Luc. XX. 38. Roider IE © 21 1287 51 
Nous ne dormirons pas tous; mais nous ferons tous tranſmuez, en vn 
moment, & en vn Elin d'teil, à Ja derniere trompete et les morts reſtufes- 
teront incorruptibles; Et Cine ui ſont morts en! hriſt xeſſuſciteront 
premierement; puis ceux qui vivibnt et qui reſteront à la venue du Sei- 
gneur, ſeront ravis enſemble avec eux dans les nuets, au devaàat du Sei- 
gneur en Pair: et ainſi ils ſeront toujours avec le Seigneur. Et In mort ne 
ſera plus. 1 Cor. XV. 61. 52. 1 Theff. IV. 16. 17.15. 17. Apo. XXI. 4. 
O mort ou eſt ton aiguillon ?: Sepulchre ou eſt- ta victoire?i car alors 
fera accompli ſa parole qui ck cerfte La more?! off engloutie en victoire 
1 Cor. XE; . 54. * 8 41 = a KEIL. *S119639 20027 15 912021 
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42. Leur Cloire et leur Felicite erergelle., 1 
Cette parole eſt certaine et digne d' etre entierement reciie, que J. Chrift 


> 


ut — 


eſt venu au monde pour ſauver les pecheurs. 1 Tim. I. 15. 
% „ PHO ee T6] eee , IT00 2 LORD 

Le Fils de homme eſt yenu pour chercher; gr/(auver Fe quietoit.perdusz 
alta que neben e en lui ne periſſe pqint; mais qual ait la ie ter- 


nelle. Et f lors que nous erions ennęemis, nous.ayons gte xeconciliez ec 
Dieu par. la mort de, ſon Fils; beaucoup pluzot,.crans .. maintenant recon- 
cilieʒ et-juſtifiez par fon ſang, ſerons-nous ſauyez de la colere par lui. Luc. 
XIX. 10- Fean, III. 15, Rom V. 10. „„ „„ 
Dieu ne nous à paint deſtinez à la colere, majs à Hacquiſition du ſalut, 
par Notre Seigneur Jeſus Chriftzauquel nous croyons, et nous nous rejouiſ- 
ſors. dne joys inenartable;. et ziorieuſe I. Tbeſſ. Vg. Bier- I. G 1 
ir. 2 | cr ig Sh og Wo ned, 40874. + 25 4 . $2 + «© ofl 
Celui qui xa pojntepargne,ton propre Fils, mais; qui a livrg ahn 
pour nous, comment ne nqus dongęra-t il. pas. toutes, choſes ayec Lui l 
Dieu ſapplcexa à tout ce dont nous. aurons beſain,; felon ſes richeſſes ãvec 


zloire en Jeſus Chwiſt. Rom. VILE Sg. Kd. I. 1 ſep 
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pos 45 nos amtes car ee Joy 22 hw. — er; et — 
mandemens ne ſont point griefs, Matt, XL: 29s: 30, I. ee V. S. 
Dieu m eſt. pas iojuſte pour oublier nõtre uyxe et le traruil de ia the- 


ire que nous cemoignons: r ſon Nom, Heb, VI, 106. 


Nos ſacrifices. Spiratuels: — agreables à. Dieu par Jeſus. Chriſt. Par 
lequel nous avons hardieſſe et acces, en confiance, par la foi. que. nous 
avons en lui. Et tout ce que nous r au. Pere en ſon. Nom, il 

abus le donnera.. . n I. 4 2. Ftan, XV. 46. i 
15084 :nous.: gardoits les commandemens. de;Chrift nous demenraromegs 


Fon amour. Et nous ſemmes ſes amis. agus. faiſons rout ce a0 il ins N 


command. FTean. XV. 10. 14. 3 
Nous .aurons des angoiſſes au monde, mais ons bon courage. Chriſt; 4 


vaincu le monde, aſin 25 nous ayons la paix en lui. Et le Dieu de toute 


fins ame“ Ale H FAS bien: 


fang, e et nous a fait Roix of 


ace, qui nous 2 4 A ſa gloire eternelle en J. Chriſt, apres que nous 
S ſauff, nous rendra accomplis, nous affermira, en for- 
tifiera, et nous etablira- Jean. XVI. 33, I Pier. V. 10. 55 
Dieu nous à aimez, et nous a donnè vne conſolation > xD by et vne 
bonne eſpErancs par grace: Laquelle eſperance nus tenons comme vne 
ancre ſure et ferme de ame. 2,Tbeſs. II. 15 Heb, VI. 19. 
Dieu qui eſt riche en miſericorde, par ſa grande charite de knqvellell 
nous a aimez; lors que nous e a morts en nos fautes, nous a. vivifiez 
enſemble” zvec Chriſt, et nous ucitez : Giſetnble,"et 1 nous a fait aſſeo ir 
ehſemble dans Jes lieux celeſtets en J. Chriſt. EpbefFF. 4. F. . 10 
II nous a regenerez en efpetanre vive par 12! efütrectiog de Jelbs 
Chriſt, gur obtenir vn er ne 8 G dae ſe Coils hi 
fictrir, reſerve: dans les C 
auſli glorifie.. Les gages c 2 
la. vie ere 5 Jeſus & it Sone e ur. chi, 8.4. e. VIII. | 
=0,V 11 22 . 10401. Go ene el 2118. 38.5 aeg 
a 1 5 8 2 deliytez de Ia Pi elde Tenebtet, 6 Bolz ctranfpo e 
img: nous agant reads parrig wa . 


Heri itage de 2 Fas Thmicrs: T8, 1. Os als LAG. en 
Jeſus Chriſt nous à aime et Bous 4 1755 de tous nos pechez p 
2 Dien ſon Pere. e! Aa 
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De E Religion Chrétinnet 5 
Nous ſommet la generdtian elde, la Sacrificature roxalę, la Nation 
Sainte; la Peupleacquis, afin Hunrnονẽðnnnogg an 1653 vrch dci, qui 
nous a, appellez des ten s brad. ſæ merveilleuſelumigre. 6 trefgis 
weriohs point ſon Peuplegmaie quf ainreneng ſenstaes ee 
nous qui nav ions point bt¹¹nMiſcbir me, ιναννιʒ,vv dt a5 b 
tenu Miſerico rde. Nous ſommesvenub à ia Mebtagnę ede, deu Cage F 
Dieu vivant, à la Jeruſalem celierraperatiliags dene e b 
et Egliſe des premiers- nez dont les noms font ccrits aux Cieux, et a Dieu 
le Juge de nous tous, et aux eſprits des Juſtes rendus parfaits, et à Jeſus 
le Mediateur de la Nouvelle Alliance, et au ſang de Taſperſion, qui pro- 
nonce de meilleures choſes que le ſang d' Abel. I Pier. I. 9, 10, Heb, II, 
22, 23, 2.4, 2 | . N 15 : 5 
Voyez quelle charite le Pere nous a donne que nous ſoyons appellez Its en- 
fans de Dieuz Et ſi nous ſommes enfans, nous ſommes donc heritiers, heri- 
tiers dis: je de Dieu, et coheritiers de Chriſt. Nous ſommes maintenant 
enfans de Dieu, mais ce que nous ſerons n'eſt point encore manifeſte ;_ 
or nous ſavons, que quand il apparoitra nous ſerons ſemblables 2 lui, car 


nous le verrons tel qu'il 15 Et Cogteipplang comme par vn miroir la 
Face” deconberte nous ſerom transformez en la 


* 
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gloire- du Seignen Bas gconbertes nous ſerofs 
meme Image de gloite en gloice, I Jes II, 1. Gels 1 
17, IFean, IL-2, 20er 75 bi y/ XS. 7c. — ns CFE ne, 
Nous devog$'tepurer tas choſcsconmeyn dommape:; 
: 1 * 8 By A | I 4 7 


mier pour gaghe®: Qhrift;: 
Phil, HI, 8, 7 5 
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Qui nous ſefarety 


Pangoiſſe; ou la perigoytion;*ou'fa fam 
Vepee ? Au contrairè n toutes ges chpſes nous ſommes plus que vain- 
queurs par ce lui qui _—_— aumez.: Gar nolis ſommes aſſurez que ni la mort, 
ni la vie, ni les Anges, ni le Princip n uiſſances, ni les choſes 
preſentes, ni les choſes à yenir, ni Ia hauteurs ni la profondeur, ni au- 
cune autre creature, ne nous' pourra ſeparer de la dilection de Dieu qu' il 
_ montree en .Feſus Chriſt nd tre Seigneur. Rom, VIII, 34, 36, 
C'eſt la ce grand falut; Et cette abondance de benediaian de IEvan- 
zile de Chriſt, Duquel ſalut les Prophetes ſe ſont enquis, et Pont diligem- 
ment recherche, et qui nous a ete annonce par les Ap6tres qui ont pre- 
che Jenny, - par le faint Eſprit envoys du Ciel: dans lesquelles choſes 
les Anges defirent de regarder Juſqu au fonds. Heby II. 3y Rom, XV. 29% 
ier, 1, IO, 12, | 2 EN | 
Ainſi nous pouvons nous apliquer avec beaucoup de raiſon ee que Moyſe diſoit 
aux Iſraclites, touchant les Len ditions dont Diu 2 conbld, ER ; 
vous des premiers tems qui ont ete devant vous, depuis le jour que Dieu 
Cee Phamme ſur la terre et depuis vn bout des Cieux juſqu'a l'autre 
bout, ſi jamais rien a eté fait de meme que cette grande choſe, et ſi rien 
de ſemblable a Fre up. Dow, IV, S. 
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Les Verités Et Les Devoirs. 


| E+eonelurre,-Puis donc que toutes ces choſes ſont ene bun nous, 
juels devons nous ètre en ſaintes converſations, et œuvres -de piete ꝝ 
ar fi nous pechons volontirement apres avoir reg. la conhoiſſance de 
Ja verite, et que nous nous detournions de celui qui nous parle $s Cieux 


II ne reſte plus de ſacrifice E45 peche, mais vne attente terrible de 
2 et vne ardeur de feu qui doit devorer les adyerſaires, 2 Pie, 
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L & y fallions quelqu'attention. II f agit des 


7, i, ot or e = 55 
I. A l' gard des Anges nous reduirons ſous ces principaux chefs ce 


que nous avons deſſein den dire; nous prouverons. I. leur: Exiſtence; II. 
leur Creation; III. Nolis examinerons leur Nature, IV. Leurs Offices 
V. La differe nce des bons et des mauvais Anges. VI. Enfin nous verrons 


juſqu' ou nous devons porter nos ſentiments de feſpect pour les bons Anges 


je ne pretens point m'ingerer dans les choſes que je n ai point vũ es, c'eſt 
pourquoy je me contenterai de traitter ces points hiſtoriquement; et je 
ne produirai que rarement mes propres reffex ions. 

U L'Exiſtence des Anges etant vne veritè atteſtèe non ſeulement par 
le temoignage des hommes de tous les Siecles, mais par le temoignage 


meme de Dieu dans 'Ecriture Sainte, il ſemble qu'elle n' auroit jamais du 


etre conteſtèe, beaucoup moins par ceux qui reconnoiſſent Pauthorite' de 
nos livres ſacrez, quand on ne receyroit meme que les cinq livres de Moyſe. 
Cependant on a accuſe les Sadduceens parmi les Juifs de nier l'exiſtence 
des Anges et des eſprits. Ala verite on a de la peine à comprendre 

e des Juifs qui recevoient les livres de Moyſe ayent pu nier Pexiſtence 


u 
. Anges, puis qu'il eſt fi ſouvent parle de leurs aparitions dans le livre 
de la Geneſe. On trouve dans les heures Hebraiques du Dor. Lightfoot 


Sur les Actes des Apòtres Chap. 257. vers 8. deux conjectures ſur ce 


ſujet, 'vne que les Sadduccens pouvoient croire qu'il y avoit eu des 
Anges avant Moyſe et pendant fa vie, mais qu' ils avoient cefle d' etre apres 


k mort de ce Legiſlarcur . Juppoſe que les Sadduceens nient ite 
N 9 of 1 Mes Sas. | —a . you . * 2s . . 2 FR ! : „ | * effectivement 
5 2 © 4 * * * 8 4 « I + i 0 F h 747 TT Joy A - 70 7 } =, 


* 5 84 ö * F 
4 * 1 &. 4 « 
L I 7 ” x 4 — x . 
— + WE - TT #% X 13 * 
c « * x » # * o * * 
. \ 7 ” W 
to * 9211 - . » ir 
* s <4 : - ” : % 
9 f * ; , * 4 
. . 4 
5 e n 5 a J . 
» 4 F 4 3 


9E ſujet de ce Chapitre eſt aſſes intereſſant potir merirer que nom 
L & y: faltions tent git des Anges, et des Eſprits. 
85 Nous traitterons de I' vn, et de l'autre par ordre, et en peu de 


78. 


Chap. de la Geneſe pour la refuter. Et Jacob continua ſon chemin, et les A 


de Dieu lui vinrent au devant, Et auſſi tö: que Facob les eut vt, il dit, C eſt id 
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imaginer qu apres la mort de Moyſe il.u'y avoit, plus au d Anges ny & 
| A LION & * 


ge. du 23e. Ch: des Actes, ſavoir, que les Saduceens ne poiyotent 1 


ges fuſſent des Eſprits, et qu ils tenoient que les 
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Mais je doute que cette remarque de. Mr. Martin puiſſe fe ſoutenir; II mo | 
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fans Eſprits ? Ou, 
et ſes. aries * 
*ttres ſubfiſte 
forme humaine pour aparaitre-aux hommes, ſeroit · ce 14 vue raiſon ſum̃ſante 
pour nier leur exiſtence?” Eft il poſſible que des gens qui croiyent avoir 
vne ame ſpirituelle, et qui ont des penſces dans leſquelles ils n'apercoivent 
rien de corporel, ne veulent pas reconnoitre des Etres intelli 


2 til quelque choſe. qui contrediſe ſes perfections 


a; £ igens qui 
ſoient ſans corps: & il faut nier tout ce qu on ne comprend pas parfaicement 
il n'y : . rien dans la nature meme dont on ne puiſſe nier FExiftente 


Enfin Il faut avoir des taiſons di yne autre nature que celles qu von nous 
oppoſe, pour rejetrer'vne croyance fandee; ſur le tèmoignage de Dieu dans 


es ſur le · cpnſentement;vnanime des Peuples, et qui ne renferme 
rien en elle meme qui contrediſe, ou qui ghoque les lumieres de la Niſons 
ainſi nous pouvons poſer comme vne vetite certaine qu il y a des Anges. 

II. La Ze. choſe qu il faut croire ſur cet article, c'eſt qu' ils ont ste 
creez, C eſt vne verite. 2 n'a pas beſoin de preuve puis que tout te 
monde en con vient; (A.) C k 


ſe parol 


ficultẽ eſt de'determiner. le. tems auquel ils ont été creez, car Moyſe 
nen dit rien dans ſon Hiſtoirede la Geneſe, Et l'on rend ces deux riifons; 
de ce ſilencę () la re. afin que les hommes ne Cimaginaſſent pas quiils avoi- 
ent travaille ayec Dieu à la creation du monde; Kt qu' ils ne les adoraſſent 
comme des Dieux, mais cette raiſon eſt bien foible; Moyſe n'aurvit done 
jamais dũ parler de ces intelligences celeſtes ; comme il fait tres ſouyent, 
il etoit bien plus à craindre de plonger les hommes dans T'Idolatr ie, en 
— pa Anges, et en leur attribuant tant d'admirables operations, ſits 


Moyſe ayant ete de nous faire I'hiſtoire de I Egliſe, il ne nous parle des 


s tidelles, - Ceux qui font Vhiftoire d' vn Empires ne ſont pas obligez de 
aire la deſcription de origine de I' Empire vaiſinzils n'en font mention, 
que lors que Joccaſion ſen preſente . II y a toujours de la temerite” 
A youloir-approfandir les raiſons que le St. Eſprit a eiies de nous taite 
les choſes qu'il n pas jug< 2 propos de nous reyeler : Les choſes cachees 
dat A Ueretngls cent 3 f | „ 
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% L. Epiph. nous parle de curtains Henetiques qui croyoient' que les Anges 
woient travail“ avec Dien dans. la creation de I univert, (b) Severien de Gabala. 


LE Hilo oe der Auth, Eccl. pag. 32% Edit. 4 Dublin. Lightfoot, Erub- 
Ws Sie Din orioar Vs OD 
| | EY TIS 2 . by TE ES 12 EY 


= De Eu Religion"Chrecienne! 0 
prits, t des torps qui ne ſont point joints avec des Eſprits. Seroit il plus 
apollible a Dieu de creer des Eſprits ſans corps, que de créer des corps. 


Quand, on ne pourroit pas concevoir comment ces 
ent, comment ils agiſſent, comment ils peuvent revstir vne 


monde en CON vi- .) Ceux meme, qui ont nie, ou qui nient encore ſeur 
exiſtence fecounoiſſent que Pil y en a, ils ne ſont pas éternels. La dif- 


eur parler du tems de leur creation, qu'en- leur faiſant connoitr e ce tems P 
ll. — La de, raiſon me paroit plus ſolide: C'eſt que le but principal de 


A 1 gue foro. guid a Etc neceſſaire de parler. de ce qu ils ont fait A. Ie gar 
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899 Les Verites Et Los Devoirs 5 
(e.) Quoy qu'il en ſoit 11 ya eu des Heretiques qui ont eu des opinions 
fort extravagantes touchant la production des Auges; On Tas SP 
des reveries de Simon leMagicien etoit, qu Helene Ecobelbisef For 
donnoit la qualite de premiere Intelligence de la ſouveraine Vertu, ayoit- 
produit les Anges, et il attribuoit à ces Anges la Creation du Monde; Les 


— 
** 


- 


 Gnoſtiques n ont pas eu des opinions plus raiſonnables ſur ce ſujet,” _ 
Le, Anciens Docteurs de V'Egliſe ſe prevalant ſans doure du fitence & 
-VEcriture, ont cru quits pouvoient donner leur conjecture ſur le tems 
de la creation des Anges, et n'ont pas fait diffculte d'en ꝑlacer! Epoque 
avant la production du monde viſible; (4) Gregoire de Nazianze diſoi tou 
Dieu non content de ſe contempler lui- meme crei les Vertus Angeliques 
et Celeſtes du premier ordre, et qu apres avoir vu que la premiere cles 
+ £190 etoit bien faite, ilproduiſit Ile monde viſible, fe.) St. Bafile*de Cop 


 Anges avoient e 


0 0 
(h) St. Jerome, Commentaires ſur I Ep. E Tite,; Il eſt „ e 
reprochs à cet Ancien Dofteur, qu il avoit ſemè les erreurs d Origent duns ſa 
commentaire ſur I'Epir, aux Epheſiens. il ne nia point que cer opinion 1% 
. Frouvaſſent repandits dans ſes commetitaires mair il at queſer y rrofmmf ſome ir do 
0 eigene memes et non pas ſous le Sit, Ceptndant Il avanitt pour ficht Wa ſo 
 #imens non moins 'Hereviques que Spots > ui tvotent Bene bnp Me 
avec les fentimens dr ce Dofeur; Mais ce'qutil-y a Z plus ſin ren, U i 
combattoit dans Origene des errturs, qu'il avois luy meme' ee Vo D 
Hiſt: des Authi Eccles Pag: 358, Edit: de Dublin. 114 
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De La Religion Chretien e. A 
5 ; - ; x” . 3 5 : 
'Grees, et Latins, dont les Noms ſont encore en ſi grande veneration dans 
V'Epliſe, n'ayent pas cru NEternite des 2 et qu ils les aient conſtam-· 
ment regardez: comme des ꝭtres creez de Dieu, ils ont pas cru d' vn au- 
tre core; que ce fut faire breche à la ſoy, que de leur attribuer vne ori- 
ine plus ancienne que celle qu on leur attribũe ordinairemient. 
L'on croit commune ment _ les Anges one ete creez le premier, le 
| ſecond, ou le troiſieme jour de la Creation je ne me determinerai pas 
pout aucun parti: l. Ecriture Ste. gardant vn profond filence ſur ce ſujet; 
Si l'on croit ce qu elle nous dit que les Angęs ont etc cresz, Il me ſemble 
qu'il jmporte peu pour le reſte, qu qn plate I Epoque de leur creation 
à vn tems, ou-à vn autre, pourvſi que ce ſoit avant la chũte de nos 


. 
doit Ia 
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c'eſt la nature An 
{'Egliſe ont Sc parti | 
ont cr que c etoient des corps à la verite tres ſubtils, et les autres ont 
crũ que c' etoient des Eſprits. 36 Si 3 REGRET oo : . 188 3 
St. Irence (n) Clement d Alexandrie, (n) Tatien { 0 
Hilaire de Poitiers, ( 'q ng quelques autres Docteurs des quatre pre- 
miers ſiecles ont crũ que les Anges etoient Corporels. C'eſt bien avilir 
les Anges que de leur donner des corps quelques legers et ſubtils, qu ile 
(1) Bejnage hift : du culte de FEgl: pag. 1136. (K) Fob. XXXVIII. 4. 7. 
(1) S. Tren cus lib, IV. cap. 80. (m) Clem: Alex; liv: dis Inflitutions, mais 
vn doute que cet ouvrage ſoit de lui, Voy Dup: Hiſt - des Amth : Eecl ; Tom. I. 
7: 81. 82. Ed: de Dullin. (n) Tatien diſe : contre les Gemtils, (o) Origen 2 
deprincip $ et alibi, (p) St. Hi: Comment: ſur St, Math ; Can: 5. Cepen- 
dam il dit ſur le Pſ. 12. que les Anges ſont des eſprits Atif Vp. Dup: Tom: I. 
5, 200 edit. de Dublin. (q) On accuſe. Fuſtin M. 2 Tertulien d avoir eu ls 
ne me opinion; mais comme je ne F ay pas fremvi dans ls Ceraler di leurs error. 
jen' px jug a proper dec mommy 
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Je ne dis pas qu il ſoit Impoſſible que les Anges euſſent pu Etre re 

avec vn corps materiel, il:n'y-auroit rien, à mon avis, qui: fut contre 3 

la raiſon dans cette opinion, fi elle ne contrediſoit pas les idees qus I. Kcxi; 

ture Ste. nous donne de ces Exeatures Celeſtes quelle nous repreſents par 

tout eomme des Subſtances. Spirituelles de ſorte que I Ecriture ayant de- 

cid, c'eſt vne erreur: de ſ imaginer que ce ſoient des ſubſtances matexielles, 
+ Croira-t'on aue te-Philolo 0-7 cmd ( que la Natureet Farms 


humaine ſoir : la plus excellente de toutes les Natures, et de toutes 


Formes; en ſorte que pour etre excellent il faille etre rævetu d vn corps? 
Les Stoiciens, & les Academiciens out ſuffiſamment refute vne erreur fi 
roſſier ®: 8 > : 1 ; | : 5 44 A E ant If | 
* Weſt vrai que I Zeriture Ste. nous parle iouxent des. ion . a 
Hardie 


ayoicntfait illufton-aux yeux des hommes; quoy qu an ne puiſſe pas. ci. 


Yn ncarnati eee 


co 
II 
delice que les mauyais Anges; dont le Corps gr H cirgi 


o - . 


cette confequence de ce principe- qulil;.prerendoit- Etablir-.z . c'eſt, 


es de ma | 
OS 484 + +42 . gONYerneman 


% ih thi a ad. 2 yy 


— 


e eee A, — — — — 
r) cic, de Nat · Deos: lib. I, ot 2. (5) Lightfou Harm; quat: Evang: Is Lic 


4 


Cap: III. Verve 22. 


* og I 888 . « , 8 4 
5 15 # 
- / 5 T 2 g . „ 5 


| He. La Religion Cretiennss 8 
ouvernement des choſes d icy bas, dont ils ſont = fur le champ» et 
— its rendront compte au jour du jugement; il ꝓretend que les peines 
des Demons & des dammes neſeromt pas etern ellen. 
Monſr. Du Pin rend pourtant 9 qu'il n'a pas debitE 
ces opinions eomme etant.la Doctrine de Egliſe hrotienne mais comme 
ſes propres ſentiments. Mais quelqu'etendue d' eſprit & de ſavoir done 
cet Ancien Pocteur fut doiie, * 1 faut pburtant avomer que oe nd font 
13 que des Imiaginarions deſtiruces' de tout fondement à moins que ce ne 
ſoir ſur la Philoſophie de Platon a laquelle il etoit fort attache. 92 | 
IV. La quatrieme choſe' que nous ayons X conſiderer <'eſt l'Office 
Anges. N N ee 340 2 Bp 5h. un KEDS BE i Pg 5 Boer 
_ Toute Ecriture du V.&du N. Teſtament nous inſinue aſſex 3 
qu'il y a quelqwordre” parmi les Anges; pour nen pouvoir pas donter | | 
cela paroĩt We differens noms a leur. ſont donnes, de la vient a1 | 
P 
| 


— 


que St. Paul parlant de ces Creatures celeſtes employe les noms des divers 
degrez qui ſe voyent dans les Ecats des Frones," des Dominations, des 
Principautez, des Puiſſances, (v.) II eff vray cependant qu en ne ſaurdit de- ö 
cider quelle eſt la differencede leurs ordres, ny dire poſitivement; fil y 2 | 
vn Ange qui ſoit au deſſus des autre. % % ins 19 7 . I} 
| ores uits ont crũ que Dieu avoit partage le gouvernement du monde entre 1 
ſeptante Anges, ailignant A cha ent ove Nation i ſemble que cette | | 
opinion doive ſon origine 2 la verſion des Septante-Thte? aig aw | deflein | 
ou par inadvertence 6nt+tradaffle Beivyers. du. 32. du uans vn ſens 
tour different de celui de l Aucheur acts car au lieu qu il ya dans Hebreu, 
Alors il etablit les . ſelon le nombre des enfans d' Iſraꝭl, Les ſeptante 
ont traduit, Alors if etablit᷑ les Peuples felon le nombre des Anges de Dieu. 
Peut etre _—— y avoit avant les Seprante Interpretes quelque tradition 
parmi les Juifs que le gouvernement du mende àvoft ct; 2 | 
ſeptante Anges, et que c'eſt la deſſus qu ils ont fonde leur traduction. 
ö 0 Il paroit par vne autre tradition des Juifs, wils' ont cru que les Anges 
evoyent recevoir nos prieres; et les expoſer Dieu; Car Hs diſoient, quion 
pouvoit ſe ſervir dans ſes prieres de toute ſorte de langue excepte de la 
Fyriaque, parce que ſelon eux les Anges n*entendoient pas cettè langue. 
Ils attribuoient auſh 2 vn certain Ange nommé Samatl, toutes les morts 
qui arrivoient dans l'ordre de la nature; et Mr. Lightfoot pretend ex- 
pliquer par cette opinion des Juifs a te que St, Paul dit au w. 10 du Xe. 
. _ de la Fe. aux Cor: de cesJuifs rebelles t1 


75 4 * 4 * a * 
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; $.qut perirent dans le defere par 
le Deſtructeur; c. 2 dire ſelon lui qu' ils perirent d'va genre de mort or- 
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a 


(t) Du Pin Hiſt des Auth: Ecel; Tom 1. bag: I 71. Be nage Hiſt: du;Culge de 
. 1508 or e e ſg ee Ge 
n „ 4 „ 13 2-08 ee a vr 
(v) Col. I. 16. Pict: Theol: Chret: Liv: V. ch. 5. (x) Lightf. Hor, Heb,” 
in Luc. cap. III. vers, 36, (y) wm uur Ar. ; in Marr, cap. I. vers, 
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. "Wh Les Verites Et Les Devoirs. 1 
15 Mais ſans nous arreter plus long tems aux Juifs, examinons les opinions 
des Chrẽtiens ſur le Miniſtere des Anges, et leurs Offices, il eſt certain 
que non ſeulement les Heretiques, mais des Docteurs Orthodoxes de grand 
Nom leur ont attribue beaucoup plus d' authoritè et de. Pwifſance que 
: PEcriture Sainte ne leur en donne, et qu il reſt raiſonnable de leur don- 
er.. 1 : > es | | 24, $37- 
Pour commencer par lesHcretiques ils ont porte I'extravagance' juſqu'a 
7 Lim que les Anges avoient cree. le monde, (44). Menandre; diſciple de 


Simon le Magicien, enſeignoit que le monde et Ie corps de Fhomme avoient 
Sete faits par les Anges; et il adjoutoit qu'il etoit venu ſur la terre, 
afin — aux hommes la Sgience de vaincre les Anges Createurs du 
J = 4-2 - „ 83:1 EN 
005%) Cerinthe diſoit que le monde, la Loy, et les Prophetes venoient 
. = Anges; que le Dieu des Juifs n' etoit pas vn Dieu Souverain, mais yn 
Ange. ä | 2 FFF 
422 re; Saturnin: diſoit que les Anges, et les Archanges avoient ẽtè .creer 
de Dieu, que Sept de ces Anges ſetant revoltez contre leur Souverain, 
avoiĩent cree le monde, ſans que Dieu le Pere en cut aucune connoiſſance; 
que ces Anges poſſedoient chacun leur portion du monde, quals etoient 
les Autheurs de pluſieurs propheties, que le Dieu des Juifs etoit vn de ces 
Anges qui avoient cree le Monde, mais qu'il y avoit d'autres Prophetie 


qui venoient de Satan. 


(.) Baſilide changea vn peu les viſions de ſes Maitres; mais il donna: | 
toujours aux * by a ouyernement de la Nation Judaique, il leut parts- 
gen les peuples, & les Provinces. N 1 
(ieee) Appelles qui vivoit à la fin du Second Siecle; faiſoit du. Createut du 
monde vn Ange, inferieur au Dieu Souverain. | | 32 
On ne doit pas etre ſurpris de voir ces premiers Heretiques qui. n avoſent 
point de Syſteme, et qui ne ſuivoient que les mouvemens de leur imagina- 
tion Echauffee tomber dans des -erreurs ſi groſſieres, Mais il eſt Etonnant | 
que des Docteurs Orthodoxes, ſ ingerant dans les choſes qu' ils n'avoient 
point viies, ſe ſoient abandonnes 2 1a viyacite, de leur Eſprit. 
F) On pretend qu'Hermas a attribue aux Anges le pouvoir de. creer | 
Pynivees, C'eſt ſur vn ſeul manuſcrit qu'on lui attribiie cette opinion, mais 
il eſt vray. qu'il eſt le premier parmi les Chretiens qui ait donne lieu à Vopr 
nion que chacun a ſon Ange gardien. W e oa es | 
. - (gg) Juſtin Martyr a cri.que Dieu ayoit.charge les Anges du gouvetne 


ment du monde* W 
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&) Enſobe Hilt: Ecct: liv, ITT. ch: 26 rad: de Coufin (bb). Baſtage Ht 
du 77 de PEgl:; pag: 1104. (cc) Euſebe Hift:. Ecel: 1: JV. 45. . 12 
1 * queSaturnin et Bafilide enſcignotent les memes erreurs.que Menandre (dd) 
Baſt, 5 ibid: (ee) Bain. ibid; | „ „ „ 
cr) Baſn: ibid; Pieter Theol, Ghre: lin: V. 6.3 14 neff. (c) Ein d 
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differ ens mouvemens dans les hommes, 
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(bb) Athenagore dennoit aux Anges vn & gran d pouvoir i1 difoit 


ue Dieu les a creez aſin qu ils reglaſſent par leur ſageſſe les choſes qu il 


 2yoit faites et miſes en ordre, parce qu encore qu'il pourvoye à tout par 


ync providence generale et commune, il laiſſe pourtant aux Anges le ſoin 
articulier de chaque choſe. Il leur attribuoit auſh le pouvoir d'exciter 


— 1 


1) On dit que Clement d' Alexandrie n' etoit pas moins favorable aux 


Foam: 


Anges, et ne leur attribuoit pas moins d'authorite, on lui attribue d'avoir 


Ange gardien 


dit que Dieu 2 commis le ſoin de chaque ville, de chaque peuple aux An- 


ges; et leur en a fait la diſtribution. 


( kk ) Origene donnoit aux Anges la puiſſance ſur les com et ſur les 
ames, et ſoumettoit à leur garde les creatures inanimees, les Natio! 
les Royaumes, F Epliſes, les particuliers. Quelquefois il donnoit vn 


pour en faire ſortir des Legions d'Anges et de Demons, car il croyoit qu'il 


y avoit auſſi yn Demon qui ſuivoit ordinairement les hommes. En d'autres 


occaſions il diſoit qu'il n'y avoit * les Els et les fidelles qui euſſent 
1 


des Anges gardiens, parce diſoit il, qu'il n'y a que les juſtes qui aient 
beſoin de la protection d'vn Ange, Il avoit encore pluſieurs autres ſenti- 


mens aſſes extraordinaires ſuree ſujet; mais qui etoient plutot l'effet de la 


vivacite de ſon genie, que de la ſoliditè de ſon jugemenr. 1 
(Hot. Baſile donnoit autli aux Anges le ſoin du genre humain, afin qu ils 


eufſent ſoin du ſalut des ames, et pretendoit que dans cette vie ils avoient 


eu vne influence particuliere ſur le ſuccees de la Predication des Apòtres, 
afin de dépouiller le Demon de l' empire qu'il exergoit depuis long tems 

fur les ames, c'eſt le ſens qu'il donne àᷣ ces paroles du Prophete Eſaie (mm) 
L'Eternel me dit pren toy vn grand rouleuu, ecris y avec une touche d une mani 


ere groſſere, Qon ſe hate de piller, Le mẽ me Pete mettoit l' homme ſous la 


garde d' vn Ange particulier; mais cet N e qu au fidelle 
pendant ſa perſeverance dans la vertu & dans la piete, car on le chaſſoir 


— 


par ſes mauvaiſes actions. Et comine la fumee fait fuir les abeilles, & 


que la püanteur chaſſe les colombes, le pech qui put, & qui ſemblable & 
la fumee fait couler vne grande abondance de larmes, chaſſe Ange par 
re. 


dien de nötre vie. Dela ce Pere prenoit occaſion d'exhorter les C 

tens 2 la ſanctification, parce que ſi l'ame ſe rempliſſoit de vertus, & de 
threſors qui meritaſſent d'etre'gardez, il etoit neceſlaire que Dieu placit 
autour de cette ame des Tuteurs, des gardes, des ſentinelles, et qu'il“ la 


manit de Ia protection des Auges. 


bol) Dupin, Bibl: des (Auth: Beel: Tx 1. pag. 69 vere: Al: (ii) Pider 
_ 61. 


wy 


x 


1— — 


—— — —— — 


_ _ _ 4 Mm 
* 


W ole 


4. als note (kk) Beſnage Hi ſt: du culte de M Egl: liv: 18. chap: 12. Duin 
Bibl. des Aube Ecel: Tou: 1. ur Ori es 5.11. OE P 1 * 5 


d Baſnage Hiſt: qi Cute 46 I Egit liv; 10 8: 8, (mm) E. VIII. 1. 


Nations, 
chaque fidelle, quelquefois il ouvroit le Ciel et I'Enfer 
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un) St. Chryſoſtome. eroy t qu au £0 t D 1 
G0. fenen _ e is 775 che gue dans 14 wk 
| cet or dre avolt tte change, e et ON 28 A = 5 aypicnt 1 of Propary my 


au nombre = Nelles, my A k 
| St. Eregoire e Nazianze nngit aux 8 Je. uyoir e co un u 
Ia lumiere aux hommes, & mẽme 11 «bag log it 12 7 5 15 I 
xifier,' remarquant que c'etoit pour cela IG 1 Keritare Sa ainte 841 apelloi 


5 de feu: Eſprits parce que ce. ſo 1 Hatures 1 intelligentes; 3.0 gt feu 


St. Auguſtin ſoumettoit aux Anges 70 55 les natures cor elles; 11 dify it. 
e les 275 raportoient dans le ciel eee ſes 2925 ayoient yi 
ur la Terre; il croyoit que c'eroit par ce moyen que les aines beatifice 
: cqueroient la connoiffance de Ietat de leur famille ou de ce qui i le t 
dans le monde. St. EpiphanesSt. Ambroiſe,; St. Hilaire, St. Jerd me, ont“ te 5 
pres dans les memes ga pe et ont aßtribue aux Anges yne puillance ! 
"et vne au horite b eaucoup plus. rande que celle We 'Ecriture, S te. ne 155 
donne 1 8 preſque rous.ete crompez par la verſion des 8 2 ſurl 
_ paſſage du xt 17 Deut. que. nous 80 cite ci deſſus Kab, Ker on 
dire qu en 2 le. pench us avoient a ſubtiliſer_et 2 raffin - 
0 rermes de l. Ecriture Ste. e af ur ur, pgur 1a hiloſophic de Plan 
es 2 jettez dans ces erreurs. | 
x dire. 2 preſent ce que nous i ſur office & le Miniſt 555 
Sap es, Snell occu Aan ordinaires dans le Ciel, ou ils Fempl oyent 
anter inceſſamment les lowianges de la Majeſte Divine, & à contem- 
5 ſa gloire Gerelle 3 outre cela. dis- je, nous ne doutqns 255 | 
ieu ne les ait empl, 70 Pour executer de grands deſſeins Tein oo | 
et qu en meme N il ne les ait revetils, e toute la his, Now 8 Ia rem 
4 nery aire pour venir à bgut de Iexecucion.de ces de 1 55 77 ons 
ieu > fer i de leur Miniſtere pour, conſoler et forti Nee 8955 
lee ancien iments en leur | RONGant « d' grab es. c ae 
2 & punir les kommes de Jeur Echanch 1 que bn t p 15 | 


qu il reduiſit en cenflres, * ome, march le, & les Hes, wal 

laine ; qu'il detruisit les premiers nes d Egypte, qu il dEfir. 9 5 
n wil, frapa Herode {ur ſon tribunal, et 10 ile ont, alt pl 
autres choſes de cettę nature e ſainte leur attribue ; 1 
nous ſommes ee ene de ieu en lert pour garantir £4 15 el 
eraignent; Et Airs que nous ne 1 leur. donnions pas "Es 2 55 | 
dance ſur les affaires Au monde, — les Anciens, 7 gliſe. don ee 
quelques Theologiens parmi les Proteſtans ; Nous RE eel Cepenc 
ſentiment de ceux qui leur Stent toute ſorte d'adminiſtration dans ls 
choſes d'icy bas, Puis que ! EcricureSainte leur en donne, pourquoy lalew 
oteroit-· on ? Eft il il plus indigne de Dieu 1 de le ſervir du miniſtere des 


n 
2 n) Baſnag e ibid: "Ox vous ones les. 5750 eee 2 l 
rente ls hs grande partie wee. More De ©, Th Nader 1 
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De ii EET OE 
dyer le miniflere dbs creatures edel pesß Persentiom 
£07 eee I faite feutemem fe reniy dens les boinès de I Leriture 
Ste. et ne leur donner pas plus de puiſſarice qu'elle ne leur en ret), ſe 
Souvenir que tote leur r palace depend eee Dien qui la leu 
communique ſ ſeloni qu il le juge neceſſaire. ERS , 
A la verite-it-eft bien difficile; pour ne pas dire ffible de decider 
de quelle maniere ces Intelligences celeſtes fy prenneht pour executer 
les ordres de Dieu; ils le font avec prompt itude avec Zèle, avec tel] 
et ſans heſiter, et avec toutes ces diſpoſitions convenables 2 de fidelles 
Serviteurs de Dieu, c'eſt tout ce que nous en pouvons ſavoir, aller plus 
Join, c'eſt ſingerer dans les choſes que Fon h'a point vues. 
Fg Nous traitter6ns à pteſent de tz difference des bons; et deb 
Anges, cet artirte devoit- 17 1 lar devant le:precedents et alors V's 
zuoit été midux obſerve, il it mutile dt eguer icy les raiſons d 
notre mepriſe | 135, 37 25 
On conyient de tore part quill: ya de Oy lanes Anges ; 40 
ne nie pas que Dieu ne les eur tons crées dans vn Lear de Saintete & de 
perkection autant que leur nature pouyoir te permetere On Paccorde I 
croire qu*ils n'ofir as tous -prefeyeres dans cet Etat; mais qu il y en 4 
qui en font derts par leur pecher ; mais on diſpute ſur 1a nature du 
crime qui fear x attirt cetre diſgrace; Les Jaifs/er les Chretiens ont 
iebite plüfte ur fables ridicules ſur ce fue. 
(00) Les premiers ont ima ine To. que ce fut au ſecond | jour de la creas 
tion que Tes mauvais Anges ſerevotrerent 'comre Dieu, et qu'ils furent 
jettes dans la Wehenne du feu; L raiſon ſur laquelte ils ont fonds cette 
opinion, eſt aſſes particuliere, c'eſt. cequil-n'eſt pits dit dans Thigoire 
du ſccond. jour que Dieu vit que c qu il avoir fair'6roit. bon. | 
(#7) 2.2; Ts ont erſi que le Crime des Anges a crePEnvie & 1a Zalomie 
contre! homme, is unt pretendu que lors que Dieu dit faiſons Ihmme 
2 nötre image, cela ſignifoit faiſvns l homme pour etre Prince des Anges⸗ 
et Mew: les teniralſijertis ſous ſa main; Que ce fũt ce qui excita la 
ng es, qui commencerent des-fors 2 accuſer l' homme devant Dieu 
tes Peet 17 qu'il commettroit dans la ſuite, & que Dieu leur dit, ſi vous 
ties terte comme lui, vous pecheriez encore: plus que lui: Et qu im- 
mediatement ee les Fils de Dieu voyant que les Filles des hommes otoi- 
ent belles, ils les aĩmerent, & Dieu les precipita chatgex de chaines dans les 
lieax bas de Ia terre: c eſt ainſi qu ils expliquent ie. d. vers. du VI. de la 
Geneſe, entendant par les Fils de Dieu les A 


es. 
(1 Il eſt vrai que Kauer font ace Db 
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88, Les Venies Et Bes Devoirs:- 


et fupoſent que la Terre etoit peupleezpuis quiils pr etendent que ces mami f 
Anges qui vinrent ſur la Terre aprirent aux femmes Vart de ſe farder, & 
ö Ja-maniere immodeſte de f orner & de ſe vëtir, & pluſieurs autres mechan. | 

cetex; 


fictions. (ir) 
Wan 


a 


* F4 —__—— " 
Mr — 


* 
— - BE Ae 
— — 7 


rn 
* 7 * 


7 
* * - 


n 


+ 


y avoit de fanx dans ces ſortes de. traditions ; Il convient cependant que 
pluſieurs ſavans Proteſtans entre lesquels ſe trouvent Joſeph Scaliger, K 
Fra Voſſius, et quelques autres ont crũ que ce livre avoit parũ avant ]. 


ſouffrit le Martyre plus de 30 ans avant que Tertullien fit gonnu; 
ce livre ma ete ecrit que dans le 2d. Siecle, een een que ces Am 
ortoit de la plume? 
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- a 


1 FR be "Ea 8 


voy qu'il 2 on wore dansice: livre: les phil abſuntitss 
185 ute * ce qus les Anges — — Alles des 
hommes, et ſur la <7 ty en laquelle ils tomberent dans le pethe;- 
Pour paſſer des Juifs aux Chretiens nous remarqueærons bord ue la 
plus part des heretiques des deux premiers Siecles n ont rien dit de moins 
extravagant ſur la nature du pechè des Anges par. lie dechürent de 
leur premiere condition: que I'autheur du livre: de da Prophetie d Enoch; 
et nousavons vñ ci deſſus que ler geen ce Merclonite ſoutonviens 


qu il y avoit cu de e e e ee wald: id 8 y iy; 
Il ſemble que preſque ( 595 le $ 5 ee premiers Siecles 
; zent eri N gee 19 50 4 — es a EtE er au moins — | £0 


On ne peut . ie er g. 
ttaditions des 7015 35 Mile 
eee ded 


Dien Getant marie 2 des femmes produiſicent — gens inſolens, | 
qui par la confince quills. avoicnt.cn leur forces faiſoienegloice de fenler S 
aux ieds la e wm 3 cul 0416 SH 0941226 IVY voi 3212 n ; 
ais ce an in Bes 41d . que les Angds · ug: ſont / tom 
qu apres Adam au lieu que 24 Ste. nqus N e tombær / 
* 7 2 four i eſt Jae qu 1 ne ſ * ue tl. — wee, 
ce pallage de la Genefe, mais des deſcen 1 7. 2 ui enccapelicys 0 
Fils de Dieu, 2 9 de leur Vertus, & de leur 3 i m 
4 les modernes, (x3) le ſavant Lightfoot a2 end- que 10 Zalouſie et 1 
Penvie à &te le premier peche des: Anges. Dass ce tems 1a dit ih 2 S4- \ 
voir apres que Dieu cus crit Lbommęg :) les Anges dechürent de leur tat Car 
confi erans Ja gloire et la felicite dans 1:quelle nos premier Parens avoy- 
ent etẽ creez, Et que mẽſne Dieu leur avoit ordonns de les garder dans 
routes leurs voyes, et de les ſexvir pour leur bien, il y en cut parmi aux 
qui furent Zaloux de cette gloire & de ce bonheur, & qui meprilerent la 
— e que Dieu leur avoit donnee ; de ſorte qu' ils domberent; ſetant 
uſſes par leur o 7 et excites: par leur ;envie contre le bonhaur de 
homme 2 ſe rebel Ca | 8 de Dieu: 3 
ne cee re 2 vice a ſon 
r hy Ee c'eſt Forg lt, 
Te es, on ane en es avantages- 
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les Anges; car leur üntete et leur 


9G Les Witte 1. 4e Ren 


les agtret- Haſſeclent nous: ſbht' dis; em Went tus toutes cloles 
5s ndtie dependences» — . — telles — ſe porte oſs Thing 
. 14 (oth contre HM Arbitre ſuprꝭme du monde, on letaxe Einjuftice dans 
la: diftribugion de fes faveurs: Il eſt aſſes probable que c'eſt 12 le premier 
pechedes Anges j que leut orguenil capſ2 leur rebellion, et que leur is: 
Pellinn fut accompagase de teur fine 
Ne nous ingerqus point bependant dans 2 choſes que! nous Wawons oint 
vües ; qu'il nous: ſuf” de Savoir que tous les Anges n ont pas ga 1 
origine ʒzqu' il y en a luſieurs qui ſont rombes,c ue leur chute a 208 Sag 
— _ de Dieu; qu n'y a plus pour — Os Heu 2 1a; repetitance z 
que dep is Legero. ils * oye & deployent encore toute, 
leur. rule K 1 — artifices — enga les Hommes ns la meme rebellion 
& les precipiter. dans 13 an lee; deer our le t 1. de leur clidte, 
Rour 14 pature:de leurpaefiur er dire our le nombre & Squire 1 5 
qui ſont tombez, iliy 2 de 1 temerier A youloir ett et ns poi 617 
Len entreprendre etreiſage par deff ee gu'il fait) 1 eee 
- Fuſques ici nous axons: REG TBS NeACE* Fre E leur: Ge: 
ation; de leur Nature; de mers des ' miuvais Anzes:; de Once d 
ens J preſent juſqwo neu devon potter 
les ſentimens @Pzimourde Aue nous devers: avoir ces 
VI. C'eſt icy vn des Is COPE de la Sani gue: ous- avons aye 
FEgliſe Ronizine::Qptte Sine ' mgerant dahg les W880. Elle n a point 
vues a entrepris depuis: pres de ES SYiecles c ee ux de ſi com. 
mumion par humilité d' Eſprit, au Lg of des Anges: E Egliſe Protel 
tante, àu contrairey ne voulant point Pings rer dans les — qu Alle va 
point viies, ſe contente Fayoir pour ces ee e e Intelli 


gences tous cts ſentimens #amour et de reconnoifſan A vp t Air 
poür. ges creatures autant excellentes et parfaite: $5; que cen 8 3; Ne ns 


daigne employer le miniſtere pouf le bien et Pivatkage de tidelles : Ds 


ſe ſoumettant au precepte de'Sr, Paul elle ne veut pa? que ſes Egfaus kehr 
rendent aucun culte religieux: Elle fair que ces bienheureuſes Creacurts 
ne veulent point receyoir Thonneur qui ap dũ qu au Createur, qu u Elles 
redoutent cet hongeur comme vne e fatale dj les perdpoir ;. en vn 
mot qu Elles ont te eretg es pour doeh Sor non point pour etre adorees., 
Nous ayoiierons bien ſ Hoh veut Gy) que fi 17 erdature deyoj t otte iu. 
voquee & adorce, ny en point 55 Wie 11 a de cet IT 
atituds n'eſt ni douteuſe nr in 
ceitaines' on ſait quils jouifſent pleinement de Ia vifibn de Dieu, qu ib 


ne ſont point obligez de crier comme les - Martyrs. Quand ſera ci que 
it vangeras notre ſang ? ni dattendre Ia reſurrection des Corps pour 


etre parfaitement heureux, leur innocence qui n jamais etc A 
norce Par aucune tachè de peche; doit les rendre plus Aa 0 aupres de 
Dieu, et leur interc eſſion 1 plus * N lui "arms 8 TY | 


4 ' 1 5 : g 
— — — WAN IITE TEE 


22 — — — 08. 


* 


* ) Det Ei fe au Gre + 2 Line XI XI, 


De LI Nellen r # 51 

la its #B ne 2h rar RE 
l qual & eus agilite 1 e 
en tous lieux pont Testes des Urd IN 
ader qu'ils ſont toujouts prets à nus Noli. Nd ds aer meme quer. 

choſe de plus, e eſt que fious fothmes ſurpiis de 1005 Jie es tee 
2 creatures aient beaucouß moins de dejor n „df! Io. Tj Pour 
les Saints. On ne leur attribüs que" tres pe e 5 


vent en Etro les: Miniſtres, ore 45 Il 

uelques jdurs de fete, cela eff fore fate; ; 
qui envirorinehtletrohe de 2 In Hen 1190 ene 
dant que I'Eglife Feſt charge de Slifies | oli Its; 
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valeur: elle. fin di 3 Ti fp Fen 
Anges um cullte Tei Pas uh + 12 "i 1 1 — ns 11 
ſure dans le 1 os 95 zur helge 88 . 
prefereriee g ne bout e 21885 15 e r 
Si l'on daes Nen cer & TEerittue Ser. derte  cotrove e Er6it 
bien-töt vuidee, ear ontrEſe premier ee commandement du Ders. 5 
logue, nous gy Meygner encore te precepreformel que St. Paul dom 
-_ Cotolfiens.. 9888 ) - 1 Ae 2 7 n HG " par Fun, ine 
defprit, all f iel 170g NT - id Shot gui 54 poi! vet: 
1065 prouverions: - ane” FA 25 c 5 I condamh 8 Aber e et, 
ces infames et ſupetftifieux ding lefyhely 19 greg q of les Philo- 
ſophes et les Heretiques Diets i - mais qiſe ne He ttant aucune 
reſtriction 112 10 preſerit il cake 2015 Unient toute ſorce de 
culte qu on ge rendre 2 ces Bienkeutciffes fs 507 6 ue GTM 
2 etre? Nous frrious kentix que St. F Wu on- 
dement — ee ctiltE; ſavoir Iffumi ſite d. E On Lol: 
ne doit pas: ſ * T. Dieu, . fav, cherc 1795 1150 rceltion 40 
Eſprits purs 49 nt le milie d entre Dieu, & Flommeèe, & qhi fone 
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ſee raiſotmoient autrefois' de la meme mailiere, mais St. Paul Condamine | 


ce motif d'adoration par tour ou il ſe trouve, & le reuxerſe de fonds en, 
comble, que perſonne ne vous maitriſe à ſon plalffr par | humilite d Elprit 
au ſervice beds Anges ; Enfin fil Apòtre cenflonte ceux . adoroicnt Jes 
Anges paree qu'ifs f'ingeroient dag les choſes g qu ils f 9 Poing 
wies, ne pourrions nous pas demander aujqur d Huy ee 


n A ceux, mY 
ont introduit, & qui fout:ennent ce culte, ils en Bees We 15 de 
retiq — tems de St. Paul, wel ont eu luelaue 198788 3 /rea” 
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paroles rougiſſent dans VS tre 500 


faire 4 8 'S grans hommes | 
lu petit Peuple,. & qu ils refuſent ce 


violation expreſſe du ſecond commandement de la Loy, Tu ne te fers 
aucune image taillee &c. e a do ea 
Nous ferions encore d autres reflexions fonddces ſur l. Ecriture Ste. et ſur 
Ia raiſon qui pourroient mettre fin à cette diſpute fi 1'Egliſe Romaine 
voulbit cken I'yne et autre pour Juge des controverſes, mais puis 
quelle ne veut pas Fen tchir 4 Teur, deciſion, Nous youlons bien con- 
Jcſcendie abandoaner pour vn peu de tems nos ayantages et conſentir 
2 deffendre la verite avec les memes armes dont elle ſe ſert pour Tata: 
nes 8 la e e ee e ee e eee eee eee On 


ee 


(e) ee XIX: (b) Bolarmin de Sand: Brars Liv. I. 
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De La Religion Critiennes 0 


On nous allegue la 8 PEgliſe rn Nous con- 
viendrons ſi Pon veut: que depuis la fin du quatrieme ſiecle, les Peres, les 
Conciles, et enfin PEgliſe ſe ſont fort relachez ſur eet article, mais nous 
pretendons proũ ver, qu au commencement il n'en etoit pas ainſi; C'eſt ce 
que nous allons etablir par les reflexions ſuivant s 
Lon aaccuſe les Juifs d'avoir rendu quelque Culte religieux aux An- 
es, & l'on pretend que ce Culte a paſſe des Juifs chez les Chretiens. _ 
0 le meme reproche que Celſe leur faifoir autrefois, II YA diſoit il 
ujet de f etonner que les Juifs, qui ſervent religieuſement le Ciel, & les 
Anges qui y habitent, jugent indignes du mème honneur le Soleil, Ia Lune, 
et les autres Aſtres. &c. mais Origene ſe chargea de prouver que ce n etoit 
oint vn acte, mais vne deſertion du Judaiſme que d' adorer les Anges, 
fi ſen acquita en montrant 19. que les Juifs ont yne Loy ou Dieu eſt in- 
troduit, difant; Nayex point d'autres Dieux que moy: Ne vous faites point 
d'image, &c. qu'il n 2 aucun de ceux qui obſervent religieuſement la 


Loy de Moyſe qui adore les Anges du Ciel: qu'ils ſe ſouviennent de ce 


precepte du IVE, du Deuteron: Gardex vous que levant les yeux en haut, 
et voyant le Soleil, et la Lune, et les Etoiles, & toutes les beautez du Ciel, 
vous ne vous portiez, par erreur à adorer ces choſes, &c. 29: Il prouve 
que bien Join que la toy des Fuifs authoriſãt le culte du Ciel ou des Anges, 
au contraire on ne violoit pas moins cette loy par cette pratique que ft Ton 
eut ſervi le Soleil, la Lune, les Etoiles, et les ſimulachres, et de tous ces rai- 
ſonnemens il conclud que ſi 1'on veut parler des Juifs qui obſervent la loy, 
on ne doit point leur attribuer d' adorer les Anges; que ceux qui le font 
ſont des Fuifs qui n'obſervent point leur Loy. (J) Maimonides declare en 
termes formels que c'eſt vne Idolatrie que, de ſervir aucune creature, & 
qu'il ne faut adorer; ni vn Ange, ni la ſphere des cieux ee, Jay 
quelque penchant à croire que les Juifs depuis Feſus Chriſt ont rendu 
quelque culte aux Anges, Il ſemble au moins que Theodoret veuille les 
en accuſer tacitement: mais cela n'eft' rien moins que ſuffiſant pour prouver 
ue le Culte des Anges eſt paſſe des Juifs aux Chretiens; il eft aſſes vray- 
ſemblable qu' ils ayotent pris cette coutume des Grecs parmi leſquels 
ils etotent diſperſez, & ſur tout de ceux qui etoient attachez a la Philo- 
ſophie de Platon. 1 | 5 SY oy 

Nous ne diſputerons point i I'Eglife Romaine Fhonneur d' avoir eu pour 
8 Maitres dans le culte des Anges yn Simon le Magicien, vn Menandre, 

vn Bafilide, et d'autres Heretiques de cet ordre qui ſouillerent PEgliſe 
Chretienne dans les deux premiers fiecles, quoy que leurs opinions tonchant 
ces Intelligences celeſtes, ſemblent contredire route ſorte de Culte, cepen- 
dant puiſque Tertullien nous dit que Simon le Magicien fut vivement 
cenſure par St. Pierre'parce qu'il adoroit les Anges, nous croirons ſur ce 


0 
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enne juſqu'à la fin du. gc. . liec 


Lpoint de gens qui ayent plus 


— Les Verites Et Les Devoirs. 


remoignage que ce monſtre d' Impieté a eté ! Autheur do cette 
trie dans I' Egliſe Chrétienne; & fi I liſe Romaine veut e | 


delz- 
; ſe glorißer 
d'vne telle antiquitè nous ne nous y opoſerons point, et ne ſerons point 
Zaloux d'vne telle gloire. 2 5 1246 e 

Nous ne parlerons pas des Philoſophes qui ent adore les Anges, ſi ce 
n'eſt pour remarquer que 'Egliſe Romaine, ne doit pas les taxer d etre 
tombez dans aucun exces dans lequel elle ne tombe Elle meme, 8 
parfaitement, & leur ſentimens et leur conduite ſur cet Article; (ils ont 


dit que les Anges etoient des puiſſances Divines, qui tenoient Je milieu 


entre le Ciel et notre terre; places dans Pair, par Ieſquelles nos prieres 


4 


Xx les merites des hommes alloient 2 Dien, qu'elles portoient les prieres 


des hommes aux Dieux, & les preſens des Dieux aux hommes. On ne peu 
expliquer plus nettement la Theologie Romaine. S'ils donnoient à Chaque 
homme ſon Ange gardien pour étre le temoin de ſes actions, et de ſes gel. 
tes; L Egliſe Romaine en dit elle moins? ſ ils donndient aux Anges Ia garde 
$ Provinces & des Nations, I' Egliſe Romaine les en a- t Elle priyez 
nſin P ils leur conſaeroient des Chapelles, des temples, des jours de fetes, 
et leur conſioient leurs prieres aſin qu'ils les portaſſent aux Dieux aupr 
<eſquals ils ſervoient de Mediateurs; Le Culte que 1'Egliſe Romaine leur 
rend ne conſiſte - t'il pas dans les memes cheſes? A cet egard-la encore 
ne diſputons E 2 'Eglic Romaine Phonneur d avoir les Philoſophes 
Payens pour leur maitres dans le culte des Anges. i 
Mais peut - on dire en bonne confgience que les opinions des Pæyen, ou 
les reveries de ces infames Heretiques des deux ou trois premiers fiecles 
doi vent @tre la regle de n6tre foy et de notre Culte, Nous ne croyom 


pas que FEglife Romaine elle- mẽme le penſe. 


II. Cagit donc Ecxuminen.quals ont e tet les ſentimens de PEgliſe Chr 

e fur Thonneur qu on doit rendre aux Anges 
c eſt par Ies ſentimens des. Peres, et. des Couciles qu'on juge ordinaite 
ment des ſentimens de VEgliſe de leur tems; ſi nous prouyons donc pit 
les Peres, ou par les Conciles que. non ſeulement ils n'ont point aprouyels 
Qulte des: Anges, mais qu'ils ont condamue. dans les heretiques qui I'ob- 


ſervoient, comme vne erreur et yne Idolatrie; il nous ſera permis de con- 
clurre, ou que ces Peres: & ces Conciles nont point connu-les iſentimets 
& le culte de I Egliſe Chretienne de leur tems ou qu effectivement I 


gliſe Shretienne ne leur remndoit aucun Culte. Nous citerons les. way" 


 anciens Docteurs dons nous axons deja. allegueles opinions. ſur la natute | 
le Miniſtere des Anges. | e 


II faut avoũer qu Hermas etoit vn de ces hommes propres 2_fayotiſet 
la ſuperſtition & 3 la pouſſer a I'cxces; Sour pen qu'il y cut trouye dt dit 
poſition parmi les Chrètiens, & - PEgliſe Veut authoriſee ; Car ilny 

Le penchant & Lidolatrie: que ceur of 
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lonnent dans les viſlons antant gel Ta fait; (e) Cependant quoy qu'il pre. 
"I 


tende que toutes les viſions qu'il regut, lui furent communiquees par des 
Anges; Quoy qu'il ſe forma de ces Intelligences celeſtes les plus hautes 
idees qu'on en -puiſfe former, Fil eſt vrai ſur tout qu'il leur ait atrribus 
le pou:Hir de creer Þ Vnivres; Quoy qu'il ait cre penetre de frayeur à 1a 
vie de ces Anges, malgrè cette haute idee, malgre ſes craintes ſes fray- 
eurs ſon reſpect, il ne fut jamais porte à les adorer; L'Ange revient ſouvent 
vec Hermas, Fui decouvre de grands myſteres, it ne ſeroit pas eronnane 
wHermas eut ſenti les mEmes mouvemens que St. Jean: mais auroit- il 
enſeveli fous vn fi profond filence ſon culte, ſil en ayoit rendu à FAnge; 
et ſur tout fi ce culte avoit etc anthoriſe par l Egliſe de ſon tems? | 

Lon a cru pendant long tems que Juſtia Martyr peuyoit favoriſer le 
culte des Anges. Om difoit que parlane zu nom des Chretiens et expli- 
quant la foy de F Egtliſe, if Pexprimoit ainſi dans fa 25. Apologetiques 
prefentee a FEmpetreur Antonin le Pieux, & & ſes fils, Nows venerons, 
nous adorons, et nous honorons par nes paroles & en verit le Pere, ſon Fils 

i eſt venu & qui nons a enſeignexs & Farne des bonr & Ste, Anger, & 
Pepe Propheirque. Weis on Peſt apergu enfin qu'il n'etoit pas poſſihle: 
que St. Juſtin: ny PEgliſe de fon. tems youlne rendre aux Anges plus 
d' honneur qu' au St. ] gr en les faiſant marcher avant luy; Von a cr 
qu'il y avoit erreur dans la ponctuation, Et qu il faloit lire, Nous venerons 
Kc. Ic Pere, et le Fils qur eſt venu lequet a enſeigne les hommes, & armes 
des bons Anges, et par 13 St. Juſtin ne dit plus àutre choſe, fice n'eſt, que 
J. Chriſt avoit delivré les Anges de l'ignorance dans laquelle ils etoient 


1 avant fa yeniiez & qu'il les avoit inſtruit du myſtere de ſon Incarnation, & 
; de ſes ſouffrances. | Rn. | | na 


Quoy qu' Athenagore ait attribu&aux Anges la direction des evenemens 
particuliers, il etoit cependant ft * qo les adorer ny de leur rendre 
aucun culte religieux ; qu'il proteſte qu'il ne les adore point, & qu'il 
raporte ſon Culte 4 Celuy qui en eſt le Createur & le Maitre; qu'il n'y 


— 


peuvent pas f elever juſqua Dieu. 3 | | 
$'11 y avoit des Heretiques du tems de St. Irence. qui donnant aux” 
Anges le pouvoir de faire des miracles, les inyoquoient: dans cette penſee. 
H ſemble: que fi les Orthodoxes cuffent crit qu'il faloit les invoquer, 
parce qu'il faiſoient des miracles, St. Irene nauroit' pas dũ proſcrire 


recours aux. Invocations des Anges, ni aux enchantemens 5 Mais qu'on dirige 


/ TEST 


fi Pon peut conclure de ſes principes qu'il faille les inyoquer. les adoren 
ou leur rendte zucun culte retigic zudra en : 
te dont iH a parle fur le Cute des Anzes, & enfin ce que nous devons 
f 1 3510 e ! LES. A 1 $443 * 5 r 3 7 penſer 
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©) Buſm, Hiſt: dy exe des Arges Live 


4 que des efprits foibles qui Pattachent à la matiere parce qu'ils n& 


comme il a fait cette pratique ny decider ſi abſolument, Que perſonne n 4ib. 


overtement & purem ent ſes prieres au. Seigneur qui a fais le Ciel & la Terre. 
Origene eſt vñ 1 qui le plus attribue aux Anges, il eſt bon de voir 
ſes þ 


ux, I faudra enfuite examiner la manie- 
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avec Fadoration de ces Inte 


terceſſion? PIncertitude ou je 
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penſer de ces paſſages que ÞEelife Rom e pretend avoir extrait de quel. 


„* 
* 


ques yns de ſes Ouvrages, & qui ſemblent favoriſer Ie culte des Ange... 

1% Nous avons deja remarque cy deſſus en parlant des, opinions d Of. 
gene ſur la Nature & le Miniſtere des Anges, que ce celebre . Doeur 
du 38. fiecle, Pabandonnant à la vivacite de ſon c{prit & au feu de ſon — 
gination ſetoit ingere fort avant dans les choſes qu'il n'avoit point vie, 


e e 
8 ligences celeſtes ſuppoſe quelle fut table 
de ſon tems. N 88 


1. II diſoit que les Anges ayant ete creez devant le monde avec la fi. 
culte de faire le bien & le mal, ils avoient peché, & que Dieu les audit 
attachez à des corps plus groſſiers ou plus ſubtils à proportion de la gran- 
deur & du nombre de leur pechez; il ſoutenoit de plus que ces Anges ayoi. 
ent encore la meme liberte de faire le bien & le mal, & qu'a proportion 
qu'ils Pacquitent de leur devoir ils changent de condition; les vns etant ele. 
ves 4 yn plus haut degre de gloire, pendant que les autres ſont reduits à yne 
condition plus baſſe & plus triſte; Or il eſt evident que ce x rineipe el 
tout-à-fait incompatible avec Vadoration). car cone je ne ſay pft 
Ange que j invoque perſevere encore dans lobſervation de ſes. devouy, 
& £1] eſt toujours dans Ia faveur de Dieu; ou ſi par la violation de quel. 

u'vn de {Cs devoirs, il ne ſe ſera. pas attire ſa diſgrace, il ſe gen 

ue je luy adreſſerai mes prieres dans le tems quꝰetant diſgracie il ſera re 
Jute I voc honteuſe conditick n.. FE 
La Conſequence qu'il tiroit de ce principe eſt encore plus contraire! 
Padoration que le principe meme, car il concluoit que les Anges deyoi- 
ent etre jugès & que la peine ou la recompenſe deyoient ètre les ſuites de 
leur jugement, & comme il ſupoſoit que ces Etres ſout obliges de ſubit 
deux ſortes de jugemens, I' vn particulier lors que les nations ou les perfot- 
nes qui avoient etè confiees a leur garde ne rempliſſoient pas exactement 
leur devoir, qualors la honte etoit 12 peine Inevitable pour I Ange qui 
ayoit laiſſè pecher celuy qui avoit ere remis ſous ſa conduite; L'autre jugt- 
ment doit etre public lors que Dieu jugera le monde, ft cette conſequence. 
eſt juſte comment ſe xeſoudra-t'on a invoquer vn Ange qui ſera peut etre 
condamne à de longues peines dans le moment qu'on le pries? 
N Quoy qu'Origene ait attribue vn grand pouyoir aux Anges, qu'il 
leur contiit la garde des Nations, des Royaumes, des Egliſes, & des parti | 
culiers, (principe qui, pour le remarquer en paſſant, aſervi de fondement all 
culte des Anges) Cependant comme Origene pretendoit qu'on pouvoit 
changer d' Ange gargien, & gu'au lieu d' vn bon Ange on pouvoit g tre mis 
ſous Ia conduite d' vn mauvais Ange, diſgracie de Dien: qui ne ſent. que 
ce principe eſt encore opoſe au Culte des Anges; Car ne fen pgs 01 


Pon eſt ſous la conduite d'vn Ange ꝑuiſſant pres Dien, ah laus col 
d'vn Ange reprouve, comment pale toe; de FelScars: oc Lay 
ag goit-elle pas former ya gbſtacle invine FW.  £ 


= De La Religion Chretienn,ʒ, #7 
II. Ces principes que nous venons examiner nous font deja connoitre 

| qu Origene n'avoit aucun penchant A 'Inyocation ou, 2 Padoration des 

Anges, ni à leur rendre aucun culte religieux ; mais voyons preſente- 

ment ſi lors qu'il a parle ſur cette matiere, il a. &te d'accord avec ſes 

Privcipes. © .--- = $2 bY | COD OR END, 
C'eſt particulierement dale les livres qu'il compoſa contre Celſe que 

nous trouyons ſes ſentimens ſur le Culte des Anges exprimes avec toute Ia 

preciſion qu'on pour deſirer. N | © ale” TIES 
On ſait que Celſe etoit yn ennemi jure de la Religion Chretienne con- 

tre laquelle i] ecrivit ; mais il ne remplit ſon livre que de faufſetts et de | 

calomnies contre les Juifs & les Chretiens, comme lors qu'il pretendoit 4 

juſtitier I'Idolatrie des Payens qui adoroient le Soleil, la Lune, les Etoiles = 

& pluſieurs autres Creatures, par le culte qu'il pretendoie que les Juifs 

et les Chretiens rendoient aux. Anges, et ces derniers à J. Chriſt, qu'il 

ne conſideroit que comme vne Creature'z Origene repouſſe ces calomnies 

avec cette force et cette vivacitè d' eſprit qui = etolent naturelles, mais 

avec vne grande ſoliditꝭ de jugement. Avant que d'examiner ce qu'il dit 

ſur le culte des Anges, il eſt fort > propos de remarquer que Gelſe ne 

pretendoit pas qu'il falut rendre aux es ni aux autres Divinitez ſub - 0 

alternes le mẽme culte qu'on rendoit au Dieu Souverain, il vouloit ſeu- | 

lement qu'on leur rendit quelque culte proportionae à leur qualite, il 

me ſemble que I'Egliſe Romaine n'en demande pas d'avantage, et que 

Ceſt ce qu'elle nous donne à entendre par ces dĩſtinctions de culte de la- 

trie, et de dulie; Nous avons deja remarque qu Origene avoit defendu les 

Juifs contre la colomnie de Celſe qui les accuſoit d' adorer les Anges, et 

qu'il prouve que Moyſe le leur avoit expreſſement defendu dans la Loy: 

voyons 2 preſent ce qu'il dit en faveur des Chretiens. (f) Nous re- 

connoiſſons dit-il que les Anges ſont des Eſprits, dont Temploi eff: | 

dbetre enyoyez pour ſer vir ceux qui doivent ctre les heretiers du ſalut = 

et que tantõt ils montent, pour porter les prieres des hommes dans le Ciel 

&c. et tant6t ils deſcendent pour aporter de 12 à chacun ce que Dieu 

leur donne, ſelon qu'il le juge digne de ſes bienfaits. Et comme nous 

ſavons que ce Nom d Anges, leur eſt donné 2 cauſe de leur emploi, nous 

voyons auſſi que parce que ce ſont des Anges divins, ils ſont quelquefais 

nommez Dieux dans les Saintes Ecritures; MA IS ſans qu elles diſent — 

Jamals rien pour nous obliger 2 ſervir religieuſement, et à adorer au lieu c | 

de Dieu, ceux qui nous ſervent de ſa part, et qui nous aportent ſes fa- 

veurs. C AR toutes nos fuplications, nos prieres, nos demandes, et nos 

actions de graces, doivent ſ adreſſer au grand Dieu, par le Souverain Sa- 

crificateur , qui eſt au deſſus de tous les Anges, de verbe vivant et 

anime qui eſt Dieu lui- meme. &c. M A 18. d'invoquer les Anges, 

fans ſavoir d'eux autre choſe, que ce que les hommes ſont capables q en 

ſavoir, CE SEROIT MAN | N DE RAISO NW. POSE 
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pre connoiſſance que nous aurions de leur nature, & de leurs differets 
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98 Les Verites Et Les Devoirs. 


cette propre connoiſſance que nous aurions de leur nature, et de leurs gif. 


POSE meme que l'on eũt acquis vne ſciefice fi admirable et ſi ache 


Ferens emplois, ne nous permettroit pas d'OSER adreſſer nos priète 


a d'autre qu'à ce grand Dieu, le maitre et l'arbitre abſolu de toute 
choſes, par ſon Fils, notre Sauveur, qui eſt le Verbe, la Sageſſe, 1a Verite) 
& tout ce que diſent de luy les Ecrits, tant des Prophetcs de Dieu, que 
des Apotres de F. Chriſt. JJ lo; RE 5. 

POUR nous rendre favorables les Sts. Anges de Dieu, & POR le 


porter à faire tout ce que nous en pouvons - àttendre, il ſuffit que hom 


ayons, A LE GARD de DIE U vne diſpoſition pareille à la leur, Telon 


| Ia portée de la nature humaine; nous propoſant de les imiter, comme 


ils ſe propoſent d' imiter Dieu, et que nous tachions, autant qu'il nous ſen 


poſſible, de nous former de ſon Fils, le Verbe, vne idee qui ne og +: 
. contraire 1 Videe plus nette & plus diſtincte qu'en ont les Sts. Ange 
mais qui en aproche de jour en jour par quelque nouveau degré de per: 


fection, & de lumiere, 


. . 


"-C'eſtainſi qu Origene parloit & je ne ſai fi on peut P exprimer ave. 


plus de force contre le culte des Anges, peſons vn pou ſes expreſſions. 


15. Il reconnoit que les Anges ſont des eſprits adminiſtrateurs pour les 


Adelles, Et il veut que ce ſoit eux qui portent les prieres des hommes à Dien 


les bienfaits de Dieu aux hommes; Mais il remarque 2.“ que quoy ' que 


_ PEeriture Ste. les apelle Dieux, cependant elle ne nous dit rien en auch 


lieu pour nous obliger à leur rendre aucun culte Religieux; II combat, 
ce culte directement, en diſant que toutes nos ſuplications, nos prieres, 508 


demandes, & nos actions de graces doivent e grand Dien; 


Que reſte- t'il donc pour les Anges, ft toutes nos ſuplications, nos priets 
nos demandes, nos actions de graces doivent tre adreſſces au Grand 
Dieu? 11 marque le Mcdiateur par lequel ces prieres, ces ſuplications &c, 
font reges favorablement de Dieu, ſavoir J. Chriſt, le Souverain Sci. 
Kcateur, qui eſt au deſſus de tous les Anges, le Verbe vivant js Anger 


eſt Dieu luy m@me; II exclud 49. encore plus poſitivement les Anges 


culte & de Fadoration, en diſant, que ce ſeroit manquer de raiſon d'FNYO- 
QUER les Anges, ſans ſavoir deux autre choſe que ce que les hommes pet: 
yent en ſayoir : deyrions nous donc les inyoquer fi nous connoiſſions mie 
eur nature & leurs offices? Point du tout, car dit Origene, cette pro 


emplois, ne nous permertroit pas d'adreſſer nos prieres à autre qu as 
gue Diew le Matere & LArbiere abſolu de routes choſes, par for :Fil 


8tre Saubeur, qui eſt le Verbe, la Sageſſe. & la Verite; Ehfin il fappe. ell 


tierement le fondement du culte qu on voudroit rendre aux Anges;. On 
pretend qu'il faut ſe faire des Patrons auprès de Dieu, que pour cer. effet, 
I faut Etendre fon culte religieux juſques aux A nges qui ſont les fayoris . 
Dieu afin de les faire entrer dans nos Intheretst Celſe raiſonnoit autre 
fois de la meme mabicre que I Egliſe Romaine, ou plutôt FEgliſe Ro- 
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pale preciſement comme luy: Mais que dit 788. 325 fur "<6 ſujer. 
nous rendre favorables les Saints Anges de Dien x 


* 


* 


gard de Dieu, vne $108 Þ 4 la leur, ſelor de la na 
ture humaine; nous propoſant de les iiniter, comme ils ſe propoſent d' imi- 


ter Dieu; c' eſt donc IA ſelon Origene, tout ce que nous devons faire 
pour nous rendre les 5 favorables; Quoy que nous ſachions dit-il 


ailleurs (g.) que ce ſont des Anges & non pas des Demo | :tabli: 
ſur les fruits de la terre, & ſur Ia naiſſance des Animaux, nous les louons, 


nous publions'leur bonheur, d'avoir regu de Dieu la Charge de ce qui 
regarde le bien. & Payantage des hommes: mats nous ne leur 


rol | . s nous ne leur faiſons aucune 
part de Phonneur qui eft du à Dieu. II ne le veut pas; & ils ne le veu- 


ent pas eux mEmes qui ont cette commiſſion. &c; . & ailleurs () Nous 


n'adreſſons nos hymnes & nos unge qu au Dieu Souverain, & à ſon 
Fils vnique, Dieu le Verbe, et nous louons Dieu, & ſon Fils comme le 


font le Soleil, la Lune, les Etoiles, & toute I'Armee csleſte. Car ils com- 


poſent, tous, vn Chœur r ſe joint aux hommes ſaints pour chan- 
ter des hymnes 2 Phonneur, du Dieu Souverain, & de ſon Fils vnique. - 


Apres des declarations fi expreſſes de ce graud Pocteur du 38 ſiecle, 


* 


pour le Cults des Anges, 4 moins qu'on ne veuille Paccuſer de diſſimula- 

tien & de fande. M r et oi t 
III. N Egliſe Romaine fait tous ſes efforts pour mettre O- 

rigene de fon c6te, & ayec Origene I' Egliſe de ſon tems; Elle nous cite 

pour cet effet deux paſſages, vn qui el 

lui eſt fauſſement attribue. f 


« * — + 


L'Egliſe Romaine triomphe; ce PEUT ETRE lui paroit vne preuve evi- 


mm. 


(8 ) Id:liv, 8. f: 551. (hr) 14: liv: 8. p. 357 trad: de Seubert. 
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comment oſe - t on ſoupgonner ſeulement qu il ait eu quelque pegdchant 


effectivement de lui, I'autre qui 
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S les Saints Anges d 1 a fate 

tout ce que nous en Forge attendre, I L SUFFIT que nous ayons à E- 
diſpoſition pareille 2 la leur, ſelon la portée de la na- 


emons, qui ſont etablis 
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rend aux Anges, ne peut il pas auffi la condamner? ſi par purger Ia Row" 


eres 2 yn ſeul Dieu, & à ſon ſeul Fils, qui eſt ſon Verbe et ſon Image; en 


—— —— — 


Dieu, le meme culte qu'on doit rendre à Dieu lui mEme ; mais ſeule. 


que nous devons aux premiers, & que nous ne devons point aux autres, d'vn 


mille coups que je porte à mon adverſaire Il Yen trouve vn qui waille pas 


— 


100 | Les Verites Et Les Devoirs. e 
ETRE peut abſoudre FEpliſe Romaine d' Idolatrie dans le culte qu'elle 


fication du mot de Service, & les actions qu'on doit faire dans ce ſeryiee 
I'Egliſe Romaine veut entendre que ce ſoit òter à ces bienheureuſes cre). 
tures le culte ſupreme que l'on ne doit rendre 3 Dieu Souverain, pour 
ne leur defferer qu' vn honneur ſubalterne, Elle fera tomber par- IA Ori- 
gene dans vne contradiction manifeſte, car nous avons vi, qu'il leur otoit 
les prieres, les ſuplications, et les actions de graces & il dit expreſſement 
quelques lignes au deſſous du paragraphe en conteſte, Nous rendons, zu- 
tant qu'il nous eſt pollible, Phommage de nos ſupplications & de nos pri- 


uoy donc auroit-il fait conſiſter le culte qu'il auroit voulu rendre aux 
nges? peut - on ſeulement ſupoſer qu Origene n'a pas compris que I' Ad. 
verſaire qu'il refutoit ne pretendoit pas qu on dut rendre aux Miniſtres de 


ment vn culte ſubalterne ? ou bien dira-t'on qu'il a reconnu la neceſſits de 
ce culte ſubalterne, & qu il n'a diſpute que ſur le caractere de ces Mini- 
tres pour le reſtreindre aux Anges aux Archanges et aux autres Eſprits bien- 
faiſants, au lieu que Celſe pretendoit 8 les Demons & les mauyais ef- 
prits, fuſſent auſſi les Miniſtres du grand Dieu, qui devoient participer u 
culce des hommes? mais il n'y a 1 lire tout le reſte de ſon traitte con- 
ere Celſe, pour comprendre que fi d'vn cote il met de Ia difference entre 
les bons Anges et les Demons par raport aux ſentimens, de reconnoifſance 


autre cote il les regarde tous comme des creatures, et cela lui ſuffit pour 
ne leur rendre aucun Culte religieux, quelque haute opinion, quelqu amour 

wil aie d' ailleurs pour les bons An ges . 

Enfin ſupoſons que contre ſon jntention, et ſes ſentimens, Origene ſe 
fut exprime dans ce paſſage que nous venons d' examiner d'vne maniere yn 
peu trop favorable au culte des bons Anges; on ne peut pas nier que les 
termes dont il ſe ſert ne ſoient obſcurs, ſuſceptibles de differens 
ſens, il ne veut point Cexpliquer dit il. La raiſon ne veut - elle pas qu'on ex- 
plique vn paſſage obſcur par ceux qui font clairs, et ou J autheur à deſſein 
d'exprimer ſes veritables ſentimens; vne parole, vne periode mẽme, qu on 
aura laifſe glifſer ſans attention dans vnOuvrage ſuffira-relle pour reayer- 
ſer & detruire tous les principes qu'on aura ſolidement etablis: Si entte 


directement au but, celui- i ſeul rendra · t'il inutiles les neuf cens nonante 
neuf autres, quoy qu'ils luy ayent deja fait tout autant de playes mortelles: 
eſt le cas d Origene, il combat dans preſque tout le cours de fon Ouvrage 
contre Celſe le culte de la creature, le culte des Anges, il le renverſepar 


des raiſonnemens ſolides, voicy, trois au quatre mots dans la pag: * 
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par leſquelston peut Egalement prouyer le pour, & le contre, et l'on veut 
que cela ſaffiſe pour renyerſer ce qu il 2 etabli auparavant & ce qu il etablit 

encore dans la ſuite, y a- t il aucune equite dans ce jugement? Cela ſuffit 

our Ia Juſtification d' Origene ſur ce paſſage. ; = 

* Lautre citation eſt vne eſpece de priere adreſſce à vn Ange & qu'on, 
pretend avoir tire de fa 15. Homelie ſur Ezechiel, «« Viens Ange, luysfait- _ 
« on dire, recoi celui que 1a er. à converti de ſon ancienne erreur, de 
« 1a doctrine des Demons, de la parole d' iniquite, regoi- le, & le nourris, 

« et Finſtruts comme yn bon Medecin: il eſt petit, il ne fait que naitre 
te ft vn vieillard qui devient enfant, recevez le, en lui conferant le Ba- 
« teme de la ſeconde regeneration. Apellez avec vous les autres com- 
« pagnons de votre miniſtere, & tous enſemble inſtruiſez ceux qui ont etc 
& dans Perreur”. Si ce galimatias etoit effectivement d' Origene, on 
auroit lieu d'etre ſurpris, de le voir implorer le ſecours d'yn Ange, par 
cette Apoſtrophe, apres avoir declare it nettement en tant d'endroits qu il 
ne vouloit invoquer que Dieu ſeul par ſon Fils J. Chriſt; Mais toutes les 
reflexions que nous pourrions faire ſur ce ſujet ſeroient inutiles, puis 

que ces expreſſions ne ſont point d'Origene; Il ſuffira de remarquer que 
ces paroles ne peuvent en aucune maniere hu; convenir puis- que celui & 
qui on les fait proferer, eſt vn homme qui apres avoir ſuivi dans ia 
jeuneſſe la doctrine des Demons, la parole d' Iniquite, a ete converti dans 
ſa vieilleſſe, je ſuis vn vieillard qui rajeunit & qui devient enfant, or tout 
le monde ſgait qu'Origene etoit ne de Parens Chretiens, qu'il n'avoic 
pas encore dix-huit ans quand Leonide fon Pere ſoufrit le martyre, il ne 
pouvoit donc pas dire qu'il avoit ets convertide la doctrine des Demons 
dans ſa vieilleſſe, Vaplication qu'on lui a fait de ces paroles etant fauſſe, 
les partiſans du culte des Anges ne peuvent en tirer aucun avantage. 

II paroit par tout ce que nous venons de dire que Eglife Romaine n'a pas, 
raiſon d'alleguer Origene comme vn Autheur qui lui ſoit favorable, que 
fi elle pretend que ce Docteur na pas Ete ferme ſur la matiere, mais qu il a 
varie; dans ce Cas, 1'authorite d' Origene ne ſera d' aucun poids, ainſi quel - 

ue parti * prenne, elle ne doit plus fe ſervir de fon temoignage 
our nous à qui les variations de ce Pere ſur la matiere, ne nous paroiſſent 
pas aſſezʒ ſenſibles pour pouvoir douter qu'il wait conſtamment combattu 

& condamne le culte des Anges de qu'elle nature qu'il puiffe etre, nous 
le regarderons & nous le citerons toujours comme vn fidelle temoin, que 
dans le troiſieme ſiecle, PEgliſe Chrætienne ne rendoit encore aucun culte 
aux' Anges. Nous pourrions encore alleguer Paythorite de Tertullien, 

@Arnobe, de LaRance, et d'autres Do&eurs du mẽme ſiecle qui ont penſeè 
comme nous ſur le culte des Anges. Le quatrieme fiecle nous fourniras 

deux ou trois evenemens par leſquels il ſera aife de juger des ſentimens 
des Chretiens & de leur diſpoſition pour le Culte des Anges. 

Je commencerai par le recit que fait Sozomene au 4E. chap. du ſecond 


Ire de fon Hiftgire d vn eyenement conſderable de Ia vie ds Conte 
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(A) Vol comme parle cet Hiſtorien, e, Je crois etre oblige d raphy: 

ce que Conſtantin ordonna touchant vn lieu qui eſt proche du Th 5 
« de Mamre. On Papelle maintenant Terebintez &c. L'Hiffoire Sainte 
ce fait foy que le Fils de Dieu y apparut à Abrafiam avec les Anges qui 
c ayoicht Ete envoyez contre les Sodomites, & lui predit quit” ſeroit 

ce pere d'vn fils. Ceux du pais, les habitans de Paleſtine, de PhEnicie; | 
ce et d Arabie s' y aſſemblent tous les ans en Ete, pour y celebrer vue fete 
e fort ſolemnelle. II y a auſſn vn concours fort extraordinaire de Mar- 
& chands; Chaque nation et chaque Secte 2 vn motif particulier de % 
cc trouver. Les Juifs y vont, parce qu' ils ſe - gloritient d etre deſcendur 
ce d: Abraham. Les Paiens, parce que les Anges y ont apparu, et les 
« Chretiens, parce que celui qui eſt ne d'yne Vierge, pour le ſalut de? 
& hommes, eut autre- fois la bonte de Cy faire voir X vn homme de piers, 
ec Chacun y rend ſes hommages ſelon Fjdee qu'il ade la Religion. Les 
« yns y prient Dieu, et les autres invoquent les Anges, ſoit en rspandant 
« du_ vin, en britlant de l'encens; en ſacriſiant vn vn bones vn 
« mouton, ou vn cog; il contimut à decrire la meniere enlaqnelte on ſolemnifots 
ce cette fete, apres quoy il adjoute, . La belle- mere de l' Empereur Conſtantin 
4. e tant allee en ce Iieu- la, durant le tems auquel on y faiſoir toutes ces 
& ſuperſtitions, elle lui en donna promptement avis, et à 'Phenre-meme 

* il reprit les Eveques de Paleſtine de la negligence avet laquelle il“ 
« avoient ſouffert que la Saintere de ce lieu fut prophance par Pimpiete | 
ce des libations, et des facritices, &c. et leur ordonna de faire demolit 
« Pautel, de faire bruler les ſtatiies, et de faire tracer le plan d'yn Egli. 


—ñ— 


« ſe, afin que ce lieu, bien loin d'etre ſouille par Vimpiete des aerifices 
ce des Payens fut ſanctifiè par Vexercice de la veritable Religion. 
Voila vn evement fort glorieux 3 Conſtantin, dans lequel on doit fe- 
' marquer que les Chrèt iens ſont diftingues de routes les autres Religions, 
Les Juifs Paſſembloient pres du Chene de Mamre pour honorer la me: 
moire de leur pere Abrallam; Les Payens y venoient encenſer aum Auges 
mais les Chretiensy venoient adorer J. Chriſt. Conſtantin reforma la ſu- 
perſtition qui ſ y etoit etablie, & pendant qu'il deffend aux Payens dy 
venir ſervir les Anges, il permet aux Chretiens d'y adorer le Ereateſir 
de P vnivers felon la coutume de I'Egliſe; on ne ſervoit donc pas encore 
les Anges Pan 328 de F. Chriſt auquel Sozomene raporte cet. evenement. 
Je viens au Concile de Laodicee que les vns placent I'an 564 d' utre 
vn peu plus tõt, & d'autres vn peu plus- tard, les Scavans de l'vne & de I · 
tre Communion conviennent preſque tous qu'il a etè tenu, apres le 10r. 


- 


Concile de Nicee, ROO wt 3 „„ 

II. y eut quelques Heretiques = au milieu du quatrieme ſiecle com 
mencerent 2 batir des Oratoires a I Archange Michel, et qui attirerent 
la cenſure de PEgliſe, Le Concile de Laos fulmina cohtr ux: 1. | 
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Le Canon qu'il publia portoir. « qu'il y 
- abondonnent IFgliſe & ſe retirent ailleurs pour invoqu 


« les Anges, & faire des e 22. 
fi Ton peut — ce canon qui eſt le trente-cinquieme, par le precedent 
comme le pretendent quelques Docteurs de la communion Romaine; Voiel 
ce canon * yn Chretien ne doit point abandonner les Martyrs de I 
ee Chriſt pour honorer les faux Martyrs qui ont .cte heretiques. Ce 
canon met effe&ivement vne diſtinction entre les vrais et les faux Mar- 
 tyrs, et pendant qu'il defend aux fidelles de rendre aucun honneur 2 ces 
derniers il ſemble leur permettre d honorer la memoire des premiers d qu 
ron pretend conclurre que le canon ſuivant ne efend aux fidel les que in- 
vocation des mauvais Anges ou des demons, mais qu'il leur permet de 
rendre cet honneur aux bons Anges. Mais fi c'eut ete la penſee des Pe- 
res du Concile, n'etoit il pas naturel qu'ils Cexprimafſent dans ce canon 
comme ils avoient fait dans le precedent, Et qu ils diſſent, que les Chre- 
tiens ne doivept pas abandonner les bons Anges pour .invoquer. les De- 
mons; au lieu de cela ils diſent que les Chretiens ne doivent pas abandon» 
ner Ed pour invoquer les Anges et faire des aſſemblees particu- 
lieres, Baronius auroit dn prouyer que les Ecrivains ,Chretiens ſe fone 
ſervis du mat d Ange pris indeſiniment pour ſignifier les Demons, nous 
ſayons que par ce mor ifs ont toujours entendu les bons Anges, et que lors 
qu'ils vouloient parler des Demons ils l' ont fait connoitre d'vne manieres 
ou d'yne autre; ce canon nous fait donc com prendre que I Egliſe Chre- 
tienne ne rendoit abſolument aueun culte aux Anges, puiſque ci etoit aban= 
donner! Egliſe, d invoquer les Anges. On peut y remarquer ( I. qu'il 
yavoit des gens qui invoquoicht fes Anges; II. que ces gens-12 n'ofane 
pas le faire publiquement, avoit nt leurs affemblees particulieres et cacheess 
ou ils rendoient ce culte aux Anges, Ceft pourquoy on Papelle yne idola- 
trie cachee. III. Selon ce Concile ce culte avoitete deffendu, ce qui 
regarde ſans doute les paroles de St. Paul qui le condamna chez les Coloſ- 
ſiens. IV. On dec lara que ce culte etoit vne idolatrie, et qu'on quitte J. 
Chriſt pour devenls T9612 fte V. Eoñn on prononce anatheme contre 
ceux qui ſe rendent coupab & de ce crime, Preuye certaine qu on le re- 
gardoit comme. quelque choſe de terrible. 
Theodoret qui vivoit 50 an apres la teniie de ce Concile a pris les ter- 
mes de ce decret dans le mEme ſens que nous les prenons, il remarque ſur 
12 ch: de I Ep, aux Col:yers.18, 4 que les defenfeurs de 1a Loy Moſai- 
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que vouloient qu'on adoràt les Anges, r parce que la Loy avoĩt te dos · 
« nee par leur Miniſtere; que cette erreur ſ etoit conſervèe long - tems dans 
64 Ia Phrygie et dans la Piſidie: c'eſt ppurquoy le Synode qui ſ etoit aſſemble 
% 2 Laodic&e de Phrygie, avoit detendu par vne Loi qu'on invoquàt les 
« Anges, et que de ſon tems on voyoit encore en ce Pais - a, et dans les 
& lieux voiſins des oratoires de St. Michel, et qu en effet ces Superſtitieur 
« ſoutenoient que le Dieu de lumiere, ne pouvant etre ny vi, ni touche, 
ie ni compris, il faloit par humilitè f adreſſer aux Anges et gagner par leut 
_ & moyen la fzveur de Dien. ute 
Si Baronius eut allegue quelqu'Autheur plus ancien que Theodoret ou 
ui eut etè ſon contemporain, et qui eut donne vn autre ſens au decretdu 
oncile de Laodicee opoſe a celui que Theodoret lui a donne, I' Authorité 
de cet Ancien Autheur auroit peut etre pũ contrebalancer celle de Theo- 
doret, mais puis qu'il n'a rien de ſemblable à produire, et que Theodotet 
N des faits qui ſe paſſoient encore de ſon tems, et qui avoient ſervi 
de fondement au decret de Laodicee, Il eſt bien plus naturel de demandet 
pardon aux cendres de Baronius, et de I'accuſer de temeritE quand il a 
dit que Theodoret n'avoit pas entendu ny St. Paul ni le decret du Con- 
Cile de Laodicee, que de croire que cet Ancien Do&r, du Se, Siecle 
eſt effectivement coupable de cette ignorance; Il faut etre bien temerare , 
pour pretendre connoitre mieux aujourd*huy ce qui ſe paſſoit il y a douze 
cens Ans, que ceux qui vivoient dans ce tems- la. e 
Lion veut que des le commencement de ce quatrieme ſiecle Conſtantin 
eut fait bitir des Temples 3'Phonneur de Michel I Archange,quoi qu Euſe- 
be 2 parle fi ſouvent des edifices eleves et conſacrez par Conſtantin: ne 
parle d aucune Egliſe que ce Prince ait batie à I'honneur de St Michel 
ni d' aucun Ange, on abuſe ft je ne me trompe d' vne relation de Sozomene, 
ui. nous dit que de ſon tems, ſavoir au commencement du einquieme 
zecle, Il y avoit vne Egliſe à l' endroit nomme Heſties qu on apelloit 
alors Michaë lion, Voyons comment Sozomene mème parle de cet edifice, 
nous ſuivons la traduction de Monſr. Gouſin. (n) 2557 25.7 
„ Conſtantin, dit il, ſouhaitant avec paſſion d'honorer cette ville qui 
ee portoit ſon nom, y eleva vn grand nombre de belles Egliſes. Dieu 
<< temoigna par des marques ſenſibles combien leur dedicace lui etolt 
c apreable. * plus celebre et la plus frequentee. tant par ceux du Pais 
ce 5 par les Etrangers, eſt celle qui eſt bicie a J endroit nomme Heſſies. 
c&c“ On Fappelle maintenant Michaelion, &'c. On 12 ainſi nommee) parce 
« que on croit que I'Archange St. Michel y eſt apparu. Je puis readre 
te temoi gnage des bienfaits que j i regis par. ſon interceſſion,erla yerits 
« de ce que j en aſſure ſera confirmee par l' experience de pluſicurs per- 
cc ſonnes, qui aiant eu recours à Dieu dans leurs maladies, et dans leurs 
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ce diſgraces, ont ſenti du —— Je ſerois trop long, ki je youlois 
& raporter en detail ces gueriſons miraculeuſes, Mais je ne puis 6merees 
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te celle d Aquilin celebre- Avocat, avec qui je ſuis tous les jours au bar- 
<5 reau, Je dirai donc ce que j'en ai vid, et ce que jen ai appris de lui - 
« meme. Aiant ete attaque d' vne fie vre violente qui procedoit de l'exces 
« de la bile; il prit vne medecine. Mais à peine Ieur il priſe, qu'il la 
« rejetta, et que Feffort qu il fit en la rejettant, xepandit de telle ſorte ſa 
ce bile, que ſa peau en demeura toute teinte. Il ne gardoit plus apres cela 

ee de nourriture, et les Medecins deſesperoient de ſa gueriſon. Etant 

comme à demi-mort, il commanda à ſes domeſtiques de le porter & 

et I'Egliſe,. dans l'eſperance ou dy mourir, ou d'y guerir. Quand il y fut, 
« Dieu lui apparut la nuit, et lu commanda de prendre vn breuvage com- 
ee poſe de miel, de vin, et de poivre. Et ce breuvage le guerit, bien que 
cc bo Medecins le jugeafſent"trop'chaud pour vne maladie qui procedoit 

ce de bile. Jai apris que Probier 'Megdecin de la Cour y fut gueri, par 
« yne viſion extraordinaire, des douleurs qu'il avoit aux pies; II ſetoit 
« fait Chrẽtien, et aprouvoit toutes les maximes de notre Religion, ex- 
& cepte qu'il trouvoit etrange que les hommes euſſent te ſauvez par la 
« croix. Comme il avoit ce doute dans Veſprit, .11 eut vne viſion qui lui 
« montra la croix qui etoit ſur 1'autel de cette Egliſe, et lui declara que 
« depuis que la croix avoit eff 'conſacree par les ſouffrances du Sauveur, 
« 11 ne ſe faiſoit plus rier Hans elle, par le miniſterxe des Anges, ni des 
« hommes, ſoit pour le bien commun de VEgliſe;. ou pour l'vtilitè par- 
« ticuliere de chaque fidell e. 


Nous avons cri} deyoir raportet toute cette hiſtoire, afin que le Lecteur, 
puiſſe mieux juger ſ il y a rien dans ce recit de Sozomene qui favoriſe le 
Culte des Anges, ou d'ou l'on puiſſe conclurre, que Conſtantin aie fait 
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bitir vne Egliſe a Phonneur de PArchange Michel. 


* 
12 


La premiere remarque qu'on peut faire, c'eſt que PHiſtorien ne dit point 


que Conſtantin eut dedie cette Egliſea St. Michel, ni meme qu il lui en 
eut donne le nom, au contraire il obſerve que ce n' etoit que de ſon tems, 
ceſt a dire, environ cent ans apres qu'elle eut cre batie qu'on Vapelloic 
Michaclion, Elle avoit donc vn autre nom auparayant ſur tout du tems de 
Conſtantin, peut ètre l'apelloit· on Eſtia, du lieu meme ou elle ctoit batie 3 
2. Il ne paroit pas meme que du tems de Sozomene on l' eut dediee 
dzint Michel, quoy qu'elle en porta le nom, cet autheur remarque, qu'on 
lui ayoit donne ce nom- li parce qu'on croyoit que PArchange Michel 
y ctoit apparu; On donne ſouvent le nom d'vn Prince, d'yn grand Capitaine. 
a des Villes, à des Quartiers d'yne Ville, à des Edifices, ſans que pour 
cela on leur dedie ni ces Villes, ni ces quartiers, ni ces Edifices, quelque 
fois c'eſt par Veſtime que Ion a pour ces perſonnes, quelquefois cꝰaſt par 
vn pur effet du caprice. Que les habitans de ce lieu 10 ſentant plus djn- 
clination pour PArchange Michel que pour vn aũtte, parce qu'on leur diſoit 
qu'il y etoit aparu, ayetit voulu conſerver à la poſterire la nemoire de cet 
eycnement, en donnant le nom de cet Archange 2 PEzliſe, cela me paroit 
allez probable, mais il n'y a rien là dedans qui nous puiſſe obliger de con- 
clurre qu' ils la Iuy dedierent. Il que Pils euſſent porte leur vene- 
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TEE Les Vetites Et Les Devoirs. | 8 
ration jaſqu' cerexces de. ſuperſtition, its atroient di aufli rendre quel. 


meme la yerite de tous les faits raportes dans cette hiſtoire. On n'y trou- 


que culte à cet Archange dans vne Egliſe qu'ils tuy conſacroient; mais 
FHiftorten ne nous dit rien qui puiſſe le donner & penſer, au contraire 

oy quꝭ il diſe qu'on etoit generalement perſuade; et que lui meme ſut 
þ cette croyance, que l'interceſſion de cet Archange etoit d'vn grand 
poids aupres > 4 Dieu, en ſorte qu'on ne pouvoit pas raconter tous les. 
miracles qui fe faiſoient dans cette Egliſe qui portoit fon nom, il ne 
paroit point par le recit de Sozomene qu'on lui ate adreſſs aucune priere 
ni aucune ſuplication, au contraire cet Autheur dit exprefſement; que ce 
qu'il avance au ſujet. de cette Egliſe ſera confirm: par Vexperience di Zabert 
perſonnes, qui al ant en recours a Dieu dans leurs maladies, & dant leurs diſpraces 
ont ſenti du ſoulagement. Ges perſonnes ont eu recours I Dieu, et non point 
a-St. Michel; II parle des apparitions de Dieu à ceux qui ſe faiſoient por- 
ter dans cette Epliſe pour y etre gugris, et jamais des apparitions de 8t. 
Michel; cela eſt ſurprenant. Je ſuis bien aſſure᷑ que fi telle choſe atri- 
voit aujourd' huy 2 n6tre Dame de Eorette, ou dans quelqu' autre Chapelle 
gediee, à quelque St. on ne manqueroit pas d' attribuer ou à la Vierge,ou 
à ce Saint ce que Sozomene: n'attribue qu'a Dieu. Ainſi en ſupoſant 


vera rien qui puiſſe nous donner lieu de croire qu'on rendit en cë tem ld 
aucun culte aux Anges; (o) Monſr. Baſuage fe: trompe quand il fait dire 
2: Sozomene que ce Temple ap elloit Michaelion parce que depuis 
Conſtantin on Vavyoit confacre 41 Archangs Michel, Sozomene ne dit rien 
de ſemblable, au moins Monſr. Coufin quravoit. ce ſemble plus dintheret 
A tourner de cette maniere la penſce.de ſon Hiſtorien ne le fait point pat- 
ler ainſi. ( f) Cet evenement que nous venons d'examiner ne fait 
donc rien contre le decret du Concile de Laodicee que nous avons cite 
ci-deſſug, il paroit au contraire qu on ſy conformoit autant qu il etoit poſ- 
ſible dans le ſiecle meme de Soꝛomene, puis que quoy qu on fegt des bien. 
faits extraordinaires del Archange Michel, cependant on n'avoit recours 
wa Dieu dans PEgliſe appellee Michazlion pour obtenir les ſoulagements 
oy on avoit beſoin dans les maladies, ou dans les diſgraces dont on etoit 
: C'eſt vn violent prejuge contre le culte des Anges dans le quatrieme: 
ſiecle, de voir vn Concile gui decide ſi nettement contre leur invocation, 
c'eſt en vain qu*on pretendroit cEFuder la force de cette deciſion, en ge 
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| (o) Baſm: Hiſt: du Culte de ! Egl: p. 1145 - © 
(t) 10 vray que dans Pavertifſ: qui eſt à la tete de ja trad: pag: 21 Monſr. 
Con fin voulant juſtifier ſon Autheur du Novatianiſme dont il eft ſoubConnts re- 
Nec hiſſant ſur cette hiſtoire Veut nous inſiniier que Sozomene. à eu recours au merit 
de St, Michel dans Paſſembl#e des Orthodoxes ; mais il eſt evident que ce favant 
parle dans cette occaſion en partiſan de PEgliſe Romaine, les' termes. de fon Av 
#heur wexpriment rien, comme nous I avons dit, qui rende F Plnvocation de G: 
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Arlens avoient vn intheret particulier. a deffendre le Culte des Anges, fit 
eut 6tE etabli dans I'Eglife ; parce que rendant vn <ulte ſubalterne à Jeſus 
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pouvoit pas etre encore etabli dans P Egliſe ni dans le 3. e ni dans le 4.< 
ſiecle. K * DIES 8 Ai 2 | 
LEgliſe regfit les Decrets de ce Concile; ce qu elle n'auroir pas fait, 
Les Peres & les Docteurs de ce Siecle-12 n' ont pas etẽ moins Zeles 2 
condamner cet te ſuperſtition, La plus- part croyoient alors ans lex Anges 


que Dieu ſeul merite d' etre adore, parce, diſoient- ils, qu*au lieu que les 


cullers, Ia Divinite comprend toutes choſes ; Ils diſoient. mEme que Dien 


quelque cult 


\ () St. Auguſtin qui croyoit que les Anges portoient 3 Dieu Jes prieres 
es 
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(p) Baſnage Hiſt: di cults de VEgli P. 141; 1142. 
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108 Les Verites Et Les Devoirs: : 2: 


| | Ste. Chryſoſtome qui faiſoit I'honneur 2 tous les Chretiens qui voulojent, 
| ſervir Dieu de dire, qu'ils devenoient egaux aux Anges, qui les eleyoir 
mEme au deſſus des Anges quand ils prioient Dieu; parce que ſelon lui, 
« c'eſt quelque choſe de plus excellent de parler 2 Dieu que d'etre 
« Ange, & que quoy qu'il y aie dans le reſte yne grande difference entre 
« les Anges, & nous, que leur nature, leur fageſſe, leur maniere de vivre 
s ſoient fort eloignez de la notre, la priere eſt cependant vn ouvrage 
„ commun à 1 homme & à VAnge, & il n'y a aucun milieu qui diſtingue 
« Pyne de l'autre nature dans la d. Apres cela, eft-il'vrai-ſemblable 
que St. Chryſoſtome ait voulu aſſujettir l' homme à prier les Anges © Ne 
renverſe t'il pas abſolument le pretexte de ce e tire de Vindig. · 
nire de l'homme qui ne lui 3 pas de ſelever directement juſqu'ay 
Dieu ſouverain, et qui Voblige 3 jnvoquer les Anges, ou les Saints, ne 
renyerſe-t'il pas dis. je ce pretexte, en diſant que la priere eſt vn ouyrape” 
commun à l'homme, et 2 l' Ange, que Pun et l'autre à le meme droit et 
la memeliberte de f adreſſer au Dieu Souverain? Comment l' homme qui 
prie tant par cela meme au defſus des Anges ſelon l'expreſfion de St. 
Chryſoſtome ſ abaiſſera- t il enſuite 2 prier les Anges ? il devient, (il le 
veut, ſuperieur aux Anges. il eſt le maitre de fon ſort, il n'a pour cela 
qu'2 prier Dieu, et le voila au deſſus d' eux. La liberte de prier Dieu lui 
eſt accordee, il ne depend point des Anges de la lui ravir, comment re- 
nonceroit- il à ce droit pour tomber dans Ia baſſeſſe, et pour ramper devant 
IZ / g7 1 273% 02 OOES 
| Le mEme Pere fait comprendre ailleurs qu'on ne peut employer le mi- 
1 niſtere des Anges pour aller à Dieu ſans renverſer tout ce que J. Chriſt a 
| fait par fon ſang ſur la Croix, parce queen effet ft ce ſang 2 parfaitement ſa- 
* tisfait & deſarmè la juſtice de Dieu, ſ il nous la rendu favorable, nous n'a- 
| vons pas beſoin d' vn autre que lui pour nous approcher de Dieu. II par- 
loit ainſi, diſputant contre des Heretiques qui enſeignoient que ce f'eſt 
point par J. Chriſt, miis par les Anges qu'on doit -etre' conduit à Dieu. 
<< Pourquoy, f ecrie-t il, en vous ſeparant du Chef, vous attachez- vous 
ec aux membres ; ſi vous eres ſeparez de la tere, vous periſſe.. 6 
Si le Culte des Anges avoit ete etabli dans! Egliſe du quatrieme fiecle; I! 6 
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| eſt etonnant que St. Baſile ne ſ en ſoit pas ſerv: pour prouver 1'adoration ] 
| du St. Eſprit, & repondre par 1a 2 l'objection qu'on lui faiſoit contre le 
culte que tous les Chretiens ſont obligez de rendre à cette adorable Me. | F 
| *  ſonne dela Trinite Ce Pere avoic prouve que le St, Eſprit doit e 1 

re & au Fils. e 


dore; parce que PEcriture le joig noit ordinàifement au Pere & / au” Fils, 
| On repondoit à cela que tout ce qui eſt yni au Pere & au Fils dans PEert- | 

ture, ne doit pas ᷑tre glorifiè en toutes choſes comme ces deux perſon- Mil ©: 
nes, puiſque St. Paul atteſte ſon diſciple Timothee en la preſence de le 


Dieu, de Jeſus, & de ſes Sts. Anges. Cependant ils ne font point ſeparem 

du reſte des Creatures, & nous autres Chretiens ne — pas qu on les campie 

| avec le Pere & le Fils; St, Baſile ayoit-1z vne belle occaſion de prouver 

| gu'il faloit adorer le St, Eſprit, puis queT'Egliſe rendoit yn culte en eta 16 


—— 


- 


aux Anges, il auroit fermè la bouche 2 ſbn 


& remarquer qu'elle ne leur 5 culte ſubalterne, proportionnè 
i la nature de ces Intelligences celeſtes, mais qu'elle fendoit vn Culte 
ſouverain au St. Eſprit que FEcriture Ste. vniſſoit ordinairement avec le 


pliquer en quoy co nſiſto it la nature du culte que 


pere & le Fils, & qui par conſequent meritoit la meme adoration Il etoit 


il! ne dit 


racurel que St. Bafile prix cette yoye pour-repouſſer objeRion Yes Mace- 
doniens; Cependant au lieu Nec t pas vn ſeul mot du culte des 
Anges; Ilſe contente de remarquer; I. q | 
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| che 2 ſbn adverſaires ft la diftiiaion de 
cylre ſubalterne, &. de-culte/8obyerain'cire' ste, Erablie, il throit dd ex- 


** 


Egliſe rendoit aux Anges, | 
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on peut produire vn temoin, 


5 


t C'eſt la qualitẽ, & le titre qu'il donne à PAngé:) devant un Juge 


« doux & facile: qui rend juſtice a tout le monde, parce queen effet c'eſt 
la coutume des Saints de donner les ordres de Dieu aux hommes en 


« preſence de temoins, & que les r etre preſens avec le Figl 
'e pre 41 


ela, que St, Pa 


« neur au jour auquel il ju era toute a terre, ceſt ela, que St, Faul 
thee; que d zilleurs 


« les prend pour tẽ moins de ce qu'il diſoit a Him 


« ſachant que les Anges ont tte donnez 3 homme en quelque facon com- 


« me des Pedagogues & des Conductrurs, il à pũ pour cette raiſon les 


« appeller en temoignage. II. II alleguoit PImpurfſance des an pour 


« montrer la: difference. 11 ya entrieux & le ſaint Eſprit; afin, difoit-ils 
« qu'vn eſclave acquiere la liberte, qu'il paſſe de la mort à la vie, qu'il ſoit 


« appellẽ enfant de Dieu, ilfaut qu il regotye cet avantige de celui qui 
« 2 vne.. vnion naturelle! avec. Dieu, & qui n'a aucun rapott avec la con- 
« dition; des g eſclaves; nul autre. que lui ne peut faire ce bien. Com- 
ment vn Ange nous vnira· t'ilà Dieu, ſ il en eſt lui · meme ſepare'? Com- 


ment celui qui eſt: oblige de plier ſous le joug nous donnera-t'il Ia li: 
« berte?- Il gs pas f'imaginer que St. Paul parle des Anges com- 
« me du St. Eſprit; I | 

tre de la vie, mais il: parle des Auges comme de ceux qui aident leurs 


«.Compagnons de Services,, 


parle du St, Eſprit comme de Pauteur & du mai- 


St. Baſile e ee e e aucun pouvoir 


de reconcilier Phomme .avec Dieu; II les regar 
qui plient ſous le joug de la ſervitude; II regarde les hommes comme 
leur — de ſervice. eſt- il probable q ayant de tels ſentimens 
des Anges il eut voulu leur defferer aucun 

axe ſans a HD bo Sb. 1007810045) 

Revenons (Ast. 


» * 


comme des eſclaves 


culte religieux-? Popvoit il le 
IC INN 45 >] ; E 234 | 
io qui apres avoir Hiſtingus les hatures ſpirituelles | 


en bonnes et mauvaiſes, ſoutient-*© quit ne faut jamais ſabriier à la na- 


*.ture ſpirituelle: quelque juſte qu'elle ſoit) 'purce q A proportion quelle e 


lane & ſouniſe à Dieu, « Elle ſait qu elle n'eſt point digne de cet honneurs | 


lequel n/apartient qu à Dieu Seu), 


t. Auguſtin ne vouloit pas auth qu'on batit des Temples aux Anges. 


q Nous les kondrons:en-charite, diſei- il, nous ne" les ſeryons pas, nous ne 

{our Miene point de temples ,, II regardoit meme ces temples 

"us 2. Phonueus des creatures, comme vn crime qui awoit merite les 
| nn OT e 
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derniers anatht mee de. Egliſe, gi, diſoit · il à vn Eyaque: Arien, nut be 
rillions yn cetnple de boi de pierre à quelque gt. Ange le plus excellent 
de tous, ne ſexzons-nqus. pas anathematiſez, ſeparez de la vcrite de Chriſt. 
& de I Egliſe de Dieu, parce que nous rendrions 4 la Creature vn ſervice 
r ß p big oc tte 
On ne peut rien dire de plus poſitif, & I'Egliſe Romaine, qui fait gloire 
de ſuivre preſque par tout St. Auguſtin, auroit bien dũ lui faire Phon: . 
neur de defferer 2 | 4 a ar au: moins ſur cet Atticle, & Heriger au. 
cun temple 3 Ihonneur des Creatures ; Elle.eft aſſurement ſaus D Anatlitb. 
me de St. Auguſtin, il ne agit pas dans ce paſſage de culte ſoũverain 


de culte ſubalterne, il P agit de bãtir des temples a PChonneur des ereatures, 

ce qui eſt, dans la penſee de cet Ancien Docteur, rend à la criature uu 
1 ſervice qui net du qu 4 Dieu. CCC 
La ſeule trace du culte des Anges. quꝰ on peut. trouver dans le 40. Sierle, 
parmi les Orthodoxes, conſiſte dans vn mot᷑ de St. Ambroiſe, qui dit qui 
faut prier les Auges leſquels nous ont ete donnek pous gardes j Maisch 
vn temoin ynique. qui depols pour. ce culte; dans Feſpace.de quatre cents 
ans. Cela ſuſfit il? ou ꝑlutò t cette preuve ne devient · elle pas mauvaiſt 
des le moment qu'elle eſt vnique? II n'y auroit preſque point de Docter 
qui neut parle de ce culte, ſ il avoit ete etabli depuis les Apgtres juſqu 
St. Ambroiſe. Cependant non ſeulement ils ont garde le ſilence ſur cet 
articles mais ils. ont-parlé ꝑoſitivemenx, contre ce culte qui auroit dũ re 
celui de 'Eglt 5 ſeule conſequegcc. qu'on peut tirer de ce — 


— 


de St. Ambroiſe, C'eſt qu'l la ſin du quarrieme ſiecle il ſe trouvbir'q 


. 
4 


| 
Clin, qui commencoit.à croire qu on pouyoit prier ſon Ange "gardien's,. 


| quoi-que cette invocation des Anges eut ete condamnee trente ou trente 

| Cing ans auparavant par yn Concile, & que St. Auguſtia Feut regard 

il comme yne. Hereſie. Chet, e470" E Obs. We 1 1 hob 210 . 
Nous avons encore vne autre ſorte de prtuye tire de la comtroverſt” 

| des Orthodoxes ayec-les Ariens qui ſert 3 nous convaincre que des Fπẽ,j]js 


de ce tems a nꝰ ont rendu ancum culte religicun aum Anges; qu iH eie 
impoſlible qu ils Payent fait, puis 'qu'ils tawoient les Ariens Hidolsrrie 
parce quils rendoient vn culte 8 U BAL T ERNE a J. Chriſt, qu il 
ne conſideroient que comme vne creature, mais vne creatuge- plus excels” 
lente que les Anges męemes. % 1. e in. ine, 2159 e 
(4) Les Ariens fondoient adoration de J. Chriſt ſur quatre ralo 
incipales. Premierement ſur ! Toriture ſainte. Jaquelle. otdonne'quiat | 

| Nom de Feſus tout genon fe ploye. Secondement--11s-cxololent> qu 16 
[ culte qu'ils rendoient au Pils de Dieu; ne portoit aucune atcernte zu pin · 
| cipe general du Chriſtianiſme, C eſt à dire a, adoration dyn feul Diem 
1 parce qu'ils reſervoient, diſoient is, Padoration ſapreme pour ie Dieu Sou; 
* yerain, & qubils n'honoroient, J. Chriſt: que d' vn culte ſubalterne. 
Leur troiſieme raiſon! etoit tiree de 1a grandeur et: de e | 
| | EIN BIT 3A. SONIC FJTOIFTS SS IAA ©» 8 g 3 
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De Ly-Religioa Chretienne. 1 
J. Chriſt, parce qu'il. Eg oit cbeve dat $ 1agloire au deſſus cddes Anges, parce 
qu'il etoit apelle Fils de Dieu, parce. N etoit l'image du Pere, parce 
zue la Divinite habitoit au dedans de Jui.:Enfin les Ariens tachoient de 
fe jullißer par le culte que les Orthodoxes paroiſſoient rendre à T humanite, 
de J. Chriſt. «© Repondee-moy, diſoiem ils, Le corps de J. Chriſt n'eſt+ 
« il pas ſorti du ſein de Marie ? Et dei quelle nature eſt Marie f eſt. elle 
« creec,eſt elle inere ce? Peur nous hs croyons quelle 2 ett crete, de 
quelle naturę peut donc Erre. le ne Marie a produit ? Aderegꝝ 
« vous J. Chriſt dans ſon corps ou ne Ladoreꝝ vous pas f 11 eſt impoſſible 
« que vous ne Padoriez pas, puis que vous n' auriez point le vie, ft vous ne 
6 Padories: Vous adores. done un corps & vnc crrature © Ces raiſons autoient- 
ate fortes, conyaincagtes, ſi effeRivement les Ort odo xes avoient ſou- 
tenu ces ws principes, ne quelquefois adorer la creature, 
Pautre que le corps. de J. Chriſt etoit adorable'y mais les Ancjens des 
rejettoient egalement, Ils diſoient que tout ce qui eſt eres ne peut pas: 
etre Dieu, que tout ce qui eſt inferieur ne peut etre parfait, que tout ce 
qui eſt poſterieur quelque.choſ oe peur pas etre Ecernel,et par conſequent 
qu'il ny a. rien de divin dans cet ètre; d'ou Fon concluoit que ſelon St. 
Paul les Ariens-etpient- inexcuſables, parce qu ayant connu Dieu, ils ne 
Favoient pas glorifie..gomme: Dieu, parce qu'ils avoient change la verité 
en fauſſers; ſervi gt adore; la creature au liew du Greateur! ils ceſſent, 
Uloient: encore tes,Orthodoxes; qu᷑ ils ceſſent d adorer celui quiils Napel⸗ 
lent yne creature, ou bien: qu ils ceſſent d'apeller creature celui qu'ils 
font ſeinblant d' adorer. II faloit quꝰ on fut fort delicat ſur “ador ation des 
creatures puis. que d' vn cõ te on ne ſoufroit pas que les Ariens adoraſſent le 
ils de Dieu, quoi qu'ils lui donnaſſent vne: eſſence ſemblable au Peres & 
que de Lautte on ne vouloit pas meme-que le corpb de J. Chriſt fut ado- 
able par lui mème, on adoroit : ſeulement le Fils avec fonlcorps, VEtre 
mcree avce.ſpn temple); car comme le remarquait Se Epiphane, comme: 
il ny perfonne qui: ſoit aſſes fou pour tier 4 Empereur depouilleg 
vous de vetre robe de pourpre, ou òter vous de deſſus ce throne afin que 
je puiſſe vous adorer, il ne ſe trouve auſſi perſonne qui diſe au Fils vni- 
que, depouillez vous de yôtre corps, afin que je vous adore, mais il adore 
132 rnique avec ſon corps, & Etre incrè e avec le St. Temple auquel 
ren ien eig $00 e ene, e 
Les Anciens furent fi loin fur. ce fuj et que de dire, que lors que les Saintes 
emmes rendirent leurs hommages à J. Chriſt aprẽs ſa reſurrection, elles 
avotent pris les piez de Jeſus. & qu elles avoient adore Dieu, ou plutoc 
quelles avoient touchez les pieꝝ d vn Dieu & qu'en mème tems elles. 
vacant adore: lz Divinite» - h 8 
; Nous ons dit que les Ariens diſtinguoient entre le culte quiils ren- 
olent au Pere & celui quꝭils rendoient a Fils; & que quoy qu ils mHO- 
rorafſens le Fils que. dyn eulte iofericur '@ celui qu'ils rendoient au Peres 
es Orthodoxes ne laiſtoient Pas. de les accuſer d1dofatrie; & de les con- 
ner Comme zels, paree qu ils zendgient quelque eulte religleux 4 Jab 
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lui qu ils ne regardoient que comme vne creature. Mais on peut dłmande 
premierement pourquoi les Ariens ne ſe ſervoient point des termes de 
dulie & d' hyperdulie qui leur auroient ete ſi propres? Secoridement pour - 
quoi les Peres continuoient a accuſer d' idolatrie ces Heretiques, Fil Eroi 
Minh A; 3:; 


| . 
kriſt, pour les Anges, ni les Saints, ni la Vierge Marie, ils ne fayoient | 
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De La Religion Chrktienne ITS 
exarure quelqu'excellenre yelle pulſe Gre ne merice aucun cuter 
1igieux, & que Ceft frauder le Createur de ce que nous lui deyons'q 
de partager nos hommages religieux. Il faut ayouer que les Ariens àu- 
roient ete chercher des raiſons bien loin pour ſe deffendre du crime d' idola- 
trie, en reprochant fauſfement aux Orthodoxes d adorer le corps de 
J. Chriſt, pendant qu' ils auroient pũ les accuſer, de rendre eux memes aux 
Anges, qui ſelon eux etoient des creatures inferieures 2 J. Chriſt, vn culte 
dont ils croyoient que J. Chriſt ſeul: fut 1 ' Les orthodoxes auroient 

celle diſpute zves Teurs-enoutnie, 


4 


ete bien temeraires de fengager dans vne 
fils ſe fuſſent ſentis coupables d' vn crime qu'ils condamneient en eux 5; 
les Ariens auroient etè bien ſtupides ſi pouvant repouſſer Si aiſement ob- 
jection des orthodoxes et la faire meme tourner 2 leur confuſion, ils euf- 
ſent neglige d'employer yn moyen qui leur etoit ſt favorable. Concluons 
que la hardieſſe des .arthodoxes & le ſilence des Heretiques ſur ce point 
ferment vne preuxe convaincante que 1VEglife Chretienne ne rendoit 
aucun culte religieux. aux Anges-meme dans le quatrième SiecleQ. 
Nous nous ſommes ſeulement en r e pre les fentimens des 
Peres des quatre premiers-Siecles fur le culte des Anges; dans fes'fiecles 
ſuivans on fut moins ſcrupuleux fur la matiere de Tadoration, & quoy 
ue dans le cinquieme ſiecle il y eur des Theodorets, & dans le ſixieme 
des Caſſiodores qui ſopoſoient au culte des Anges il ne laiſſa pas de 
Pintroduite infenſiblement dans I' Egliſe; Vighorance mere de la ſuperſti- 
tion atant toujours en croiſſant, les Anges avoient des Temples bitis'a 
leur honneur en Orient, dans le huitieme ſiecle, bien que l'idee des An- 
ges qu'on avoit alors, & dans les ſiecles ſuivans eut du les abaiſſer aux 
yeux des peuples, puis qu on diſoit qu'ils etoient corporels, qu'ils avoient 
des corps ſubtils, comme ſont Vair & le feu, & Pon fondoit cette opinion 
ſur ce que dit St. Paul au premier chapitre des Hebreux il fait du vent 
ſes Anges, et de la flime de feu ſes Miniſtres; On ſoutenoit encore cette 
_— ar ee raiſonnement: La Divinite ſeule eſt infinie, c eſt pourquoy 
elle n'eſt point enferme e dans vn lieu; mais les Anges et toutes les crea- 
tures Intelligentes ne ſont point tout-à · fait ſpirituelles, c'eſt pourquoi elles 
font bornees & enfermees dans vn lieu. Selon ce raiſonnement, etre 
born & etre corporel c'eſt vne ſeule & meme choſe; & pour etre ſpiri- 
tel il faut etre inſint, cette opinion quoy que fauſſe fut cependant aprouvee 
dans le ſecond Concile de Nice. Cetoit peut - etre pour fe procurer 
le plaiſir de les peindre. &. de les adorer devant leurs images, quon em- 
braſſa cette opinion; quoy qu'il en ſoit cette jde e qu'on ſe for moit alors 
des Anges devoit etre vn vbſtacle inſurmontable au culte quꝰon leur vou 
loit rendre, nors avons vũ qu'on ſe ſervoit: de cette raiſon dans le quatric- 
me ſiecle pour refuſer.aux Anges toute ſorte d'adoration-$& de culte, 
parce diſoit · on qu' e tans Pyne nature corporelle ils ſont borneg dans vn 
certain lieu, Pon pretendait mẽme que Dieu-neft digne de Vadoration des 
. 'hommes queparce qu'il eſt infini -*«Que- peut-on produire, diſoit - on, pour 
* prouver qu'on doit adorer * Tui xendre quelque culte, 2 eſt 
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ie etalt de bon que Je vrai & vaigu moyen de noviedes te- 
2 terre ce que Dieu Haus 


obable d 
0 C'eſt ce 
prit d aueun Komme raiſonnable, & judicieux. 
Nous avons vil que dans l'eſpace de quatre cent 
de Simon le Magicien, de Baſil ide, de Menandre 
Heretiques de cette eſpece, 11 n a que le PEUIT. d: 
mot de St, Ambroiſe, vn terme £quiyoque de, St. Hilaire que l- 
maine Ne en faveur, 2 quoy nous avons opoſe les 
les Irenees, les Ath | - 3 


St. Athanaze, & pluſieurs autres DoReurs du. mime ordre, le 
de Laodicee ꝙ les relations des certains: faits arrivez du tems de I En 
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1Egliſe Chretienne n'one rengu aucun gulte religieux aux Anges, 


Ainſi quand on veut temonter ay hy ces premiers ſiecles, il fant” 


youloir aveugler ſoi-meme. ppun ne pas £ Err que le culte des 
Anges de quelle nature quꝰon le veuille ſuppoſer, 8 ow regarde com- 
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Pexecution, on f eut recours, A 15 og SES 

opinions des Peres, ni aux decrets des Conciles 50 28 oo 1 


ayolia de bonne foy que n avoir inftitye. 
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Ne ouvoitron 155 e Dieu nous defenge gp. 1 
fimenedans fa boy e 7 Fg apes pi oe ge vant 
aucune des choſe 4 ap jel. 7 ew que St, | 40 fende aux Go- 
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blir ce que les Apotres, & ancienne Egliſe got b 
mie eſt infallible, II faut © ſoumettre 2 es deci ch Bet 1 vn 115 op 
wil ſoit _ bene Si on e de cette 9 oh ſauroit 2 
me en tenir'; dal d foitentr qu 1 Fancienne 1 i 2 7 1 9 
culte aux a þo nutty So octeurs J. oor aprokye, « 
re n ne le cache point WE pour cęla if gr Cha onRel 
en 1 r one 
Nous finiſſons cette matiere en ele o que nous "= 
95 Anges toute ſorte de vs reli ich 905 95 0 aimons 2 55005 les 
cheriſſons, nous les HohO nous” 8 f 8 * & pol \ zl 
7 que now, ener, aygir ſoin 460 mY ire qui puiſſe W | 
er, et que nous ſommes hl iwiter 195700 a de 
Yoyons A 8 que T Eeriturè Salut t 427 Anges. 
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8 Anges ne ſont pas de ſimples qualires, ou des inſpirations. - 
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it c'eſt ici le camp de Dieu, 


t Jacob Pen alla ſon Chemin, & les Hog 


II y a de la joye au ci 
que pour quatre - vingts & © ſoin de. repen - 
tance: Lazare etant mort fut ar les Anges dans le ſein d' Abraham. 
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ve La Religion ( Chobtiente, | 6.4 

Bori qu il ctoit ert; a too! rg ſon Fils, ſelon Pordre qu 1 en avoit recũ de Dig. 

ange de PEternel lui ee des cieux, et lui dit, ne mers point ta main 

furl enfant, et ne foi al rien, car maintenant j ai connu que tu crains. Dieu. 

F = tu nas point eparguẽ ton Fils, ton vnique pour moi. Gen. XVIII 
II. In 12 


” Deux Anges vinrent auffi I Sodome pour retirer Lot et famille de 
tette ville abominable, 2 ene en cend contr'elle les Ordres qu "Hs 2 
a 1 


yoicnt recus de Dieu, de en cendre, avec les autres villes de 1 
Plaine. Gen: XIX. I. &c. 


Facob vit auſſi en fonge les Anges de Dibu'e qui montoient' et deſcen- 
doient par yne echelle qui etoit poſée ſur la terre, et ſon bout touchoit 
juſqu aux cieux. Gen. XXVIII. 12 

La Colere de Dieu ſ'etant embraſce contre Bala am; Parce qu'il Len al- 
Joit avec les Seiggeurs de Moab contre: ſa defenſe, ge de I Eternel 
Parreta ay chemin pour Lapoſer 1 Jui. Nomb: Nl. 21. 22. &c. 


procher 
— au Pais de Canaan: Fug. II. to . 

« Il appariit auf 4 Gedeon pour Iencourager- A entreprendre Ia delivrau- 
« ce des Iſtaẽlites Lui diſant, Ae et v | es IErere 
nel eſt avec toi. Tag: VI: 12. | 


II appartit aufli 2 Manoah et 2 fl femme | pour leur bene 12 nalänce 
de Samſon Jug: XIII. S. oc. 11. _—_ — | 


a K vit auiſi Ange de. PEternel: qui Tupel fm: Penple 2 Sam. 
[ 16. „„ 

L'Ange de FEternel apparũt auffi à Elie lors qu'il fuyoit la perſecution 
d Ahab; et & Izebel; et lors gps cha: Fenyoya conſulter ſur ja maladie. 
I Roix. XIX. 5. 7. 1 Roix, I. N 3 

II apparfit auiti à Jofeph pid Marie; + Zachatie pere de Jes 
Biprikt, I: Mirie mere de Jeſus Chriſt; aux Bergers de Bechlcem, & 2- 
Ia naiſſance du Seigneur Jeſus, Ił y eut vne multitude Farmdes celeſtes 
loans Dieu, et diſans, Gloire ſbit à Dieu aux cieux tres- hauts, et en terre 
paix: envers les hommes bonne volonte, Marr, I. 29. II. 18. 19. Lug. F. 
II. Luc. I. 29. II. 9. 15. 75 
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Les Anyes ſont apparus Ckriſ apres i. tentztion, & dans ſon - 
fart Nit EN 3+. Tae. XXII. 48. Deux Anges apparurent auſſi à 
arie Magdelaine dont I'vn étoit aſſis à la tẽte, & Fautre aus pieds, 1 
ou Jeſus ayoit te mis dans ſdu Sepulchre? An XX: 142 
apparfirent auſſi aux Ap8cres lors que Jeſus Shriſt montoit au Ciet:: 
| 2 de nuit les * — de la priſon des Apòtres: Vn Ange par- 
Ia 2 Philipp ui dit de ſen aller du edte du midi. Ce füt vn Ange 
ui orden 1 hrenier- Corneille d' envoyer Joppt inviter Simon 
terre à venir: vers lui : Ce fut auen Auge qui delia St. Nan de ſes 
chaines, & le fit ſortir de ſa priſon: Vn Ange avertit Sr. Paul qu'il ne 
Periroit eee ES d. vn He dk St. 8 reßſit 5 * 
5 7%LODI - Fiona 


YEE ay de P'Ecernel appfrũt aulſi aux Iſraẽlites en Bokim, pour leur 7 | | 
e crime qu ils ayotent commis en traittant alliance avec les habt 


en. des liens berge juſqu au: jugement de h dea 3 journge las Anges qui 


F Tui. 7 ck XII. O. 8; 75 3 


non pas A Viet Car ils fetvent le 


22 EY "pp Vertie . Nee 1 
choſes qui. gavdient e reg 8 42. hw 
Wo ene Xe *. a 6 . KX VII. 28. . 1 XIX. KA. A 


T * tous ces xemples que nous venons dei citer il faut renancer W 
er temoignage de F Ecriture Ste. ou reconnpitre, qu; il y a des Ates 
a4 4 See ſont des ſubſlances qui.exiſtent xellem. l. | 


: 75 , 3 
15 2 A nr 4 = | F 3 222 a | Shi 8 1 FLEE EY 1 2 Gr 
—— Go tA. At. A '+ _ * ” 
* - : 


A R T 1CL E. 2. 0. Pn 5 5 Wag 

15 Auges ſont des Subſtances cike ds Dieu. 1 8 10 
A R 7 Chriſt ont ate creges toutes les choſes qui ſont aux Cienx 
& celles qui ſont en la terre, viſibles & e 2 les 
Trönes du les Dominations, ou les principautez, A les f 

* 1, "9ak toutes chofes ont GEE Cretes par lui, ot Pour lui. 7 

10. Jean I. 3 | 

er Les An n des stres qui exiſtent, on. peut apliquer 3 cet N 
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ee tous ces ges de Ecriture qui attribuent a Dieu ia . de tous 
25 les Supt =_ E A ce . r e 
"EY HOTTER Re OT 
r Þhy  SKPIGEE 18; 1 
ee en ee lg —_ 
Ta Chitedes Anges 1 e 
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| Diable ace: meurtrier des le commencement» et * holt her 

. ſevere en la verite; Dieuin's point Te eie hes: 2s Le 

| Hock, 1 mais les ayans abimez avec des chaines hi 

A i | 27. es 4 liyres pour etre reſerveꝝ au Jugement : Fes Will. uh 
er: 


= Diable: peche des le commencement : 7 Dieu a  ecferveſous | Tabicbtit 


mont point garde, eee mais One. delaiſſe len rapie do, 
Few li 8. Fad 


Le grand drag HE ent ancien appelle le Di 4 Satan: 40 
duit he 3 phe Hers 1 terre, ct ſes N12. es 


No . le Diable, elt deſcendu vers 1 us en grande fore 
e an * eu de tems; et il traraſſe par. 1a 3 


t qi al; "—_ devorxr. Aer: V * 8. . 
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et ſecrioient Tu es le Fils de Pien: Il donna au horit 
ſes diſciples ſur les eſprits immondes, et ſur les Diables; et meme les 
Diables jeur etoient Aietett en ſon Nom, Fag: II. 19. Marc: I. A. 
V. 2. I. 27, 1H. I. EM: IXI. Matt: N. 1. Lees K, 17% 
Comment es. tu tombè des Cieux Lucifer, toi qui faulois les Nations 
tu es ibbatu jusqu en terre. Tu diſois en ton tur je monterai ahx 
cicux, je ſurauſſetai mon rr6ne par deſſus les tolles, du, Nieu forts je ſe- 
ni alls en Ia montague d aſſignation; Voila Tu es combe du ciel comme 
vn eclair. Eſaĩe XIV. 12. IS. 14. Luc, XI 0 | 
Le Royaume'des Cicux eft ſemblable'3-un homme gui 2 ſeme de honne 
ſemenee dans fon” Champ; mais pendant que les homm̃es dormaicnt, En- 
nemi eſt venu qui a Tenie-de:Phiviaye parmi le bon grain. Celui qui ſeme 
n bonne femence-celt le Fils de homme, le Champ c'eſt le monde, 4a 
bonne · ſemence font les 'entany du Royaume, et V'hyyraye ſont les enfans du 
Malin, Fennemi qui les a ſemes c'eſt le Diable. Math: XIII. 24. 

Toutes les fois que le Diable prononce le menſonge il fait ce qui 
= 1 propre; car il eſt menteur, et le Pere du menſonge. Jean. 

* 44. ; 3 gs 2 3 1. 2 pF =” * a 

En ceci ſont manifeſtes les Eufans dę. Dien, et les Enfans du Diable, 
quiconque ne fait pas la juſtice, et qui n'aime pas ſon frere n'eſt pas dle 
Dieu, Celui qui commer le pecire eſt du Diable; 1 Fean. JH: 10. 8. 

Cain qui etoir du Mechant cus ſon frere, pdrce que ſes œurres etoient 
mauvaiſes et que eelles de:ſon frere etoient juſtes. 1 Fran. III: 9. 
Le Dieu de ee fiecle aveugle les 9 — ment des Incredules, 
fin que la lumiere de I Evangile de la gloire de Chrift, ne leur ceſplen - 
diſſe point. A Cor. IV. A. 1 9 2 2341 - 4 I SISSY : . 1 0 


ne a a Fs Tis 2 2570 8a m 258 5 
Sa Jeur cor a parole, depeur qu me 9 
ant ils ne. ſoient 0 TN bs. 42194 - 1) en 3.0 At cr ol 
*eft-pour quay prenez, toutes An Ae de D deu, afin que you pu 
fle reſiſter Aux e aches du Diable, Car nous n' avons pas la }z Jon: 1 
tre la chair et le ſang; mais contre les. Principautez et les io Ole 
verneurs des tenebres de ce N contre les malices, See Qt 
dans les lieuæ celeftes Eph; VI. 11. 12. 1 
Foyer ſobres et veillez: de peur que De ep ſerpent. ſeduiſir; EIN |. 
a rut ſe; Le. Tentaxeur aulſi ne vous tempte: & qu en quelque 7 e 
 penſees. de ſojent corrompiies, ſe detournans de Ia ſimplicite qui 
hrift, I Pier: V. 8. 2 Cor: Þ N 3s I Theſſ. III. 5. 2 Cor. XI. 3. "= 

Car Satan lui meme ſe transforme en Ange e de 1 7 . wy as 
vas vne choſe errange 4 ſes .miniſtrey auth ſe de ment on 
Juſtice; tels faux. Apötres ſont des auvriers C uteleux, qui 
|  Apotres de Chriſt. D:Cor. XI. 14, 15. 18. ti Bits # 
Voici Satan demande à nous cribler comme 40 Mer ck ze 
'veillons, et prions, que nous nentrions point en tentation, de 
Satan nate quelqu*ayantage ſur nous; et ne nous empeche de co, 
-:courſe qui nous eſt propo 8 XXII. 8. Nous ANY bo 41. 2 N 
JT. 1 Theff, 11. 18: Heb. XI 25 5 


Ji nous ne donnons pas 7 75 Bible mais ue nous "lui. e190. 0008 
fermes en la foi, il fenfulra de nous: Mais il e difficile, à geux qui; ou 
pris dans les 1. du Diable pour Ries a volonte, de ſe revel oi 
en ſortir. Ep] 27. bx <p Jag. IV. 7. 2 Tim. II. 20. 1 
Si quelqu'yn qui ſe nomme — elt paillzrd. ou raviſſeur, ou e 
ou idolatre, ou medif: ant, ou hy vrogne, ou adonnèe I 
cette nature; Les" A} po tres ons. . decides. qu” vn tel 
A, Satan, à la jdefrücli de! a 1 Kha 
12 Feſprit or faite. Fe Jo 4 Sei 
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rie an 01k ee, d Auges. ne 
: LS. Ah fen: —— ence. de Dini, & le e 5 me 
E514 Saint 655 157 11 arme es, tout ce qui. ſt en toute la c . 
a gloire; Digne eſt PAgneau qui a ete mis à mort de 8 
ſiance, et richeſſes, et ſapience, et force, et konneur, i 
loiiange : A celui qui 92 40 aſſis ſur le trõne, et 2 1 Agneau doit: uae 
"honneur, et gloire, et orce, au biecle des Siecles: Eſ. VI. SAP wy 
44. 12. 13. | . 


1" | Gt wad 5x a 1 5 y 
oyez 2 faire: chin. Fe. 414 dale "RH ON ax NO It. 
| apparu Pur ui atinoncer la 5 5 de ſon fils Ifaac, &.; 
#zreolution que Dieu ayoit priſe de, detruire Sodome et "Gomorrhe ; 1 | 

. Lock, pour Pextiorter à ſortir du lien abominable ou il demeurgitz qu 3 
it etre reduit en cendreys: Sen; XVIII. &c. XIX. 1. &c. L. Ange. BE EY 
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e Eternel Encouragea Elizee de venir vers Achazia, ct lui annoacer 
mourroit de 1a maladie dont il etoit detenn. 2 Rox I. 15. 'Ce fur, Ak 
ange Gabriel qui annongà 2 Zacharie la naiſſance de Jean Biptiſte; 
] #2 2 Ste. Vierge Marie quelle oonceyrdit en ſon ventre ct enfanceroir | 1 
en Fils dont le nom ſeroit Jeſus, Luc. I. 11.26. 8. 

Ur annoucent auſſ les choſes d venirzl Ange qui parloit avec le Prophere Zacharie 
kids, Je te-menrerai ce que veulent dire ces choſes, q#i avoir vites en vi- 
J Anz. il Iui fit auſſi connoitre ce * devoit arriver & ſous le regne du | 
| Aach. J. 9. II. S. IV I. 2 
I ; avertifſent les fidelles de plufients: uſes. Ainſi 1Ange avertit Joſeph, EE | 
de ne ſe faire aucun ſcrn — de recevoir Marie pour ſa femme; de & || 
Tenſuir en Egypte avec Fenfant Feſus pour-eviter la fureur d Herode ; er“7ͤ 
+ de-retourner au puis d If rac] Aw IH rode fut mort. Math. I. 20. II. - 


18. 19. 

I delivrent les fidelles de lune nee el Affenduun, I. Ange de l Eter- 

* campe autour de ceux ie craignent et les. garentit· Dieu donne h 
= charge de nous 2 ſes, Ange, af .quiifs. an Fa toutes nos voyess ? 

| ls nous ortent en Teur: mains de peur Par tre pis ne heurte contre 3 9 
* pierre. Pſ. . . EI. 11. 12. Math, IV. -6. Je connois main- 
poor vraigqtt Seignevut a-ctwoye ſon, Ange, et wa delivr6de la 5 
main 2 Sh ee du pe cuple des Juifs. AF. XII, I. 
Le font des Ef ierateurs enyoyez pour Fanourde cer qui doi- 

unt recevoir Phericagocu YHalue.” Heby. I. 14. ON 

Dieu les employe aui e yengeatice; Deax Anges firent 1 
| perc Sodome, Gomorrhe, Ama, et 'Tſcboim. Gen. XIX. „ 
Vn Ange fit mourir tous les premiers- nes des Egyptiens, Exod. XIL — 
0 Ange frapa le Royaume de David pour le punir de ſox: peche n . -.” $f 
IV. 16. 17. Vn Ange tua dans vne nuit cent quatre vingt cing mille 
zommes de Farmee de Sennacherib 2 Hax, XIX. 25-2Chron: XXXII. 21. 25 
EY. XXXVII. 36, Vn Ange du Seigr ur frapa Herode ſur ſon tribunal 
ani qu'il n avoit point donne gloire 3 Dieu. AR, XII. 25. 5 
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ier 5 . 

IE TR Bs Contre le culte des Anges. Cr ady in | | 
$1 ARDEZ-Vous que- levant les yeux en haut, et voyant le le $81eil; 
la- Lune, les Etoiles, & toute armee des cieux, vous ne vous 


portier à adorer ces choſes, & à les ſervir, c'eſt ce que le 
Dori eur votre Dieu, a donne a tousles l pour leur 1 ko Bey 


op. Dar; IV. 19. | 4 | 
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ne mangerois point de ton pain: mais 
FFrernel: Fug: XIII. 1867 

e perſonne ne 

ſervice des Anges, Cingerant dans les choſes 

teinerairement enfle du ns de fa chair. Col, 

Alors je me jettai i ſes: piez pour l'adorer, 


de le faire: je ſuis ton compagnon de ſetvice de 


A NIP Be . 


temoignage 2 Jelus, Adore Dien. Adee. 5 
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yous, maitriſe 2 fon plaifir ; 


I An e de 1 Eternel repondoit . pre Aae 
5 fi ts 72 hol 


wil nA. point 
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N = a . — Vu. 
boden ds homme cnvers Dien. 


uin tems et err certains lieux pour rect 2 Bie 5 Io relig ieux. 
Nous allons: examiner ch cun es N wor pes felon! 5 Ge, 15 


VEctieure. ſainte nous en Xe wee 1 me ” 


1 12 
VE WR? 2 1 3 py Ws, 12 + / "4 8 — — N % 


aux 8 Thoditle vers e. 5 "$4 | 
t ſur tout de EIdolatrie, Ron al 


1 Ys bouts de la Terre fen benignen FT comm 
8. 


8. Tont. Pf. XXII. 27. Dax, - VII. 27, 
Seigneur, toutes les: Nations que tu as Taites viendrone, et ſe profier- 
neront devant tor et honoreront ton Nom: Je ſuis vivant, dit le Seigneur, 


que tour genon ſe ployera devant moyz: et que: toute l ue donnera lon- 
ange 4 Dieu, Pſ{ LXXXVI. 9. Eſ. A LN: — ＋ 1 0 | 


Mais ſoit que nous vivions, nous vivons att Seigneur: ou ſoit que nous 
mourions, nous mourons au Seigueur. Soit donc que nous vivions, ſoit 
que nous mourions, nous ſommes au Seigneur: Et nous ne ſommes point 
-4 nous mèmes; Car nous avons gte rac hetez par prix c'eſt pourquoy nous 
devons glorifier Dieu en nos corps, & en nos aprt gui . 2 
Dieu. Rom. XIV. 7. 8. 1 Cor: VI. 19, 

C'eſt pourquoy ſaiſiſſant: le Royanme qui ne peut e etré ebranle retenons 
la grace par laquelle nous ſervions à Dieu, tellement que nous lui ſoyons 
Agceables, le ſervant avee reverence & crainte. Hel XII. 29. 

Offrons auſti nos corps en ſacrifice vivant, ſaintꝭ & 2 reable i Dieu, ce 
- qui eſt notre ſervice raiſonnable. Car la Gharitè de Chriſt nous preſſe, 

il eſt mort pour tous, ain que ceux qui Vyivene, ne vivent pas à euæ memes, 


14. 15. 


Dien 


2 I Eternel; et panes les Seiguchtics lui ſerviront et lui obei⸗ 


ul de nous ne vit pour ſoi- mme, & nul ne meurt pour ſol m Sm; | 


mais à celui qui elt mort, ct reſſullite Four eur. Rom. XII. 1.2 Cor- 
— quoy previeadraje ge e et me rohen devant le 


—. 


| milletorrents d huile ? donneratje mon premier-ne, pour mon forfaits 


„ 


Tes Verites Ex Les Derbirs. 5 
Dieu Souverain ? le previendrai- je avec des holocauſtes, aver der | 
In en ?L'Ecernel prendra-Cil plaifir aux milliers de moliton, uA gix 


de- 
_ Elare ce qui eſt bon; et qu'eſi ce que firterneb exige de toy, ſinon que tu 
àgiſſes juſtement, que tu aimes la miſericorde, & que tu che mines en toute 
humilits devant U'Eternel ton Dieu: Car 2 a ce qu'on falſe 
gratuitè, & non point aux ſacrifices, & à. la connoiſſance de Dien, 

14 


le fruit de mon corps pour le peche de mon amę ? O homme Dieu tz 


= 


qu; aux holocauſſes, Mich. VI. 6.7. 8, Oſee VI. G. 
La grace de Dicu ſalutaire à tous les hommes eſt; clairement ap arue 
nous enſe ignant que renoncans a PImpiete, & aux. coavoitiſes mondaine; 
72 Air dans ce preſent ſiecle ſobrement, juſtement, & religieuſemem. 
Lie II Tie Ia... FF i; e 
La viande ne nous rend pas agreables à Dieu : car fi nous mangoes 
nous n' en avons rien d'advantage; et fi nous ne mangeons point, nous hen 
avons pas moins: Car le Royaume de Dieu n'eſt. ni viande, ni breuyage; | 
mais juſtice, paix, et joye par le Saint Eſprit; Or celui qui ſert Chriſt en 
ces choſes-12, eſt agreable 2 Dieu, et il eſt aprouve des hommes: Soit donc 
que vous mangiez, ſoit que vous beuviez, quoy-que vous fathez, faites 
toutes choſes a la gloire de Dieu, 1 Cor. VIII. 8. Rom. XIV. 17518. 
J „ IRS. 
Quoy- que vous faſſiez ſoit par parole, ou par euvre, faites tout: au om 
Au, Scigneur: Jeſu Cal, III. 199. | 
- Tenez vous fermes dans la Liberté de laquelle Chriſt nous a affranehis- 
et ne ſoyez point retenus de nouveau. ſous le joug de la ſervitude. Gal. V. I. 
Les Mechans ont dit, qui eſt Seigneur ſur nous? Leur orgueuil les porte 
Ine faire conſgience de rien, toutes leur penſees ſont qu'il n'y à point de 


tres Dieux, et ne vous proſterniez devant eux 1 Sam- VII. S. De XI ib. 
Ainſi à. dit l Eternel, Tu n'auras point d autres Dieux devant moy. Et tu ne 
dois reconnoitre aucun Dieu hormis moy, Exod, XXL I. 3, Ofee XIII. 4r 
Vous ne vous tournerez point aux Idoles, etne vous ferez point de Dien 
de tontę: Nous ne devons point ſervir les Idoles d'or, d' argent, de cute 
de pierre, ni de bois, qui ne peuvent voir ni entendtze, ni mareber 
Lev. XIX, 4, Apoc. IX» 200. „ n l en HAS . 
+ Tu ne te feras aucune Image taillee ni reſſemblance aucune des choſesqp 
font là haut aux cieux, ni-cy-bas en la terre, ni aux eaux qui ſont mm_ 
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: De Religion Chirtdianns «© 145 
terre: Vous ne yous ferer point d' idoles „& ne vous - dref rex point 
image taillee, ni de ſtatũe, & ne mettrez point de pierre peinte en tr? 
pais pour vous proſte rner devant elle; car je ſuis I Eternel v$tre Die - 
Ne vous faires, aucime image taillee, ou reſſemblanse qui vous repreſente 
quelque choſe qui ſoit effigie de mile ou de femelle, ou Lefßgie daucune 
bete qur ſoit en la terre, ou Veffigie d' aucun oiſtau ayant des ailes 
qui vole par les cieux, ou Feitigie d aucun reptile qui rampẽ par terre, ou 

 Veffigie d aucun poiſſon : Car les. Idoles no font que vanité, & oer 1 ' 
pre à abuſer, elles periront au tems de leur viſitation: Les Tdoles de 
te ſont · du vent Er ceux là ſont ſans excuſe, qui connoiſſunt Dieu; ne le 
glorificnt pas comme Dieu, mais changent la gloire de Dieu incorruptible : 
en la reſſemblance & image de homme corruptible, & des oiſeaux & des 8 


betes 2 quatre pieds, et des reptiles. Ex: XX. 4. Lev> XXVI. I. D. IV. 


16. 17. 18. ;Fere LI. 18. E/. XLI. 29. Nm. I. 20. fl. a3 0“ 
Si j'ai regarde le ſoleil luiſant, & la lune cheminant claire, & i 
cœur a te ſeduit en ſecret, & ma main à baiſ ma bouche; ce ſeroit vne 


ugs e, car j aurois renie le Dien Fort d'en haut, Fob, XXXI. 


1 
«+ * 
q * 


iniquite toute 
20. 27. 28. gs r OC 8 
Je dis que les choſes que les Gentils ſasriſfient; ils les ſacrifient aux 223 
Diables; & non point à Dieu: Or je ne yeux: point que vous ſoyez partici | 
pans des Diables; Vous ne pouvez boire la coupe du Seigneur, & la cou[ffe 
des Diables; vous ne pouvez etre participans de la table du Seigneur, et e 
la table des —_— Car quelle communication y a- til de la lumiere avec 
les tenebres, & quel accord y t il de Chriſt avec- Belialt 1 Cor: X. 20. 21. 


2 Cor. VI. .. ts SY 6 
Chers & bien-aimez fuyea I'idolatrie: & fervez le Dieu vivant et vrai, 
ut a fait le Ciel er la terre: Ne ſerves point ceux qui de nature ne, 
nt point Dieu: Ne change: point la verite de Dien en menſonge: Na- 
dorez point la creature en abondonnant le Createur: Car 1'Eretnel eft vn = 
bien Fort, & Zaloux, I Cor. X. 14. 1 Theff. I. G. As, XIV. 15. Gs, © © || 
- TV,8. Rows; I, 2.5. . ulios £5592 h „ ES 
Eternel nötre Dieu, d'autres Seigneurs que Toi nous one-maitriſes, mais 
ceſt par toi ſeul que nous celebrons la memoire de ton Nom: 'Quiconque | 
ſe ſera ſepare de moi, & aura mis ſes Dieux de fiente dans ſon coeur, il por» ; 
tera la peine de ſon infquice; Ef. XX VI: 18. Exch: XIV. 2. 10. 
1 52 ae devinere? point, & ne prognoſtiguerer point Je tems. Lev: 
„Ne vous detournez point apres ceux qui ont I'eſprit de Pithon, ni 
pres les devins, ne cherchez point de vous ſouiller en eux; Je ſuis 'Eter- 
nel votre Dieu. Lev: XIX. 31 i 
Il ne ſe trouvera point parmi toi aucun qui faſſe paſſer par le feu ſon 
fls,ou fa fille, ni de devin falfant profeſhon de deviner, ni de prognoſtiqueur 
nl. aucun qui ſe mèle de predire ni de ſorcier,Ni @enchanteur uſant den- 
.chantement, ni d homme qui confulte Feſpric de Python, ni de. diſeur de | 
boave aventure; ni aucun qui f'enquiefe vers les morts; Car 8 5a 
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3 7055 0 11. A e aN ze 7 7.19% ee, 

99; 2 6 deſormais aucune, — de waaité, x | ni aueune d in- 
ect. XH. Ad. XIII. . 
PRES 4 ata £te: — ieux pour dite quelque choſen hon 4 
Mone lui aurai point commande de dire, ou aura pale 
— Frophete-la mourra. Don: XV 11. 20. 
470 6 de le Seigneur IEternel, Malheur fur: les Prophetes inſenſ 
2 ——.—ê leur Eſprit, quoy quiils.rayent rien vn: Als prophet Ic 
pax Jen coeur: faiſans moùrit les ames qui ne devoient pas mourir et fail 

Vivre les ames . ne devoient point vivre: effligeans à fauſſes enſeignes 

le gur du Ju e Dieu ne contriſtoit 2 & renforcanr. les — 

du mechant; — ne er int de ſon mapyols train, et g J 
e e XIII. 8. 40. 22. 5 ee 
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1 EZ Ades Dieu: Cs Lins th foi i el — 4 dla 
2 Dieu. Matt. XI, 22. Heb, XI,. 3 
Il faut que celui qui vient 1 Dieu, eroye que Dieu el. b 
ne. 4, 4 le. remuneräteuf de 1 deus ceux qui le recherchent, 


ti : 1 

boy s Cx0 os Reg the th 

„ Cet, 5 85 HOP 4 pr e E re 12 Dieu, crayez auſſi 
elu 


22. Car. 1 qui me tte, & ne recol pas mes paroles. | 10 K 
e — dae Ve ſera celle qui le jagora an decir jour, 


V. T. XII. 48. 
— e vous ne rejettie ine celui qui parles car f ceux e 

qui Frcs ojent {Yui qui parloit ſur e be oa rele, 2 75 | 

nous ſerons punis beinconp-plus; fi uous 1 nous detournons' de celui qui 

| parle des cieux. Heb, XII. 25. 

— Croyez #1 Eternel vðtre Dieu, & vous e aſſurez croyer 4 ſes Pro 

| a = & vous proſpeterez: *Croyez au Sei gueur e ſercz in 

n 


uyez : Car il vous {era fait ſelon votre foy, co 8 - 
8 Doint, mais IT anrg la vie Sternelle. 2 Chron, . K. 25 Add. XV ö 
arch. IX, 29. Jean. III. 15. 


| "Chrit a cte manifeſte dans es gerniers tems nous, 25 10 | 
Kar en Nieu, qui W Hul kiss des morts + your Im 1 due 


992 
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nous N ae no croyons,; Mn 86nows go e Wenge 
eee 1 — In Zur nr ng 

"La foi eſt vne 1obſiſtanes des choſes qu'on eſpere er vg demon fir." 
tion de celles 1 voit point: nous itchy pas fois & nom 
point par vie ; quand nous eee point aux holes viſibles, mais N 
aux inviſibles, car les choſes viſi ne ſont —y vil tei 7 ae 1 ev: 
inviſibles ſont_ecernelles. . Heb. X00 I. 2: Con V. A. IN 18“ | 

Nous regardons: »-1a-remuneratica t. Trane: pleinement NI My 
celui qi: nous A fait les eg elt puiliont ; auth | ae 

Nous n av point ns reci les: promediees: mud 48 ant vüeb de 
loin, crues & ſaluees; nous confeſſons que nous ſommes Eta rs; & pelle. 
rins ſur la terre, & nous cherehons & 'ndiis derem vn ur pars, car” 
dire le celefteg3-66'non9/artendohs. lx Gite J f 22 OY 
quelle Dreu- oſt P Architecte & le Batiſſeur! H X 180 0 

Ez pal LY 
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$i vous ne: vdyen des ſignes des: miracles! 
2 ſont· ceux ul n ont point vi, & qui ont cru. l 
48. XX. 24 5 
La foi vient de Louie & Leute. Par Mp eee ren: 11155 l mates 
de la predication ne profite- ; zene meſt pas melCe avec la foy 
dans\ceux qui I'Ecoutent. Rom. X. "IV. 2 by 
Tu crois quiil Y vn Dien, tu 65 bio She Diablec le eroyent _ 
6, & ils ends muis fache 6 homme ee e Fi 
| _ eſt mort, a I fox qui oft: ſans: les couvres eſt E Faq, 
1g. 20. 28??? 
Lhomms off: bene la foy: en Chrift's: M4 a pay vie: fob gut „ 
12 la charite Car par les oeuvres la foi eſt eſtes E edits ar 
ment. [ot K Lind, 9 3 commandemens dé Dieu, & 11 fbr 
en Jeſu us. Rom. 3 28. G 211. 22, Apoc? MIV. 12 
Adjourer done d voce: foy la. vertu: e ne cliorehimes 4. erte i. 
fe par Chiiſt, nous ſommes trouvez pecheurs + 29 Notre for: ne Pete Len 
nous ſanver; 2 Fier. I. 5.- Gal. II. 175" Jug. 1114. 
429 70 e pu ſubviens Al notre incredulice ; 2 


k for; ons cre due nombre de'venw i reren 
—— ü. Lua. XVII. 5. Halt - > 
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2 Tim, 


 coujours'en lui: Il eſt mon roc et ma ifortereſle, 2 pul 


14 7 1 


ta charge ih 1 Eternel: et il te ſoulagera, car ine permertra jumals 15 


5 due vous bourez? ni pour votre corps de quoi vous ſerex 


th; 3 * i. 


| Bun Raton Cetvems, 


2 Ne 1 fe; '& 2 6 le Fals N — 5 N hat 
lui, quand. * venu en la Floire de Po Pere avec des: 0 184 
"Ms | OY 


r Ht nous xeniera auth; 3 mais i nous ol 
nous regnerons zuſſi avec lui. 2 Tim. II. 12. 1K. ef it 
Pluſieurs ſeduReurs ſont venus dans le more ani ge abe ps 

que Jeſus ſoit venu en chair; II y A auſſi des gens ſans piece. qui chan 

- 1a grace de Dieu en diſſolution, & qui renoncent Je ſeul 5 ninate 
Chriſt notre, Dieu & Sauveur. 27ean. 7. Jud. a.... 

Tout eſprit qui eee Fe w_ + bei: n e 

de Dieu: Qu Quieg g9que,niele_ Fils u. 

151 mais Ia co Ee de Dieu d 

30. 7 82 8 * 7 -* ,* [4 
. * Tous ceux qui font rofellior ion de connoitré Pen, mais qui mr ien 
ars uvres, Fon: abominables. Tit. I. 18. 2% 0 507 26 


1 4 8 H. DelaCartiance en Dies. * Ro 


Vi, eſt Fo "I OF a I Eternel ? 15 pr at cond nes; 
Nom 8 & qui fappuie ſur fon Dieu. . L. 10. 45M 
W Eternel de tout ton cœur, & ne rappuie point 
prudence: onfie- toi en lui en tout tems: Reconno1-le- en tf 
. et il addreſſera tes ſentiers: Remets tes affaires à Eter nel ne 

enſe es ſeront bien reglèes; Kemets ta voye ſur I Eternel, et t 

N il toſperer. BroVe II. 5. N. . 8. Prov. III. F. * 

. 2 oy 3 I .4 4.1 nc 3 am_ 
n Ame attens- oy ene a Bieus Far dose mon eipemnss 
lui: L Eternel eſt m portion; At mon ame, ceſt- ꝑ nume 


7 toujours Tr. LXII. G. Lam. III. 24. F.. LXXI. S. 1 1 
.teen-to rernel, et tien bon, et il fortifiera ton cœur: Al 
urance de 2.1 les bouts de la terre, et des plus Slaignes A 


„ — 
If y ajugement devant lui. atten-le oc, Job. XXXV. 14. Ko wn 


Je juſte tombe. Pſ. LV. 22. "i 
Ne ſoyez en ſouci de rien; mais quien. routes. choſes vos requires; ie 
notifices 2 Dieu par priere et par ſuplitation avec action de graces? 2 
chargeant tout vòtre ſouci far Dien, car il a ſoin de- vou. bil. We * 
1 Pierre. V. 7. e 
Ne foyer point en ü pour vs tre vie. ce BS mangeren Fro 
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en axe beſoin de ces choſes- 1a. Math. VI. 25. 
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ere celeſte ſgait q 
1 ! #1. 32. LE 1 3 e 28 2 : * 8 EU A 2 8 "= OM 
Quand mon ame ſc pamolit en moi, I ai eu ſouvenance de I Eternel: An 
| jour auquel je craindrai, je m afſuretai en toi. Jonas II. 8 Pf. LVI, 4. 
I. Eternel eſt ma lumiere, et ma delivrance, de qui aurai-je peu? 
I .Eternel eſt la force de ma vie, de qui aurai- je frayeur ? Fe m'afſure en 
Dieu, je ne craindrai rien, Que me fera 12 chair. Fſ. XXVII. I. LVI. . 
I ſera auſſi lui- meme ma delivrance ; Voila qu'il me tile, j eſpererai 
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wbchours en lui. Fob, XIII. f. 15. 
Dieu 


A nous eſt retraite, et force, et ſecours dans les det reſſes, et fort 
ie à trouver; C'eſt-pourquot nous ne craindrons point encore qu'on re- 
mut le terre, et = es montagnes ſe renverſaſſent au milieu de la mer; 
Que les eaux vin ent à bruire. et à Pecouler,- et que les montagnes fuſ- 
ſent sbranlees par elevation de ſes vagues. Pf, XLVI. 2. 3. 4. £ 
Car C'eſt pour cela auſſi que nous travaillens, et que nous ſommes en 
opprobre, parce que nous eſperons au Dieu vivant, qui eſt le Confervateur 
de tous les hommes, mais principalement des fidelles : C'eſt pourquoy 
nous pre ferons d' etre aflligez avec le te de Dieu, et nous tenons 
ferme, comme voyans Celui qui eſt inviſible. 1 Tim. IV. 10. Heb, XI. 
e dont le coeur eſt ferme ſaſſurant en PEternel, n' aura peur d' aucun 
mauvais raport, et ne craindra point: mais ſon repos et fa confiance ſera 
. eee e me ſuis toujours propoſe I Eternel devant moi, puis quil eſt 
131 — droite, je ne ſerai poin cbranke; E.. CX II. 8. Ef. KX. 48. f 
Ne ſoyeà point tranſportex hors: de l' eſperance de l Evangile que voi 

|  gyez oui: Mais ſoyez les imitateurs de ceux qui par leur foi, et leur pa- 
tience regoivent les ms, en heritage: Voici, le labourtur attend 
e fruit precieux de la terre, vianc de patience, jusqu'a ce qu'il recoi ve 
1 pluye de la premiere, et de la derniere ſaiſon; vous donc zuſſi attendez 
| patiemment; et affermiſſeʒ vos coeurs ; car la venũe du Seigneur eſt pro- 
chaine. Col. I. 25, Heb. VI. 12. Ja. V. /ꝓʒœ ... 
E 1 NN les jours de mon combat, jusqu'a ce qu'il. yienne. Fob? 
= XIV146 + 6; E n: , HUTT CW. l eee 
Nous nous ſommes vũs comme fi nous euſſions recu en nous - mèmes la 
ſentence de mort, afin que nous n'euſſions point de confiance en nous- 
memes, mais en Dieu que reſſuſcite les morts. 2 Cor. I. o .f 


8 12 8 © 


Celui qui ſe confie en ſon cœur, eſt inſenſe ; mais celui qui ſe conduit 
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nec ſageſſe fera delivre, Prov. XXVIII. 26. ini 

| Les biens du riche ſont fa ville forte, et comme vne haute muraille de 
| Fetraite ſelon ſon Imagination: Il met ſon eſperance en For, et il dit au 
iin or, tu es ma confiance: Mais les biens ne profiteront de rien au jour 
de I Indignation; Celui qui aſſure en ſes richeſses tombora, Prov. XVIII. 
11. Fob, XXXI. 24. Prov, XI. 4.28, OO 

þ Ne croysz point à yotre intime ami, - ne vous conflex point en vos 


+ 
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conducteurs, malt attendeꝛ I Eternel, le Dieu de vötre e, 
esa. 5 VII. 45 92 12 Fl 5 . 
e vous alsurez point ſur les prinei peux u le, ni ar ancao. fi 
 Thomme,.T qui il n 2 pas de del dh pe 3 — vaut aan ; 
bo PEteract, que de f aſsurer ſun F'homme 1 Mieux vaut Faſſunn fir 
Weed que ſur les principaux ene F.. nen CXVIII. 
Nlalkeur TThömme ui ſe confie en Femme a qui i ele 
ſon bras, et dont le *. ſe detourne 45 I Eternel.: Benit —— 
nage qui ſe confie en I. Eternel, et duguel ! Kternel at I confiance;- 0 
que ve bien-heureux eſt celui duquel Vatrente eſt 41 Etmel ſon Dien, quia 
=. it les cleux et la terre, 2 dn Nen ee qui y! eſt, & qui gde 
|.  verite à toujours; C'eſt vne bonne choſe qu on actende, müme aveg 
| 1 _— 2s; * . Er To, XV 2 $3: 25 5 8 eie, 
e p * To 11 10 
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222 q craindras Rebel n ron e Dent VI. 13. Que bs farce 
craigne PEternel, que tous les habitans du monde le XXL 
(8 vx L'Eterel regzne, que tous les peuples tremblent, Þy; en 
HK 3 "» LENT Ka 
=: 85 hauteſſe ne vous epouvantera-Celle pas? & & frayeur ne ge f. 
le point ſur vous? Ne me ctaindren vous point, dit I Eternal: 
re vous point Epouvantez devant ma ſate? Qui ne te craindrgit, | 
des nations. © car cela-tapartient;.d'autant:qurenre tous les „ 
nations, & en tous leurs Royaumes, il n Nen 4 Fine g. — 25 LY 
Fob. XIII. II. Jer. V. 22. X. 7. | 
 — Dites 2 Dieu, O que tues terrible en tes faits | Tu es tern toy 
& qui pourra fubſiſter devant toys dus que ta colere-paroit 7 Lang Aue 
je ſouffre tes eſfrois, je ne {Fai 3 en ſuis:: La Terre ſera dbranles par 
A colere, & les nations ne pourront ſoutenir fon indighayion;F). LNA. 
4. LXXVI. 8. LXXXVIII. 16. Fer. X. 106. 
La Crainte de FPEternel eſt le commencement dea + ele 185 * | 
Ia craigrede VErernel on ſe detourne du mal. Prov. 10. XVI d 
En la crainte de I Eternel il Y a vne — — & ry Y Aura r. 
pour ſes enfans; La crainte de FEternel eſt ene ſource de vie Pour 
vourner des lacqs de Ja mort. Prov. XIV. 26 le tot £ . 
| Le ſage craint, & ſe retire Gu mal; mile perſiſts 4 nent 
5 Fire, Pran. XIV. 10. 
| $oyex e en 2 grainte & ne pecha point; Servez 2 Dieu, tellement quo 


ous lle mne pere p 
| — proper ns avec. en Seetcmblement, - H. IV, 4, He 
- Phil, 14. 12. Ah 
Server PEternel avec erainhe, et vous doayes” avec eromblenteni © 
n6tre cœur ſoit: effraxe 3 Huſe de ſu parole: Car celui qui cr 8e a 
parole, perira A cauſe delle ; mai ui-craindrale conimandemetit eo 165 | 
cevra recompenſe, Pſ. II. 11. CXI 81. Prov, XIII. 18. n 
Nous t avons -atzendus Eternel, ceans au ſentier de tes jugemens'; Cr 
lors que emens ſant en la terre, les habicans de la terre 2p Prennent 
3 XVII i 
DO que bien: heureux eſt Thome qui int conciauellemens, mais ces 
lui qui endureit ſon cœur combera .dansls calamite. Prov. XXY 1H,” T4, | 
La tranſgreſſian du mechant m. dit au dedans du our, qu il n'y 2 point 
de crainte de Dieu devant ſes yeux : Le Dieu fort les e rce 
qu il ny a poiat de changement.en ex) quits weerdigneht Point Dieu, 
55 XXXVI, 1, Teh 11% | 
Vous ne revererex t dautres Dieux, & ne yous profiernerex point 
955 eux, & vous ne fervirex point, &ne leur Geri K Point: Noir 
35» a 
— int les coutumes des Natiom, He foyer point epobran- ö 
tex des cieus, parce que qes nations en ſont eponyantees 3 5 "Gar 
——_— des ö tyanite, Fer r Ss, 
Na craignez point apa omaes; & ne Sx oa Aut effriyer FA 
leur reproches; C'eſt moy, © 'elhrady Gui vous c onlole; Ge es · tu que tu 
zyes peur de 'hamme qui qzourray cr. du fils de l'homnie qui deviendra 
comme du foin, et que tut oũbliesdEternel qui t'a 7 856 LI. 7, 12,18 
Ne craigne x nord 8 le corps, ot qui apres cela ne ſauroi- 
ent rien faire 3 Mais je vous montrerai qui vous deyez erain- 
dre; craignez deal ala puiſſance, apres 2 Hu, ata: dans 
h grhenne 5 "Out DO ONS: een 2 1 Ls „, 9% 
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2 x Cor; XI. 22. 
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= Les Verites Et Les Devoin e 
| ſeelez pour le jour de la Redemption, Eph; IV. 5 1 kh rs 6 
nel võ tre Dieu: Et prenez vòtre 


ce en quoi il 1 plaiſir. 2 Chron; XXII. 19. Pj. XXXVII. 4, Dein: 


Dieu. Que le deſir de vötre ame tende vers ſon Nom, & vers: 


"Eph: V. 1.2. | 


. Pamour de Dieu eſt veritablementaccompli en lui; & par cela nous'fayons 


Pai aimè tes commandemens plus que for meme que le ſin or: Tes ju 


Alle plus que moi, n'eſt pas digne g moi. Phil, 111, 7, Mare, X. 282 Ma". 


— 


„Ne contriſter point le St. Eſprit de Dieu, par l 


Maintenant donc adonnez vos cœurs & vos ames 3 


plaiſir en! Eternel  rechercher PEter- 
| Pr. re plaiſir en 'Eternel; ardez, ſes com- 
mandemens, & obeiſſes à {a voix, & le ſervez & lade es Et choilbſer 


* 


Aimez PEternel, vous tous ſes ſaints: Et prener plaiſir d- procher de | 
on id 


rial; Faites plus de ca des paroles de ſa bouche que de vs 10 _ r 
rial; | ede 12 bouche que de Votre proviſion ordi-- 
naire. Pf. XXXI. 27. Eſ: LVIII. a. XXVI. g. Fob: XXIII. n 
. Penſez aux choſes qui ſont en haut : & amaſſez vous des threſors au ciel; 
Car ] A qu eſt votre threſor, 12 auth ſera vùtre coeur, Col: III. 2. Math. VI. 
20. 1.4 1 1 5 . 5 N . SAT N 555 TE „ + F< 8. | 
Que yotre converſation ſoit celle de bourgeois des Cieux, d'ou aull 
nous attendons le Sauyeur, ſavoir le Seigneur Jeſus Chriſt. Pöfl. 111. 20.- 
_ Soyez les imitateurs de Dieu comme chers enfans, & cheminez en cha- 
rite, ainſi que Chriſt auſfi nous a aimez, & Leſt donne ſoi-meme pour nous, 


: | 0 5 1 . 
C'eſt ici amour de Dieu que nous gardions ſes commandemens : Cclui 

qui dit, Je l'ai connu, et qui ne garde point ſes commandemens, eſt men- 

teur, & il n'y a point de verite en lui; Mais celui qui garde ſa parole 


que nous ſommes en lui. 1 Jean. V. 3. II. 4. 5. i 
Celui qui m'aime (dis J. Chriff) il gardera ma parole, Celui qui ne m'aime 
point, ne garde point mes paroles, Jean. XIV. 23, 4ũ44. 
Lous qui aimez PEternel, haiſſez le mal Pf. XVII. 100 


Ta parole eſt ſouverainement raffinee, c'eſt. pourquoi ton ſerviteur Paime: 


gemens ſont plus defirables que or, meme que beaucoup de fin or, & 
plus doux que le miel, meme que ce qui diſtille des rayons de miel. Pl. 
CXIX, 140, 427. Pf. XIX. TO: 1 2 e eee WES " N 
Ne penſez point aux choſes qui ſont ſur la terre: Neaimez * . 
monde, ni les choſes qui font dans Ie monde : Car tout ce qui dans le 
monde, ſavoir, la convoitiſe de la chair, La convoitiſe des yeux, & For- 
gueuil de la vie, reſt point du Pere, mais eſt du monde. Et le monde paſſe | 
et ſa convoitiſe. Si quelqu*yn aime le monde l'amour du Pere n'eft point 
en lui. Celui donc qui veut etre ami du monde il deyient ennemi de Dien; 
Car amour du monde eſt inimitic contre Dien. Col. III. 2. 1 Ji. I. 
15. 10. 1, „ . IV. 4... ... Ap 7 3 
Ce qui nous eſt vn gain, ſur la terre, nous le deyons reputer nous etre vn 
dommage, pour l'amour de Chriſt: & nous devons abandonner toutes 
choſes pour le ſuivre: Celui qui aime fon ere ou ſa Mere plagues 
{a6 nöͤtre Sauveur)n'eſt pas digne de Moi, & celui qui aime ſond iir ou fi 


N 
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parole de PEternel ; & enfreint ſon commandeme 
* pour certain retranchee, ſon iniquite eſt 


celeſte, Math, VI II. 21. 9 2 bhi to 2 hits 


de La Religion Ctubticane. „ 


Nous aimons Dieu; - parce qu'il nous à aimez le premier: N'eſt il p 
notre Pere, & nãtre Redempteur qui nous a racherez, & qui nous a for- 
ne des le ventre. I Fean. IV. 1.9. Deut. XXXII. 6. Eſaie, XLIV, 24. 

11 n'y a point de peur dans la charite, mais la parfaite charite chaſſe de- 
hors la peur, car la peur naporte que le crouble, & celui qui 2 Hoe n'eſt 
point accompli en charite.-1 Jean IV. 18. 


La fin du Commandement c'eſt Ia charite, qui procede d cœur r purs 


vne bonne conſgience, et d vne foi non feinte. I Tn: I. 545, 
Le Seigneur veuille adreſſer vos cœurs à l'amour de Dieu: : Gn * 


ayec tous ceux Va Norrs AER 0 Chriſt en 7 TOM 5 
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Lobeiſince aux commindemens de Dieu. | 


iS 


909 1 M E PErernel ton Dieu, et garde toujours ce qu'il yeut qui 
8 AG tu gardes, ſes Statuts: ſes (ok et ſes Commandemens. Dear. 


G@ XI. I. 


Ecoute attentivement la voix de 1'Eternel ton Dieu, & fais ce qui << 
droit devant lui, & prete Forcille à ſes commandemens, & garde toutes 


ſes ordonnances: Et le ſers en verite de tout ton Coeur, Ex, XV. 20. 


ISam. XII. 24. 


Vous marchabdy = toute la voye que * votre Dieu vous i com- 


mandee ; Vous ne vous en detournerez ni 2 droite nj 4 gauche: Deu. ** 


33 32. 8 \ 
Vous ne ferez pas comme vous faites i ic aujourd huy chacun ſelon que 


bon lui ſemble: Mais vous prendre garde 2 faire tout ce que je-yous 


commande. Tu n'y adjouteras rien par deſſus, & wen diminueras — | 


Deut, XII, 8. 32. 
A cecy nous ſavons que nous avons connu Chriſt, fi nous gardons ſes 


commandemens: II a dit lui memes vous ſerez mes amis, fi vous faites ce 


que je vous commande- I Jean 1 I. 3. Fean XV. 4. 
Celui qui fait la volontè de Dieu demeure eternellement. 1 Fear. 11.17 


Wiconque fait peche, fait auſſi contre Ia Loi & le pech eſt ce qui eſt 


contre la Loi 1 Jean III. 4. 


La perſonne qui forfait par fierte, outrage ]! Ete ern; 3 car 3 Ia 
cette nne done 


ſur elle. Nomb. XV. 305 317 
Tous ceux de diſent à Chrift Seigneur urs eur, n'entreront pas au 
Royaume des Ceux, mais celui- la ſeulemens qui bk 
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La circumnciſion n eſt rien 3 & le prepuce n'eſt rien, mais J obſerrati 
on des oommandemens de Dieu. 1 Cor. VII. 19. "Wy 7" FA m_ 
KAinſi à flit PEternel des armecs, le Dieu d' Ifrael, A joutez vos hat 
<auſtes à vos {acritices, & mangez de Ia chair. Car je nai point Patt 
avec vos pers, ni ne leur ai point donne de charge au jour que je les ti 
ſortir hors du . touchant les Holo cauſte s, & les ſactifices 
Mais voici ce dont je ſes ai chargez diſant; Ecoutez ma voix, &ͤ je eri 
votre Dieu, & vous ferex mon peuple z & cheminex en tautes les voyts 
que je vous ai marques, afin que bien vous ſoit Fer, VII. 21, 2223. 
Voici, obeir, vaut mieux que {acrifice, & etre attentif, vaut mieu que 
1a graiſſe des moutons. 1 Sam. XV. 22. „ 
| Metrex en execution la parole, & ne Vecoutez pas feulement, en you 
decevant vous memes par de xains diſcours, Car ſi quelqu'vn Scoute li 
parole, & ne la met pas en effet, il eſt ſemblable a l homme qui conſidere 
dans yn miroir ſa face naturelle : Car P etant confiderè foi meme & fer 
etant alle, il a auſli-ror oublic quel il etoir, Mais celui qui aura regar- 
de au dedans de la loi parfaite, qui eſt de la liberte ; & qui aura perſe 
vere; n' etant point Autlteuroublicux, mais mettant en effet l' œuvre. Ce 
Lui I ſera · bien heureux en ce qu'il aura fait, Faq, I. 2226, _ 
Quiconque entend les paroles que je dis, & les met en affet, je le con 
pareri à Thobahe prudent qui a bãti ſa maiſon ſur le roc: Et los gue 
pluye eſt tombèe,,et que les torrens ſont venus, et que les yenti:on: 
Foutfe et ant. heurtE certe maiſon- la elte n'eſt point tombꝭe, car Elle toit 
Sond&e fur le roc. Mais quiconque -entend ces paroles que je diva ne lei 
int en effet, ſera compare à Iomme fou qui a ba ſa _majſon fur 


met point en e ; NON 
la pluye eſt tombee; et que les torrens ſont venus, et 


le fable: et quand | i 
que les eee e ſoutfle, et ont choquè cette maiſon - la; elle eſt tom- 


bee, et fa ruinea ett grande. Math, VII. 2a—-2ꝶù rQC!!.. 
Dieu qu'aux hommes: Car nous ſommes les 


: 11 Rut pluzsr obeir 2 L nunes l 
VVV 
Mul ne peut ſervir deux maftres, dar ou al hairs I'vn, et il. aimerg . 
tre, ou il {*attachera I vn, et il mepriſera Tautre, vous ne pouvez ſe 
Dieu,et Mammon. Math, VI. 24. ä 
"IT  ARTICT' 
. 3 $. -- I - ; | , 1 De 7. r ire b 8 wy 
La Soumiſfion à la volonte de Dil. 
mssuETTISsEZ vous 2 Dien: Aiſau en taste, forte. A ber 
Is volonte du Seigneur ſoit faite: & prenant: garde de niaccrivuer. 
3 6 ON - o 4 TIS VE PO PDAN bl I . F IV. 2 AQ XXII. 
ais rien de mal convenableà Dieu. Fog, IV.. Ke, W. 
34. F 8 1. N 4 Az , ; . 0 | votes 7 7 . "Ti, &s 7 EGS IF wa * 32 3 2 7 
l on. que et foit qui nous arniue, nous devons dire, Ceſt Erie 


uelqu afflict OS arri 5 el K Ete 
; ui] falſe ce quiil trohvera bon; S'il eſt polſible-qug getie Sue hi. 


* 


7 
( . 


— 7 * * A 
. 1 
| F 8 
| 2 * 5 r 2 J 5 wy J OE" TO - * 
: X 7 , ad 110 . 8 1 1 x = FT > 
De La Religion ChrEtienne. | 135 


2 1 


mais ce que tu yeux,” 


courage quand tu es repris de luĩ: Car le Seigneur cha tie celui qu'il ame: 
Comme vn. Pere chatie Penfant auquel il prend plaiſir. Heb. K 11 WIS = 


CE re pl 


le point ſur Pheure vn 


— 


afacement en la grace qui vous eft prefentee, juftju'a ce que j. Chrift- 8 
bi revele: Que ceux - à qui ſoufrent par la volontè de Dieu fal recoms 


pouſe Point. er quil n'y ait poine de fruit aux 
O0 . 


5 


e 3 que ee que fait Hokrier mentes e | 
len à mangers, qu les brebis ſbient retranch&es dy parc, et 
ala 


1raten PEt 


205 au Dieu de. 
lefio n, et ne 


— 


159 Tes Verites Et Les Devoirs. 


1 F 
* «A w », Ae  * 


Or mes freres je ne yeux point que vous ſoyez ignorans . tonchane 


S 4 4. a 2 - 7 4 + 0 * 4 


ceux qui dorment, afin que vous ne ſoyez point contriſtez comme les ay. | 
tres qui n'ont point d'eſperance; Car ſi nous croyons que ] eſus eſt mort, 
t qu'il eſt reſſuſcitẽ; pareillement auſſi ceux qui dorment en Jeſus, Dieu 
les ramenera avec lui. x S681, 15. 14 1 * 
2 | Ne te depite point à cauſe des gens malins, „ jaloux de cen 
IF qui f adonnent à la perverſite.; Car il n'y aura pas bonne iſſue pour les 


du er 1a lampe des mechans ſera eteinte. Ff XXVII. I. Pro, 


Tenez pour vne parfaite joye quand vous tomberex en diverſes tent | 
tions ; ſachans que Fepreuve de võtre foi produit la 'patience. Or il fiut 
que la patience ait vne ceuyre parfaite, afin que vous ſoyez parfaits et 
entiers, de ſorte que rien ne vous manque: Bienheureux, eſt l Homme qui 
endure la tentation; car quand il aura ets rendu_Eprouve, il receyra li 
couronne de vie, que Dieu a promiſe 2 ceux qui Vaiment, Jag. I. 2. 3.4.1 
© Que nul de vous ne ſouffre comme meurtrier, ou malfaiteur, ou curieux 
des affaires d'autri: M ais fi quelq un eſt conupable de quelque crime, et qui il at 


* 


7 # 
F N 3, 
. 


. Fait quelque choſe digne de mort, q̃u'il ne refuſe pas de moutir. I Pi: 
IV. 15. Act. XXV. 11. : . | © 7 5 a Ag s 2 N . „ . 5 
Si vous ſouffrez quelque choſe pour la juſtice vous Etes bien-heureux: 
Car il yaut mieux que vous ſouffrieʒ en faiſant bien, fi telle eſt Ia volontt, 
e Dieu, au en failzne mal: Car cela eſt agreable fi quelqu vn à cauſe de 
à cone ience qu'il a enyers Dieu, endure des atflictions (ouffrant Injuſte 
ment : Autrement quel honneur vous eft-ce, ſi etant ſoufflerez pur avor 
mal · fait, vous I'endutez 4 mais fi en faiſant bien, vous etes toute fois aff 
12.45 11 vous I' endurez, yoila ou Dieu prend plaiſir. I Pier III 14. 17.1, 
19 | 1 | | . 


$1 8 ſouffre comme Chr Etien, 
aui glorific Dien en cet endroit, 2 


votre ſalaire eſt grand 
\ £5 + RI 


ol 


ſommateur qe. la foi lequel an lieu de la 


' aprennent la 
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ue votre patience et,ydtre foq paroiſſent dans tautes les perſecutions et 


les aiflictions que vous ſoutenez ; atia que vol ſaye *repates::dignes du 


Sk 2 1 i. 


Mes freres, prenez pour 1 exemple d affliction et de patience, les Pro- 


phetes qui ont parle au Nom du Seigneur: Voici nous tenons pour bien- heu- 


la croix ay; 1 hone, et Leſt 
ou 


Limentat: III. 27, P/, XCIV. 12. 15. F 

LEternel a humiliè, & t'a;Eprouve, pour manifeſter ee qui etoit en 
ton cœur: ſavoir, ſi tu aimes I'Eternel ton Dieu de tout ton coeur, & 
de toute ton ame: & ſi tu garderois ſes commandemens, ou non. Deut. 


Connoi donc en ton cœur que I'Eternel ton Dieu te chãtie, ainſi que Thom- 


quelle tes peres wavoient poin , connue). Alin de r umilier,, & de Fegrou 


ver, pour te faire du bien à Ia fin. Peu: VIII, 5. 10. 


Lors * les juſtes fore es erres de chaines, & enlac es de cordes d'af- 
fliction alors Dieu leur { 


dit qu'ils ſe detournent de leurs iniquités; Sils Pecoutent; & le ſervent, 
ils acheyeront leur jours en, bien. & leurs annees en plaiſig Mais (ils n'e- 
coutent point, ils pa 7 
ſages. Fob. XXXVI. 7— e i 
Quand les jugemens de Dieu ſont en la terre, 1 habitans du monde 
juſtice; Et ils cherchent Hieu de grand matin dans leur an- 
gofſe, Eſ: XXVI. 9. Off V. 15, , ono Hi cock fem 
11 eſt bon pour moi d'avoir te afflige. afig,gqug i aprenne tes ſtatuts 6 


* ev 


' Eternel;” Cay auparayant J allois à travers-champs. mais maintenant, ob- 


ſ : 8 Pf. * X. , ok . 1 EY N "pig? 5 133 Os 
2 7 ta parole. Pf. EXI 1 FLAT LON 160 VS9FEIROT 42 4 11 224 GE 
| 124 


LEE }Þv 2" 
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— 
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| declare ce qu'ils ont fait, & que leur forfaits ont 
' gagne le deſſus; Alors il leur ouyre Porcille, pour les rendre ſages, & leur 


PRISENNE e er püfne POLE gt puts 


| 258 „„ Les Verices Et Lei Deveim. 


Pour quoi ſe Jepiterdir Fhomitic vivant, mee T Memfbe 2 eue Ku 
puaitionde nos ken, Recherehons nos voyes; et les fondbins; et ke. 
ons jufqdu a H Eternel: Certainement c'eſt ceci qui devoit etre dit iv 
5 — 2 Pai ſouffert, je memplretii point: Je porterri Vitdignation & 
I Eternel, parce que Jai pech contre ui, Lament. III. 58. 40, I, 
XX XIV. 31. Mich-:VH, 9. 
Le:Charimenceſt facheux à celui qui delaiſte levroitichemity: Mai 
N Lee bb iniquitez ne 14 ene Point Aficio. Fi. 
V. O. h XXXVI. 217 LO Ho 
Malheur ſur celui iqui debat contre cehoi qui Du form; Seele pi 
1 than contre les autres pots de terre: FAr tle diract'Me 4 
[ | - Kiconnces que fais eu? tu h'rs Point Tadreſſe pour ton etage Bf: 
| | Vous avez 833 —— uſin dq u' ayant fait Ia — de Di 
| vous en remporties . 1 terms, & ck. 
= Tui qui. date! NG ee ve r#fdera point: Ori! ein _ 
= Þ- foi, mais ſi quelqu un fe ſouſifite, mon ame ne lend, bo | 
n ai: Mais nous ne Sommers bas pour noue ſouſtraire, à pf Wo 
= : 5 "Hhivke la foi N Ia vonſe ration de Tame. Heb- N. Sb. — 
j [TEEN [T2008 OCT RE SOT © eee, . W 
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9229 * 3 
| BET \Servieereligicax que nous devons reudte bien, No 5 | 
| 2 p93 0; 7d Conſideré en general. rang | 


gon RIU EZ 2 T Eternel la de de ſon Nom; Ap Va k. 
tion, & encrez dans ſes pa beep} W vous devant 1. 


Aut nel en vne fainte map! 7 - has 
vita 5 90 1 nsur; ft don 


| 
| 
Fils honore lePere, & cje  Tuis Pere 
ou eſt Phonneur qui m *sparrierit?”" Tt fy Pebneur, ought la craior Wl 
de moi ? a dit PEternel des 2 rtices.” MI 
"a 1 nhotiore' pas le 2 74 Ie Ki quite enyoye 5 1 
3. Vene Proſternons. nous, en e nous àgenou 
- on ÞEtertel qui ious à fait; P.. XCV. | n ee 
1 gneur; vu es digne de recevoir gt lone, e Honnkur; ; Er, pul liſlance: er 
15 55 routes chofes, tt a ta Vi ohtt's Mes dat the. Ua 
11 Ts 
N e. IEternel de ee que tu a5, et des Fenice de tout ton 'Fbyean 
grenters feront remplis Eabondance, et tes cuves = 
"mode, rod. III. 0.10. I 
Le 'Dieu/qui's fait le monde er routes les choſes | etant le 
Seigneur du Titl-etde la terre, Whabite e dang 7 71 Temp ee 6 


main; Et il n'eſt point ſervi Par les m des hommes c comme ve anne 


E 


DN L Kinja ale | i 35 F 


foin de quelque choſe, vitque'c cyl go 11. dong 190 1 as la. vie 14 er. a 
14 


wn 


bz 


ration, & toutes choſes : : Mars | Kade bel Poe ad rer le Pe 
en eſprit, & enverite; ear le Fes en Wee des dorent. A 4a, 
Nan 24, 25. ep 28 — Tho! 

u ne prens point plaiſir a x | ces, autrem rols; 9. | 
cauſte ne reſt —.— it c F'ys Se de 5 2 1 froille, © 
O Dieu tu ne meprife poin ceelir ff oſlt brj Ex 2 2 Verité 
au dedans. PY. LI. 28 . PR . a5 q, HE 7 8 

Dahon qui ee eee ih 90, nous Ach. quii. 19 055 Dieu en 
elprit ui nous gloriſio s hri n'a 131 oint ds conflancs . 
jo pcs Phil, 114.8. —2 23? 25 Mt * to pg ; 

1 1 — pic Nero e D 0 5 
vous en 'Ecerne e [Ot le xufe, quand il 
au, & qu'il voie, il. ſu driſie — 9 5 175 Fe Hall gs Q . 2 
IV. . — Chrom. —— oY 100 5 & 

Quand vdus offrer pour vne bet 4. ci 0 
mil? & quand vous Toffrez oĩteuſe du 1855 L Þ ins, "+ of 
Preſente-la vn peu @ ton Gouverifeu Cen laura 011 Ae; n t By E reſfſer. L 
til ? a dit T Eternel 'des'Armees.” Mal.” I. ; $ | n 

Layez-yous, netoyez- vous, Ste? "dF brane, mes ved la mal mali ae 92 i 
actions, cellez de mal. faire, aprener 2 ire, auen, qu 195 i. 
endrez pour vous preſenter- vate kerne il vour dira bh; * 4 Tr 
de vos mains ; que yous fouliez de vos pieds mes NU Efaie I. 18, 
17, 12. c | 

Vous ne jurerez point par) Foy tu rophanerois 
le Nom de ton Dieu, Je ſuis 50855 . Nac KN 5 . 

Quiconque aura maudit ſon Dieu pattera ſon E Et celui qui aura 
dlaſpheme le Nom de PEternel, on le fera mourir de mort; toute Paſ- 
ſemblee ne manquera point de de Japider 3 on fers thotrir tant l'etranger, 
8 | qui-el jeſt 21 au Pais, qui Sura. Melkheme le. Noni del ficetieliLevie, 


Tune — paint le Nom de IEternel ton Dieu en vain, carl E tet 
TI point Pur ianocent, celui qui aura are ſon. Nom en vais. . 
Phonorerai ceux qui m N dit bleme & gur di nie : mepri- 
Fi leront tenus pour nent, Im. II. S0. I . 
e vn avoit mepr als, lai de Moyſesil e enn > 
10 ſur le 10g ee le deux ou de trois; De oombien pires toutineas 
penſez. vous done que, fera juge digne celui qui aur fouls-aux p ieds le Fils 
1 Dieu, & tenu pour vne choſe profane le ſang de T Alliance pas Ir. 
j 905 66 Kanctific c qui art, iitrags lieſpricdesgrace!s: Hib,; X. 
Þ ue l qu FD, 2 parle SOUR. 13 Vin Et 14 ne es ers pardon, i 
5 W en N en c ui qui aſt u ere nb . i 345392 4 ee if} 
ev 


ne Vols [proNerveres point devant aucune image taillee : Vous ne 


82 5 


4 1 craignez l. Eternel aſſure Tons 2. Eternel, car il eſt aide E douctier 4 oF 


A Mn MED». APA EV — . Wb IIS» mar 
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| Chaſſez de devant yous.tous les habitans du Pais, &. defaites toute 


cur . E 46 . ji. 
L 1 Weh ten BI; © 644003 C N OT ann 2» RUINED VE 
. — ESR SE 19 — <A — ps Bike . — — 

2 + EY EN FE B PR Des ET > oe] pat - nix 10 . 

e 4 Te en 


P * 
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. = Is. Varies nen 
fereꝛ point mention du nom des Dieux Fee nene il oe len 
oui de ta bouche. Exod; XX. 5. XXIII. 18 „ ce 2%, ben 


n ce jour- IA, I homme jettera ſa viie vers celui qui I'a Gins & ſes yeur 

regarderont vers te Saint & Iſrael ; Et il ne jettera plus ſa vue vers les 

Autels, qui ſont Jouyrage de ſes mains, & ne regardera plus ce que ſes 

401 ts auront fait, ni les bocages ni les Tabernacles. Eſ. XVII. J. ” 

i nous euſſions dublie le Now de nꝭtre Dieu, o& <xflions- etendu nos 

mains 2 vn Dieu Etrange; Dieu ne Ven enquegroieril, point.? * Car Ceftui 
qui connoĩt les ſecrets du cœur. P/. XLI V. Ab, 26mm! % 20 


leurs peiätüres, defaites toutes leurs images de fonte, e tous 
leurs hauts lieux. Nomb, XXXIIL 52, - 1 
1 ſuis ne c eſſ⸗ a 2 Nom..; je ne donnerai point ma gloire} 
| vn autre, ni ma loan ae , taille 87 Eſ. XLII. B. ide 5 
Les faux Dieux font or, & argent, ouvrage de main d homme; 4 
vne bouche, C ne en axlent point ls ont.des.yeux-& ne voyent poivt, 
ils ont des oreilles, & n *entendent point; ils ont vn nex, e ils nen flai- 
rent rien; ils ont des mains, & 8 nen touchent point; ils ont des pieds, 
& en matchent point; & ne rendent nul ſon de leur goſier: Certts 
nötre P eſt aux cieux; il fait tout ce quiil luy, plait; Vous done qui 


5 bs A dn ante public. eke 38 ier | 
4 41. Du chane des toiianges de Dieu, & des cintiques a. 


Es Peuples te celebreront, 6 Dieu tous les peuples te celebre 
ront, Les nations ſe rejouiront, & chanteront 12 joye: Tag 
55 rex à FEcrernel in nouveau Cantique, que ſa louange ſoit gez 
' bout de la terre, Que crux qui decendent en la mer; PRES ag ce qui 175 Ja 
elle, les Iles et ſes habitans, le deſert et ſes villes, enſemble les, villags 
de Kedar, que ceux — aux rochers ſ ejouiſſent avec chane de in. 
omphe, que ils P ecri — ſommet des montagnes, qu ils donnent gloire a 
FErernel, et ora: nne aux Iles. Pf. LX II. 4,5, 25 N 
10% 11% 1% 
Fouis auffi tonte creature qui elt au ciel; & e I terte, &. a0 gels 
della terre, & cœ qui eſt en 1a mers & tdutes ſes choſes qui 7 ſont, di- 
Lat. A celu qui = 2 fur le dene, & al ben 2 lol . * E. 14s 
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eur, & puiſſance, & force aux ſiecles des ſiecles: Louange, & gloire, & 


bonneur , et puiſſance, et force apartiennent à nõtre Dieu aux ſiecles des 
ſiecles. Amen. Apoc. V. 12,13. VII. 12. Sell ON 18 185 5 11:02). £63 40 * f 
Louez notre Dieu tous ſes ſerviteurs, & vous qui le craignez tant petits 
ve grands: Ma bouche -racontera la louange de I'Erernel, & toute 
chair benira le Nom de ſa Saintere à tonjours, & ere : Cele- 
brez I' Eternel, reclamęx ſon Nom, notifiez parmi les peuples ſes ex- 
ploits : Chantez. Jui, Plalmediez lui, parlex de toutes ſes-merveilles; Glo- 
rifiez-vous du Nom de: fa SaintetE 3 que le cœur de ceux qui cherchent 
pEternel ſe rejouiſſe; Ayes ſouvenance de ſes merveilles qu'il a faites; 
de ſes miracles, & des jugemens de ſa bouche; Toute la Terre ehante 
àEternel prechez-de jour en jour ſa delivrance. Apoc, XIX. 5. P,. 


CXLV. 21. 1 Chron, XVI. 8, 95: 10, 12, 8. 


Seigneur mon Dieu, je te celebrerai de tout mon cœur, & gl ofifietal 


ton Nam 2 toujours: Je celebrerai Erernel de tout mon'cornn;-je ra- 


conterai toutes tes merveilles: Mon Dieu mon Roy je te;ſur-hauſſeraiy 


& benirai ton Nom à toujours & 4+ perpetuite: Je m'entretiendrai de la 
magnificence glorieuſe de ta Majeſté, & de tes faits merveilleux; Et ils 
reciteront la force de tes faits redoutables; & je raconterai ta grandeur; 
Isparleront abondamment du ſouvenir de ta grande bontè, & raconteront 
avec chant de triomphe ta juſtice. PLEXXXVI, 42. IX. r. CXLV. 15.0.7. 
Ma langue ſentretiendra de ta juſtige & de ta louange, tout le jo: 
je te louie continuellement : Je te celebrerai de tout mon cœur ; je te 
Plalmodierat en la preſence des Souverains; Je me proſternerai au palais 
de ta Saintete, & celebrerai ton Nom pour l'amour de ta gratuite & 
de ta verité. PEXXXV. 28. LXXI. 6. CXXXVIII. I. 2424. 


Mon ame bèni I' Eternel, & .n'oublie pas vn de ſes bienfaits; C'eſt. 


lui qui pardonne toutes tes: iniquitex» qui guerit toutes tes infirmitez» 
qui garentit ta vie de la foſſe, qui te. couronne de grat uit &, & de com- 
paſhons, Pſ. CI II. 2. 3. 4, . h eotles 00 JS JUDI 20 
- Quiils celebrent donc envers VEternel ſa gratuite, & ſes merveilles 
_ ehyers les fils des hommes: Et qu' ils ſacriſient des ſacrifices d' actions de 

races, et qu ils racontent ſes ceuvres en chantant de joye: Et qu' ils 
'exaltent en la 2 N OY du peuple, et le louent en Paſſemblee des 
Anciens. Pſ. CVI I. 8. 22. 32. „ 
Nous ne celerons point à nos enfans, les choſes que nous 'ayons 
ouies, & entendiies, & que nos peres nous ont racontees ; mais nous les 
leur ferons connoitre et ils raconteront les loũanges de I' Eternel à la g 
neration A. yenir; et ſa force, et ſes meryeilles' qu'il a faites: Vne gene- 
ration dira la lowange de tes ceuyres 2 yne autre generation, tellement 
qu elles raconteront tes proũeſſes: Afin de donner 2 connoitre tes proũ - 
zeſſes aux hommes, et la gloire de 1a magnificence de ton regne. Pſ. 
rr 2 7104 £54 24 35 CHOIR 
Non point A nous Seigneur, non point à nous, mais à ton Nom donne 
88 pour J'amour de ta gratuite, pour l'amour de ta yerite, P/. 
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| Lees Vorliebe Et Lis Desi | 
Levex vous de bout, et heniſſex ¶ Eternei võtre Dien Ma 


eternite,. et qu on benie, ©: Dieu le Nom de ta gloire, et qu'il ſoit dlers | 
ar deſſus route benediction, et louange : Toi ſeul es PEtemel tu as fait 
cieux, meme. les cieux des cieux, et toute · leur arinde; la terte, et 


tout ce qui eſt en elle: les mers, et toutes les choſes qui ſont en elles; 


Tu vivilles toutes ces choles, et Varmoe des cieux ſe proftcrnedevant toy. | 


Neh. IX. S. 6. 


Donne gloire 2 1 Eternel Mere Dieu, devant qui faſſe venir lewd, 
nebress et avant que vos pieds chapꝑent aux montagu es obſcures et tent · 
breuſes, Vous attendrex de Ia lumiere, et. il la chanyerazen ombre de mat 


Fer. XIII. 16. 
. Connoiſfez que l. Etemel eſt Dieu, cet lui ui nous 2 1 et nous ne 


nous ſommes pas faits nous mèmes: naus ſommes ſon. peuple, et 4 
troupeau de ſa piture ;; centres en ſes portes avec action de graces; en ſes 
parvis auec louange :; celebren · lo, beniſſoz ſon Nom. c 0. '8% 4. Ren- 
der tQujours;graces, pour tomes choſes au Nom de N tre Soignour _ 
.Ghrift 3 Notre: Dien et Pere: Vousentrezenant par des Pfeaumes, d 
Cuantiques, et des Chanſons ſpirituelles; chantant, et Plalmodiant 4 
Yotre cgeur au Scigneur. Eph. V. 20. 10. 

Que la parole de Chriſt abite en vous abondamment en toute fapience, 


He vous enſei — et! vous echortant l'vn. autre par des Pſeaumes, des 


uanges, et des chanſons. ſpirituelles; avec Jjraokichantantide: tre cut 
— "Sex neur. Col. II. 18. 5 1115 ? | 
 . Rendgz;graces en toutes cha eme: eftilawolonte:de Dieu en Jed 
Chriſt enyers vous: Offrons donc pat lui vn ſacrifice de Iouange itou- 
wy 2 Dieu, Ceft 4 dire le fruit des levres confeſſant ſon Wunde 1 af 
Graces 2 Bieu de. Gn don ineffable: Car routes choſes ant pom apm 
alin que, cette grande grace abonde/ A la. -gloicode Wees ſrecekuicde 
e pluſieurs. 2 Cor. IX. 15. IV. 15. BY 
eni ſoir Dieu qui nous a henits en toute benddidioas ſpirimeltesR 
les lieux celeſtes par Chriſt, Eph. l. 8. 
Toute creature de Dieu eſt bonne, et aucune n'eſt A gejetter elan priſe 
avec action de grace; Car elle eſt ſanRifice par 12 Fand Dieus er 
la priere. 1 Tim, Iv. 4. 5. 


:Gelui qui mange mange au Seigneur; car il en tend races & Dag! 


D ne . point ne mange 222 au agen, Jben'tr aces 
eu: Soit. do ue. vous mang que vous beuviez; you 
faſſiez, faites tout Rom XIV. voce e 
Tu mangeras donc et ſeras raſſiſiè , et beniras I. Eterneb ton Dieu: pour 
le bon pais qu il. t'aura donne: Toutes les maledictions: rcrites damt ce lors 
viendront fur toy, Parce.ce que tu nauras point ſervi FEcerneliton Dien 
avec joye, et de bon cogur, pour! 1 tous ces Pen. 4 10 
.accorde, Deut. VIII. 10 XXVII I. F Re 2220 

200 ra graces au Pere qui nous 2 reads capablesde parciaiper Arber 2 
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rage des. Saints en la lumiere,, Je rends graces & Dieu par Jeſus Ch 
| Notre Seigneur. Col. I. 12. Rom. VII. 25, ke eee e 
Nous devons toujours rendre graces 2 Dieu de vous comme il eſt bien 
raiſonnable, d'aurant que votre fot croit grandement, et que la charite de 
chacun de vous abonde de 'vn envers Pautre. 2Theſſ. 1, SS. 
Ceſt vne belle choſe que de celebrer ! Eternel, et᷑ de pſalmodier à ton 
Nom; © Souverain; Aſm d' annonc er par chaque matin ta gratuite; et ta 
je louerai le Nom de Dieu en Cantique, et le . louange 
ſolemnelle; Et cela plaira plus a 1. Eternel, qu'vaboeuf, et qu vn bouyeau 
zyant des cornes, Den diviſe. Pſ. LXIX. 30. 31, 1 
Pfalmondiex à VP Eterne] vous ſes bien-aimer, et celebrez la memoire 
de {2 Saintete : Vous juſtes chantex de joye touchant YEternel'; ſa louange 
eſt bien-ſeante aux hommes droits; Celebrez I'Exerne] avec le Violon, 
chantez· lui des Pſeaumes avec la muſette; Chantez-lui vn nouveau canti- 
que, fonnez dextrement avec vn cri de rejouiſſance: Louez FEtergel, car 
1 Eternel eſt bon; 5 a ſon Nom, car il eſt plaiſant. P. XXX. 
4 XXXIIIL. 1. a. S. XXV. Ss. „ 
Sarritie à louange à Dieu, et rendez vos veeur au Souverain; Celui qui 
ſacrifie louange me glorifera; et celui qui adreſſe ſon chemin je lui mon- 
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trerai la deliverance de Dieu. P/. L. 14, 28. 5 
le te ſacrifierai avec voix de louange je rendrai ce que j'ai vouè, car 
le ſalut eſt de PErernel. Jonas II. 10, T. a- til quelquꝰvn parmi vous qui 
zit ' eſprit content ?. quꝭil e eee ee. 18, ae 
Il avint que comme les Saerificateurs et les Levites etoient enſemble, a- 
vec ceux qui ſonnoient des trompettes, et qui chantoient faiſans retentir 
leur voix d' vn meme accord pour louer et celebrer PEternel, et comme 
ils elevoient la voix avec les trompettes, les cymbales, et autres inftru- 
ments de muſique, et qu' ils louoient PEternel, chantans, Qu'il eſt bon, 
dlautant que ſa gratuitè demeure à toujours: Il avint dis- je, que la mai- 
ſon de I'Eternel fut remplie dꝰvne nus; Tellement que les Sacriſicateurs 
ne ſe pouvoient tenir de bout pour faire le ſeryice, à cauſe de la nuce, 
car la gloire de I Eternel avoit rempli la maiſon de Dieu 2 Chron, V. 17, 
12, 1, 14% _—- „ | | e 
Venez chantons à l Eternel, jettons des cris de rejouĩſſanee au Rocher 
de notre delivrance; Avangons- nous devant fa face avec louange, jettons 
des cris de rejouĩſſance avec des Pſeaumes. Fſ. XCV. 1. 24. 


1 II. Dela neee in 
2 ſoye en ſonci de rien; mais qu*en toutes choſes vos requetes . 
vent nottfiees à Dieu par priere, et par ſupplication, avec actiohs de 
Jeſus dit auſſi yne fimilitude à ſes diſciples, Pour fair voir qu'il faut 


lle. e x : Yayvoit vn juge dans vne 
Vue, lequel ne craignoit point Dieu, et ne reſpectoit perſonne ; or il 
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Y. avoit auff dans. cette yille-la une yeuye qui vint 2 lui diſanty Fai-moy: 
Juſtice de ma partie adyei ſe et dutant vn long-tems il nen voulut rien 


144 Les Verites Et Les Devoirs, 


faire. Toutefois apres cela il dit en lui mEme, Bien- que je ne craigne 


Þ 


point Dieu, et que je ne reſpecte perſonne; neanmoins parce que cette 
veuve me donne de la peine, je lui ferai juſtice; de peur qu elle ne vienne 
perpetuellement, et me rompe la tète. Et le Seigneur dit, Ecoutez ce 
que dit le juge inique. Et Dieu ne vangera-t'il point ſes Elũs qui crient 
2 lui jour et nuit, quoy qu'il differe. de ſè courroucer pour amour deux. 
Luc. XVIII. , ß . 9 UIGT Ri le 
Soyez ſobres, et vigilans à prier ; Priez ſans ceſle :; Priant en toutes for: 
tes de prieres, et de requetes, en tout tems, en eſprit ; et veillant à cel 
avec toute. perſeverance, et requete pour tous lesSaints: Joyeux dans 1'eſpe- 
rances patients dans les. tribulations, perſeverans. dans J oraiſon. I Pier. IV 


: . I ; he V. 17. Eph.. VI. 18. Rom. XII. 12. 2 . Fats, * 1 6% 8 \ 
Si quelqu' vn d'entre vous à beſoin de ſageſſe, quil la demande 1 Dieu 
7 2 tous benignement, et ne la reproche point, et elle lui ſera 
donne; Mais qu'il la Node avec foi, ne doutant nullement: car celuĩ 
qui doute eſt ſemblable au flot de la mer, agitè du vent, et jette gd et Ny 
Qu vn tel homme ne p attende pas de recevoir aucune choſe 4 Seig 
eur: Jag. I. 5, 6, 7. e D 

Veillez & priez que vous n entriez point en tentation. Math. XXVI. a 
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Priez Pun pour autre, afin que vous ſoyez gueris, car la priere du 
17 boo 


juſte faite avec vehemence eſt de grande effcace. Faq, V. 100. 
Si quelqu' vn voit ſon frere pecher d' vn peche qui n'eſt point à mort, 
1] demandera à Dieu, & il lui donnera la vie. 1 Jean. V. 1. 
Fexhorte donc qu' avant toutes choſes on faſſe des requEtes, des prieres, 
des ſuplications, & des actions de graces pour tous les ommes; pour les 
Rox & pour tous ceux qui ſont en dignite, aſin que nous E 
vne vie paiſible, & tranquilez en toute piete et honnetete; Car cela eſt bon 
et agreable devant Dieu nôrre Szuveur. 1 Tim. II. 1, 2. 8. 
Priez pour la paix de Jeruſalem : et cherchez la paix de Ia ville en l- 
quelle vaus habitez. et requerez l Eternel pour elle, car en ſa paix, vous aurez 
Pr XII. G. Fer. XXIX. 7. =o, va 
: . pour ceux qui vous courent ſus,” et qui vous perſecutent. Mal. 
L 4 - 44, | 13 nat AY > 2353 43. . eie e Bees Fe 25 2329 
Levons nos cœurs avec les mains, au Dien Fort qui eſt aux cieux. Lan, 
III. 41. Je yeux donc que les hommes prient en tout lieu, leyant leurs 
mains pures, ſans eolere, et ſans diſpute, 1 Tim, II. 94. 
Mais toi, quand tu pries entre dans ton cabinet; et ayant fermè ta porte 
prie ton Pere qui eſt en ſecret, et ton Pere qui te voit en ſecret; te le ret 
dra à decouvert; Or quand vous priez> n'uſez point de. vaines .redites 
comme font les Payens, car ils penſent tre exaucez en parlant beaucoup; 
Ne leur reſſemblez donc point, car votre Pere ſait dequoi vous ayez beſoin 
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avant que vous le lui demandiez. Mat. VI, 6, 7. 9. voi 
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Vous donc priez ainſi, N6tre. Pere ET: es aux cieux;- Ton Nom ſoit 
« ſinctifie; Ton. regne vienne; Ta yolonts ſoit faite en la terre comme au 
ciel; Donne nous aujourdhui nqtre pain quotidien; Et nous quitte nos 
dettes comme nous les quittons 2 nos debiteurs; Et ne nous indui point 
en tentation, mais deliyre nous du malin, Car à Toy apartient le regie, 
la puiſſance, et la gloire à jamais, Amen. Math: VI, - I 7  _. 
| Donnez-yous garde des Scribes 25 mzngeht entierement les maiſons | 
des veuves, ſous pretexte meme de faire de longues prieres ; Ils en recey- 
ront yne plus grande condamnation. Luc. XX, 46. 7ʒ̃7. 
Ne tz precipite point 2 parler, et que ton cœur ne ſe hate point de pro- | 
ferer aucune parole deyant Dieuzcar Dieu eſt aux Cieux, et toi ſur la Terre, | | 
ceſt pourquoy vſe de 2 , - - 1 
Si je prie dans vne langue incouniie, mon eſprit prie, mais mori incel- - | 
ligence eſt ſans fruit, Quoi' donc? je prierai d'eſprit, mais je prierai auſſi 
Cintelligence, 1 Cor. XIV. 14. 155. 
Tout homme qui prie ou qui prophetize, ayanc qualqus choſe ſur la t?te, 
des-honore ſa tète : Jugez en entre vous-memes' z- eſt-il convenable que la | 
femme prie Dieu ſans Erre couverte. I Cor. XI. 4. 188. , 
Nous ne preſentons point g Dien nos ſuplications devant ta face, for. _ | 
lex ſur nos juſtices, mais ſur tes grandes compaſlions. Dan. IX. 18. 
Cherches PEternel pendant qu il ſe trouye, invoques-le tandis qu'il eft 
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pres: L'Eternel eſt pres de tous ceux qui le reclament, ſavoir de tous oeux _ | 
qui le reclamęnt en vexite. ER LV. G. FN. MV. 1 Eo TT. f 
Aprocher de Dieu: c'eſt 286.7 bien; Et ſi now recherchons I Eternel 
* vne franche yolonte, now le trouverons. Fſ. LXXIII. 28. 2 Chron. 
Car les yeux du Seigneur ſont ſur les Juſtes, et ſes orellles ſont- atten- me 
tives à leurs prieres: II accomptit le ſohhait de ceux qui le craignent, er 7 
exauce leur cri et les delivre, 1 Pier: III, 12. P.. CXL Page, 1 


EVIL SE” 
|  Qyoi que vous demandies en mon Nom (dit Feſis Chriſt): je le ferai, £1 
afin que le Pere ſoit glorific par le Fils: Et c'eſt ici. Faſſurance + que nous 
2yons envers Dieu, que ſi nous demandons quelque choſe ſelon ſa vo- 
lonte, ii nous-exauce, Et fi nous ſayons qu'il nous exauce quoy que nous 
demandions, nous ſavons * nous ohtenons les choſes que nous lui 2 
vons demande es. Fear, XIV. 13. 1 Jean, V, 14. 15. F< 
Puis donc que nous avons vn Souverain,&grand Sacrificateur, Jeſus Fils de 
Dieu, qui ek entre dans les Cieux, tenons ferme nòtre profeſſion; Car 
nous n'ayons pas vn Souverain Sacrificateur qui ne puiſſe avoir com- 
paſſion de nos infirmitez; mais nous avons celui qui a Etc tente de mEme 
que nous en toutes choſes, exgeptc le peche; Allons donc avec aſſũranc e 
au tröne de la Grace: aſin que nous obtenions miſericorde, & que nous 
trouvions grace pour Etre aidez en tems 72 Allons avec vn vrai cœur. 
dans yne pleine certitude de foi, ayant les cœurs purifiez de mauvaiſe 
conſcience, & le corps laye d' eau nette, Hebr: IV. 14. 15. 16. X. 22. 
Demandez, & il vous N cherchex & vous trouverez; heur- 
} by . - 4 . 4 4 MS. ? : . | 3 
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ter, & il vous ſera ouvert, Et uo ue vous de dier 555 
croyez, vous le recevren(Mdar: VII. XIX za. 1 p "Es a 

; Mes Bien-aimez fi notre cœur ne nous condamne point 5. nous 1 i 
zaflurance enyers Dieu et quoy que nous demandions, nous Ie recevons de 
lui; car nous gardons ſes commandemens, & nous faiſons les chokes qui lu. 

ſont agreables. 1 Fran. III. 21. 22 , e, OT 


1 ui ſera l homme d entre vous qui donne. ne pierre 3 ſon, fils N lui 

10 demãade du pain? & fil Iui demante n poiſſon ſui ane * 
| | . Si donc vous qui etes mauvais ſavez bien donner X vos cnfans de 
| Donnes choſes, Saen vötre Pere qui eſt aux ei eux, donnerz til 

des biens a ceux qui les ul demandent, Math. VII,. 9; 10. I "his BMD 


. 
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Nous {cavons-que. Dicun'exauce point les mec hans; mais fi quelqu m 
e ſt ſervitèur de Dieu, & fair, ſa yolonte, il Pexauce Jean. IX, S l. 
Vous convoitez & vous: n'ayez'point; vous tes envieux & Zaldux & 
vous ne pouvez obtenir; vous vous querelez & vous debatez, et vous 12. 
vez point ce que vous defirez, parce que yous ne le demandex point > vous 
demandez, et vous ne recevez point: parce que vous e af 
e vous le: depenfiez- en vos voluptez- Faq: IV. 2. 3. „ 
Qui detourne ſon oreille pour n'ecouter point la loy, ſa. priere . meme 
fera en abomination*-Pror,. XXVIIL M). 
Le facrifice du mechant eſt en abomination 2 VEternel; mais la briere 
du juſte lui eſt agreable. Le ſacrifice du mechant eſt abominatiun à. l Eter- 
3 —_—_— plus lors qu'il Paporte. avec vne mauvaiſe iter ice, Prev 
XV. 8. XXI. 223 ; Saya parts 
Si j*euſſe penſe.quelqu'outrage em mon cœur. PEternel ne m' eut point: | 
exauce, Pf. LXVI. 19. ; 3 1 

Ceux- IA nont aucune connoiſſance qui ſadreſſent à vn Dieu qui ne peut 

point delivrer. Ef XLV. 20. 5 330 On 
Crie maintenant, y a t'it quelqu vn qui te reponde, & à qui d'entre. les 
Saints t'adreſſerois- tu: Feb. V. 1. 1 „ 

O Dieu louange t'attend en Sion, et vœu. t'y ſera rendu; Th y entens 
les requẽtes, toute creature viendra julqu'a toy: Vous les bouts de 1a terre 
regardez vers moy, & ſoyex ſauvex; car je ſuis le Dieu fort, & il n' e: 

5 point d' autre; Jay jure par mai · mẽ me que Y N ſe ployera deyant 

moi, et que toute langue jurera par moi, H. LXV. I. 2. E/ XIV. 22-45. 
II, Du Serment, des Vieemx, des Alliances, x en 

9 | I. Du Serment. . | 94: cr” -Þ 

| Ty erzindras FEternet ton Dieu, & jureres par ſon Nom. Dean: VI. 15. 

© Celuiqui fe benira en Ia Terre, fe-benire zu Dieu de verites Sela du. I 

jurer2 en la Terre, jurera par Ie Dieu de verite: Cir les hommes jurem pr Bl . 

vn plus grand qu eux: & le ſerment fait pour confirmation, met fin's tour. Bl | 

41 rent, Ef. L V. 16. EAtbr. VI. 1 . 9 0 

Le Seigneur # juré & il ne ſen repentirz point: & parce qu'il ne ponroit 

Per jurer par Vn Plus grand, il jura Par ſoy meme. Heb. VII. 2. VI. 15, | 
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Yeu mEme que ce fl point Ste fans ſerment que Jeſus 2 66 fait Sou- | 
yerain Sacrificacepr; Dun tant-plusexcellent Teſtament il a ere fair pleige. 


i. WI N 
Vous ne jurerex point par mon Nom en mentant: Tu ne te pajureras 
point, mais tu rendras au Seigneur ce que tu lui zuras promis avec fer - 
ment: Car l Eternel eſt temoin fi nous ne faiſons pas ſelen nos paroles. 
Leuit. IX. 12. Marb. : » 35. Tug, XI. 10. | . 2 85 | | 
Quand quelqu'vn. aura pecke contre ſon prochain, & qu'on lui aura 
defere Fexecration du ferment. pour le fairs jurer, & que cette execration 
du ſerment ſera paryenue devant ton auteb en ta maiſon; -Exauce les des 
cieux, execute ce que portera I execration du ferment, & juge tes ſerviteurs 
en condamnant le méchant, & lui rendant felon: ce qu'il aura fait, & en 
juſtifant le jaſte, & lui rendant ſelon juſtice, I. Roix, VIII. 31. 
Celui qui ne 1 qu'il 2 jure fut- ce > fon-dommage, celui- 
n ſejournera dans Ie Tabernacle de I' Eternel, & habitora en la monragae 
de ſa Saintete, P/. XV. 4. Ja: | i HOES 1510 
Ceſt ici Lexecration du:ſerment qui ſort ſur le deſſus de toute la terre 
iconque d' entre ce peuple-ci jure eſt. auſſi net qu elle; Je la deployorai 
at 'EterneL des armees, cette exceration, & elle entrera en la maiſon de ce- 
lui qui jure fauſſement ; par le nom de 1'Eternel, & prend 2 temoin le © 
Dieu d Iſraẽl, mais non pas en vertte, & en juſtice; & elle repolera en leur 
maiſon, et Ia conſumerà ayec ſou bent et ſes pierres : Le pais mene deuil 
a cauſe des execrations de ſerment. Tach. V. 3. Eſ. XLVIII. 1. Lb. 
v. 4. Fermi. XXVIII. 10. 43 85 W 


dur toutes choſes Mes Freres ne jurez point, ni par le Ciel, car c'eft le 

Trone de Dieu, ni par le Terre, car c'eſt le mare hepie de ſes pieds; Tu 
ne jureras point non plus par ta rẽte, car tu ne pens faire vn cheveu blaue 
ou noir; Ni par aucun autre ſerment que ce ſoit; mais que yotrs parote ſoft 
Ouy Ouy, Non Non, et que votre Ouy, ſoit Ouy. et vetre Non, ſoit Non; . 
Jer que vous ne tombiez dans la condamnation car tout c qui eſt par : 
eus eſt du malin. Jag. V. 12. Meth. V. 34 38. 50% 7. | 

. 2, Des Vous, DEN N 
| Quand tu auras voie vn vœu 2 PEcernel ton Dieu. tune tarderas point 
1 complir ; car PEternel ton Dieu ne manqueroit point à le requerir 
& toi; ainſi il y auroit du pechè en toi : Tu prendras garde à faire ce 
uur tu auras profere de ta bouche, ainſi que tu Fauras-youe de ton bon 1 
rea Etern ton Dieu. Deut. XXIII. 21. 23. | | | 
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und yn homme aura. ven vn vu, Itemef, on aura jure par ſer- 
it, ſobligeant expreſſement ſur ſon ame, il ne violera _ fa parole:; 
a 


_ by fera ſelon routes les cltoſes qui ſerotit ſorties de ſa bouche. Mais 
nd yne 
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405 femme aura vo, Vn vœm & T Tternel, et ſe fora obliget ex- ; 
clement en ſa jeune ſſe, etant encore en la miſon de ſon Pere; qu etant | | 
as celle de ſon mari, et que ſon Pere, ou ſon maxi aura enteadu ſou vo, | 

| - 7 2 2 | : — - : F et 
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et ſon obligation par laquelle elle ſe ſera obligèe ſur ſon ame, et fon - 
ere ou ſon mar! ne lui aura rien dit, pour Pen detourner; tous ſes. yorux 
— valables, et ſon obligation ſera valable. Mais fi ſon pere ou fon 
mari la des- avoũ e au jour qu il l' aura entendu, pas vn de ſes yoeux ne fer; 
valable; Et I' Eternel lui pardonnera, car ſpon Pere ou ſon mari Va de. 
avouce, Nomb, XXX. 3.——I6. Es he J on ep Woe 
Quand tu auras voue quelque voeu 2 Dieu, ne differe point. de Pac. 
complir, car il ne prend point de plaiſir aux fous, accompli done ce que 
tu auras voue ; Mieux vaut que tu ne volies pont, que de voiie r, et ne 
% » . 8 
O Dieu tes veeux ſeront ſur moi, je te rendrai action de grace: Ma 
louange commencera de par toi en la grande congregation, je rendrai mes 
voeux en la preſence de ceux qui te craignent, E/. LVI. 12. XXII, 
Kendez à Dieu les choſes qui ſont 2 Dieu Math. XXII. 21. 
Ceſt vn lacqs'a homme dengloutir la choſe Sainte, et apres ayoir voi 
% ⁰˙¹w-w-rͤ XE A ‚ l. 80 
as Toi qui as en abomination les idoles, commets-tu ſacrilege? Ron. 
22. . 594 8 N EE 5 mY BY 57 | 855 ; 1 . 5 
L'homme pillera- til Dieu, que vous me pillez ? Et vous dites en quoy 
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avons nous pille 4 aux dimes, et aux offrandes. Mal. III. 8. 


. 
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pPrenez garde que vous n'oublifex I alliance de IEternel v 


tre Dieu 
laquelle il a traittèe avec vous; Et 33 vous fit entendre, et vous 
cominanda de l'obſerver, ſavoir les diæ paroles lesquelles il a ecrittes ſu 
deux tables de pierre. Deut. IV. 23. 13. _ F 
Ayez ſouvenance à toujours de fon Alliance, de la parole qu'il a com- 
mandee en mille generations; De ce qu'il a traitte avec Abi aham et de 
ſon ſerment fait 2 Iſaac ; Qu'il a ratifie 'pour- ordonnance A Jacob, et. 
Iſrael pour alliance eternelle. 1 Chron, XVI. 15, 18. 17. 
O que bienheureux eſt l' homme qui fera cela, et le fils de homme qui 
ſy tiendra gardant ſes mains de faire aucun mal, et. qui fe ſeront ajoints? 
VEternel pour le ſervir, et pour aimer le Nom de TEternel ; II traitten 
avec eux vne alliance eternelle, ſavoir les gratuitez aſſurces faites 3 David 
Vne nouvelle alliance dont jeſus eſt le Mediateur Ef. LVI. 2. 8. LV. 3; 
Venez donc, et vous joignez 2 Eternel par vne alliance gem 
zaquelle ne ubliera point. Jer. L. 5. C2: 
Dies Sacrements du Bapteme & de la Ste. Cene. 
sos command“ à ſes Diſciples de baptiſer toutes les Nat 
ons au. Nom de Pere, du Fils, &du Saint Eſprit, Marh, XXVI 
e EIS 0M 


3/24 


Il a dit auſli que ſi quelqu vn n'eſt ne d eau & d eſprit il ne peut entrer au 
Royaume de Dienz Fean ii. Eh. 
Amendez- vous donc, & que chacun de vous ſoit baprtiſe au Nom de 
J. Chriſt, en remiſſion des peehex. Ad. II, 989833;. 
Si tu crois de tout ton coeur tu peux tre baptiſe. AA. VIII. 36, 37 
Jeſus dit, laiſſeʒ les petits enfans venir à moy, & ne les empechez 
oint, car à tels eſt le royaume des cieux: Et il leur impoſa les mains, & 
es benit. Marc. X. 14-18; „ p © vi „ 
Nous avons tous eté baptiſeg d' vn mEme eſprit, pour etre vn meme. 
corps. 1. Car. f e A 


Nous tous qui avons ete- baptiſex en Chriſt, nous avons revEtu Chriſt 3 . 
Et avons EtE baptiſez en ſa mort; Nous ſommes donc enſevelis avec lui 


en ſa mort par le Baptꝭme, aſin que comme Chriſt eſt refſuſcite des morts 
par la gloire du Pere, nous auſſi pareillement cheminions en nouytautè de 
ries Car celui qui eſt mort eſt affranchi du peche. Gal. III. 27. Rm. 


Ja chair ſont netoye es, mais Vatceſtation d'vne bonne conſcience devant 


Dieu par la reſurrettion de J. Chriſt. 1 Pier. III. 17. 
Quand la benignite, & Famonr de Dieu nôtre Sazuveur envers les hom- 


mes eſt clairement Sp il nous a ſauvez ; non pas par des ceuvres de 
{1 | 


juſtice que nous euſſions faites, mais ſelon ſa miſericorde, par le lavementz. 
de la regeneration, & le renouvellement du St. Eſprit. Tir, III. 4, 5, 
3 7 1 8 5 OM. 7 n — -% 7 


286 1 


graces, il le rom̃pit, Et le donna à ſes — diſant prenez, mange; ce- 


ci eſt mon corps, qui eſt· donne pour vous, faites ceci en memoire de moy 
Semblablement apres le ſouper il prit-l2 coupe, & ayant rendu graces 1 


ance en mon ſang, qui eſt repandu poor vous, & pour pluficurs en remii- 
ſion des pechez,faites cecy toutes les fois que vous en boirex en memoire 


de moy ; Car toutes les fois que vous mangerez de ce pain, & que vous 


boirez de cette coupe, vous annoncerez la mort du Seigneur jusqu'a ce 
qu'il 2 1 Cor. XI. 23, 25, 26. Math. XXVI. 26, 27,28. Luc, XXII. 
19. O, SI, : 1 ] ; 5 Wo > St "= 


Jeſus dir aux Tuifs, Je ſuis le pain de yiey qui vient 3 moi, n'aura point - 


e faim 3 & qui croit en moi, n'aura jamais ſoif ; Je ſuis le pain vivifiant 


qui ſuis decendu du Ciel; Si quelqu'vn mange de ce pain, il vivra eter- 
nellemenr: & le pain que je donnerai c*eſt ma chair, laquelle je donnerat 
pour la vie du monde; En verite je vous dis que fi vous ne mangez la chair 


du Fils de Thomme, & ſi vous ne beuvez ſen ſang, vous n'aurex point Ia 
vie en yous-mEmes ; Celui qui mange ma chair, & qui boit mon ſang 2 


la vie eternelle, je le reſfuſciterai au dernier jour; Car ma chair eſt vrai- 
ment viande, & mon ſang eſt yratwent breuyage, Gelui qui mange ma chairs | 


— 


die La Religion Chrftienne. 149 


Le Baptẽme qui nous ſauve neſt point celui par lequel les ordures de 


„ eee tn Sn ph | vs 
II. De la Ste. Gene. e 
Le Seigneur Jeſus la nüit qu'il fut trahi, * du pain, & ayant rendts 


. 
1 
la leur donna diſant, Beuyez en tous; cette coupe eſt la Nouvelle. Alli- 


A 


N 
| 
| 


7 


130 Les Vetites Et: 'Les Dein. = 


& qui boit. wan ſang, demeure en moy, & moy en lui; ca VEfpri 
qui vivitie ; Ia chair ne profice de rien: les paroles que ie vous dis * 
eſprit & vie. Fean. VI. 35, 49, 515 5. 54, 55» 565 68. | 
Ta coupe de benediction que nous beniſſons (dit St.: Paul y 17 ell elle be 
la communion du ſang de Chriſt ? & le pain que nous rompons, m eſt i} pas 
la. communion du corps de Chriſt;? Parce que nous qui fommes pluficurs, 
ſommes vn, ſeul pain, & vn ſeul corps; car nous fammes tous \participige : 
d'vn meme pain. I Cor, X. 16, 17. 
Que rendrai-je à l Eternel tous ſes bien-fairs fon far moi, Fo prendrii 
Ia coupe des delivrances, et j invoquerai le Nom de FEcernel ; Je rendrai 
maintenant mes vœux A I' Eternel devant tour fon peuple, Pf. CXVI 12 


14. 
iconque m de. ce er hoit de cette coupe indignement | 
| Xt co 351 1 25 75 Se 2 du Seigneur. x Cor. XI. 27. 4 
N done. Peprouve ſor meme, et qu ainſi il de 
et Bs de — coupe: Car quiconque en mange et en bojt indi 
mange 77 1 ſa 5 cernant point le corps dus ignenr, 
I Cor 529 

Chriſt ndtre Paque 2 cre Gacrife pour nous ; > C'eſt pourquoi eth 
Fete non point avec K vieux leyain; ni avec le levain de mechanchete 
< & p ce, mais avec des pains fans Jevaia' Te fincerir6-er 4 verits, 
I Cor. V. E 8. 12 . 

Vous EA fur men Autel le ain pollics er vous: dites en quoy'Cayon | | 
nous pollue? En ce que. vous dites Ja table de TRremel eſt mepriſable, | 


Mal. I. 7. 


V. Des jours eonficrer au ſervice de Dien. . „ 
3 A. Du jour du Dimanche. i} 
cee + toute affaire ſous les cicur ſon rems. fe ol... 
1. | KY 
Leach gan nent Ciel, h Tarver la mer, = har ey. ce. 
en eux, et ſſeſt repoſt: au ſeptieme jour c 1 ter 4 
jous du _ et la ſenRtifies Rood, XX. r 5 
Les * fans d\Iſrasl! garderont le Sabbae, e gez or wi le. jour 95 (- 1 BY 
en leur 11 par vne Alliance perpetuelle. C'eſt vn e 5 
enfans d rael a perpetuite, car en Rh jqurs I Eternel wy fait les Cialx: ö 
terre, at au ſaptieme iha ceſſt᷑ et Feſt repoſe: Exod. XXXI. I6, 1 858 
Souvien- toi du jour du repos pour le ſanftifier,;. Tu. travailferas fix , 
jours, et feras toute ton uvre, mais le ſeptieme jour eff le 'Y 
IEternel ton Dieu; Tu ne feras aucune oeuvre en ce jour-Ià, ni roy ni 
ton fils ni ta fille, ni ton ſetviteur, ni ta ſervante, ni on betaileni NE 
tranger qui eſt en tes portes Exod, XX. 8. . IQ. 
Si tu apelles le Sabbat tes n :lices, et honarable c ce qui eſt Sint FY 


FER et que tu Phanores ne ſuiyant Point tes voyes et ne 2 
| po 


. * 
e — "> H . A . . 
PFF ü . 5 J - 
= 2 . l * 1 4 1 
* 4 * N 5 
L . — 722 od — 
; 4 4 , , 4 


: 
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*4 * 4 


ven Religinn Cretan ee 121 
aint 82 volonte, et nant point de beauroup; de paroles; Alors tu out, 
= delices en PErernel. Ef EVILE 13, 114. 
Or maintenant que vous avex. connu Dieu, ou plutdt que vous ayex H 
cagnu de Dieu, comment retonrneg - vous encore aux rudimens du monde 
{fables et pauvres, RING. vous voulez encore ſtrvir comme uptrits 
vant? Vous obſeryez: les jours et les mois, et les tems, et les anus, 

comme les Jui ß. Gal. IV.. S. 10. FT. lin So Oo 
Cependant le Sabbat à ct fait pour l'homme, et non point Phottime- 
pour Je Sabbar-; 2 pourquoy le Fils de Phomnie ft auff Seigneur: 
du Sab t · Mz 4 27. 28. bf 00 BLM Me N e | | 
Et voici, il 4 zyoit- là vn homme qui avoir. vue min ſechie; ee. 
pour avoir ſujet d'accuſer- Jeſus; ils: I interrogtrent, diſant, Ef- il permis 
de guerir aux jours du Sabbar ? Er il leur dit, Qui ſera celui d'entre 
dus ſil a vne brebis; et quꝰ elle vienne q tomber dans vns foſſi le jou d 
Sabbat, qu'il ne la prenne et ne la releve; Or ombien vaut Rieu m 
homme qu'vne brebis? Ii eſt done permis de faire du bien les jours du- 
Sabbat. MAG 10, 14. 3 1 5 — 5 
Le maitre de la Synagogue indigae de ce que qeius avoir gutri au jour” 
du Sabbat, prenant la p dit à. Faſſemblee, il y a ſix of wy —— 5 
il faut trauailler 3 yenex dont en ces. jours - là, & ſoyer-gueris, & non pon, 
2 jour du Sabbat. Et le Seigneur lui repondit, & dit, Hypoerite chteun 
de vous ne detache t'il pas ſon boeuf, où ſon aſne de la creche le jour du 
Sabbac, & ne Its mene- il pas boire? Et ne falloit il pas delier de ce 


len, u jour du Labbat; cells-ci, qui eſt fille d Abraham, 1aquelle- Satan - 
re pour le manger, ou pour e Pole; 


yoit lice, il y a deja. dix uit ans ? Luar. XIII. 14, 15416. 

Que perſonne donc ne vous 

du pour Ia diſtinction d' vn jour de fete, ou de nouvelle lune; ou de Sabbarss: 
leſquelles cheſes fone l ombre de celles qui etoi ent àvenit j mais le corps 

en eſt en Chriſt, Col. II. 16. 1177 : „ e 
Lyn eſtime vn jour plus que l'autre, & 1'autre eſtime ch3que jour 6g. 
lement: que chacun ſort pfeinement rdfolus en fon entendement; Celui 
qui a egard au jour y 2 Cgard an Seigneur, & celui qui mi point d'dgArd 


, 


jour, n'y a point d'egard an Signer, Rom, XIV. 6. G. ; 
Or Jeſus refſaſeira le matin du premier jour de la ſemaine; qui — 5 ; 
pelle pour cette raifon le Dimanche, owl: fam du Saga. „Et quand % 
lox de ce jour · IA for venu, & que les portes du lieu o les Diſciples eo 
tt aſſemblez, pour la crainte qt ils avoient des Fuifs, etoient fermees; 
Jelus vint, & füt 12 au milieu d' eux, & leur dit, Paix vous ſoit: Et hult 
jones apres ſes Difciples etoient enegre dam 14 maiſon; & Thomas avec eux; 
Veſus vint les portes erane ferme es, & fm Ja au midien d'eux, & if le ² 
di, Paix vous fort, Mare. XVI. g. Apec, I. 10. Jtn. XN. 19. 20. 
Et le premier jour de I ſemains les difviples etant affeniblez pour rompre 
le pain, Paul leur fit vn diſcours, Ad. XX. 7. St. Paul ordonmt que ehaqas 
remier jour de Au ſemzine, chacun mette à part ce quil pourra aſſembler 
& la bonte de Dieu, pour le ſoulagement des pauvres, 1 Cor, XVI. 2. 2 
8 nf. ³ꝛ¹d—m⁴ͥ OS Des 


PEA 


152 Les Verices Et Les Devoirs, 


. n | 8 
U te rejouiras en la preſence de l Eternel ton Dieu, toi, ton flo, 
1 ta fille, ton ſerviteur, ta fervante, & le Levite qui eſt dans tes por. 
tes, I' Etranger, Porphelin, & la veuve qui ſont parmi toi, au lieu 
que IEternel ton Dieu aura choifi, pour y faire habiter ſon: Nom: Tu 
te rejouiras devant I'Eternel ton Dieu de tout ce à quoi tu auras mis la, 
STE 4. 5 2 


A 


main. Deut. XVI. II. XII. A at 0041. 0 1 #193, * a 
Que ferez · vous aux jours des fẽtes ſolemnelles, et aux jours des Feres de 
VEternel. Hoſte IX. . r e 
Mardochee enyoya des lettres 4 tous les Fuifs, leur ordonnaat quils 
celebraſſent le quatorzieme jour du mois d' Adar, et le quingieme jour du 
mEme mois toutes les Anntes; ſelon les jours auxquels les Juifs avoient eu 
repos de leurs ennemis, et ſelon le mois qui leur fut changè de detreſſe en 
joys, et de deuil en jour de fete, afin qu'ils les celebrafſent comme des 
jours, de feſtin et dejoye, et d' envoi de preſens del vn à l'autre, et de done 
aux pauvres. Exer. IX. 20. 21. 22. CC 


# 
* 
* 


Ce eſt ici la journe e que l Eternel a faite Egayons nous, et nous rejouil- 


% D 


Tons en elle. P/. CXVILI. 24. Quand tu feras vn feſtii convie les pauvrts, 
les impotens, les boiteux, et les aueugles; et tit ſeras bien-Heureuk de cd 
qu' ils n' ont pas dequoy te rendre la pareille, r la, paxeille te fera fendue 
en la reſurrection des juſtes. Luc. XIV. 13. 14. 
Qui uy ait aucune tache dans vos repas de chatitè. Fad. 1 2. „ 

2 28 23k . Ea. 2. 3. Du Jene. 25 ne J 0 | $4 « 3 3 10 389 

.  Certainement la journee de I'Eternel eſt grande et fort terfibley et 

qui pourra la ſoutenir? Maintenant donc, ainſi a dit FEternel iretoumies 
vous jus ques à moi de tout votre coeur, et en jeune, et en pfeũr, ex aer 
Jamencation ; et rompez vos coeurs, et non point vos“ yetemes 
& retournez a I'Eternel votre Dieu; car il eft 1 © 
Pitoyable, tardif à Colere, et abondant en gratuite et qui ſe tepent« 5 1 
afflige; Qui ſcait fi PEternel votre Dieu viendra' i ſe repentiri et lalſſer 
res ſoi benediction gateau et aſperſion ? Sonne: du cornet en Sion, Hance? 


U Ul 


D— . ang 1 


tifiez le jiine, publicz Faflemblee ſolemnelle. Joel. II. 1118. OT? 
Z Quand vous jelinerez, n'affectez point vn air triſte, comme font 167 * 
ocrites: car ils ſe rendent tous defaits de viſage, r 2 
ommes qu' ils jeiment ; en yerite je vous dis qu'ils reco vent feur ſaim: 
Mais toi quand tu jeunes, oin ta tete, et lave ton viſage, afin qufil ge pa- 
roiſſe point aux hommes que tu jeũnes, mais à ton Pere qui eſt en:{ecret; 
Et ton Pere qui te voit en ſecret, te le rendra 2 decouvert, Math., VI. I0, 
17> IS. ed VV 223232 ork 2, wg 
Pourquoy avons-nous jeune, et tu n'y as point eu d'egard'? Pourquoy 
avons - nous afflige nos ames, et tu ne t'en es point ſoucie ? Voici au ſour 
de votre jenne, vous trouvez3 votre volonté, et exigez tout ce dont yols. 
tourmentez les autres; Voici vous jeſinez 2 procez et contention, et pour 
fraper du poing mechamment; vous ne jeiinez point comme ce jour le 
requerroit, pour faire que votre voix ſoit exaucce d en haut. E. 
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abs 74 4 2 1633 3 0 wo 1 5 oft * 41 {1 Firs 
e afllige ſon ame vn jour 4. elt-ce en 


” 


3 
„ 


le jelne que J'ai choiſi, que homme afllige ſon ame v eſt-ce en 
courbant ſa t&te comme le jon, et etendant Ie ſac et la cendfe ? apelleras- 
tu cela jeli ne, et jour Xcentable 4 I'Kternel ?. Neſt-ce pas plutot, ici le 
jene que j'ai choiſi, que tu denoues les liens de mechanchere, que tu de- e 
lies les cordages du joug , ꝗuę tu laiſſes aller frangs ceux qui fone foule . 
et que vous tompiez gr N'cſt:ce pas que tu rompes de ton pin 
2 celui qui a faim? et que tw.falles, venir en ta maifon les afiligez qui ſont 
dans vn pauyre Czar? quand, guvois celui qui, FRE query Je gourress Cf, | 
que tu ne te. caches point. arriere de ta chair? Alors ta lumiere eclorrs + 
comme Paube du jour, & ta gueriſon germera incontinent, ta juſtice it 
devant toy, & la gloire de V'Eternel ſera ton arricre garde. Alors tu invo- © 
ueras, et l'Eternel t'exaucera; tu crieras, & il dira Me voici; ſi/ tu ores * 
0 milieu de toi le joug, et que tu ceſſes de hauſſer le doigt, &dę dire au- 
trage; Si tu ouyres ton coeur à celuy qui 2 faim, & que til raffatres Tame 
iffigee: ta lumiere naitca dans les tenebres, et tes tenebres ſeront com- 
me Ie Midi. Rae L I OY OREN 7 ARTE 
Parle à tout le peuple du pais; et aux Sacrificateurs, diſant, Quand 3 
vous avez jeiine, et pleure au cinquieme; et au ſeptieme mois, il y 4 deja 1 
ſeptante ans avez yous celepre te ſeüne pour l'amour de moi meme pour „ . 
amour de moy. Na, VIE. 3 e eee e, 15 wp 
Epluchez-youg, epluchez;yods, Nation 'hnon'defirable, ant que le de. - 
cret en fante, et que Pardeur'de Ia cofere de l' Etetnet viennè fur vous, 
want que le jour de la colere:de VErernel vienne ſur vous; Vous tous 
les debonnaites du pals, qui faites ce qu'il ordonne, cherchez juſtice, cher-' 
chez debonnairetèe, peut Etre ſerez Vous cachez au jour dela colcre de 


IEternel Sophon, 11. 1 2 er Anne bod by l . : 1 12 
Puis on publia dang, Niniye, par Te Toe du Roi et de ſes Princes, di- 
ſat, Qu homme ni bete, ni bœuf ni brebis ne goute; d'aucune chaſe, + 


£ 


* o 


quils ne repaiſſent point, et ne boivent point d'eau, Et que les hommes, 
ct les bè tes ſoient couyerts de ſacs, et qu ils crient 2 Dieu de toute leur 
force, et qu vn chacun ſe conyertifle de fa mauyaiſe voye; et de la violence 
qui eſt en leurs mains. Qui ſcait ſi Dieu viendra à ſe repentir; & fi ne 
ſe detournera pas de Tarceer te" ſa colere; en forte que nous ne periſfions : 38 
pin 2 Ec les hothime; de Ninive erbrent? Dien & publigrent ie feines 

& ſe vetirent de ſacs, depuis le plus grat d d'entreux juſques au plus pecits | | 
Dieu hy 7. i ce qu ils avoient fait, afſayoir comment ils Petgient 

detournez de leur mauvaiſe voye, Ks Dieu. ſe tepentit du mal qu il avoic | 


dit qu il leur feroit, & ne le fit point, Fonas, III. 7. 8. 9. 5. 10. | 
Bienheureux ſont ceux qui pleurent, & qui menent deuil, car ils ſeront : | 

conſoles ” , ß ß)“, ̃—P— 

Spar I Eſprit vous mortißez les faits du corpy,ybus vivter. Rom, VIII. 13 

Offrer vos corps en ſactifices vivanes, Saints & agt6ables à Dieu ce 


Ne ſaver vous pas que quand on court dans 12 lice, taus coyrent biene 
ug vn ſeul remporte le prix ? courex teflement que vous le — = 
vr quiconque Lutte vit — de regime; et quant 4 ceux- lã = wo 

e 8 s; e quant 2 ont 
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Font ; our 10 ir vne Couronne corruptible, mais nous our une incorry 


com me 18 attant 
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18 WH Pad Fins teig COMIN je. odds den it 
ais 


je mortiſie mon corps, dt je le reduis em ex- 
vitude de peut quien quelque —_— Apres avoir: preche aux autres N de . 


tible 


ſois trouve moi- meme nom fecerable I cur. IK. 24A. 


Mortifiez donc vos membres qi font 11 terre, la Piilladife, 22 OY | 
Ire, les affettions deteglees, la marvaile -Canvyeirife, Bt Vavaticey qarett 
yns idolatrie. dur felge row thoſey la èblere de Dieu vlentb füf Is th. 
fans" de rebel lion; Depo le 1 avec {ts tio) er reete: 
le touvel: homme; tit 12 — en TongoHante, TUM og d 
* Þa cree. Col. III. 5. 6. 9. 10. 1 


VI. Des Aſſemblees! Publiques pour 16 i Divins ; 155 my 


z 


E premier jour, Vous zutex vne Satire convocation.” yew, ne 
ferez aucune 2 05 Teryile : * Pareill leinent.” au dixieme de ce 
ſeptieme mois feta le jour des propitlations vous aurez en ce 
jour-la vne Sainte convocation. Lev. XXIII A 

FR chercherez l Eternel Id ou il habite, et Vi 58 a Yep g que 

PEternel votre Dieu, aura choiſi d'entre tours 1 us Fouf 5 am 

ſon Nom: Er Moyſe commanda àux Ifrkelites/diff füt, ut II 

ſeta venu pour comparoitre deyant la face de 1E iu ic gal. 

chↄiſi, alors tu Iiras cette Loi icy levant tout Fſragl, ; GR ant 

alſemple le peuple, hommes et femmes, et leurs © 15 en ns, 0 5 

etranger P 4 ſera dans tes portes, afin quiils Fark et aprefingnt, et 

craig 8 E ternel votre Dieu; et rement garde 2 Kite Rags. les 2201 

and ton Peuple d Lal 5 Sx, : Raney eh 0 
uand ton Peup] Tael aura gte battu , "guy's 

auront 7755 contre toi, & que 1 . er] ils reclatieroi ton 15 

mete faiſans requtte, & ſuplication dans cette ion ici ;Exauce? tots | 

des cieux, & pardonme le peche de ton 28 955 Iſrakl. IL Rorx- VIII. 33. 1 

Et David dit, vous qui Etes les Chefs des peres des EVIEES, "Tan 
Ale vous & vos freres; & tranſportez I aps de I Etern al en 
Auer au lĩieu que je lui al Ieh Parese vous . 90 EXce 
CeR fait la premiere fois, I'Etern el notre. 29 9 5 h 1 

Gougs ix vo vous ne P LW hag cone... Tg 3 
: 1 dit, 


Alors Morte dit 2 Aaron, Cel ce dont 5101 . avoir. pale, 5 


Je ſerai ſanctifiè en ceux Wi de mo * 
. preſence de tout Ie Pejjj f ae 15 e ns 


Et je tauſai Jes Magi tas, di 
fon, de 90 44 ge | om 


1 
_ cele jb ran 
reale Mes an Cit: W555 


_; of 440.8 
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7 yon Chebriane? 5 | £55 


1a 5 de Dien: Je reduiſois « en "me- 
moire ces cho tems 8 ep m rcbois en bo i mien 
allois. 1270 05 8 J 1 e comp BE SH PHD volx e 2 de 
louange 7 2 u'yne e yet e ge 
ſauteloit. P e 8. "NN IX. 9 ISP 18. 115 2 5 * 

Dieu _— au mechant- qu'as WE: faire 77 r Kr Res "Kea & de | 
prendre mon alliance en beet Me . Ve correction, & que: 11 
5 jette mes paroles dertiere SAY 4 EL 

Eternel des armees combięn i 0. Fo $1 Tabernacles; mon ame 
ne ceſſe de deſirerx grandementz. & meme el gefaut apres les parvis de 
FEternel. Car mieux vaut vn Jour: en tes 5 que mille ail leurs, Vaime- 
rois mieux me tenir 3 2 date 2010 Ha n de mon Dieiiz qur'de demeu- 
rer aux tentes des 3 Ps Fr. & 10" 

Le Pieu fort u een ee by * onſeil al ſerr des Saints,” re- 
doure ſur ceux qui-lomt' l entqur de 1 | 
rendral antenne -VOoUX'S efhel een tout Ds Priple, 
2x parvis de SN m3i;on e 5 pn) de toy 6 TY pe 
4; Enel A. u 

I ws ſuis — cauſe, de ceux qui me \diloient, N Vous irons en la 
mailon.de }/Etexpel- NM NX II 

Fentręrai en Goes Aue deg holoc iuſtes, et. je te wenden mes vœux 
W d . ee 12 75 08 houch e 2 e lors que Jervis | 
en detr . 15, 
1 — 71 t Sa ae 7 de Dien. prens, are 's Go pie et 
. pro. our ouir; plieot gue pour donner ce que donnent les 'fous, 
or f le! 2 car Zi Een Ahe 1 font mal. cel. V. 1. | 
Quand vgus entre z pour, vous preſenter. devant ma face, qui a requis cela 
demos mains Que vous, ſouliez de vos pieds i mes par TVis: gand vous etendrez 
vos mains Je cac herai ma face arrierę de vous, memes Au vous multi- 
rom: vos requetes je ne les ex 70 point: vos mains” ſont pleints de 

ſang. Layez vous, netopez vous, 25 e devant mes yeux, la malice de vos 
actions, ceſſez de mal-faire, a reneʒ à bien- aps recherchez la droiture 
5 redrafſeg celui qui eſt fouls, faites 118 +1 Io helin; debatez la cauſe 
de la 7 apres cela venes . e 3 ng quand 
yos pecnex ſerojent comme le cr ont lanc. is comme la nei- 
298 ils ſeroient eonine , on, ils deviendront blancs 
comme la laine. Eſaie J. 12, 15> 18, 17, 18. 

Fluſieurs peuples iront & diront, ve ex & montons en la montagne de 
VEternel, 2 la. mai jon du Dieu de Jacob ; & il nous enſeig nera touchant 
ſes voyes, & nous heminerons par ſe es Ele 3 car. la loy ortira de Sion: 


deni je me meg pen | 


la parole de FEternel, de Feruſalem. Efaje. 1 l. . 
Ainſi a dit FEtaroel,:Je les amegerai gufli, a Ia, montagne de ma Saintete, 
ves rejouirai en la- mai en laquelle 0 lreſſe d prieres; leurs 
olocauſtes Kel, ſacriſices ſeront acce tables ſur mon Aurel. Car ma 
maiſon ſera * ce La maiſon de Poe a tous peuples, Ef, LVI, 4, 74 
2, e 
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TTT 
Ne derobex. vous pas? nę tyez-yous pas? ne commetteꝶ y dhe p 8 
dere f ne jures vous Pas fauſſemem 7 ne frites vote pas des encem emen; 
3 Bahal? mallez - vous pas apres les Dieux etrangers que vous ne cënnoi 
ſez point ? Toutefois vous venez èt vous preſenter en cette Waffe 5 
ſur Jaquelle mon Nom. eft reclamꝭ, et · vous dites. nous avons ere delivres 


ter nel Jer. VI E. 105 ff. 


aportent oblation d'actions de graces en la maiſon de P Eternel. Ver. XX XIII. 


Piuis Jeremie donna charge à Baruc, difanty Je ſuis retenu & ne. puis 


'La ou il yena ter trois alſemblex en mon Nom, / je ſuis I à au wi 
F XVIII. 20. . * 1 — ain Ain . 
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| LETS . oath: Coe Th 8 
Et tous ceux qui croioient etoient enſemble en vn nee lieu; & Ws : 


ſe trouvoient, & faiſoient deb prie 
leur enſeignoient de la part de Dies 

34. TH $44 eee > OY ; dk E Sis WIFE C17 I Wo! 
Puis donc, mes Freres que nous avons la liberte d'entrer dans les lieux 


z n ; 1 0 % 
„% bt Lu 5 


notre mutuelle aſſemblee, comme quelques yns ont de coutume ' Hd. A 


* 
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Comment Invoqueront-ils celui en qui ils n'one point cru? & com- 


ia maiſon. I. Cc G X 1 


ment croiront- ils en celui dont ils nꝰont point entendu parler? & comment 
entendront : ils {il ny a quelquꝰ vn qui leur preche's & comment pre chera- 
ron) à moins qu'il n'y en ⁊zit qui ſoient envoyex 4 Que tout homme ſoit 
donc prompt 2 ecouter, &. lent 2 parler; Souffrons la ſaine doctrine; 
N'ayons point les oreilles c hatouilleuſes, pour nous aſſembler des Docteurs 
ſelon nos deſirs. Rom. X. 1 4. 15. Faq. I. 19. 2 Tim. IV. 3. 6 
Quand vous vous aſſemblez pour manger la Cene du Seigneur attendez 
vous I'va autre, & fi qguelqu'yn 2, faim qu'il mange en ſa maiſon ; afin 
ue vous ne vous aſſemblie⁊ point en jugement ; Nayez-yous donc point 
e maiſon pour manger & pour, boire? ou mepriſez- vous -l'Egliſe de 
Dieu? 1 Coty 51. 20.8% fer 3 4 
Lors que toute I'Egl1 <a emble en vn corps; Que toutes choſes ſ'y,' 
fiſſent honnẽtement, & avec ordre,,.& pour I'edification commune; Car 
Dieu n'eſt 2 vn Dieu de confuſion mais de paix comme on voit dans 
toutes les gliſes des Saints. doit que quelqu'un parle vne Langue in- 
conniie, que cela ſe faſſe par deux, ou tout au plus par trois, et cela par 


tour, mais gui y en ait yn qui interprete, Que ſ il n'y a point d' interprete, 
oy le raiſe. mY LEglifs. & quit parle 2 ſoy mEmey et à Dieu 1 Cor 
25. $5 l | | N 10 1 


Que les, femmes qui, ſane. entre vous fe taiſent dans I. Egliſe: Que ſi 
Elles veulentapzengre quelque choſe, qu elles interrogent leurs maris dans, 


e ST ROOT ente 
Quand vous vous blez dans I'Eglife*prenez garde qu'il y ant point de 


' Ful . aime à conteſter, nous avons pas 


en pis; Que City 2 quelqu'y > 
vne telle coutume. fee iſes de Dieu. I Cor. XI. 18. 17. 16, 


Au dernier tems il y aura des moqueurs chemin ans ſelon leurs convoitiſes 


pirtialitek ꝑæntre vous ; et que yous ne vous aſſemblieꝝ pas en mieux, mais 
n 
P 


impies; Ce ſont coux qui ſe ſeparent eur mb mes, des gens ſenſuels, ayant 
point I Eſprit. Jude 18. 19. i ee n eg: 


Si ton frere ne te coute pas quand tu le reprens di- le a H Egliſe, ot bil ne 
veut pas Ecouter IEgliſe qu'il te ſoit comme vn Payen et vn pagers, 
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— enclins par la charite fraternelle Z montrer de Taffection 
= E Tun envers autre: Soyez pleins de compaſſion I. Vh enyen 


Tautre, vous entr'aimant frateruellement: Car c eſt ier ce que 


* 


3 vous avez oui des le commencement; ſavoir, Que nos ou 
 zmions l'un Lautre. Rome XII. 10, 1 Pier. III. 8. 1Fean, III. 11, * 
__ | Vous-mEmes Etes enſcignar de Dieu 4 vous aimer I Vn Lautre: Et 
nous avons ce commandement de ſa part, que celui qui aime Dieu, ame 
aulfi ſon Frere: $i quelqu vn die, Jaime Dieu, et il hair ſon Frere, i ef 
menteur: car celui qni niaime point fon (Frere lequel il voit, comment 
peut il aimer Dieu, Jequal il ne voit point. 1 Th. IV. 9. 1Fran; 1): 
Kies bien-aihes, ü Dien nous/8 tant aimez, que d'enveyer Ibn Fils bi 
M rte la propitiation Paur nos pecheg. Dolls devons auſſi nous, 4 5 r En 
Yautre ; Et par t eci tous connoitront que vous tes mes diſciples, Ii vous 
avez. de amour les vns pour les autres. I Jean. IV. 10. 1 1. Jun, XV. 


12. XIII. 36. 3 „„ 

Ne devez rien 2 perſonne; ſinon que vous vous aimiez Iiun ny 4 

celui qui aime autrui, a accompli la Loi. Car ce qui eſt dit, Tu ne com- 

mettras point d' adultere; Tu ne tueras point; Tu ne deroberas point; 

Tu ne diras point ——— Tu ne convoiteras point; et fil) 

"4 a quelqu' autre commandement, ibeſt ſommairement compris en cette parole, 

Tu aimeras ton Prochain comme toi-mème. La Charite ne fait point de 

mal au Prochain; Paccompliſſement donc de la Loy c'eſt la charitef Or 
la fin du commandement c'eſt la charite qui procede d' vn cœur pur dd 

bonne conſcience, et d'vne foi non feinte, Rom. XIII. 8. 9. 10. I Tin. 

Que la Charite ſoit fans feinte: Naimez pas ſeulement de parole, et de 

langue, mais d- œuvre, et en verité. Rem, XII, 9, IFtan, III. 18% 


"Aya. 
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Ayant donc purific yos ames dans Eobeiſſance 2 la yerite par Eſprit, 
pour vous adonner 2 14 Charite fraternelle, ſans feinre, aimez vous Pyn 
Fautre affectueufement d'vn ceeur pur: & par ne charite fans feinre, 
1 fer. I 22.2008, Vir: 6,1, 7 TO IR Rs OR Ie 8 
Sur tout ayez entre vous yne ardente charite : car la charitè convrira, 
yne multitude de deffauts: Que l'amour fraternelle demeure: Le Seigneur 
vous faffe croĩtre & abonder de plus en plus en chitice les vns envers les 
zutres, & envers tous comme nous er os aufti envers vous. 1 Pier. IV. 
8. Heb. XIII. I. 1 Theff, III. 2. V 

Que celui qui a des intimes amis ſe tienne à leur amitie : parce qu'il 
y a te] ami qui eft plus vni que le frere. Prov. XVIII. 24. 

Ne quitte point ton ami, ni Lami de ton pere; mieux vaut le voiſin 
qui eſt pres, que le frere qui eſt loin Prov, XVII. 10. has . 

L'Etranger qui ſejourne entre vous, vous fera comme celui qui eſt nd 
entre vous, et vous Taimerex comme vous mEmes Eev: XIX 34. 

; Vous avez entendu qu'il a ere dit, Tu aimeras ton prochain & 
hairas ton ennemi, Mais moi je vous dis, Aimez vous ennemis, Car fi vous 
amez ceux qui vous aiment, quel ſalaire en aurez vous“ Les peagers 
meme n'en font-ils pas tout autant? & fi vous faites aceueib feutement & 


4 : 


| vos freres, qque faites vous plus que tes autres ? Les PEagers memes ne le? 
font. ils pas auth, ?, Math, V. 45-47. Luc. VI. 222. 


Tu n' yſeras point de vengeance, & de la gaderas point aux enfans de 
ton peuple „ mais tu aimeràs ton prochain comme toy- mème: Ne vous 
praignex point les yns. des autres, afin que vous ne ſoyez point condamnez 2' 

oici. Ie juge ſe, tient à la orte: Quiconque hait ſan frere eſt: meurtrier : 
Nous etions autrefois xebeMes vivans en malice. & en envie, dignes d'etre 


wing nous haiſans Jun Lautre. Lets XII 8. Jag. V. S. 1 Jaun. III. 


I Tit, III. S. 13, [nr 4 - £4,291 
FFP 
L Honneur et du reſpect que nous devons nous porter 

ME ESE: Tes uns aux autres. Res 


 Prevengg vous les vos les autres pas honneur : Ne regarde point cha- 
N 2 -_ particulier, mais auſſi 2 g qui concerne les auts es. Rom, XII. 10. 
P. „H,, 4. 0 K 1 9 ; * BE: | ELLE x : 
Que rien ne ſe faſſe par contention, ou par vaine gloire; mais que l'un 
eſtime autre par humilite de coeur plus excellent que ſoi - mꝭme. Phil. II. 3. 
Portez honneyr à tous: 8i vous fai tes accueil ſeulement- à vos frerts, 
que faites vous plus que les autres? Les peagers meme ne le font-ils pas 
| aulli; Vous jeunes gens, aſſujertifiez-vous aux anciens, et ayant tous de la 
ſoumillion I'yn- pour autre, ſoyez parez par dedans d'humilitè: parce que 
Dieu reſſſte aux orgueilleux, mais il fait grace aux kumbles, 1 Fier. II. 17. 
t. . AHR ne TRE Ne 
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| i!!! ß ]˙— RU. SHOTS 60 IHE a 
De tepten pas rudement Thomme Ige : "mais exhorte · le comme vn Pe. 
re ; les jeunes comme des freres z les femmes agees, comme des meres ; 
les jeunes, comme des ſceurs, en toute purete, 1 Tim. V. I, 2. 
Leve-toy devant les cheveux blancs, et honore la perſonne de Pancien, 
et aye peur de ton Dieu, Je ſws PEternel : L'un des malheurs que Dieu de. 


a 


20nee aux Frifs = Eſaie, cet, Que PEnfant ſeportera arrogamment con · 
ö y 


tre Pancien, et Phomme abjet contre I'honorable. Lev. XIX. 32-Eſa, III. 5, 
Honore les veuves qui ſont vraiment veuves: Celui qui mèpriſe ſon 
- prochain ſe detourne du droit chemin. 1 Tim. V. 3. Prov. XIV. 21. 


ieu me garde que j aye acception de la perſonne d aucun Tag St. Jude 


* - nn 


nous donne ce caracters des Impies dont il parle, Que leur bouche prononce 
des diſcours fort enſlez, ayant en admiration les perſonnes pour leur pro- 
— f ¾ — RR OO Ss on 2d 
Que perſonne ne ſe gloxiſie dans les hommes: Aprenez 2 ne point 


pre ſumer au dela de ce qui eſt ecrit; depeur que I'vn pour l'autre vous 


ne vous enfliex contre autrui. I Cor. III. 21. IV. G. 
Ceux qui delaiſſent la loi lovent le mechant; mais ceux qui gardent 
Ja Loy leur font la guerre: Celui qui neſt pas recevable eſt me riſable 
aux yeux du juſte ; mais il honoxe ceux qui craignent I Eternel. Prov, 
„„ &.. roi ud, Hp boyd EM 
E 11 eee... 
| LaPaix &delaGoncords © 
$OYEZ en paix entre vous: Pourchaſſez donc les chokes qui 
vont 2 la paix et qui ſont d'yne edification mutnelle's Mon- 
trans toute debonnairere envers tous les hommes, I Theſſ. V. 


13. Row, XIV. 19. Na I. 2. | 9 
Efforcez- vous à vivre paiſiblement, et à faire vos propres affaires: 
S'il eft poſſible, et autant qu'il depend de vous ayez la paix avec tous 
les hommes. 1 Theſſ. IV. 1 l. Rom. XII. JJC; ĩ äùwꝛ 
Cherchez la paix de la ville; et du peuple, parmi on vous viye: 
car en ſa paix, vous aurez paix. Jer, XXII 7. XXVII. 4 
Vn ſeul eſt yotre Maitre, ſavoir Chriſt, et pour vous, vous Etes tous 
ern C'eſt pourquoy, Soyer en paix entre vous, Math: XXIII. 8. Mar, 
« 50. e nar 4 fig ee £07 ee 
Foyer tous d'vn conſentement : Etant ſoigneux de garder Þynite-dc 
4 Eſprit; par le lien de la paix; II ya vn ſeul corps, & vn ſeul eſprit 
comme auſſi vous eres apellex à vne ſeule eſperance de vôtre yoeation- 
ly a yn ſeul Seigneur, yne ſeule Foi, vn ſeul Bapremez vn ſeul Dieu et 
Pere de tous, qui eſt ſur tous, & parmi tous, & en vous tous; Ainft nous 
qui ſommes pluſieurs, ſommes vn ſeul corps en Chriſt, et chacun rec! 
 Proquemens membres I'm. de Tautte: Ou il n a ni Juifni Gree f c, 


= Th 


© yp K 


Ini (ef, ai fan; a ni mile M enelle ear nous Etes tous vn 
of 25. BY." 3. 4 6. on * 4 _ 5. Ga, Ty 
2 Si a 24 Agr Tub oz: 

4 que 


— J. Chriſt, N. Fier A 8. 
28. NM 28 „ 
Si done 115 4 duelqvotce \d)ariom, on Clif mR A que 
cticis, Bc: go ans; . un joue 


Ceſprit, fi quelquos cbrdiales affe 5 

accomplice . tellement: que vous ayex vn meme entiment en ayant yne 

mime charite, n'etant qu'yne meme amor et ayant les memes lentimens : 
Phil. II. 42. Ad. IV. 32, ** N 5% e 

Je vous prie, agents PRs. le 8 55 de de ndcre Seigneur Lechs Chrif,que | 


yous parlicz 
65 19 


tre NOUS 2 I” ny, 1 
me avis, 1 Cort” * 

Le Dieu de 0 t de. S ie falſe Ia grace Tayoir tous 
yn mme ſentiment Elon Jeſus Chriſt; Afin que tous d' vn meme oceurs: 


et < vie. 1 bouclte NA ani le Dieu et Pere de as tre SeifneurFe: . : 


ſus Chriſt. Rom. XV 
Gheminops d. . mem 5 pour les 5 choſes auxquelles nous ſommes 
ment: PErfiftans en vn meme eſprit com · 


3 800 la foi dẽ IE zi Alt, 
emble mem 5 ura ar 2 fol ra * 7 
16. I. 27. le © g he 0 8 po . 


Que toute amertumer et colete! et ire, et crierie; et mahler ent. 
ötees du milieu de vous, avec toute malice z Mais ſoyex benins les vas. 
envers les autres, Egh. IV. 31,82. 

Il y a de la cruaute dans la fureur, et t du debordement dans la colere;/ 


mais qui pourra ſubſiſter devant] ee e NED - 
Ne defirons point la vaine gloire, en nous provoquant I'yn Lautre et 3 


nous portant: envietl vn 2.1 autre: Et rejettons les queſtions folles, et qui 
ſont ſans inſtruction, ſachant qu elles engendrent des debats: Le; bt 
Sy e ee mais doux enyers tous. l * 25. 
23. 24. 14 5 N 
N'ayes point. de procez fans: occalic wec.acun,fil t ne t'a pas fait bs pre- 
mier, 2 mal: Ne te häte point a ſortir pour quereller, depeur que 
tu ne {aches que faire à la fin, apre que ton ee e rendu cõnfus: 
Tritte tellement le different que ds asaveg'ton 9 que tu ne reve- 
les point le ſeeret dyn autre 3j de peur 
reproche, et que tu en pass vn blame qui ne Peface Pint Prov. III. 
30. XX V. 8 . 10. 4 : | 
Le commencement d'vne querelle «ſt comme quand on lache Fog mai 
avant que Ia melee apparoiſſe deportt toi de la querelle; Le Charbon eſt 
pour faire la braiſes et le bois e ie * ot et Fhomme querelleux. 
pour exciter les de bats. Prov, II. 
Tu n'itas point detractant parmi to 


3 * 


by Lf AY, 2 
euple: par faute de bois! fe feu 


beteint, ainſi quand il ny 2 po int = 1 la diſpu e ceſſe; Le e ra- 
forteur tevele le ſecret vel diviſion enfre, les plu grand. Ry ; 


a * "F 7 * — 
* — * 2323 . 12 
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| * 22 „ Tor, | 


ils my ait point de partialicez en · . 
e bh is en vn meme Faw et ent vn mee, — 


ue celui 150 1 decdute nete le 


21 4 I 
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WH: 1 . Les + Vettes ki le Mees, a LS 07 


relle ceffſera; cnſembl; Figiominie: t Earls m rind enlace la Cite. 
les ſages appaiſent la colere, Prev. XIII. 10, XXII. 10, XXIX. S. This 
Icy,» 


ten, et vous n'avez point; ; vous Eres enyieuxet jaloux, et vous ne pouvez 


4 poreee 


XVIII. 10. 


; m'dtes- vous p wn charnels, et ne cheminez:yous 


5 lorifiez point, et ne mentez point contre la verite. . Car ce. n eſtſpoint 
2 


ment, eſt pure, puis paiſible, moderec, traittable, pleine de miſeticorde 


& d 
: Jans h crifie, F. 4q. 1 - 14217. Wat! Ai + Fa if 
I fear | 


Toutefois malheur 2 celui par qui ils arrivent; IL Iui vaudroit mieux 


ville, ou maiſon dixiſee contre ſoi-meme, pe ſubſiſters point.] * XII. 


Mais celüt $5 m eß de ur 
XXVI. 20. XI. 13. XVI. 28. XI. 14. HER 
£ " Lorguenil ne produir rien ion, que. ue querelle 3 5 8 11 ſägeſſe * ee cer 
qui prentient conſeil: dqueur,' et l la diſpute-ſontiras; ot lague- 


Th 


Doũ viennent les debats, et les querelles entre yous*:n'eſt-ce-point 
ſavoir de vos voluptez, qui combattent dam vos membres N Vous conygi.- 


obtenir, vous vous querelez et vous debarez; et n Peine ce que 
vous deſirez, parce que vous ne le demandez, point. Fg. TV, I +4 
_ Qui yime le debat, aime le mal: C'eſt yne gloire 24 ma e t 18. 

proces mais rour fou fair-connvirre aww ProveX 


- Le n Eee les procch et it les partages entre ·les put Tar 1 7 


Puis-quiil | y a parmi vous de envie, et des difſenfions, et wks , 

2s a-la fagon gh 

Car quand I n dit, Pourmoy, je ſuis de Paul, et Tautre, p ur moi, je 

Luis ebe e n'etes· vous pas charnels ? Qui > donc Paul, o qui ef: 

Apollos; ſinon des Miniſtres par leſquels vous eee ſelon que le 
8 a donne 2 chacun? 1 Cor. III. 3. 4. 5 

hriſt· eſt· il diviſꝭ e Paul à· til te cruciſie pour vous ? ou weten, 
tte baptiſeʒ au Nom de Paul 1 Cor, I. 13. | 
Si vous avez vne envie amere, et de! irritation en vw cute, neous; 


apierice qui deſcend d' en- haut: mais elle eſt terreſtre, 1 8 * 5 
diabolique. Car ou il ya de Penvie'& de Virrieation, 1a eſt e de, 
toute ceuyremechante, Mais la ſapience qui eſt d'en - haut, 5 


e bons fruits, ne faiſant point Veanednp de difficulrer, - & cle: el 


t qu'il y ff ait partialftez; & meme as. 8 epa . enrol 
15 que ceux qui ſont dignes '2probarjons ſoient'manifeſter bam ven 


Cor. XI. 18. 19. 
Jeſus dit à ſes: diſciples, II ne ſe peut faire qvil n werive * ſeatdaley: | 


u'on lui mit vne pierre de meule 3 Pentour de fon con, et qu'il fut jettẽ 
dans la mer, que de ſcandaliſer yn feul de ces petits. Luc. XVII. — 
Celui qui veut imer ſa vie, & voir fes jours bien-heureux,:iqu'il garde” 
Ja langue de mal, et fes levres de prononcer aucune fraude Quit 
Je derourne du mal, et qu il faſſe le bien, qu'il eherehe la Pa et gill 
Ja pourchaſſe. 1 Pier. III, 10. 11. . 
out Royuitiie divife contre ſoi-mEme, ſera reduit en deſert: et toute 
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Si Vous vous mordez, et vous 
que vous ne foyer confines 1 en 
Mis moi je vous dis, Que qui 


ar Hantre Ge V. I. 
quei ſe met en colere contre for frer 


ſins cauſe, ſera puniſſable pat Jugement ; et qui dira à ſon frere, Rach? | 
ſera puniſable, par coneil 3 et' qui tui'diras Fay, ſerapuniflable par Ja gee. 


henne du . 21 W HA Sil, T 4 mt ee 
Bienheureux, font cu qui ere 2 paix ; car ils ſeront . apelle; 

> hs: ” 71 Nr „enen N . "+ 1 3 » 
Enfans de Dieu: Mas celui qui met debat entre ſts frares, oft hai de Dient 
Marb. V. H. 500, M. 1d 1 % 


profit; elle ne P aigrit point; elle ne penſe point à mal ; elle ne ſe rcjeui 
point de Finjuſtice 3 mais elle ſe rejouit dela verite; Elle Are 
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elle croit tout; elle eſpere rout; b tour. La charite ne perit 


jamais; Or maintenant ces trois choſes demeurent, IA Fai; PEſperance, 
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OG INSI 2 dit VEcernel, Faites jugement et juſtice; & delivy 


52 celyi qui aura te pille J'entre les mains de celu qu lui flit r6ft; 
dss ne oller point I'orphelin, ni Ietranger, ni 14 vkure, tt Hofes 
.. . .  Taucune violence, et ne _repandez, . ſang innocent. Tu 
* Ja juſtice. en route integrite, afin que tu viyes. 75. XN 1.8. Dau. 
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n . arne er r IEEE 
, Toures:les choſes, que vous voulez gue les hommes vous faffent, faitcs- - 
1 8 auſſi ſemblablement, car C'eſt la loy, et les Prophetes, Mash VII. 
5 = oF, _ s, 2 : 8 83 * TE 12308 1211 ky 717710 r 5 * . 
Rendez 2. Chacun ce qui. leur c du; 2 qui le tribut, le tribut; I qui 
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le peage, le peage gy 2 qui Ia crainte, la crainte; à qui Thonneur. Phon= 


neur: Rom. XIII. 7. 


Ephraim ef vn marchand, il Y a en ſa main des balarices 'tronipeuſess 
um ant 2 faire e p 5 of ( 
Qui eſt fidelle en peu de choſe, il eſt auſſi fidelle dens les grandes cha- 
F ; & celui qui eſt injuſte en tres peu de choſe, eſt injuſte auſſi dans les 
grandes choſes: Si donc vous avez pas et fidelles dans les richeſses 
zuques, qui vous conſiera les grandes richeſſes. Luc. XVI. 10, 11 F * 
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Pencretienneor bien enſemble'? Deux bomines — — ; 
fils'ne. font pas Faccord'entecur,! Br CK XXIII. H. A. III. 834. 
svore les yns les autres, prenez garde 


| Lacharite eſt d'vn eſprit patient ? elle eſt benigne z la 'Charits 1 1 
point enyieuſe; Ia Charite tuſe point d'inſolence ; elle ne f enſie „ ö 
Elle ne ſe potte paint des. honnetementz elle ne cherche point Jon'propre = 
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—ͤ Derod; 
FEvernel 
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x it : 1 : wy A 
eux que Je ſacrifice: Et c'eftrvne-joye au juſte de 
mais les. ouvriers d iniquite ont enayerfion-la. juſtice & Lequite „Prev. 
_ L'homme qui ſera juſte, & qui fera ce qui eſt juſte & droit 3; et 
qui maura foule perſonne; qui aura rendu le gage à ſon debiteur qui nau 
ra point ravi le bien d'autrui, qui aura donne de ſon pain à ce lui qui 2. 
8 voir. faim, & qui aura couyert dun vẽtemeut celui qur ctoit nud, qui nau- 
* ka rien prete2 yſure, ꝙ n'aura point pris de ſurcroit, & qui aura detour- 
| ns ſa main del iniquite e qui aura fait vn droit jugement entre yn hom- 
me & autre, qui aura chemine en mes ſtatuts, & aura garde mes ordom 
nances pour faire yerite 3 celui - là eſt juſte, pour vrai il vivre, dit Ie Sei 
| near PEternel, Exec). VIII. 55 8. H. 7 woes © " Be e 
Ne faites point 


| de mal à la veuve, ni à Porphelin, ni 3 Petr 
Vafflige, & ne penſcz aucun mal en vos 


» * 
Ky . „ a Cy * 4.5 #54 
4 r 


4 Fs 

5 ö 4 3 

1 Fa 4 : 2 Le 5 
— wa 3: fl 
"25 # 


13 
Ne machine point de mal contre ton prochain, puis qu'il habite en al. 
Furance avec toi: Celui qui penſe I faire mal, on Papellera, Songe malice. 
VVV oj ets IO OTE 
 «..C*'eſt deja vn grand defaut en vous, de ce que vous avez des \Proces 
entre vous. e n' endurez. vous pas plutꝭ t qu'on vous faſſe tort? 
Fourquoy ne ſouffrez- vous pas pluſtöt du dommage? Mais yous faites 
tort, & cauſex du dommage, & mEme à vos freres; Ne ſave vous pas 
que les injuſtes n heriteront point le Royaume de Dieu. x Cor. VI. 7.609. 
II neſt pas bon d'avoir egard 3 Laparence des perſonnes; car pour 
vn morc eau de pain l' homme commettroit forfait: Mais celui qui fait 
injuſtement recevra ce qu'il aura fait injuſtement: Comme tu as fait, 
ainſi te ſera· t il fait; ta recompenſe 
21 Col. III. 25. Abdias 15. 
Mlalheur fur ceux qui juſtifient le mechan 
' - CThacun des juſtes ſon droit: Malheur ſur toi 
Point etg fourrage, & fur 40i qui te portes 'C 
Point ete traité deloyaument ; ſi t6t que tu auras acheye de fourrager, , 
.eu ſeras fourrage, & fi tot que tu auras achevt de te porter deloyaumen 
an te traitera deloyaument : De telle mefure que vous meſureret, on 
vous meſurera reciproquement auſſi. Ef, V. 22; 25, XXX III. T. Math. 
-  Celuiqui rend Ie mal pour le bien, le mal ne partira point de ſa maiſon 


e pour des preſens & Stent! 


ut fourrage, & qui 128 
9 &. qui n 28 


| Prov. X II. 13. N * 3 y : : 5.3 SF, 8 „ 
Ne rendez à perſonne mal pour mal, Rom: XII. F. Quiconque fait 
 Iniquite ec en abomination devant I Eternel ton Dieu, Peu, XXV. 
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faire oe qui eſt: droit? 


retournera ſur ta tete. Prov, XXVIII. 
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cœurs chacun contre fon frere, 
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| Fee. Dumenrtre E 
$#& U ne tiieras point. Exode XX. 18. Je redemanderai võtre ſang | 
T& de la main de Phomme'; Qui aura re 3 ſang de FThomme 
Hö en Vhomme, fon Hang ſera rẽpandu, Car Dieu 7 fait Phommt 
5 | oi 5. 6. „ > * 31 ' % 4 EF .-L & Fo we + 


2 ſon image. Gen. 1 


Quand yn homme aura hai ſon prochain, & lui aura dreſſe des em. 
buches, & ſe ſera eleve contre lui, & I'aura frape 2 mort; Tom cuil ne 
- Fepargnera point; mais tu racleras d'Iſrael la coulpe du ſang. innocent, 
& bien te fera: Afin que le ſang de celui qui eſt innocent ne ſoit pas 
epandu parmi ton pais, lequel IEternel ton Dieu te donne en heritage, 
& que tu ne ſoks pas coupable de meur tre. Dee. XIX. 11. 13. 1. 
Cieſt ici comme on pròôcedera envers le meurttier, lequel Cen ſera 
enfui la, aſin qu'il vive; Celui qui aura frape ſon prochain par megardes» 
&ne 1ayant point hai auparavant; Pil Pa” pouſſe, ou jette ſur lui quel- 
que choſe, mais ſans deſſein, ou quelque pierre, ſans I'avoir va, & qu il 
meure, & qu'il ne lui fut pas ennemi, & n'cut point cherche ſon mal 3 
-Alors l' aſſemblee jugera entre celui qui a frape, & le garant du ſang g 
Il veſt point „ mort, d'autant qu'il ne haiſſoit point ſon pre- 
chain auparavant; il ſe retirera dans yne' des trois villes de refuge, & f 
y demeurera jus qu'à la mort du . Souverain Sacrificateur, fans en ſortir. 


Si quelqu' vn a frape ſon ſerviteur, ou ſa ſervante d' vn bã ton, tellement 
qu'il ſoit mort ſous ſa main, on ne manquera point d'en faire punition. 
Si vn larron eſt trouve à rompre, & qu'il ſoit frape, dont il meure, celui 
qui Paura frape ne ſera point coupable de meurtre. Ex, XXII. 2 
Quiconque tuera quelqu' vn, Ie meurtrier ſera condamne 2 la more ſure 
le 2 des temoins; mais vn ſeul temoin ne ſuffica point contre 
qui que ce ſoit pour le faire mourir. Nomb: XXXV. 30. 
Vous ne prendrez point de prix pour 1a vie du meurtrier, lequel eff 
digne de mort ; mais on le fera mourir : Aufli ne prendrez: vous point 
de prix pour le laiſſer enfuir à la ville de ſon refuge, ni pour le ziſſer 
retourner habiter au pais juſqu à la mort du Sacrificateur. Et vous ne 
ſouillerez point le pais auquel vous @tes ; car le ſang ſouille le pais; & 

1] ny aura aucune expiation pour le pais 2 cauſe du ſang qui aura ete re- 
Þandu en lui, ſinon par Ie ſang de celui qui I aura repandu : Nomb. X XX V- 
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des 1 | Les ate Efe ho 
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Naber a eib 1 Tepand en tems ix x le Ki qu'on repand 8 A 
| bus de guerre: 1 qui cendamne & 2 x8 A mort le jute, qui ne i 


reſiſte 22 I Roix, II. 5. Jag. V. 6. 
I. Eternel a en abomination 1 homme de ſang : Les hommes 1 ſanguinairey | 


ne POO: jamais à la moiric de leurs jours, I. V. 6, LY 2 


2. De Fraper & battre Son Prochain, 


| Celui qui aura frape. ſon pere ou ſa mere, on le fera mourir. de = 
25 J d g den ont eu lei 56 & bury oy, alt is nfo 1 Me piers 
t fi 


« | | 


5 = 
les 
Jjuges ; 51 


po ur. vie. Ocil Qur 
bell, dent Four dent, main | ur main, ic 5. pour. pie n ew 
playe Fm plays, meurtei re pour. meurrriſſurr. Exode K. 15 1 5 is 
49. — St 
Quand quelqu'va aura outr ſon rochain comme il a flit, * 
| Jera- Cil falt. Levit, XXIV. age P. 5 2 Ain 


5 ſoit celui qui frappe fan prochain en cacherte, Dow, . 
3 : 8. De 1 Adaltere. op 7 | 3 775 15 1 


1 Tus ne commettras oint d'Adultere. Ex. XX. 14. Gent hou 8 
| | i aura Commis. adultere avec la femme d' vn autre, on tera moutir | 
_ mort l'homme et la femme adulteres. Lev: XX. 10. | f 
. 0 Quand la femme d'va homme ſe ſera debauchee, et aura —_ fort 
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: contre lui, et qu etant en la puiſſance de ſon mari, vn autre Ini aur: 
""habite. avec Ale z Le Sacrificateur Ia fera jurer par ſerment d 2 et 
et lui fera boire "es eaux de Ealouſie, et Vexecration du ferment” ſera "fi 
cette femme 13 au milieu de ſon Peuple, Liſez, Nombres V. 12 . 

Qui commet adultere avec yne femme eſt idepourvd de ſensy/&t Gert e 
on amez Il trouyera playe et ignominie, et ſon opprobre he ſera point effic 
Dar la jalonſie furicuſe du "mari n'epargnera. point I'adultere av jour del 
. vengeance; II n'aura Egard 2. aucune Trangon, et ne 1. 85 £7 L c 


N mime tu ajourerois preſent fur . . N 32— _ 
As Du Viol. be x: 15 RN 


" Quand v vne e jeune fille vierge ſera fiancee I. vn 1 5 e et que guete . 
Laura trouvee en la ville, et aura couclic avec elle, ils ſeront tous, een 
ſommeꝛ de pierres, et ils mourront;La jeune file parce qu elle n n's Po 25 
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1. 29. Os RY 
a7, Anke paillarde 482 


| Ku, le ſalaire d vne pdillardes 
ni le prix dyn chien, car ces deux choſes ſont en abomination devant 
IEternel con Dieu. Pat. XXIII. 15 . 
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Tu ne derdberas paint: Exod. XX. 15. Tu ne trompetas point to 
A prochaim, & ne le p eras point. Lev. XIX. 18. N 
Clelui qui aura derobe vn homme, & Laura vendu, ou (il eſt troure 
entre ſes mains, on le fera mourir de mort. Exod, XXI. 16: Dent. XXIV. 


* are d d PR 1 
Si quelqu'vn à vole” vn bœuf, oui quelque menũe bete, & lia tuse ou ven- 


dier il reſti tuera ang bœuf pour chaque bœuf. c quatre menues bꝭtes pour 


chaque meniie bete, qu'il aura vole, Si le larrecin eſt trouve entier entre ſes 
mains ſoit bœuf, ine, ou menũe bꝭte en vie, il rendra le double Ex. XXII. 


Wt. i ee 04 OE e e 
Si le voleur eſt trouve pergant-vne maiſon apres le ſoleil levè; Il fera 
entiere reſtitution, & £11 ga pas dequoi; il ſera vendu pour ſon larrecin. 
Il eroit per mir di le tuer, ſ*il etoit trum de nuit fur le fait, commt nous l. 
vos. dit a mais on ſe rendoit coupable de meurtre fi le furprenant fur 
le fait, apres le ſoleil leve, on le eit. Exod, XXII. . + 4% 
des raiſins ſelon e juſqu'à en ètre raſſaſié ; mais tu n'en 
mettras point dans ton vaiſſeau: Quand tu entreras dans les bles de ton 
prochain, tu pourras bien arracher des Epis avec ta main, mais tu ne met - 
eres point Ia faucille dans les bles de ton prochain, Deut. XXIII, 24, 28 
Qi pille ſon pere ou ſa mere, & dit que ce reſt point mal - fait eſt 
eompagnon de I'homme diffipaceur. Prov. XVIII. 24. 
Que celui qui deroboit ne derobe plus ; mais pluflòt qu'il tra- 
Viille en faiſant de ſes mains ce qui eſt bon; af qu'il ait dequoi depir- | 
Ur à celui qui en 4 beſoin, Eph, IV. 2828. ae 
000 Res oo Cel - 


5 Nn tu entreras en la vigne de ton prochain, tu pourras bien man- 
ger 
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FX derobe ſera retranch 
” e comme Terron. . At. IV. 8 8 9 


1 88 6. Du dont > hoy. oy ares peut. 


Ne eee, point 1 dome znclenlie, e tes eres ont Pied C 
Maudir ſoic celui qui tranſporte la'borge Ke 12825 Prov: 10 


28. Dent. XXVII. [7. Si quelqu'va flit manger vn cha mp ou vne vi- 
7 ir, fera reſtitu. 


nes ayant la ché ſa bece pour paitre au champ d autrui z 


Mp: 5 * 


1 Cini 5 rirtig avec IAG: heit 1 ame. "Prov! IIK. * vl 
= V. 3. 4. Ve nul de n F 
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a 155 du meilleur de ſon champ, & & du meilleur dle fs vigne. Exod. XX Þ 
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be 
Sile feu ſort, & rrouye des 6 pines, &: que le ble qui eſt en tas; vide | 
bout, ou ſe champ ſoit Conſume celui qui aura allume le feu, reſtituert en. 


Tierement de qui en aura &te brule Exod, XXII. . | 
' SIE quelqu' vn 2 emprunte de ſon prochain quelque bite, & u elle 1 : 
ou qu'elle meure, ſon maitre iy. etant point preſent; 1. ne mag. 


uera point à 1a rendre: Mais fi le proprietaire eſt avec: elle c<lui 


;qui 


Vayoit empruntec ne-rendra rien pour le commage, P 1 10 upe, il 


Payera- le louage. Exode,. XXII. 14, 15. 


Quand il Cagira de quelque.choſe de quelle nature aue ee ſolt ou 25 


fl * ſoit qu'il Cagiſſe de quelque bœuf, ou de quelqu Ane 


elque menue bere, ou de quelque. vetement; ou meme de qu 
hole perdiic, que quelqu'yn reclamera, Ia cauſe des deux parties vie 


4 Dns les juges; & celui gue les j juges ee rendra 3 ll 


TT, 


| 2 for prochain. Exode XX 1 ©: * 8 4 11 
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Celui qui aura. 2 25 vne 1 ih mon, il 12 rendrd dere pour d 0 
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Ton prochain z mais craignez_ votre 


ans, 10 


Lev. XXV. 17, N'exigez rien outre ce aui vous elt o eee ay 
I'S. 
de tort 4 12 veuye, nt A Porphelin, mY 1 1 


Ne faites point 
n & ne penſer aucun mal en vos cœurs contre yotre. 


VII. 10. Tu ne fouleras point, et 2 52 705 point 
vous avez été Strangers au paĩs dE Pre Ex. XXII. 21. Ne 


cChetif arce qu'il eſt chetif, et ne 
2 die = jngemeat:) Car TEcternel menera A ufs, et \ 


Tu ne feras point de tort au'mercenaire 
tre tes fre res, ou d'entre les etrangers qui 


Whos vne de tes maiſons; Tu lui donneras 
Aura ra vwille, avant ee 1e ſoleil ſe couche; car CP 213 Pauvxe, & 


emeurent' en 


nt Fafflige en porte (. 


ere. 


Petranger ; ar 
e pot, oj 
c 


ters Pang 
ceux qui les auront vole Fer, NNE, . MN 
; 2uvre & bece | 


ſon loyer le jour mines qu'il 
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a quoi P attend fon ame: aſin qu'il ne crie point contre toi 2 1'Eternely 
2 2 zit pas du peche en toy, Der. XXIV. „ 8 
Le loyer de ton mercenairene demeurera point par devers toi juſques 
au lendemain. Levis; XIX. 13. J323ͤ ũ œę ¶ — T8 
Hola, toi qui batis ta maiſon par injuſtice, & ſes etages ſans droiture, 
qui te ſers pour neant de ton prochain, & ne lui rens point le ſalaire de 
ton travail; Qui dis, je me batirai yne grande maiſon, & des Crages bien 


. 


aires, elle eſt Jambriſſge de cedre, & peinte de vermillon, Tes yeux & 


ton cœur ne ſont_adonnex qu'au gain des- honntte, & à faire tort, & op- 
preſſion; Cela n'eſt pas me 'connoitre dit l Eternel. Jer: XXII. 13. 14. 
Celui qui fait tort au pauvre des-hanore celui qui a fait; mais 
celui-12 honore ſon. Greateur qui a pitis du miſerable. Prov. XIV. 81. 
L' homme qui eſt paurre & 2 fait tort aux autres pauvres, eſt 
comme vn ravage d eaux par lequel le pain defaut, Prov. XXVIII. 3. 

Si tu fais quelque vente 2 ton prochain, ou ſi tu achetes quelque 
choſe de ton prochain, que nul de vous ne foule ſon frere. Lug 


| XXV. 14. 8 2 v2: 2 eat FS . NH CT 5 i — des ot 8 . n 
Ba. tu pretes de argent 4 mon peuple, ſavoir au pauyre, tu n'agiras 
point avec lui comme yn uſurier, vous ne mettreꝝ point ſur lui d uſure ⁊ 
Tu 2 * donneras point de tes vivres, pour en faire ton profit. 
Leit: X ß Gods 7 
Que vous. revient - il de fouler mon Peuple, && d'seraſer la face des 
 HMligez? dit le Seigneur, I' Eternel de arniee s. E/{ III I.. 
certainement dans l' indigence. Prob: XXII. 10e. 
Tu as pris uſure pour augmenter tes richeſſes, tu as fait du gain deſ- 


honnete ſur ton prochain en uſant de circon vention; & tu m'as oubliceg 
dit le Seigneur FEcerndl. Exech: XXII. 12, „ Con BR 6s 
Tu as prophanc tes Sanctuaires par la multitude de tes Iniquitez, en 
uſant mal * crafic; c'eſt pourquoi Jai fait ſortir du feu du milieu de 
toi lequel ta conſume; & je t ai reduit en cendre ſur la terre, en la pre» 
ſence de tous ceux qui les yoyent. Exteb: XXVIII. 16. 


* * 


Celui qui accroit ſon bien par ufure, & par gain des- honne te, Ja- 
maſſe pour ceux qui auront pitit du pauvre. Prov. XXVIII. . 
Le mechant emprunte, & ne rend point: II foule Valige & le pauyte. 
& ravit par violence le bien d'autrui, il ne rend paint le gage. Eſ- 
XXXVII. 21. Ezieb, HII · | r 


ſera ſur la tEre de celui qui le debite. Prov: XI. 26. „ „ 
Malheur ſur celui qui aſſemble ee qui n'eſt pas à lui, & juſques à 


celui qui bàtit la ville avec le ſang; & qui ᷑tablit la ville avec iniquite 


— 


Celui qui fait tort au pauvre- pour accroitre ſrs richeſſes, tombera 


Le peuple maudira celui qui tetient le froment; mais la benediction 
quand fera- t'il cela, & entaſſera · til la boiie epaiſſe ſur lui? Malheur ſur 
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Ny les lafrons, ni les avares, ni les raviſſeurs, n'heriteront point le 
* Dieu, I Cor. VI. a „„ —_ a! NY N 10 | 
jeux vaut vn peu avec juſtice, qu'yn gros | quel on $2. 
point de droit. Pres. XVI, 8. oe f . NE. me _ ap 
| 8. Dela fraude. En 
Que perſonne ne foule, eu ne faſſe ſon profit au dommage de for 
frere en aucune affaire; d'autant que le Seigneur eſt le vengeur de toutes 
ces choten. I. Theſe TV. . V 
Vous faites tort & cauſez du dommage, & meme à vos freres; Pour- 
noi n'endurez vous pas pluſtot qu'on vous faſſe tort? Pourquoi ne ſouf- 
rez vous pas plutòt du dommage? Ne ſavez - vous pas que les injuftes 
n' hertteront point le Royaume de Dieu? I Cor. VI. 8, 7. 9. 1 
Navons- nous pas tous vn Pere? Un ſeul Dieu fort ne nous a-t'il pas 
9 pourquoi vachacun agit- il frauduleuſement avec fon frere? Mal, 
Vous ne mentirez aucun de vous à ſon prochain; Vous ne ferez point 
d'iniquitè en jugement, ni en regle, ni en poids, ni en meſure ; Vous 
aurez les balances juſtes, les pierres à peſer juſtes, PEpha juRe & le 
ss. 8%. . e 
Tu n'auras point dans ton fac deux ſortes de pierres à peſer, yne 
5 et vne petite: II n'y aura point auſſi en ta maiſon deux ſortes 
'Epha vn grand, et vn petit; Car quiconque fait cela, quiconque . fait 
iniquitè eſt en abomination devant IEternel ton Dieu; Mais tu auras les 
pierres 2 peſer entieres & juſtes, pareillement I'Epha entier et juſte, afin 
ue tes jours ſoient prolongez iur la terre que I'Eternel ton Dieu te don- 
ne. Deut. XXV. 13. 14. 18. 15. „ 3 
Quand quelquꝰ vn aura peche, et aura commis vn forfait contre l'Eter- 
nel, mentant à ſon prochain pour vn depòt, ou pour vne choſe qu'on au- 
ra miſe entre ſes mains, foit qu'il Pair ravie, ſoit quil ait extorque quel - 
que choſe par violence a fon prochain; Ou il a trouve quelque choſe per- 
due, & qu'il mente IA deſſus, ou ſ il jure fauſſement, ſur aucune choſe 
celles pour leſquelles les hommes ont accoutume de pecher; 8˙il arrive 
donc qu'il ait pech& & qu'il ſoit trouve coupable, il rendra la thoſe. qu'il 
aura ravie, ou extorquee par violence, ou le depòt qui lui avoit ste con. 
fie, ou la choſe perdiie qu'il aura rrouvee, Ou tout ce dont il 2 jure faul- 
ſement, il reſtituera le principal, & adjoutera la cinquieme partie de la 
valeur de la choſe par deſſus; et le donnera à celui à qui elle apartenoit, 
le jour meme qu'il ſera tronve coupable. Levit. VI. 22384. 
It eſt mauvais, il eft mauvais dit Pachereur, mais quand il fen · va il ſe 
yante Prov: XX. 14. | 4 N ; 
Chacun n'a t'il pas encore vne maiſon de mEchant, des threſors de 
mechanchete, vn Epha court, deteſtable? Tiendrai - je pour net eelui qui: 
de fauſſes balances, et de fauſſes pierres à peſer. Michèe. VI. 10. 11. 
La fauſfe balance eſt abomination 4 LFEterncl ; mais le poids juſte 
r r 


* 


Pe 


— 
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Double poids, et double meſure ſont tous deux abomination à P Eter- 

nel. Prov. XX. 10. „„Cʒjʒ | | : 
—_— S. Du faux temoignage 


Tu ne diras point, faux temoignage contre ton prochain. Exode. 
IX, 166. 5 1 8 : 
Ne ſois point temoin contre ten prochain ſans necel 
tu d'en faire croire par tes levres? Prov, XXIV. 28. 
Ne leve point de fame bruit, ne t'aſſocie point avec le mechant 
pour etre faux temoin: Eloigne toi de toute parole fauſſe; et ne fai point 
mourir innocent, et le juſte; car je n abfoudrai point le meèchant Exo: 
XXII. 1. 2 „ „„ 
Ne va point faiſant le delateur parmi tes peuples ; et ne te dreſſa 
point contre le ſang de ton prochain, Je ſuis I Eternel. Levit. XIX. 
* quelque faux temoin ſelevera contre quelqu'yn, pour depoſer 
contre lui de revolte: e apres vne diligente enquete trouyent 
que ce tEmoin ſoit faux, et qu'il ait depoſe fauſſetꝭ contre ſan Frere; Fai- 
tes lui ainſi qu il ayoit machine de faire à ſon frere, et ainſi Zre le mal du 
milieu de toi: Afin que les autres, oyans cela, craignent, et ne · faſſent plus 
vne ſemblable mechanchere au milieu de toi: Que ton eil ne J argne 
point; vie pour vie, eil pour œil, dent pour dent, main pour main. Bie. 


lite et voudrois- 


% 


XIX. 1-18 1%. 80S 5. i SEES 
Le temoin veritable delivre les ames , mais le faux degorge menteries; 
Thomme qui porte faux te moignage contre ſor prochain eſtf vn marteaus 
yne epee, et vne fleche aigue: Le faux temoin ne demeurera pes impuni, 
et 1 protere menſonges n' echapera point. Prov. X1V « 25. XXV. 
18, XIX. 5. "Roy | | | 
Quand vne perſonne aura peche, parce qu'elle aura oui la voix &ad- 
juration, pour vne choſe dont elle ſera te moin, ſoit qu'elle Tait viie, ſoie 
qu elle * ait ſcue, et ne Laura point declaree ; elle portera fon iniquite. 
Levit: V. 1. | 4 


IO, Du faux Jugement. 

Ne faites point d' iniquitè en jugement ; aye point acception de la 
perſonne di pauvrez.qt. auſſi ne porte point de reſpect 2 la perſonne du 
grand; rend juſte jugement a ton prochain: Levit. XIX. 15. 

Les fils de Samuel ne ſuivirent point les traces de leur Pere, au con- 
aire ils Pabandonnè rent à Pavarice, et prenoient des preſens, et perver- 
tiſſoient le droit, 1 Sam. VIII. . | | 

_ Amendez cntiercment vos voyes et vos faits. Que ſi vous faites droit 
/1gement entre homme et {on prochain, et n'oprimiez point Petranger, 
m T'orphelin, ni la veuve z. et ne repandiez point le ſan innocent; Je fe- 
al que vous habiteteà de ſiecle en ſiecle, en ce icu- ci Fer. VIII. 
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172 | Les Veritts Et Les Devoirs. | 
| Ne fui point les grands pour faire mal; & ne ren point e 
| en yn Proces, panchant à tenir le parti des grands, pour pervertir le droif, - 
Auſh n'aye point d'egard au pauvre en ba proces, Ex: XXIII. 2, 3. 
Quand on froiſſe ſous ſes pieds tous les priſonniers de la terre; quand 
on renverſe le droit de Phomme en la preſence du Tres-haut quand on 
fait tort 2 homme en ſon proces-; Le Seigneur ne le voit-il point? 
Lament: III. 34. 35. 36. 5 e „ Aa Tin Gebty pe Bis 
Malheur 2 ceux qui juſtifient Ie méchant pour des prefens, & raviſ- 
% A ai 2 EL a: 
Celui qui abſout le mechant, & celui qui condamne le juſte, ſont tous 
e galement vne choſe abominable à 1'Eternel, Prov. XVIF, 12. 
Qu'vn ſeul tèmoin ne comparoiſſe point contre aucun, pour depoſer 
de quelque forfait, ou pech que ce ſoit qu'il ait commis; que le fait 
ſoit avere par la bouche dei deux ou de trois tèmoins. Deut. XIX. 15. 
| f Y : II. De la Convoitiſe dn bien d' autrui. e 50D ee 
* _Tu ne convoiteras point la maifon de ton prochain; Tu ne convoi- 
teras point Ia femme de ton prochain; ni ſon ferviteur ; ni ia ſervante; 
ni * youu; ni ſon Ane; ni aucune choſe qui ſoit 2 ton: prochain : 
Ex: XX. 17. tai — ei, 
Malheur à ceuxqui braſſent iniquite, & machinent du mat fur leurs 
lits, & le mettent en effet auiſi· tõt que le matin luit; parce qu ils en ont 
le pouvoir en leur mains: Ils convoitent des champs & les raviſſent; & 
des maiſons, & les ſaiſiſſent, & opriment homme & ſa maifon; & la pet - 
ſonne & fon heritage, Mich. II. I. 2, Ly „„ 
Alors Samuel dic à tout Iſrael, Me voici; temoignex contre moi de- 
vane PEternel; & devant ſon Oint. De qui ai- je pris Ie bœuf? & de qui 
ai- je pris ' Ane? et qui ai. je opprimè ? qui ai-je foule? & de 14 man 
de qui ai- je pris rang on, pour cacher mes yeux de lui ? & je vous en ferai 
reſtitution. I Sam. XII. I. 3. %% noe #1 9 3g OO IR ny 
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+. ARTICLE VI. 
Ia Chazice qui conſiſte à faire dubiens 
A pardonner les injures. EIS us? ; 
et [one hd 5 offer Hin du bien au prochain 2555 a : 
S ee e, ee e 


988d oiat ſon propre profit, 1 Cor, X. 24 XIII. 46. * 


* 


„ 


Que toutes vos affaires ſe faſſent en charitè: Seryez-yous l'vn Tau- 
tre par charit e. 1 Cor. XVI. 14. Gal. V. 13. „„ 5 


Vous etes le corps de Chriſt, & ſes membres chaeun en ſon endroit: 


Dieu à aportE. vi tel temperament dans ce corps afin qu'il n'y ait point 
de diviſion, mais que les membres aient vn ſoin mutuel les vns des autres : 
& ſoit que l'vn des membres ſoufre quelque choſe, tous les membres 
ſoufrent avec lui; ou ſoit que vn des membres ſoit honort tous les au- 
tres enſemble ſ en rejouiſſent. 1 Cor. XII. 27. 24. 25. 26. 


Que chacun ſelon le don qu'il a recu Fadminiftre aux autres, comme? 


de bons diſpenſateurs de la diverſe grace de Dieu. I Pier. IV. 10. 
Ne refuſe point le bien à ceux à qui il eſt du, quand il eſt en ton 
pouvoir de le faire. Prov. II. 27, 2 r OB 3632.7 0 co RT 
Abimelec dit à Abraham, maintenant jure par le Nom de Dieu, que 
tu vſeras envers moi, & envers le pais ou tu as demeure, de la meme 
benignite, dont j ai uſe enyers toi. Gen. XXI. . 
Si quelqu' vn n'a pas ſoin des ſiens, & principalement de ceux de ſa 
famille il. a reniè la foi, & il eſt pire qu'vn infdelle. 1 Tin. V. gon fn 
Pendant que nous en avons le tems faiſons du bien à tous, mais princi- 
palement aux domeſtiques de la foi. Gal. VI. 10 
Ne mettez point en oubli la :beneficence & la communica 
Dieu prend ꝓ aific 2 de tels ſacrifices. Heb. XIII. 16. 


os 


di tu vois le bœuf, ou la brebis de ton frere egares; ne te retire point 


arriere Feux ; ramene-les à ton frere: & fai le meme de toute autre 
choſe que ton frere aura perdiie, & que tu auras trouvee, tu ne t'en pour- 


as retirer: Si tu yois Fane ou le bœuf de ton frere tombez par le chemin, 


ne. en retire point, employe toi zvet ton frere à les relever. Deut, XXII. 
I. Ju. 1 Ne e ou FD Sy 5 6 

Donne à celui qui te demande; 
emprunter de toy. Math. V. 42, 


Ne di point à ton prochain Va, et retourne; 


14 95 EE N 5 4 DY E . 3 ; (3 : 1 23 By 
& ne. te cache point de celui qui veut 
| 61 ne et demain je te le baille- 
ral, quand tu Las par dev ers roi. Prov. III. 28. 5 ; 


Lame du mechant ſouhaite le mal;ſon intime ami mEme ne trouve point 


de pitie par devers lui: L homme convoiteux. convoite toujours 3. mais 
le juſte donne ſans e pargner: L'homme de bien donne et prẽte il con- 
dur ſes affaires en droiture. Prov, XXI. 10. 26. Ff. CXII. 4. 
Donnez, et il vous ſera donné; on vous donnera dans le ſein bonne 
mefure, preſſee, et ſecouee,et verſant par deſſus; car de la meme meſure, 
que vous meſurerez, il vous ſera meſure, au reciproque. Luc. VI. 38. 
La perſonne liberale ſera engraiſſèe, & celui qui arroſe deviendra meme 
pluye. Prov. XI. 25. on Te ag & x S E | : 15 . ; G ” : | oo IBS 
Soyez hoſpitaliers les vns envers les autres ſans murmure, 1 Pier. Vo: 


Noubliez point I'hoſpitalite, car par. * quelques vns one loge des 
» Ta: +; 07 eee 


* 


Auges, wen fachant rien. Heb, XII : 
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„ Tes Verites Et Les Devoirs, „ 

Faites du bien à. ceux qui vous laiſſent, et pries pour ceux-qui v 
courent ſus et vous perſecutent: Ne rendant point mal pour mal, ni 
Outrage, pour outrage; mais au contraire beniſſans. Math. V. 44. I Pier. 


. 13 1 4 | "2 | 
N Si vous faites du bien ſeulement à ceux qui vous font du bien, quel 
| _ gre vous en ſaura- ton ? car les mal · vivans font auſſi le meme ; et ſi yous 
pPreteꝛ à ceux de qui vous eſperez le recevoir, quel gre vous en ſaura ton 
Car les mal-viyans pretent auffi aux mal. vivans, afin qu'ils en reg oivent h 
5 Pareille: C'eſt-pourquoy faites du bien, et.pretez fans. en rien eſptter 
ct votre ſalaire ſera grand, et vous ſerez fils du Souverain; car il ei bene - 
envers les ingrats et les meEchans. Luc. VI. 33. 34. 8388. 
Si ton ennemi a faim donne-lui 3 manger Pil a ſdif donne- lui 3 boire.; 
car en faiſant cela tu lutamaſſeras des charbons de feu ſur ſa tete {Er 
le Seigneur te le rendra, Rom, XII. 20. Prov. XXV. 22. 
Quand tu rencontrexas lę bocuf ou l' ane de ton ennemi egare: ne man. 
— point à le lui ramener : Quand uu yerras Pane de ron ennemi accable 
| on ſa charge ne manque point 2 lui aider à le relever- Exod, XXIII 
K 3 2 t 7 ; 55 | | ( 
Quand ton ennemi ſera tombe, ne t- en rejoui point; et quand il ſera tre. 
buche, que ton cœur nien treſſaille point Je ne me ſuis point rejoui de 1; 
calamite de mon ennemi, et n ai. pas meme permis à mon palais de pecher, 
poun deſirer ſa mort Prov. XXIV. 17. Fob. XXXI. 29, 30. 
20 9 you point ſurmonte du mal, mais ſurmonte le mal pris bien, Rum 
I. 25. EEC 


. 


= _ . $$ Fardonner les injures. 
SOT EZ donc (comme clus de Dieu, Saints, et bien aimez) revetus 
: 5, des entrailles de miſericorde, de benignite, &humilitez de-doficeur, 
8 un eſprit patient: Vous ſuportant les vns, les autres, et vous par 
daonnant les vns aumautres; ſi l'vn a querelle contre autre; comme 
Chriſt vous a pardonnè, vous aulli faites en de mEme, Col. III. 12. 15, 
Soyez benins les vns envers les autres, pleins de compatlion, et vous par- 
_—_— les vns-aux autres, ainfi que Dieu vous 2 pardonne par Chtiſt 
eue et bien-atmez, ne vous vangez- point vous mEmesz mais donneq 
licu à la colere; car il eſt éerit, à mot apartient 12 ee 
rendrai, dit le Seigneur. Ne rendez à perſonne mal pouf mal; N 
pourchaſſez toujours ce qui eſt bon; tant les vns envers les autres, quenvers 
rere 6 265 THOt PURE nd, 
Ne di point je rendrai le mal: Comme il m'a fait N ferai aulf ; 
je rendrai 2 cet homme. la felon ſon oeuvre: Mais atten PEternel et te 
Auvefa Pier. NX. . XXIV. 29; XX. 2. „ 
La Charite eſt d vn eſprit pationt: Elle ne Paigrit peine: Elle cube 
tout, Elle ſuporte tout. 1 Cor. XIII. 4, 6, 7. N | 
5 „ Lenker 


r 
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Lentendement de Phomme rallentit ſon courroux, et ſon honneur eſt 
dd paſſer par deſſus I offenſe, Prov. XIX. 11. 4 BOY: 2 0 1 - JF 
vi ton frere a peche contre toi, repren-le z et Mil ſe repent, pardonne, 
Jui ; Et fi ſept fois le jour il a peche contre toi, et que ſept fois le jour 
il retourne à toi, diſant, Je me repens; tu lui pardonneras. Luc. XVII. 
Que fi ton frere a peche contre toi, vaz et le repren, entre toi & lui 
ſeul 3 Pil t'ecoute, tu as gagne ton frere: Mais Fil ne ti ecoute point, prens | 
avec toi vne ou deux perſobnes, afin qu'en la bouche de deux ou trois 
temoins toute 75 ſoit ferme: Que Pil ne daigne pas les econter, di- le 
2 TEgliſe, ſil ne, daigne pas Ecourer PEgliſe, qu'il te ſoit comme vn 
payen et vn peager, Math. XVIII. 15, 1% 17% © © 
ki vous pardonnez aux hommes leurs offenſes, v@tre Pere celeſte vous 


— 


pardonnera auffi les vôtres: mais fi vous ne pardonnez pas aux hommes 
leurs offenſes, votre Perę celeſte ne vous pardonnerz pas aulk les võtres 
Math, VI. 14, 15. - 


ND EY 2 3 
ARTICLE VII. 1 
| 3 DE 5 1 
| | Dy La miſericorde & de la compaſſion: | 
"7. Sign 


96 1NSI a dit I'Erernel des armides, Faites jugement loyal, &uſcs 
8 38 = benignitè & de pitie,. chacun'envers ſon frre. Zach, VII. 
Soyez tous d' vn conſentement, & pleins de compaffion l'un envers 
: _ vous entr'aimant frateriietlement, miſericordieux, gracieux, I Pier. 
Soyez miſeticord ieux comme vòtre Pere celeſte eſt miſericordieux 
Luc. VI. 3d. Portez les charges vn de l'autre, & ainſi accompliſſez la 
Loi de Chriſt. Gal. VI. 2. Conſolez ceux qui ont Peſprit abbatu, 
ſoulagez les foibles, & ſoyez d'vn eſprit patient envers tous: Vous ſu- 
portant vn autre en charite. 1 Theſſ. V. 14. Eyh IV. 24... 
Nous deyons nous qui ſommes forts ſuporter les infirxmitez des folbles, 
& non pas nous complaire à nous m#mes. Nen. XV. 1. 2 
La Religion pure & ſans. tiche envers ndtre Dieu & Pere, eſt de viũter 
les orphelins. & les veuves dans leurs afflictions. Faq. I. 27. Souvenez- 
vous des priſonniers, comme fi vous etiez empriſonnez avec eux ; & de 
So B tourmentezs comme étant vous-memes d'vmnème corps. 
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4 n-heureux _ les = 1 car miſericorde leur ſera faite: 
%. Jugement ſans mifericorde fera ſtir ceux qui n auront pas vie de 
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176 Les Verites Et Les Deyoirs.. | 
y 1 , | At? . oy | | DRL REP ES dn ga, 
Si tu te retlensde deliyrer ceux qui font entraines à la more, & qui ſont 
ſur le point d'etre tuex ; parce que tu diras, Voici, nous ne fivons by 
ue C'eſt ; celui qui peſe les cœurs n'y prendra t'il point garde? & 92 
ui qui oe: ton ame n'en prendra-r'i point contoiffatk 1& * 
rendra- F il point a l hemme ſelon ſes œuvres? Prot, XXIV. II 12 
Ne maudi point le ſourd, et ne mers point d'achopement devant Th. 
veugle ; mais aye crainte de ton Dieu, Je ſuis. I Eternel. Leit. XIX. 


14. ; | Cs, * ä - "ee, 0 
homme benin fait du bien 2 ſoi · meme ;; mais le criiet trouble f 
ropre chair : Qui ſe moque du pauvre. fait deſhonneur 2 celui qui l 
ait; qui ſe rejouit de la calamicE d'autrui ne demeurtza point impuni. 
Prov. XI. 17. XVII. 5. „„ e 


„ NIalheur à ceux qui viyene à leur aiſe en Sion, & ne ſentent A Mun dou- 
leur de la froiſſure de Joſeph. Amos VI. I. O6. 


2. Particulierement envers les Pauytes, 


Quand il y aura parmi toi quelqu'yn de tes freres qui ſoit pauyre,n'endur 
ci point ton cœut, et ne ſerre point ta main, pour ne la tendre pas à ton 
frere pauvre. Mais aſſurement ouvre- lui la main, et lui prete tout autant 

qu'il jui faudra, pour la neceſſſtè en laquelle il fe trouvera: Donne lui 
Fran chement, et n'aye point mal au cœur de lui donner: car à cauſe de 
cela 'Eternel ton Dien te benira en toute ton oguyre, & en tout ce} 
quoy tu mettras la main. Deut. XV. 7. 8. 10. 
Romps ton pain à celui qui a faim; retires en ta maiſon les patyres . 
errans; quand tu vois vn homme nud couvre- le, et ne te cache point 
arriere de ta chair, Alors ta Iumiere eclorra comme l'aube du jour; et ta 
ue riſon germera incontinent ; ta juſtice marchera devant toi, et la gloire 
— PEternel' ſera ton arriere garde. Ef, LVIII. 2. 8. 
Denonce à ceux qui ſont rich es en ce monde, qu' ils faſſent du bien; 


7 CT 


qu' ils ſoient riches en bonnes ceuyres ; quiils fotent prompts 2 donner, 

et à faire part de leurs biens; ſe faiſant vn treſar d'vn bon fonde ment 
pour l'avenir, aſin qu' ils obtiennent la vie eternelle, 1 Tim. VI. 17. 18.19. 
Donne: Vaumone de tout ce que vous avez, et yoici toutes choſes vous 
ſeront nettes. Luc. XI, 41. Faites- vous des amis des richeſſes iniques; 
ain que quand vous defraudres, ils vous regoivent dans les tabermacſes 
Sternes. Luc. XVI., “.. n ũ ù ́”UéVn r . per BUD A 
Quand tu feras vn feſtin convie les pauvres, les impotens, les boiteux. 

et les aveugles z et tu ſeras bien- heureux de ce quiils n'ont; pas dequoi te 
rendre la pareille; car la pareille te ſera rendue en la refurreftion des 
juſtes. Luc. XIV. 15. 14. 5 | „ 
N'acheve point de moiſſonner le coin de ton champ; ne receuille point 
auſſi la glane de ta moiſſon: Ne grapille point ta vigne, et nen -recueille 
point les grains qui ſeront tombez ; laideJes au pauyrez et a Vi tranger, 


no 
* 
* 


Je ſuis l'Eternel. Levit. XIX. 9. 10. 1 
Que chacun de vous mette à part chez lol: ce qu il pourra Ae 
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ſelon Ia bonte de Dieu: Se ſouvenant des paroles / du Seigneur Jeſus- 
ogmment il a dit qu'il eſt plus heureux de donner; que de recevoir, 10 
I. MARIN <1 e ee e pitt, hs Ch 4 
Le juſte prend connoiſſance du:proces des pauvres mais le machant 

ne ſait ce que c'eſt d aucune connoiſſance. Prot. XXIX. 7. 5 


7 . | * 


' Tous les freres du pauvre le haiſſent ; combien plus ſes amis C eloĩ- 


neront · ils de Jui; il pourchaſſe, mais il ny a point de paroles; Mais 
le juſte elargit et donne 4.4 Tous ſes jours il . et ſa iggce b 
eſt en benedict ion. Prov. XIX. 7. Pſal; XXXVII. 21. 2. 
Je n'ai pas refuſè aux pauvres ce qu' ils deſiroient, et nai point fait de- 
faillir les xeux à la veuve, Je n'ai pas mange mon morceau ſans en faire 
part a Lorphelin; Je Nai uu perir perſonne par faute de vẽtement ; Car 
celui qui im fait, a fait auiſi le pauvre, vn mẽme Createur nous a forme. 
Fob X XI. 16, 12. 1 9, 15. #4 | 3 | | ITE '# 


* 


ez; et que vous ne leur donniez point les choſes neceſſaires pour 


vous dis qu'tls regoivent leur ſalaire: Mais quand tu fais ton aumGne,. 


la char ite, 
ſubyenu au 
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178 Ter Merit Et ka — Bol % 
— vons Ave St; p etois mulade; et vous maveꝶ aeg unte 1 


et vous e tes venus vers moi; Car entant que vous Havez fait & 
Fon de ces plus petits de mes Freres, vous me Pavez fait à moi meme: 
Oeſt· pourquoi, Venez les benits de mon Pere, poſſedez en heritage le 
Royaume qui vous 2. etc prepare des la e ps ou bares Ne 
XXV. 88, 38. S7. 40. 8a. 10 24; 

Qui donne au pauvre n aura p eint de düifetrez mais qi e ſes 
a uu aura beancoup de maledict ions, Prev. XXVII 127 185 | 

Celviqui'aura des biens de ce monde, et qui verra fon- Fen Air 
neceſſitè, et lui fermera ſes entrailles comment eſt- se que ha charite de 


Dieu demeure en Ini ? 1 Fan.. H LI. Men 
Celui qui opprime le pauvre fait des- honneur A celui e 
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meis- e ui- re ceux. Bi. 
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Dans nos jugemens. 


ga E. jnger point, rs que vous ne ſoyex point jar; Ne 8 i 
N. point, afin que vous ne foyez point cond immer: | Car de tel 
- ſugement que. yous jugerex yous ſerezjuger; et: de telle nieſare 
oy vous - meſurere2, du vous me ſurera rer x toqgement 20ld.. 
Math: v1 T. Luc. VI. 37. Mich, VII- 2 ed Is 
Ne jugex de rien avant le tems; Juſhu wy te que 1 Seigneut ven 
auf mettra en Jomiere les: choſes ces des tenebres, & qui manife 
ra les conſeils des cœurs, & alors Dieu rendra @:chacun Aa loiiange. ICor, 


IV 
Qui, es- tu toi qui juges le ſerviteur d- autru * it" fe tient Fernie, oi 4 


bronche pour ſon propre Seigneur: meme il fora affermi ; car 
ane pour Faffermir ; Mais roi pourquoi juges· tu ton frere ? dic toi 
auffr, pourquoi 'mepriſes-tu ton frere? certes nous comparoirrony tous 
devant le tribunal. de Chriſt: Kinfi donc chacun de nous rendra compte 
pour foi-meme 4 Dien: Ne nous jugeons donc plus Fyn Tautre; mas: 
viex_pluſtot de jugement en cecy de ne mettre point d e ee 
de ſcandale devant võòtre Frere. Rom. XIV. 4, 10. 12, 18. 
Me ju 2 ſelon Papparence ; 5, mais jagen d'vn ot | 
Jean XVII. 24. 
L'vn croit qu'on peut manger de toutes choſes, & Lautre g ih, = 
Arme — des herbes : Vs celui qui manger ge mepriſ 


qui ne mange poi t; &. que celui quis ANGE. ps, ne mepriſe paint ce 


Jui qui 7 Car Dieu Ia pris a york Rom, X 


Toi auſſi ne pren your garde I-toures Fi edeotes — 55 dira; meme 
e 


recoute point ton ferviteur te maudiſſant; Car ton cœur ſcait que tu 
en as auth maudit d'autres, meme p uſieurs fois Eccleſ. VII, 21, 22. 
Pourquoy regardes. tu le fètu qui eſt dans * de ton frere, & tu 


napercols point la poutre qui eſt dans toa.ceil ; ; ar dis-tu 3c 
ele, eimets que j*8t& de roi eil ce tz Wot age poiltre T 7 
Eil? one ate pretaleremem = Sar $a a ke Gang 08 * | 
tu riſers d r le feru Fo qu eſt d 55 & 0 0 . Vifts 
O homme, qui que th 1618, Ws 1 tres Neg! FIN Mir dae 
ae « ti 


en ce,que,;th jt ges 8 kate, n = adi coy: meme, 
qui juges ommets les mèmes chofes. Et 1 7 8 , 
ceux qui commettent de telles holes, & quite . Wil 
echaper le e e Nom. II. 1,3 Tot: 
Que celui Xentre Yous qu 
contre 6n prochain. 1 SC 7587 88 


= De bs Candeur dans nos Diſcour, 2:56 Ivy 


| Ne medifexde: perſonne, 15 HI. 2˙ Ne Fa t les vnd dien 
zutres; celui qui me dit ne ſom frere, & qui Juge- raids meditnde 
Iz Loy et juge la Edi Ot fi tu quges la 1101, tu met 
1a Loi mais junge: ILy av ſeul Lizgildageurs qui peutifauver;' 6b Aetruires 
toi qui es- tu qui juges autrui ? Jag. IV. Ii : 0 11 4 
Ne love point de faux bruits contre ton rochain. ; XXIII. 11 
couvre le forfait, cherche aimitis; mais le raporteur des- vnit les —_ 
leurs amis. PMW]. XVIL o. ew qui public le diffame eſt foua Pho, 
X. 18. Les levres . jute: 3 ſſent ce qui ꝛoſt ag reablezrmais R bou· 
che des mechans n eſt que perv 70 . Prdv. Ned, 1729 220%! AIs üg 
O Eternel, qui „C. en ton abernacle? qui habitera em la monea- 
one de ta Saintes? L'homme qui ne medit point de 12 langue, qui ne 
fair point de mal + ſor compagnom et ne leve aucun diffame : contre. ſon 
procl ain. Pf. XV. 1, 3. "EA | 
Tous ceux qui Getudient à iniquits:ſcront.extermines_: Def quels font 
pecher Jos: hommes e et tenilent des lacq; 4 ceum qui [es.repret- 
nent ; et font tomber le juſte en deſolation. Eſ. XXX. 20. 21 
Fexterminerai colui qui medit de ſon prochain en cachette Les medi. 
Tans n'heriteront 2 12 royaume de Diet Pſ. CI. 8. 1 Cor. VI. 10. 
Les levres de c qui l profirent des paroles dures: contre le juſte 
ar e enden muettes. BA. XXXI. 10. 
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Les verites Et Les on., 


, . we 2 2 1 f : rd e 4 3 ern E 2 f 
A RTi C 1 E "Is: er eee 
11 Verite « et de 12 8 


© E. mentex your 1 Pvn à Vantre, zyant de pouille le cit Sik 

avec ſes actions; Mais ſuivez 1 Verite avec Iz Charit 5 
II. H. Eyb. IV. 15. Ep rap L 

Ayant epouille le menſonge, parler en vetite Secu avec ſon 5 pro- 
chain ; car nous ſommes membres les vns des autres. Eph, IV. 25. 

Ayant depouille route 2 & toute fraude, & diſſimulation, & en- 
vie, 0 mediſances: Gardez vd 75 Ian Kl de yh & vos levres de par- 
ler en tromperie. 1 Pier. II. I. P. 8 

Qui as- tu redoute & craint que tu m'as menti, n 25 Point eu ſouyenance 
de moi, & ne Cen es point ſoucice # ne me 20 95 as til meme, ges en 
tems, & toutefois tu ne m'as point craint: Eſ. L {: "ap 2% 

Celui qui hait ſe contrefait en - ſon parler; mais en ſon interieur, it 
couve fraude : II prend plaiſir à à menſonge; il benit de ſa bouche, & 
maudit dans. fon: Cour: 11 propoſe des choſes fauſfes par hypocriſle, 
Etant cauteriſe en ſa conſcience. Prov. XXVI. 24. P/. Lf. 26. I Tims: 
Iv. 2. Tel qu'eſt celui qui faiſant ſemblant de railler jette du feu, des 
fleches, et d'autres choſes mortelles; Telieſt Fhomme qui wee 2 | 
prochain, et dit, ne me joue-je pas? Prod. XXVI. 18, 19. 

La Langue mentenſe hair ceux qu'elle froiſſe, & la bouche flaceuſe o- 
duit ruine Prov. XXVI. 28. 

E homme qui vſe de flaterie enyers fon prochain, rend des regs 3 ſes- 

: Dhomme malin prete Joreille aux levres iniques, et le trompeuy. 
Ecoute la langue pernicieuſe: Les peuples maudirone, et les nations de- 
testeront celui qui dit au mechant, Tu es juſte. Prov. XXIX. S XVI- 


A NIV. au. a 
i L'homme double de cœur eſt inconſtant_ dans toutes bes voges- Jp 
7 8. 8 
La haine ſe couvre de fraude; mais ſs malice ſera revelée en 
zſſemblee: La levre de verite ſera affermie à perpetuite ; mais l — 
menteuſs n eſt que pour. vn moment: Les levres menteuſes font Ine 
choſe abominable 2 'Eternel 5 mais ceux qui agiſſent en veries: lui | 
_ agreables 2 Prov. XXVI. 20. XII. 19. 22. 

L Eternel detruira ces ouvriers d'i miquite-qur parlent- de aix _—y 47 
prochain, et cependant ont de la malice en leur cœur. Pf. 2 XVI Ms 2 

Tous les menteurs auront eur part * eng ao de 
ſouphre. oApoc. XXI. 98. 

Ananias, pourquoi Satan 2 t'11 renbli ton coeur pour mentir au Saint 
3 ? tu nas pas menti aux * mais à Dieu; Ad. V. 3. 4. * 
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ARTICLE. X. 


Sur | 
_ U'Edification que nous devons donner au prochain; 
| Confiderec en general. 


RY Xhortez:vous vn autre, et edifiex-yous tous I vn autre, x The. 
18 Pourc haſſons les choſen ol vont 2 la paix, et qui ſont d'yne 
edification mutuelle: Que tour ſe fafſe pour VeEdification. Rom. XIV, 19, 
je. II ́fffff „ ES Lo bt 
Prenons garde I'ya l'autre afin de nous inciter à la charite, et aux 
bonnes œuvrẽs: Et cela d' autant plus que . aprocher le jour, - 
„ Wo ns Nin 5 1 


Que chacun de nous complaiſe 2 fon Prochai dans le bien, pour ſon 
editication; Car auſſi Chriſt n'a point voulu complaire à ſoi-m@me. m. 
XV. Ze he =. 2 855 . „ i * 12 l rh i 8 . 

loutes choſes me ſont permiſes, mais toutes choſes ne ſont pas expedien- 
tes, toutes choſes me font permiſes, mais toutes choſes n ediſient pas: Je 
complais à tous en toutes choſes, ne cherchant point ma commodite propre, 
mais celle de pluſieurs, afin qu'ils ſoient ſauvez. I Cor, X. 25. 88. 
Qu'on ne diſpute point de paroles, qui eſt vne choſe dont il ne revient 
aucun profit, mais plutòt Ia ruine des auditeurs, 2Tim: II. 144. 
Qu'aucun propos infect ne ſorte de v6tre bouche: mais celui qui eſt 
bon 4/viage de Pedification, aſin qu'il donne grace à ceux qui Foygnt, Y 

Renforcez les mais la ches, & fortiflex les genoux dejoints: Parlex a 
propos 4. celui qui eſt fatigue : & que tes paroles redreſſent ceux qui 
chanchelent. E. XXXV. J. L. a. Fob IV. J... 

Lors qu'vn homme eſt ſurpris en quelque faute, vous qui tes ſpiri- 
tuels, redreſſex vn tel homme avec vn eſprit de douceur ; & toi pren 


* 


* 


garde à toi- mẽme depeur que tu ne ſois auſſi tentè. Gal. Vj. J. 
Ay ez pitie des vns, vſant de diſcernement: Et ſauvez les autres par 
frayeur comme les arrachant hors du feu. Jude. 2 2. 28. 
Confeſſez vos fautes I'vn à̃ l'autre: Vous ſoumettant les yns aux autres 
en la crainte de Dieu. Jag. V. ts, Epb. V. 17. 
Le fruit du juſte eſt vn arbre de vie, & celui qui gagne les ames eſt 
ſage. Prov. XI. 30. VV „ ä „ 
i quelqu'yn d' entre vous ſegare de la verite, & que quelqu'yn le 
redreſſe: Quꝰil ſache que celui aura redreſſeè vn pe cheur de ſon egarement, 
fauvera vne ame de la mort, & qu'il couvriza vne multitude de pechez, 
144, V. 19. 20. 8 „ 5 


} 
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* * 
— * * 


2 — 3 . II. 235 


Vent preter: attention, Voici Ia parale de EEremel leur eſt en opgobte. 


nnn e Dadring Brov. IX. 9. 


28 j4 1 8 eo N 4 * 7 5 7 a 7 
- ARTIC LE, Xi. 
— 7 Py 9 


Des | 
| Differences voyes d'edifier ſon prochainy 5 
J. Par Vinſtruction. 


n YEZ pitie des i gnorans, & des errans, parce us atk . 
25 ARS _ gtes environnex d infirmitez, Heb: 5 0 yo © ITE 

En tene avec douceur ceux qui ont vn Ned contra | 
4, f gx _— jour Dicu leur donnera Ong Pour connor 


Moi, & j je me tairai, a ez- moi, ſi j en wel 

a 78 comb ien ſour fortes les paroles * 2 J. VI. Bl = 
Je Fai ecrit des choſes excellentes en conſeil; & en connoiſſanee; | 
Pour out te donner 4 connoitre I certitude des paroles de verite, afin que 
tu puiſſes repondre paroles de veritè, 2 ceux qui . Prov, 
—_ 20. 21. Ceux qui eteient devoyez d'catendement comprendront 
11 e ceux qui murmuroient naten la doctrine. AA. 
* feine les chaſes. Saintes aux chiens, & ne jettez poidt les 
devant les pourceniw depeur qu' ils ne les foulent 2: leur pieds, & 

= % retournants ils pe vous dechirepe : A qui parlerai- je, & A qui 
Pro teſterai- je qui ecoute ? Voici leur oreille eſt incirconciſe, & ne p 


Math. VII. 6. Jer. VI. 10. 5 
Suis- je danc de venus votre ennemi, en vous diſant la veritg,, Ga] Iv, 


8 le Sage, & il deviendra encore plus ſage ; inſtrui le jute & if 


Malheur à vous Docteurs de la Loi; parce qu ayant retire la Clef de 14 
Science, yous-memes n'etes point ENTLES » * vous avez ech n 
entrolent. Luc. XI. „ $5573.41 KEE 


2. Par 1 aber gde e - 2 5 2 * 


X H ORT E Z vous Fyn Fautre chique jours peodant que 
cer aujour@hui eſt nomma /; depeur: que quel qu vn, de wok 
endurciſſe par la ſeduction du peche. Heb: HI. S. 
Ne ſoyez point pateſſeux / de vous remettre toujours ont ragmaire 


tin ons aux autres ces choſes _-_ 8 à la vie . Y la piets 
y que vous ſoyez inſtruits, & Lende en. la. verits preſenas. 2 f 
12, 3. 12. 
Je ſuis perſuadè, que vous auſſi Eres pleins de bonte, compile” de toute 
N & que vous pouvez meme vous exhorter Pya Lautre. N. 


- q * 21 * 7 TIES * - T 1 A 
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Si quelqy've rFobcit:point à la parole de Diewmargquez yn tel homme, & 


fe conyerlez plus avec lui afin qu'il en h 
point comme — mais tad x-le comme Frero. 2 T. IH. 14. 
15. Nous vous prions au ſſi de reprendre les e Thefſ V. 14, 

Il nous faut tous comparoitre devant le tx f 1ſt, afin 
tun remporte ſelon co qu il aura fait, foit bien, ſoit mal: ſachant done ee 


- 1 


que c'eſt de la frayeur du Seigneur, nous induiſons les hommes 4 I fof. 
2 Cor. U. Im t OE CT 
| J. Par Ia reprehenſion. 


W. U reprendras librement ton prochain, & ne ene peter de 
& T & peche en lui; Ou (tu ne te chargeras point de peche pour lui :) 
. [clon la verfion de AN. Diodati. Leb. XIX. 147 8 

7055 inſtruit vn mogueur en regoit de Lignominie, & qui reptend le me- 
chant en recoit vne tache: Ne repren point le moqueuf de peuf qu ił ne 
te haiſſe; fepren le ſage, & il t'aime ra. Prop. IX. 77 „ 

Celui qui rejette Ia correction Pegare : Celui qui halt Ia correction eſt 


* 


inſenſe; mais celui qui obſerve la reprehenſion ſera honor. Prov. X TN 


Un fage repreneur eſt à vne oreille obeiſſante, comme vn pendant d 
reille d'or, & comme vne bague de fin or: Ea reprehenſion ouverte vaut 
mieux que l'amour cachee; Les bleſſures de celui qui aime fone loyales 5 


mais tes baiſers de eelui qui Hait fort ſimuteas: Qui reptend guelqu vn en 


retirers enfin plus de reconnoiffance, que celui qui ffatte de A langue g 
Celui qui tant ſouvent repris roidit ſon cou, ſera froifſe tout ſoudain ſails: 
femede. Prov. XXV. 12. XXVII. 5. G. XXVH!I. 23. XXIX. 1. _ 


Que le juſte me martelle, ee me ſera benjgnite ; & qu'il me reprenne ce 


me ſera vne huile excellente; il ne me eaſſeræ pont la tète; mais plus il 
le fera, & plus je prierai pour lui 2 PEAEXLE 5. 
Le moqueur n'atme point qu'on Je | 
La reprehenſion fait plus d'impreilion ſur Phomme cntendu, que cent coups 
connec; au fou, Prov, XV. 12. XVII. 10, = Op : 
4. En ne donnant᷑ aucun Scandale 
C OYEZ tels que vous ne donniez aucun Er it, ni aux 
Fuifs nf aux Grecs, ni PEgliſe de Dieu. 1 Cor: X. S2. 
8 Or quant à celui qui eft fofhfe en la foi, recevez · ſe non point 
5 ævec des conteſtations, & des diſpures: Ne nous jugeons plus 
'm Panrres; mats uſer płutt d 
chope ment, ou de ſeanddle devatt ySrre-frere x Que fi ton frere oft eon- 
riſte pout Ja Hande, c tre chentmes point felon ja charite; ne detrui point 


pour ta viande celui pour qui Chriſt eſt mort: Ifeſt bot de ne point 
manger de chair, & de ne point boire de vin & de nc faire zweune 
thoſe en Iaquelle ton frere bronche, ou ſe feaadaliſe ou devienne inſirme 
T 


: wy 
7 


Paiarnez 


honte: Toutefgis ne le tenen 


vant le tri de Chriſt, afin que cha? 


reprenne il ne va point vers les ſages: 


de jugement en ceci, de ne mettre point d'a- 


[1 

| 

| 
1 
| 
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| 
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| 
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Prene: garde que cette liberte que vous avez, ne ſoit en quelque ford 
en ſcangale aux infirmes: Car ſi quelqu' vn te Wit, toi qui as de ſorts 


12 a 3 
no iſſance, etre à table au temple des idoles, la conſcience de celui 20 
- eſt foible, ne ſera- t'elle pas induite 3 manger des choſes Ecrifices aux idolest 
Et ainſi ton frere qui eſt foible, pour lequel Chriſt et mort, perira par 
ta connoiſſance: Or quand vous pechez ainſi contre vos freres, & que 
vous bleſſez leur confcience qui eſt foible, vous pechez contre Chriſt: 
C'eſt-· põᷣurquoi ſi la viande ſcandaliſe mon fiere, je ne mangerai jamais de 
chair, afin que je ne ſcandaliſe pas mon frere. x Cor, VIII. 9.13. 
Ne ruine point l'œuvre de Dieu pour la viande; il eſt vrai que toutes 
choſes ſont pures, mais il y a du mal pour I' homme qui mange avec achope- 
ment: As-tu la foy ? aye-la en toi-mEme devant Dieu; bienheureux eſt 
celui qui ne ſe juge point ſoi meme en ce qu'il aprouve, Rom, XIV, 


< 


* NO. 22. F : FEI IS be 5 i 5 
Qui fait Egarer les. hommes droits par vn chemin mauvais, tombera lui 
mẽme en ſa propre foſſe. Prov, XXVIII. 1o0o0o. 
Malheur 2 celui qui preſente à boire à ſes compagnons, & leur porte la 


bouteille 2 la bouche; pour les en- hyvrer · Habacuc. 1 J. 15, 
e. En donnant de bons exempless. 


I O1S le modele des Fideles en paroles, en converſition, | 
s cncharits, en eſprit, en foi, en purers, 1 Tim, IV. 12. 
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dit reciproques | BANE 
Deyoirs des maris & des femmes 5 
1 Devoirs des maris. 


- 


Sg UAND la femme eur etc formee d'yne des còtes de Phomine; 
8 by - & qu'elle lui fut enſuite donnèe pour lui etre en aide conye · 


nable; Adam dit, à cette fois celle. ci eſt os de mes os; & chiitz 
2 de ma chair; celle- ci ſera appellee femelle d' homme; car celle 
ci a EtE priſe de l homme: C'eſt pourquoi I' homme laiſſera ſon pere 4 1 
mere, & ſe conjoindra à ſa femme, & ils deviendront vne meme chat 
Celui qui les a faits au commencement, les fit mile, & femelle; Et il dit 
2 cauſe de cela I homme quittera ſon Pere & ſa mere, & ſe joindra 2 fl 
femme, & les deux ne ſeront qu'vne ſeule chair: C'eſt pourqoi ils ue th 
„ | | RE OF. e 8 — 


— i, Apr tne” 5 
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5 De Ta Religion erer 7 - : _ * 
plus deux, mais vne ſeule chair, Ce donc que Dien a joint que Phonime 
6ĩ—!!:! 5:1 4 

Moyſe 2 cauſe de Ia durete de leur cœur permit aux Juifs de repudier 
leur femmes, en leur donnans la lettre de divorce, . mais. au; commenee- 
ment il n' en Stoit pas ainſi: Et Chrift nous 4 dit que quiconque repu- 
diera ſa femme, ſi ce neſt pour cauſe de paillardiſe, & fe mariera à ne 
autre commet vn adultere ; et celui N celle qui eſt re. 
pudife, commet vn adultere. Mah. XIX. 8, 7, 8, 9, V. 32. eee 

Si quelque frere a:yne femme infidelle, æt quelle canſcate d' habiter 2. 
vec ri e mar} infdelle. 
et qu il cenſente d habiter avec elle, qu'elles ne le quitte point: Que ſi 
Pinfidelle fe ſepare, qu il ſz ſeparez Is Frere au la Scur ne ſont point af- 
ſervis en tel cas 3 mats Dieu nous a appellez 2 la paix : Car que ſais-tu 
ſemme, ſi/ tu ſauveras ton mari? ou que ſris-p miri, & tu ſauveras ta fem 


me ? I Cor, VII. 12, 13-16 16. 3 SL WAH | 
Maris aimez vos feinmes, et ne yous aigriflex point contrelles.Col. III i a 
Les maris doivent aimer leurs femmes comme leurs propres 1 ge- 
lui qui aime ſa femme, f aime ſoi meme: Car perſonne n'a jamais Lain 
ſa chair, mais il la nourrit &.-Pentrerient, comme le Seigneur nourrit, et 
entret ient PEgliſe: Maris aimez vos femmes comme Ckriſt aime l'Eglifſe 
et ſeſt donne ſoi- me me pour elle : Car nous ſommes membres du corps 
de Chriſt, etant de ſa chair, &de ſes ost Ainſi-Phomme laiſſera pere&meres' 
pour ſe joindre à ſa femmes et les deux ſeront vne meme chair, Que chi-" 
cun de vous donc aime ſa femme comme ſoi-meme.Eph, V. 28, 29, 28, 
807. 31. 33 i 5 5 „ r 125 TOS © „ N He Wa 
Vous maris comportez vous *$i{cretement avec vos femmes, comme 
avec vn vaiſſeau plus fragile, c'eſt 2 dire feminin, leur portant du reſpe&> 
comme ceux qui etes auth avec elles heritiers de la grace de vie; aſin que 
vos prieres ne ſoient point interrompues. 1 Pier: III. 7. i 
Boi des eaux de ta eiterne: Que ta ſource ſoit benite, & rejoui-toi de 
la femme de ta jeuneſſe: Quẽꝰ elle te ſoit vue biche aimable, & yne che- 


vreule gracieuſez que ſes mammelles t'enyvrent en tout tems, ſois perpe- 
tuellementepris de fon amour: & p 7 mon fils, org de Te- 
trangere? & embraſſerois- tu ſon ſein? Prov: V, 15. 18. 19. 20. 
LEternel ne regarde plus vos offrandes: & vous dites, Pourquoi? Par- 
te que l' Eternel a e remojy entre toi, & la femme de ta jeuneſſe, contre 
laquelle u agis avec infidelite, quoi qu'elle ſoit ta compagne, & la femme 
avec laquelle tu as contracte mariage: Dieu ma- t il pas fait vn ſeul homme 
re poutuort-il — en erter d abord plufieurs? Et que veut dire cet vn ſeul ? 
C'eſt qu'il cherchoit vne lignee de Dieu; ( ft & dire vne lignte qui fut 
Jainte F Gardez-yous donc ſur votre. ame, qu'aucun de vous ne commette 
inſidelitè contre la femme de {a jeuneſſe. Mal, II; 13,14 15» 
s 1.045% 5 eee d ͥ . 
A femme qui eſt ſous la puiſſance d'vn mari, eſt life I.ſon mari 
© Lex par la Loi: tandis qu'il eſt en yiez mais ſi ſon mari meurt, elle 
„ delivree de la Loi du mari 3 Le mari donc etant vivant, ſi elle 
le joint à vn autre mari * ſera appellee adultere; mais ſon yu 
| * E — 


_— |: Le Verites Et Les Devoirss 
| tant mort, elle eſt delivree de la Loi; tellement qu'elle ne fers pong 
Adultere ſi elle ſe joint 2 vn autre mari, Nm. XII: 2. 84. 
Quant aux mariex je leur commande; Que la femme ne ſe ſepare point 
du mari: Et fi elle Pen ſepare, qu'elle demeure ſans ꝭtre marie, ou qu elle 
ſe reconcilie avec ſon mari. 1 Cor. VII. 10. 11. „ 
Femmes ſoyez ſujettes à vos maris, comme au Seigneur: Car le mari 
eſt le chef de la femme. comme Chriſt eſt le Chef de PEgliſe, et pareil · 
lement eſt le Sauveur de fon Corps: Comme donc I' Egliſe eſt ſujette 4 
Chriſt, que les femmes le ſoient àuſſi à leurs maris en toutes choſes: Que 
la femme. revere ſon mari. Eph. V. 22, 25. 24. 3888. 
Que la femme apprenne dans le ſilence; en toute ſujettion: Car je ne 
permets pas à la femme d' enſeigner, ni d'yſer dauthorite ſur le mari; mais 
qu'elle ſoit dans le filence, Car Adam a ete forme le premier, et puis Eye, 
Et ce n'a point ere Adam qui a ete ſeduit, mais la femme ayant ete ſedui- 
te, a Ete en tranſgreſſion. I Tim, II. 1144. 
Que les femmes qui ſont entre vous ſe taiſent dans les 1 car il ne 
leur eſt point permis de parler, mais elles doivent etre ſujettes comme 
auſſi la Loi le dit. Que fi elles veulent aprendre 8 choſe, qu elles 
interrogent leurs maris dans la maiſon. 1 Cor. XIV. 34. 366. 
Que les femmes ſoient ſujettes à leur maris, afin que mẽme ſil y ena 
qui n'obe iſſent pas 2 la parole, ils ſoiĩent Ken fans Ia parole, par la con- 
verſation de leurs femmes: Ayant vi y6tre chaſte converſation, qui foit - 
avec crainte : Et que leur ornement ne ſoit point celui de dehors, qui 


1 


Fl 


conſiſte en entbrtillement de cheveux, ou en parure d'or, ou en magnifi 
cence d'habits: Mais homme qui eſt cache, c'eſt à dire celui du cur, 
qui conſiſte en l' incorruption d'yn eſprit doux & paiſible, qui eſt dyn 
88 prix devant Dieu: Car auſli C eſt ainſi que ſe paroient autrefois les 
aintes femmes qui eſperoient en Dieu, etant ſujettes à leurs maris: 
Comme Sara obeifloit a Abraham, I'apellant ſon: Seigneur, de laquelle 
vous etes filles en faifant bien, lors meme que vous ne craignez aucun 
„%% %% 
Garde-toi de la femme etrangere. qui eſt attrayante en ſon lIangage: 
Qui a delaifſe le ConduReur de fa jeuneſſe. et a oublis Valance de fon 
Dieu: Car fa maiſon panche à la mort, et ſes ſentiers tendent à 1a mort, 
F vers les Ge ant, dit Mr. Diodati) Prov. II. 16. 17. 18. e 
La femme vertneuſe eſt vne couronne - a ſon mari ; mais ce lle qui 
porte des-hofneur eſt comme vne vermolure à ſes os. Prov. XII. 4. 
Les diſputes, et les conteſtations de la femme ſont. vn e goutiere con 
tinuelle: Mais la femme prudente eſt vn don de Dieu. Prov. XIX. 18.14. 
Le prix d'vne femme prudente paſſe de beaucoup celui des perles: 
Le cœur de ſon mari ſe confie en elle, et il n'aura jamais faute de vete- 
ment: Tous les jours de ſa vie elle lui fait du bien, et jamais du mal: 
Elle eſt revetiie de gloire et d'honneur; et ſe rit du jour à venir: Elle 
ouvre 1a bouche avec ſapience, et la loi de benignite eſt ſur ſa langue: 
Elle conſidere comment tout va en ſa famille, & ne mange point le pain 
de pareſſe: Ses enfans ſe levent, et la diſent bien - heureuſe; ſon mari auſſi, 
et la lone ; La grace eſt vne choſe trompeuſe, et la beaute yne * 


— 


1 
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mais la femme qui a 1a crainte de I' Eternel ſera celle qui ſera-loure's. 
' Donnez-lui, du fruit de ſes mains, et que ſes peuvres la louegt, Lifex. Prov. 
XXXI. 10 31. | 1 132 e 4 St 2] * 
IT. Des devoirs des Parents, et des Enfans, 
IJ. Devoirs des Peres et Meeres. : 

Vous Peres wirritez point yes enfans ; mais nourriſſez-les gn la Jiſ- 
cipline ; et en la remontrance du Seigneur Les tenant ſoumis en toute 
reverence, Eph: VA. IE. IH, oo 8 
Que ces paroles que jc te commande 33 demeurent en ton 
cœur; Et les inculque à tes enfans. En eignez-les à vos enfans, en 
diſcourant d'elles avec eux, quand vous ſerez allis. en vos maiſons; * 
votre coucher, et 2 yotre lever. afin qu'ils aprennent 2 craingdre FEter- 
nel, yotre Dieu; et A mettre en effet toutes les paroles de cette lot 
Diut. VI. 6.7, XI, 19. INI. 0 non ne bY 
Qui epargne ſa verge hait ſon enfant; mais qui Vaime lui procure cor- 
rection: Chdtie ton enfant pendant qu'il- y a encore eſperance; mais 
n entreprend pas pourtant de le tuer: Inſtrui le jeune enfant, ' felon Is 
yoye qu'il doit tenir ; lors meme qu'il ſera devenu vieux il ne Fen de- 
partira point: La folie eſt attachee au cœur de l enfant; mais la verge de 
correction Peloignera de lui: N*epargne point la correction au jeune en- 
fant; Aer tu le bates de la yerge, il n' en mourra point pourtanez, 
Tu le batras de la verge, et delivreras ſon ame de Penfer: La verge et la 
correction donnent ſageſſe; mais I' enfant laifſe ſans correction fait honte 
aſa Mere. Corriges ton enfant, et tu ſeras en repos, et il donnera de 
grands plaiſirs à ton ame. Prov, XIII. 24. XIX. 18. XXII. G. 15. XXIII. 
13. 14. XXIX. 15. 17. „„ „ On = Os 
3 point yos enfans, afin qu ils ne perdent point courage 

el. III. I,? eee e ed Ls OD, 

Ne ſouille point ta fille, la proſtituant 3 paillardiſe ; et que le pais 
ne paillarde point, et ne ſoit pas rempli de mechanchete. Levis, XIX. 
29 „„ : WOT” > ES : | Pon >» & £54 ee 


Les enfans ne doivent pas faire amas pour leurs peres 3 mais les peres 
; 


pour leurs enfans : Si quelqu vn n'a pas ſoin des ſiens, et principalemeat 
de ceux de ſa famille, il a xenie la foi. et il eſt pire qu'yn infidelle. 2Cor. 
XII. 14. I Tin. V. 8. 5 8 * : EC 1 7's l ; 9 « TEN '\ 
2 de bien laiſſera ſon heritage aux enfans de ſes enfans. Prov: 
Quand vn homme partagera I heritage de tous ſes biens 3 ſes enfans, il 
reconnoitra Paine, pour fot donner la part de deux, de tout ſon. bien; 
2 7 3 4 commencement de ſa force; à lui appartient le droit d'aineſſe. 
Vell. 1. 16. é lll! ng RES. E 
Quand vn homme aura vn enfant pervers, et rebelle, qui n' obeiſſe· ni à 
Pere, ni à mere; et qui, quoi - qu' ils Vayent chatie ne leur veuille obeir. 
Rue ſon pere, et ſa mere le * et le menent aux Anciens de ſa ville, 
nn I 2b 


"Jos * — p 
petits de Faigle mangeront les yeux de celui: qui ſe moque de fon pere. 


T 


Les Veriths Et Les ua 


fi de fon lieu! Ee 6118 diſent aux Anciens de fa vine, . 
i eſt pervers; et re il ne nous obeit point, il eſt; 

ne. Lors que tout le peuple de fa ville le lapide de pierres, et quill 
meure; et ote le mal du milieu de toi; aſin que cou Urael Ventende et 


craigne. Deut. XXI. 19. 20. 21. 


2. Devoirs des Enfans envers leurs Tarents 


| 20 © NF A NS obeiſſez 2 vos peres et à vos meres, au $eighebit, c. car 


ES cela eſt juſte. Honore ton pere et ta mere { ce qui eſt le pre · 
SV: mier commandement avec promeſſe) Afin que tu ſpis bien, ex 
que tu ſois de longue vie ſur la terre, Enfans obeiſſez à yos 'p 
res et à vos meres en toutes choſes ; car cell eſt agreable au Seig beit, 
Eph. VL... S Col, III. 20. 

Mon fils ecoute Pinſruction de ton perez et ne delaiſſe point Tenſeig 


ment de ta mere. Car ils ſeront.va atour de grace à tà tote, et des colts 


Aton cou, Prov. I 8.9. 
L'enfant ſage rejouit le pere; mais Fenfant fou eſt la triſteſſe de "T0 


Lenfant qui porte des- honneur ruine le pere, et dechaſſe la mere, Mon fl, 
-oyant la correction, garde · toi de tegarer des Paroles de ſcience. Prov; Ay 
So I T XIX, 20, 27, 


Maudit ſoit. celui qni aura mepriſe ſon pere, ou ſa mere, Dit, Xx91, 


16> 
La lampe d>-celhiqui maudit ſon pere; ou ſi mere. ſera Steinte tans: 
us noires : Les corbeaux des torrens arracheront; W le 


& mepriſe chobeir i {a mere Prov. XX. 20. XXX. 17. 
Que chacun de vous revere {a. inete. *. fon pete ; Je ſuis Ecernel, Wee 


Dieu, Levi. XIX. S8. W 
III, Des devoirs des: Maitres, er des Serviceursy 4 2 L969 
I. Devoirs des Maitre. 


15 1 T RE S rendez le droit & Vequite 2- vos . "7M 

e vous auſſi ayez:yn Seigneur dans les Cieux: Vous Maitres 

ites envers vos ſerviteurs le ſemblable, relâchant les menaccs, 

ane que le Seigneur autant d'eux que de vous, eſt zur 

* VI envers lui il * 2 point dacception perſonnes. ca. N. 
I, D. 

a ay point dedaigne. de comparoitre | devant le Magiftrat avec mon 

ſerviteur, ou ma ſervante, quand ils ont eu proces avec moĩ: lui qui 


ma fait dedans le ventre, ne La- til pas fait auſſi ? & m eſt-· ce bas un 
meme qui nous a formez en la mãtrice:. Job. XXI. 18. 15. 10. 
255 freres. 10 
2 : | 

7 Mathenr2 celui qui ſe fert de ſon prochain pour nent, & & ne toi pay 
| * le ſalaire de ſen — A: "i : 


penal ne maitrife vn autre avec rigueur „ Car vous tes 


* 13 Cala 


Aeon 
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Celaiqui raine fx meilon poffadera da vent: & le fou ſora leiten 


- uſage de coeur, Prov. XI. 29. 
2. Deyoirs des Serviteurs, 


8 % SE RVITE URS obeiſſeg à ceux qui ſont vos maitres felon 
5 > $ 1a chair, avec crainte er trẽmblement, dans la fimpficite de 
88 votre cœur, comme à Chriſt: Ne ſervant point I'uil, com- 
* maee youlant complaire aux hommes, mais comme ſerviteurs de 
Chriſt, faiſant de bon cœur la yolonte de Dieu: Servant avec affection le 
Seigneur, & non pas les hommes: Sac hant que chicun receyra du Sei- 
gneur le bien qu'il aura fait, fort eſclave; ſoit libre: Eph: V, 5-9. 


Scrviteurs obeiſſex en totes choſes à ceux qui ſont vos maitres Teton 


la chair; ne ſervant᷑ point 2 ceil, eomme youlant complaire aux hommes; 


mais en ftmplicite de coeur, craignant Dieu: Et quelque choſe que vous 
falſiez, faites tout avec courage, comme au Seigneur, & non comme aux 


hommes: Sachant que vous receyrez du Seigneur le ſalaire de T heritage; car 


vous ſervez Chriſt le Seigneur: Que les Serviteurs ſoient ſujers à leurs 


maitres, lenr co laiſans en toutes choſes, non contrediſans: Ne fouſ- 
 rayane rien; afin de rendre honorable en routes choſes 1a do@trine de Pie 
nötre Sauveur. Col. III. 22: 255 24. Tire. 14. S. r 


. 


Serviteurs ſoyez ſujets en toute crainte à vos maitres, not ſeulement 


aux bons & Equitables, mais auffi aux facheux $ Car cela eſt agreable, fl 


elqu'vn' a cauſe de la conſgience qu'il a envers Dieu, endure des afs 


ayoir mal-fait, vous Tendurez, 1 Perre. II. 18. 19. 20. 
| _ Que tous les ſerviteurs qui ſont ſous le. joug, & T 
digacs de tout honneur; aſin qu'on ne blaſphemè pas le Nom de Dieu; 
i Doctrine, Et que exux qui ont tes maitres f elles, ne les mepriſents 
point 2 cauſe qu ils ſont freres. mais plutat qu' ils les ſervent, | cauſe 
qu ils ſont fidelles, & bien-aimez; ecant participans de la grace. 1 Tim. VI. 
„ 8 8 . | 5325 


ions: Autrement, quel honneur vous eſt-ce, fi tant ſonffietez pour 
00 e 


AV. Des devoits des Magiſtrats, & des Subjets. 1 0 
r e+e 1h 
FT. Choifi dentre cour le peyple dev 


perſonnages de valeur, F Dieu, hommes fidelles, haifſays: 


3 lavarice; & les dtabli ſur Ie peuple, pour chefs de millierss 


chefs de centaines, chefs, de cinquantaines, & chefs de dixaines: 


Et qu ils jugent les cauſes du peuple en tout tems, & qu'ils te raportent tou - 


tes les ndes affaires; mais qu ils jugent des petites; & ainſi tu te ſou- 
hgeras dela charge, & eux la porteront avec toi. Si tu fals ceci, & Dieu 
ele commande. in pourras ſubfiſterzꝭ & auſi tout ce peuple-arrivera en 
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ix en ſon lien; Et Moyſe ecouta l'avis de ſon beau- pere, & ſis tout ce 
Fil avoit dit- Exode. XVIII. 212. . 
Ne faites point d'iniquit e en jugement; n'ayez point acception de la 
perſonne du pauv re; & auſſi ne porte point de reſpect a la perſonne dy 
grand; rend juſte jugement à ton prochain. Levit, XIX. 15. - 
Donnez-moi (dit Moyſe aux IſraFlites) d'entre vos tribus des hommes 
ſages & entendus, & bien reconnus; et je les etablirai pour Chefs. Et vous 
me repondites, Il eſt bon de faire oe que tu as dit. Et alors je donnai ce 
commandement a vos Juges; diſant, Oyez vos freres dans les choſes qu'il 
àuront ademeler enſemble; et jugez en juſtice entre I'yn gt autre. ſoit 
frere ſoit Erranger. Nayex point egarda la qualit e de la perſonne en juge. 
ment; ecoutez àutant le petit que le grand; ne craignez point les hommes, 
car le jugement eſt 2 Dieu; et les affaires qui vous ſeront trop difficiles 
raportez-les moi, et je les orrai. Deut. I. 13. 14, 16. 17. 
Etabli-toi des Juges et des Officiers en toutes tes villes; et quils jugent 
le peuple d' vn jugement juſte. Ne perverti point le droit: naye point 

dacception de perſonne; et ne pren point de preſens; car le preſent aygu- 
gle les yeux des ſages, ct renverſe la parole des juſtes- Deut. XVI, 18. 19, 
Etabli pour Roi ſur toi celui que I'Eternel ton Dieu, aura ꝭ lu; etabli 
pour Roi, vn d' entre tes freres; tu ne pourras Etablir ſur toi, yn homme 
etranger, qui ne ſoit point ton frere: Et auſſi töt qu il ſera affis ſur fon 
ches royal, qu il ſe faſſe gcrire dans vn liyre vn double de cette Loi, 
tire de celui qui ſera par deyers les Sacrificateurs Levites; Et qu'il Pait 
Har deyers ſol, & yliſe tous les jours de ſa vie; aſin qu'il aprenne 2 ctain» 
ire PEternel ſon Dieu, pour garder toutes les paroles de cette Loi & 
ces ſtatuts pour les mettre en effet : Aſin que ſan cœur ne ſeleye point 
Par deſſus ſes freres, &aſin qu'il ne ſe detourne point du commandement, 
: droite, ni à gauche; aſin qu'il prolonge ſes jours en ſon regne, lui, F 
ſes fils, au milieu dlirazl, Dex... XVII. 15, 18> 19, 0. 
_ . _ Qwon ne faſſe paint mourir les peres, pour les enfans ; ni les enfans 
_ 7 peres qu'on faſſe mourir, yn chagun pour ſon propre peche. Dar, 
Quand il y aura quelque different entre des perſonnes, et qu'elles vien- 
dront en jugement; que les Fuges les jugent, et abſolvent Ie juſte, con- 
damnant le coupable : Et fi le coupable a merite quelque chatiment cor- 
porel, que le juge le lui inflige ſelon ſon forfait, ſans le faire trop 1ndigy 
nement traiter, car il eſt ſon frere, Deut. XXV. 1» 2, 38. 
Le Dieu d'Ifrael a dit, le Rocher, d'Iſrael m'a parlè diſant, que celui, 
qui domine ſur les hommes, ſoit juſte, dominant en la crainte de Dieu. 
2 Sam. XXII. 3. Et Joſaphat dit aux Juges, Regardez ce que vous faites 
Ear vous ne jugez pas de par vn homme, mais de par-FEternel lequel eſt 
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entre vous, dans les affaires de jugement : Maintenapt, donc. que la frayeur 
de l Eternel ſoit ſur vous; prenez garde I faire võtre devo ir- car il ny 2 . 
point d'iniquite en VErernel, notre Dieu, ni dacception- de perſonncs. - 
ni de reception de preſens: faites ainſi, en la crainte de I'Eternel; en 4-4 : 
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LitE> et de Sur entier; Et en tout different qui Tiendra devant Vous f. 
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dy part de vos freres, qui habitent. en leurs villes, pour juger entre meur-. 
tre, et meurtre, ; entre loi, et commandement; entre ordonnances, et 
jugemens; Cclaircifſez-les, afin qu'ils ne ſe rendent pas coupables envers . 
Eternel; dont il y git courroux contre vous, et contre vos ſreres; fai- 
tes ainſi. et ne vous rendez point coupables. 2 Chron, XIX. , 7. 9, 10. 

Juſques à quand jugerez. vous injuſtement, et aurez · vous egard à la qua- 
lite de la perſonne des mechans? Faites droit au pauvre, 2 Torphelinz 
fates juſtice. a Pafflige, au miſerable, : Garantiſſez le pauvre, & le ne- 
ceſſiteux; delivrez-le de la main des mechans. Pſ. LX XXII. 2. 3. 4. 
Commettie mechanchere, eſt vne choſe abominable au Roi; car le throne” 
ſera affermi pax juſtice, Prov: XVI. 1a. Þ to es 
II neſt pas bon d avoir egard à la qualite du mechant, pour renverſer 
le droit du juſte en jugement: Prox. XVIII. . 
Le Roi ſcant ſur le throne de jugement, diſſipe tout mal par ſon regard: 
Le Roi ſage diſſipe les mechans,. et fait paſſer et repaſſer la roue ſur eux: 
Benignite et verite gardent le Roi, et il affermit ſon throne par beni- 
La gloire de Dieu oft de celer la choſe ; mais la gloire des Roix eff 
dexaminer Paffaire : Ote le mechant de devant le Roi, & ſon thrône ſera 
ttabli en juſtice. Prop.” RAY. 2. . eee 
Comme le pais 2 cauſe de ſes pechez change ſouvent de Prince ; ainſi 
2 cauſe des gens ſages, & entendus, le Prince vit long tems: Vn'mechant 
Seigncur dominant fur vn peuple pauvre, eſt vn Lion rugiſſant, & vn Ours 
iffame: Le Prince depourvũ de ſens fait auffi beaucoup de mais 
celui qui hait Vavarice prolongera ſes jours. Prov. XXVIII. 2, 15. 16. 
Quand Jes juſtes ſont agrandis. le peuple fe rejouit, mais quand les me- 
chans dominent, le peuple gemit: Le Roi maintient le pais par jugementy 
mais 'homme adonne a preſens le ruine : Tous les ſervi teurs du Prince 
ui prete l'oreille au menſonge ſont mechans : Pluſieurs recherchent la 
ce de celui qui domine ; mais le jugement d' vn chacun procede de PE- 
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ternel, Prov. XXIX. 2, 4, 12, 26. h | 2 TR 
Ce n'eſt point aux Roix à etre bilycurs de vin; ni aux Princes à &tre 
biyeurs de cervoiſe : De peur qu'ayant bu il n'oublient I'ordonnance, w 
ze pervertiſſent le droit de J afflige. Prov. XXXI. 4,5 .  *'f 
Malheur à ceux qui font des ordonnances iniques, & font ecrire lin- 
ſultice, qu'ils ont eux-memes ecrite auparavant: Pour debouter les pauvres 
uu jugement, & pour ravir le droit des pauvres de mon peuple; afin 
* Veuves ſoient leur butin; & qui ils pillent les orphelins. Ef: X. 
Ainſi a dit Erernel ; faites jugement, & juſtice: & delivrez de Ia 
nan de Poprefſcur celui à qui on ravit le ſien; & ne fouleg point 
Tetranger ni I'orphelin, ni la veuve, ne faites aucune violence, & ne re- 
pandez point le ſang innocent. Fir. XXII. 2. ney 
Ainſi a dit le. Seigneur, PEternel, Qu il vous ſuffſe 6 Princes d'Iſracly 
tes ja violence, & la rapine; faites jugement, & juſtice ; àtez vos ex- 
torlions de deſſus mon peuple, dit le Seigneur VEternel : Le Prince ne 
Kendra rien de heritage du peuple, pour le de poſſeder de fa poſſeſſion 
| | | 1 
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n nen, tag p 2 he io de ſa propre poſſeſhon q a0 
ie nul de mon peuple ne ſoit diſperſe, t tant mis hors de fa poſſeffon. 
e e 
Ecoutez maintenant ceci, Chefs de la maiſon de Jacob, & Condultenrs 
de la maiſon d'Iſrael, qui avez en abominatien le jugemene, & perver 
tiſſer toute droĩture: Qui bàtiſſea Sion de ſang & Jeruſalem d' iniquitè: 
Qui jugez pour des preſens : A cauſe de vous, Sion ſera labource: comme 
vn champ, & Jeruſalem ſera reduite en monceaux de ruĩnes. Mich. III. 
—— 12. | ; | | rere v4: $ OY N « 28 E+* * N | 
La Loi eſt affoiblie, & le jugement ne ſort jamais dehors; parce que 
le mechantenvironne le juſte; C eſt pourquoi le jugement eſt rendu tout 
. [... „„ 


2. Devoirs des ſujets. en dee 
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5 nee ſoit ſujette aux puiſſances r 3 car iy: 
point de puiſſance qui ne vienne de Dieu; & les Puiſſances qui ſont en 
erat font ordonnees de Dieu: C'eſt pourquoi celui qui reſiſte à 1a puiſſance 
 reliſte à I'0rdotinance de Dieu.z et ceux qui y reliftent, feront ypult li 
condamnation ſur eux-mEmes 3 Car les Princes ne ſont point 2 craindre 
pour de bonnes actions, mais pour de mauyaiſes ; Or veux-tu ne efaindt 
point la-Pniſſance ? fai bien; et tu en ſeras loue : Car le Prince ot ſer- 
viteur de Dieu pour ton bien; mais ſi tu fais mal, crain; parce quil 
ne porte point l pee ſans cauſe, car il eſt ſeryiteur de Dieu ordonne pout 
faire juſtice en ire de celui qui fait mal: C' eſt. pourquoi il faut etre Tujets 
non ſeulement i cauſe de la Colere, mais auth. à cauſe de la conſcienee: 
Car c'eſt auſli pour cela que vous payex les tributs, parce qu'ils ſont les 
miniſtres de Dieu, ſ employans I cela. Rom. XIII. 1. 
. Rendez-vous ſujets à tout ordre humain, pour l'amour de Dieu; ſoit 
au Roy, comme à celui qui eſt par deſſus les autres: Soit aux Gouver- 
neurs, comme à ceux qui ſont envoyez par lui pour exercer vengeance ſur 
les mal faiteurs, & à la louange de ceux qui font bien: Comme libtes & 
non point comme ayant la liberte pour couverture de malice, mais.camme 
ſerviteurs de Dieu: Honorez le Roy, 1 Pier. II. 13, 14, 16, 17, 
Axerti· les etre ſoumis aux Principautęs & aux Puiſſances, d obeir au 
Gouverneurs, d'etre prets à toute bonne cenvre, Tne III. I % 99 
Kendez à Cæſar les choſes qui ſont à Cæſar; & à Dieu celles qui ſom 
A Dieu. Aach: XXII. 114. e e ae 
Mon fils crain 'Eternel, & le Roy; ne te mele point avec. les rapore 
tems. Prot. XXIV. 2l. Qui peut etre innocent mettant ſa main ſur OW 
de I Eternel. 1 Sam. XXV. . N. | . £ ; X 1 176 Abi. : 2 14s. | 
Nie medi. point des Magiſtrats 3 & ne maudi point celai.qui.eſt Price 
entre ton peuple. Ex. XX I. 28. Act. XXIII. 5. Ne parle point, m 
du Roy, non pas meme en ta penſee, Eccl. X. 2.0. 7 * 22111 105 
je t'avertis que tu gardes le commandement du Roi, meme pour at 
du ſerment fait au Nom de Dieu: La parole du Roi ſt, avce, cp 
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& qui lui dira, Que fais-w f Le Prince eſi flechi par patience. Eco. VIII. 


„4, Pro., UI ns end itt aut nlts 6 i | x (fe 
S firoit-on à vn Noi, ſcelerat? & à des Princes, Mechant ? Job. 
XIV. IS, err At $9); 32 ro #31 . "3-204 . : 
A indi nation du Roi eſt comme le rugiſſement du lionceau ; maig [@,- 
faveur eſt comme la roſse ſur herbe; La terteur du Roi eſt comme 
le rugiſſement du lĩonceau j qui le provoque à colere peche contre ſqis! 
meme, Prov. XIX. 1%. XX, 2. qe . 71 * 4. 3 * 30% & „ 
II a des gens audacieux qui mepriſent la Seigneurie, & n' ont point hore; 
reur de blamer les Digni, ez. 2 , Tn En 
 $'il y a aucun qui ne veuille pas mettre en effet la Loi de ton Dieu, 
I Loi du Roi que tout promptement juſtice en ſoir faite, ſoit par mort, 
ſoit par banniſfement, ſoit par amende pecuniajre ſoit par priſon, Eſdras 
VII. 04rd d 5? 20; wt A. n 00 e 
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578 coo ont recen adminiſtration de la parole; Doivent etre 
808 


tenus pour Miniſtres de Chriſt. & diſpenſateurs des myſteres | 
de Dieu: Mais au refte, il eft N les diſpenſateurs que 
cCchhacun ſoit trouvè fidele., Col. IV. 12, x Cor. IV. I. 2. 
- Ayans: donc ce Miniſtere qui leur 2 ct conſic; qu' ils vaquent à leur 
. adminifiracion, que celui qui 1 donne enſeignement. Soit que quel 
qu vn exhorre, que ee ſbit en exhortation; ſoit que quelquꝰ vn prdlide 
qu'il le faſſe ſoigneuſement: Car ils ſont Ouvriers avec Dieu; & bn 
a qui ils adminiſtrems la parole nous ſommes le Labourage de Dieu; & non 
ſommes l' Edifice de Dieu. Non pas qu' ils ayent domination ſur nütre foi, 
mais ils aident à nqtre joye; car c'eſt par Ia foi que nous ſommes debout. 
Rem. XII. J. 7. 8. 1 Cor. III. 9. 2 o 
Etant dont n comme ſi Dieu exhortoit par 
ceux; ils nous ſuplient pour Chriſt, que nous ſoyons reconciliez à Dieu 7 
Etant ouvriers avec lui, ils nous prient aulfi que nous n'ayons point regu la 
grace de Dieu en vain: Cor. V. Bo. VI. . 
Ils doivent donc regarder l' adminiſtration qu' ils ont rege au Seigneur; 
An de Faccomplir: Nabuſant pas de leur pouvoir dans I Evangile: 
Ne donnant aucun ſcandale en quoi que ce ſoit, aſin que leur miniſtere ne 
ſoit point blamè: Supportant tour an qu' ils ne donnent aueun empẽ 
chement à J Evangile de Chriſt: Et ſe rendans recommandables en toutes 
choſes, comme erant Miniſtres de Dieu, Col. IV. 17. x Cor. IX. 18. | 
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& Cor, VE, SEO; TX; 1%. AC YEA HT E050 Re 
Que chacun ſelon le don qu il 2 reg, I'adminiftre aux autres, comme 

de bons diſpenſateurs de la diverſe grace qe Dieu: Si quelqu'vn parle- 
qu il June comme les paroles de Dieu: Si 8 qu'il ad- 
naniſtre comme 1 puilfance que Pien fournit; afin qu en toutes choſes 
Dieu ſoit gloxifie par Jeſus * IV. 10, ly © 1 
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A doivent + eee ſaintement & juſtement & ſans fepfoche _— 
cenx quicroyent : & cheminer ſagement envers ceiix de dehors; r Thy: 
II. 10. Col. IV. he - 

Que celui ** devers foi ma parole propoſe. ma. /patole v en 
verite. F er, XIII. 3 , 

Si quelqu'vn ir hy q 11 parle comme les p ele de Dien. P+ectane 
le Royaume de Dieu, & enſeignant les cho . rt- 4 regardent je Sei eigbem 2 
Jeſus, en toute confiance, * ardiefſe, 1 Fiirt Vi HAT; AX VIII. 
31. IV. 20. 8 © q 

Nous ne falſifions point as 67. Punl ) 14 parole de Dieu u 
8 font plufieurs; mais nous — 4 de Chriſt * fineerite, & comme 

de la part de Dieu, devant Rejettant les caehettes de honte, ne 
murchant bone avec ruſe, mais fbus rendans: aprouvez A teure! edt 
ſgience des hommes devant Dieu, par Ia manifeſtation de la Gat 
nous ne nous prechonspoine 8 mais le e New Chriſt; 
& que nous ſommes vos ſerviteurs pour amour de Jeſus: Nötre exhor- | 
tation na point ete par ſeduction, ni par e ni A pointy * 
comme nous avons te a rouyez de Dieu, afin que enten 
FEvangile nous füt comaiſe, 5.05 Pew of Hon pas coimte yolant 
plaite 28x hommes, mais 2 Diets qui aprouve nos cu, © Gur n 
mavohs jamais et ſurpris en paroles de flaterie, comme vous e ch, ti - 
en retire d' avarice, Dieu cn eſt remgin: Et nous n des res Gyre ber- 

loire de la part des hommes, ni de vous: $ autres; Qp q 
nous 1% ons pi montrer de I'2uthorite comme Apkeres e nn 
2 7 


Won pourtant ete doux au milieu de vous comm 8 vne wy 
2 | 
Fils + rndtmime je Cai Crabli pour gue! 4 12 mailon Clad s. 2 


riſſoir e ſes enfans. 2 Cort I. 17. IV. d. 5. 1 

Adnc a parole qui ſort de ma bouche, Jo 1 

Laurai dit au mechant, Pour certain tu mourras ; 6 eine } 

Tui parle. pour Pexhorter qu'il fe retire de ſa fa mdchance- fe | 

- qu'1] vive, ce mechant-12 mourra pour ſon iniquite, mais pay 0 
on ſang de ta main + Mais quand tu a 2 le 5 


| conyertit point de fa mechanchete & deſa mechante. voyezil mois 
fon iniquite ; mais quant a toi tu auras delivre den 2 Le . 


48 19. 1. AN 
"Cie du 17 ofier, ne te tetien por; J | Ueve ta yoix comme vne row | 
ette, & declare à mon peuple ur forfait & ala maiſon ® . 


Pate Eſ. LVIII. * N 
eur prononceras mes paroles Joie qu ils ecquients o on _— 2527 ia 
goutent pas: Car il leur faut bailler Preys: apres preceptes-precept 

apres 1.7 n Ii Ie. ligne apres ligne vn 5 SY —_— 


We he 1 ata Infifte = 8 & hors | _ 
mee toute douceux d'eſprit, & avec c dogriar ; 1 Nei 
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endure les affligions, & a * ren ton Miniſters 


leinement approuve: Uciples, & les exhortant 
l perſeycrer dans — r 2 T. f R 225 

Ne ſayez point pareſleyx A xeveiller . les * en 1 oe, reſſourenir F 
toujours de ces 3ppartiennent à la vie &2 la piete „duo qu ils 
les connoiſſent, & qu Bs | Fa © a ve TE prefente : Exhortes 
chacun deux comme vn Et conjurez-les de cheminer 
on. 11 Tl e Chi le 3 fog Royaume 
00 85 1 0 1 apo — wn 

0 t en fai . au- 
165 ceux x gui 2 e * ts. N. belſe II. 
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Ye n due gue. ſo; te. _apres. pon Les aux autres en te. 
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toi · moge nag receyable, 2. Tim. II. 15. 1 Tim, IV. 18. 1 c. 

FA 27. 20277 "45 — 1 5810150 ns £5 25 van 

Toi qui les autres; ne t.enlelgy e-tu pe ae ( Tos 
qui preches qu on de doit lee lerober, derobes-ru ? Toi qui 8 
ne doit point comm I 2 79 85 tu adiltere'? "FT i en 
abomination les ido T facrile ge Toi qui te glories oo 1s en Is 
Loi, des- konore· cu Dieu par Ia tranfgreſſion de ard 2 
unlrt dt chr gui diſent, & qui ne fone point; qui lient Tn 225 

deaux ps lan & iaſuportab Fiese & les. Ae ur les epaules ded homs 
mes, mais 52 ne 1 - 5 e er gw. II. 2. e 
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—— 4 ment ; en xd oſant le nw our er * enten; 
D rele FEE 85 e 45 i ou VIII, % 
Les Sar iſicate urs enſei wap au peup ple A diſcerner entre Ia (choſe 
ſaints & la profane, & lu feron one evgur diff erence qu'il y 2 entre 1a 
choſe ſouillee & 1, nette, Exech, 23. | 
Qu'ils 4 ſaints à leur Dieu, & qu' ils ne e profanenr-po ovine fe Nos 
de leur Dieu; car ils offrent les Saezißcks, de I rexel, la viande de leur 
Dien, partant qu ils ſoient Saints ; Et I Etergel les a chgiſi pour faire 
{on ſervice, & pour benir en ſon Nom. Lev. 1. , g. Dent. XXI. 5. 
Je prie les Anciens qui. ſont e en moi qui ſuis Aucien avec eux, 
& temoin des ſoufrances de. Chriſt; ſkis ar ii participant de la gloire 
qui doit etre ee Paiſſez le aal dle Chriſt- qui vous eſt commis, 
en prenant garde ſur lui, non poi int Par c coner inte volontairement; 
non point pour gain des- honnẽte, maiʒ dyn prompt courage: Et non point 
— ominat io . les 2 u Jelggenr) 1 . it 
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niere que vous ſoyez pour 'modele au Troupeau: Et quam Hes IM mM 
Paſteur er. vous recevrez la couronne incorruptibie de plo 8 
I Pier. I 214. 0 pits KT 944 33559 >. +57 Ba 116 412 3. Fs 
Prenex garde à vous- memes, & à tout je Troupeau fur lequel je 
Eſprit vous à etablis Evègues. pour paitre Egliſe de Dieu, — 
acquiſe par ſon ſang: Car je ſai qu apres mon depart il fe fourrerz pars 
mi vous des Loups tres Wee point le Troupesk 
Et qu'il ſe levera d' entre vous. me mes des ommes qui annonceront des 
choſes perverſes, aſin d'attirer des diſciples apres eux : Chi p. urqiipi 
veillez, Et vous ſouvenez des avis que vous avez reguri de moi. Act. K 29, 
Ainſi a dit 'Eternel : Malheur aux paſteurs qui degatent, & dillpent 
le troupeau de ma piture. Fer: XXIII. 2. i Boe 
Ainſi a dit le Seigneur I'Erernel, Malheur aux Paſteurs d Iſratl qui ſe 
ſont repus eux-memes ; Neeſt-ce pas le troupeau què les Paſteurs doivent 
aitre 4 Vous mange: la graiſſe, & vous veter de Ia laine; vous tet 
a brebis graſſe, vous ne paiſſez point le troupeau 2 Vong n aver peinjt 
fortifie celles qui etoient en Jangueur,& n avex poi malades 
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Vous n'avez point bande celles qui etoient brilcen, :@ — 
ramenè les egarees, & n'avex point recherche les perdiies ; Vous les 
avez maitriſees par force, & avec riguenr. Exech: XX XIV. 2. S. % 
Malheur aux Sacrificateurs qui ont viole- ma Loi, & ont profans- 
mes choſes Saintes zils n'one point mis difference entre la chote Same 
& la profane; & one point enſeignè à difcerner entre: 1a chbſe im- 
monde, & la nette; & ont bouche leurs yeux pour ne prendre poiut 

arde à mes Sabbats ; & j'ai etc profane au milieu deux: Ils ſe font 
Evoyez du chemin, & ont fait que pluſieurs ont brotiche contre la Loi, 
ils ont violè alliance de Levi, a dit PEcernel des armees: C'eſt pour-" 
quoi je vous ai rendus mepriſables & abjets envers tout le 'ipevple'; 
tout ainſi que vous ne gardez point mes voyes, mais aver dgard-à l 
qualite des perſonnes dans la Loi. Exech: XXII. 26. Mal. II. S 
' Cette parole eſt certaine que fi quelqu' vn a affection d tre Exfqueyil+ 
defire vne ceuvre excellente: Mais il faut que I'Eveque foir irrepte- 
henſible, mari d' vne ſeule femme, vigilant, modere, honorable, hoſpita- 
lier, propre à enſeigner; Non ſujet au vin, non battenr; non convorreus- 
. de gain des-honnere ; mais doux, non querelleux, non avare; Condui- 
Fant honnetement ſa propre maiſon, tenant ſes enfans ſoumis en tome 
reyerence; Car ſi quelqu'yn ne ſait pas conduire ſa propre miaifon; c 
ment pourra-t'il gouverner PEglife de Dieu: Qu'iF-ne ſoit point nouvel 
aprentif, de peur qu'etant enfle d'orgueil il ne tombe dans la *condamwn 
nation du calomniateur: II faut auffi qu'il ait bon temoignage de cus 
de dehors : afin qu'il ne tombe pas dans le reproche, & dans le pig 
: du Diable. I Tim. III. 1 "ACA ns, ; 4 + 1, No nene #49. 
- II faut que PEveque ſoit irreprehenſibſe, comme diſpenſireas de 
1 maiſon de Dieu, non adonne 2 ſon ſens, non colere, non ſujet au vim 


De La Religion.Chidticntes.! 
u bateur) non -convoiteax::de:mgain:'defchonnete ::11 Mals hoſpitalig 


zimant les tzens de bien, 1 — ſaints: continent : Retrnant ferme la 
parole fidele- qui eſt ſelon 


inſtruction, aſin qu'il ſoie capable. tant den- 
horter par la ſa ine doctrine, que de convainers les eontrediſans: Car ily 
en 2 pluſieurs qui ne ſe pen vent anger, vains diſcourcuras & 


s 


— 


ducteurs 
defprits '; Qui renyerſent les maiſons toutes entieres, en enſeignant pour 
vi gain des- onnere des.ohofes dr — — — 
; bouche: C'eſt pourquoi repren les:vivement;afin:quitlsdolent ſains en 
la foi? Tire; l. üũ1é17 133 nne ne ieee ee 

Enſeigne · les choſes qui gonviennent A Ia ſaine docttine: Et. exhorte & 
-repren avec toute authorite de commander; Que perſonne ne mepriſe ta 
jeune ſſe: Exhorte bes jeunes hommes à tre modereꝝ: Te montrant toi. 
meme en toutes choſes vn modele de bonnes ceuvres, montrant dans la 
doctrine incorrupt ion, tgravite,- integritꝭ : Parole ſai 


vite, e-ſaine qu on ne puiſſe 
condamner; aſim que celui qui eſt c ontraire, ſoit rendu confus, n ayant 
zucun mal 4 dire fe: vous. iel I. J. 15G. 7.1 i gl 2 1D 2 264 7 : 
Refetre homme heretique, /apresola; premiere et ſeconds. admonition, 
Sachane que celui qui: eſt tel, eſt perverti, et qu il peche, etant candarane | 
par ſoi-mEme. Tite III. 10. 11. 195 4A ! 79, JURY ena Br | 
Je t'avertis que tu denonces à certaines perſonnes de n'enſeigner.. point 
we dorine differente : Et de. ne ſadonper point aux fables er aux ge-. 
nealogies, qui ſont ſans fins et qui engendrent pluſtôt des queſtions, que 
Fedification' de Dieu, laquelle conſiſte en la foi; Or la fin du commande- 
ment c'eſt la charite qui 2 dvn eur pur. d' vne bonne conſcience, 
et d vne foi non feinte Deſquelles choſes quelques yns ſ etant devoyez. 
ſe ſont detournez à vn vain. babil z Voulant etre Docteurs de la Loi, 
mais w ente ndant point ni ce quiils diſent, ni ce qu' ils aſſu rent, 1 Tim, 1. 
37. * WR Dr nen Fed N04; eä 1 ah 1 
Ne regoi point d' accuſation contre ancien, que ſur Ia depoſition & 
deux, ou de trois temoins?;z Repren publiquement ceux qui 5 afin, 
que les autres auſſi en ayent crainte. Je t adjure devant Dieu, N. an 
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zneur Jeſus Chriſt, et les Anges elus, que tu gardes ces choſes, fans 
ẽferer Pym Lautre, ne faiſant rien en penchant d' vn core ;,, N'impoſe 
es mains à perſonne avec precipitation 5 et ne commmunique point aux 
pechez d' autrui; garde toi pur toi: meme. 1 Tim. V. 1922. 
Les choſes que tu as entendues de moi devant pluſieurs te moins, e om. 
nets. es à des gens fideles, qui ſgient capables de les enfeigner aufſi I 
dautres: Or. 3] ne faut pas que Je ſerviteur du Seigneur ſoit querelleux; 
mais doux envers tous; propre à enſeigger, fuportant patiemment les 
} mauyais: Enſeignant avec douceur ceux qui ont vn fentiment contraires 
; in d'eſſayer fi quelque jour Dieu leur donnera repentance pour reconnoitre 
; k verite; Toi donc, endure les travaux comme bon Soldat de Feſus 
Chrift; . Nul qui va à la guerre ne f embarraſſe des affaires de cette vie 
: ain qu'il Nai à celui qui Pa enrolle pour Ia guerre: Pareilfement 
e combar dans lie, I n ef poine couronnty Fa, 2 cambares 
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4 — 


198: Lies Verinds Ti Les Deyairg- 
| 6pitimemonie: II faut — ( ere gant Bt 
il recucille les Glee:  Cankdere — es dis. & le Baignaur te ie 
MG en buntes choſes; 2:Tim, II. 2, 24--26: $ommn7,. 
Pareillement que les: Diacres ſoient graves, non doubles an Parole aon 
ſujets 3 beauconp de yin, non . des- honntte 3 den 
le myſtere — 7 — nigienc _ Et que ceux-ci auth —— | 
— 2 | 


rOm4erement | 
bles: Pareillement que err non m 
Que les Diacres ſoient maris 2 5 


—— fideles en — choſes: 


ſeule 1 conduiſant 2 leurs enfans, et leuzs propre: 
milles : Car ceux 58 auront bien ſervi. acquierent v bon depri p 
—.— 2 t en la doi, qui * e mp 15 f 


82 croit en n 


os 5.1 n i Sagi, 
ho Nul qui 25 la main I 11s 3 3 en 3 Th ** ail 
92. 


ſe pour le royaume de Di 
© Nous 2vons'ce chrefor dans des vaiſſeaux de terre. afin que _ 


d e certe force ſolt de Dieu, et non point de nous. 2 Cor. v. 2. t. 


| d. Depairs des-ChrFriens enycrs leurs Eallęuti , 
R MesFreres nous vous prions de reconyoitre ceux — 

| ano parmi deus, et qui rene | ſur vous ei cement qui vom 

wer} ) Mhortenty| Et ayez vne ſouveraine amour 121 ceux 4 cauſe de 
I' ceuyre qu' ils font. 1 Theſe, V, 12, 13. 
Souvyeneꝛ· vous de vos Conduteurs, qui vous ont 4 1a parole de 
Dieu; deſquels imitez la foi, canfiderant qu'elle ac if de leur con- 
verſation: Obeiſſez 3 vos Conducteurs, et vous J ſoumeftezz er il 
veillent pour vos e comme ceux qui en doivent rendre ce 
afin que ce qu' ils en font, ils 1 * joye et non pas 1 ” 
cela ne vous tourneroit pas à profi t. He ä 

95 les Anciens qui preſident omen Talkas reputex dignes de 


128.1 7 Lxs ementi ceux qui trayaillent 2 Ia parole, er 
71 7. | 


Re 


Kecever ler dr en Sefyrictr, zyer Wee itt . 
ne pour cet t tels Phil. EI. a.. wy vc ! 

Soumetre&-yous ceux qui fe four entierement wppliquer an tervice des 
Saints; et à cHarim de cewe qui f leyent en Feeuvrez et "qui. rravaillent 
avec eux, 1 Cor. XVI. 5. 18. - 
1 — Sptun. # dir a fir -Mfeipler ; En verite, en vere; Je vous ds, 
Si fen vo quiconque 72 C et regoir 3 & Suede 
aol, rep cot eli gaz mea ey uf yous'Cconre; M erw 

of du d e ens, or Selur qu — pres 4 ford i qu - 
ma 5 Ex Fr. Pant; Dien ne he u polſt Nees mis ils 
ſaactifieation g celui done qui rejerte ceci, ne * wen A rn 
le mm neur. Jean XIII. 20. Luc. X. 16. 17 Theſf. . IV.” 
ce dePEremel les a Scarrts j i! ne les „ters; 

point orte de reverence aun Saerin Lament. IV. 10. 

"Aink 2 dit Etethet dex aninbos-Taquientoi der Barrificatcus on. 
la Loi. Aggre II. 11. 7 

Si aucun ſe ove fierement pon ne point obeir at 3 ani 
ſera en A. 15 ge! yu ſervir à 'Erernel ton Dieu, que cet homme là meure. 
Deut. irre 

Les Scribes & les Phariſiens ſont alfi en la chaire de Moyſe toutes 
les choſes donc qu'ils vous diſent de faire, faites-less mais ne faites pas 
ſclon leurs œuvres, Pils diſent. ils ne fafſent pas. Mach. XXIII. 


27 8. 4 Wb. po ty 
Le tems viendra qusile ne voor pas la Hier dofirine, mais ayant 
les oreilles ehatoullleuſes, HY uren des docteurs ſelon leurs de- 
n Vere; e tourneront aux fa- 


firs: Et detournexent 
nent des conſeils & 


dles. 2 _ 1 4 

i 1 won Eſprit; pour 
pelle, ce ſont des en- 
ter la Loi de PE- 
Vd ceux qui ont des 
| —— de choſes 
cauſe cette iniquite vous ſe - 
ventre en vne haute muraille 


ternel: Qui Ant 
viſions, Ne nous vox 
plaiſantes, yoyez des 5 $2: eur 
n comme vne breche Fingal 
de laquelle le debris vient ien vn inſtant. Eſ. XXX. I, HI, 
1 3. Wc: T* E 
USI quelqu*vn p. i yous elt e; qu wil E pelle les anciens de Egli- 
ſe, et qu' ils prient lui, & Twignent &huils au Nom du Seigneur Je- 
* ſus; et la priere de a foi ſauvera Ie malade, et le Seigneur le relevera 
et Pil a commis des peche 75 Hs Tui ſeront pardonnez. Jag. V. 14, 15, 
Que celui qui eſt enſeignè en la * participant de tous ſes biens 
celui qui lenſeigne. Gal, VI. | 
ce qui aille jamais I 15 guerre 2 ſes pn Qui eft-ce qui 
: plate la vigne et qui nen mange pas de knut 2 i eſt-ce qui m—_ 
cr 


men i 40. on 

Fr e AR e was goin oint le bœkuf qui foule le grain, 

Dieu ae i foie tom: bœufs? Ne iti point ceci-pour. 8 2. certes ces 

choſes ſont. ecrittes pour nous; car celui qui laboure, doit labourer 

avec eſperance ; et celui qui RR le ble, avec eſperance eg Err, par». 

eicipant: Si nous vous avons ſeme. 2 biens, ſpi » eſt- ge. ve 
gcande.... choſe que . nous e ente a, CNe ſ 

ak S.1 ue ceux qui foccu aux choſes, {acrees, mangent 

4 * 2 2 et que Ceu een Avcels participent 4 K Autelt, 

De meme auſh le Seigneur eee qui annoncent 1'Kyanpile, 

vivent de 'Evangile, . Tower ef digne d on fon falaire, 1 Cor. N e, 

- ' . TO. „ 1 Tim. V ei Ee r 

¶ Garde-toi d abandonner le eiten tout le ems. que tu ſeras fur ti terre · 
Mais donnè leur, et aux cateurs-leur portion ; afin qu ils prennent 
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deſſus ce qu'il fautetre ſage ; maisqu'il-ſoir ſage a fobricre, ſelon 
que Dieu 2 departi 2 chacun la meſute de la foi. Nom, XII. 3 

FEcoutez & pretez l'oreille, Ne vous en- orgeuilliſſez point, care 

Eternel a parlè: Aye vn meme ſentiment les vns envers les autres, naf- 

fectant point les choſes hautes; mais vous accommodant aux choſes baſſ- 

ſes; Ne ſoyez point ſages en vous: memes. Fer. XIII. 15. Rom. XII. 16. 
Ne vous etendeg ' pas vous-memes plus qu'il ne faut. 2 Cor. X. 14. 

Ne deſirons point la yaine gloires en nous provoquant l'vn, Faut re, & 
nous portant enxie, ln: A Fautre : Gar ſi guùelqu vn penſe etre quelque 
choſe, encore qu'il ne ſoit rien, il ſe ſeduit lui ane me par ſa fantaiſie. Gal. 

V. 20. VI. e eln e eee, SOR RG it 
Te chercherois-tu. des grindeurs-? ne les cherche point. Fer, NEV, S. | - 
Les hommes pour la phhis · part prẽchent chatcun -{a/ bentgnire, mais qui | | 

trouvera vn homme veritable ? II y en a qui {i recommandent eux-memes 

mais ils ne comprennent pas qufils fe mefurent cuxmEmes par eux-; 

memes, & quils fe comparent eux-mEmes; à eux-mEmies : Ce reſt pas 28 

celui qui ſe xecommangde.ſoi-mEme, qui-eſt approuve -; mais celui que le 1 


* 8 * 1 
Ie . wy ” " (1 
— — . ˙— in en nn — „ — — — a 
. 
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3 recommande. Prov. XX. G. 2 Cor. X. 12. 18. 
inf a dit PEternel, Que le Sage: ne ſe gloriſie point en fa ſ 815 ni = 
le fort en ſa force; que le riche ne ſe gloriſie point en ſes richeſſes: Mais 
que celui qui ſe glorifie, ſe glorifie en ceci, qu'il a intelligence, & qu'il me = 
connoit; car je ſuis I'Eternel, qui eren benhgnies jugement, & juſtice a 
en la terre, car je prens plaiſir en ces choſes; dit PEternel. Jet. IX. 23. 
- 5 a "A „ £73 2 5 5 | 


24, E l 
orifie au g8eigneur: Servant le Seigneur 


o 


Qieoe celui qui ſe glorikie, ſe gl | — 
Avec toute humilite: 1 Cor. I. 31. Ad. XX. 19. * I 
Qu'vn autre te loũe & non point ta propre bouche; que ce ſoit Verran. 
Ker: et non point tes propres levres. Pro. XXVII, 2. 
"A GIF - is 
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2.02 * Le Verites Et Les Devoirs, 
Lui eft-ce qui met de la difference entre toi, et yn autre? er 


je tu as que tu ne Vayes regu» © et fi tu las recu, pourquoy ten glon- 
es-tu, e or tu 28 pas regu. I Cor 3 Iv. 7 L'bomme qui 4 
int de retenue pour arrẽter ſa vanite, eſt comme vne ville demamté- 
Gm h 
La Charite n'vſe point d' inſolence, elle ne f enfle point. x Cor. XIII. 4. 
Ne multipliez point en paroles hautaines, qu' aucun propos orgueilleux 
ne ſorte hors de yotre PoUche, x Seay 3h, 'G- To „ 
Que xelui qui 2 le harnois, ne ſe gloriſie point comme celui qui le 
zuitte. 1 Roix XX. 11. 155 e ; . 
Il y en a qui ſe confient en eux-mEmes d' etre juſtes, et qui tiennent᷑ les 
autres pour rien: Qui diſent, Retire- toi, n'aproche point de nous) car 
nous ſommes plus ſaints que toi: Mais celui qui ne cherche point à eta- 
blir ſa propre juſtice: Mais qui ſ'humilie ſoi-meme devant Dieu, di- 
ſant, O Dieu ſois apaiſe envers moi qui ſuis pecheur; Celui- là deſcend. 
juſtific en ſa maiſon, plũtòt que autre. Luc. XVIII. 9. Ef. LXV. 5. 
Rom. X. 8. Luc. XVIII. 13, 14 „ 5 rok 
Quand nous aurons fait tout ce que Dieu ndus commande, nous de von 
dire, nous ſommes des ſerviteurs inutiles; car ce que nous etions tenus 


NN. 


faire nous 1'avons fait. Luc. XVII. 10. As Es: en 
Ia ſcience enfle mais la charité <difie. 1 Cer. VIII. 1. Que perſonne 
ne ſ abuſe lui-meme; Si quelquꝰ vn ꝙ entre vous penſe &ce ſage en ce mon · 
de, qu'il ſoit rendu fou: afin qu'il ſoit rendu ſage: Car Dieu à choiſi les 
choſes foles de ce monde pour rendre confufes Ies ſages; & Dieu a choiſi 
les choſes foibles de ce monde pour rendre confuſes les fortes: Et Dieu 
2 choiſi les choſes viles de ce monde & les mepriſces, meme celles qui ne 
font. point, pour abolir celles qui ſont. Aſin que nulle chair ne ſe glorific 
devant lui. I Cer. III, 18, 1, 27, 28, 20. ot r 
Or maintenant vous qui dites, Allons aujourdhui & demain ef vie 
telle ville, & demeurons-12 vn an, & y trafiquons & gagnons: Qui toute - 
fois ne ſayez pas ce qui arrivera le lendemain; (car qu'eſt-ce que de 
norre vie? ce n'eſt certes qu'yne vapeur qui apparoit pour vn peu de tems, 
& puis ſ*eyanouit) Au lieu que vous deviez dire, Si le Seigneur le veut- 
& ſi nous vivons, nous ferons ceci, ou cela; Mais maintenant vous vous van- 
tez en vos fiertez: toute vanterie de cette nature eſt mauvaiſe. 7aq; IV 
13 16. 5 3 . IS | „ 
Denonce à ceux qui ſont. riches en ce monde, qu'ilè ne ſojent point 
hautains; & qu' ils ne mettent point leur confiance en l'incertitude des 
richeſſes, mais au Dieu vivant, qui nous donne toutes choſes abondam- 
ment pour en jouir. 1 Ti, VI. 17. EF | 5 


oh * 


Garde- toi, qu apres que tu auras mange, & auras Ete raſſaſie, & auras 
pati de belles maiſons que tu habiteras; Et que ton gros & menu bẽ tail 
fera ace ru, que ton argent, & ton or fera multipliè; & que tout ce que 
tu auras ſera augmente; Ton cœur ne ſeleve, & que tu noublics VErernel 
ton Dieu, pour ne point garder ſes commandemens: Et que tu ne Wile, 


* 
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en ton cœur, Ma puiſſanoe, & la force de ma main m'a acquis ces riche(- 
es. Dau, HL Eo: oo ER 
Que le frere qui eſt de baſſe condition ſe gloriſie en ſon elevation: Et 
que le riche au contraire, ſe gloriſie en ſa baſſe condition; car il paſſera 
comme la fleur de l' herbe. 74g. I. g. 10. | x. „„ 
Vn certain homme riche diſoit à ſon ame, Mon ame, tu as des biens 
zſſembleꝝ pour beaucoup d'annees,. repoſe-toi, mange. & boi, fai grand 
chere: Mais Dieu lui dit, Inſenſe, en cette meme nuit ton ame te ſera 
redemandce ; & les choſes que tu as apretees, 2 qui ſeront- elles? Il en eſt 
ain de celui qui fait degrands amas de biens pour ſoi, & n'eſt point riche 

en Dieu. Luc, XII. 16.19. 20,21, _ | 


Pourquai te glorifies.-tu du mal, 6 puiſſant homme? labenignite de 
Dieu eſt à toujours; Dieu te detruira eternellement,z il t'enleverã & Car- 
rachera de ton tabernacle, & te deracine ra de la terre des vivans; Et 
es juſtes le vetront, & craindront, & ſe riront de toi; Diſant, Voila l'hom- 

me qui n'avoit point mis Dieu pour fa force, mais ſe conſioit en la gran- 
deur de ſes richeſſes,-& fe fortiſioit en ſa mechanchete. P/, LIL. 3. 7. 


8' 9, 5 * . ; FVV * 
Tu dis, Fe ſuis riche, & je ſuis enriehi, & n'ai faute de rien; & tu ne 
connois pas ue tu es malheureux, et miſerable, et pauvre, et aveugle, et 
nud. vApors III. IJ... 1 {NS 
Le mechant ſe glorifie des deſirs de ſon ame, & benit Payare, et depite 
Eternel: Le mechanc ſelon Vorgueil de ſa face ne fait etat de rien; 
toutes ſes penſees ſont qu'il ny a point de Dieu: Il dit en ſon cœur, Je 
ne ſerat jamais Ebranke ; Et quꝰ en aucun age il ne tombera en aucun mal: 
Mais 'Eternel exterminera toutes les Iangues flateuſęs, la langue qui parle 
ſuperbement, FS X. 3. 4. G. XII. 4. 8 Tr 
Je ferat, dit le Seigneur, punition du fruit de Porgueil du coeur du Roi 
d Aſſur; et de la gloire de la hauteſſe de ſes yeux: Parce qu'il aura dit, 
Jai fait ces choſes par. la foree de ma main, et par ma ſageſſe, car je ſuis 
entendu, et ai enleve les bornes des peuples, et ai pillé leurs thre lors, et 
comme puiſſant que je ſuis, ai mis bas ceux qui. etoient aſſis en des thro- 
nes: La coignee ſe gloriſiera - Velle contre celui qui en coupe? la ſcie ſe 
magnifiera- t elle contre celui qui la mene? comme fila verge remuoit 
ceux qui la levent en haut ; comme ſi le bàton ſeleyoit de ſoi- 
meme, comme ſ il n'etoit point vne piece de bois: "C'eſt pourquoi le 
Seigneur, le 3 des arme es, envoyera la maigreur ſur les gras d' Aſſur, 
er allumera deſſous ſa gloire, vn embraſement comme yu embraſement de 
feu: Voici le Seigneur, I' Eternel des armees tronquera avec Violence les 
branches; et les plus hautes ſeront-coupees. et les plus ẽlevees ſeront aba - 
tues. E/, X. 12. 13. 15. 16. 38. . R 8 | 
Dieu reſiſte aux orgueilleux, mais il fait grace, aux humbles: Aſſujettiſ- 
leꝛ. vous donc à Dieu: Humiliet · vous em la preſence du Seigneur, er i vous 
eleyera. Faq, IV. G. 7. 10. | 1 


pprenez de moi, dit nötre Sauveurs car je ſuis debonnaire, et humble 
de cœur, & vous trouverez le * de vos ames, Math. XI. 29. 
45 0 


Ne 
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des grands: Car il vant mieux qu'on te diſe, Monte ici, que ſi tu Etois 


Ne fai point le glorieux devant le Roi, et ne te tien point en la place 


abaiſſè devant le Prince que tes yeux ont yy. Prov. XXV. GC. 7. 
Quand tu ſeras convie par quelquꝰ vn à des n6ces, ne te mets point 2 table 


au plus haut lieu, de peur qu'il n'arrive qu'vn plus honorable que toi 


ſoit convie par lui: Et que celui qui aura convie. & toi & lui ne vienne, 


& ne te diſe: Donne ta place. 2 celui-ci: & qu'alors-tu ne commences ayec 
honte a te mettre au plus bas lieu: Mais quand tu ſera convie, va, & te 


mets au plus bas lieu; afin que quand celui qui. ta convie, viendra, il te- 
aiſe, Mon ami, monte plus haut. Alors cela te tournera à honneur devant 
tous ceux, qui ſeront A table avec toi: Car quiconque ſeleve ſera ab. 
baiſſe, et quiconque ſ'abbaiſſe, ſera eleve. Luc. XIV. 8 1II. 


Ne ſoyez point comme les Scribes & les Phariſiens qui font toutes Teurs 


uvres pour Etre ay, ** des hommes: Ils aiment les premieres places 
dans les feſtins, & les premiers ſieges dans les Synagogues; Et les (alu. 
tations aux _— & detre apellez des hommes, Notre maitre, Ngtre: 
maitre. Math- XXIII. 5. 6.7. nf. a PL RC veto ol 

Comment pouvez. vous croire, vũ que vous cherchezla gloire Lyn de 


Pautre, & ne cherchez point la gloire qui vient de Dieu ſeul? 7441, 
V. 44. ' | | 7 ; 7 : 7 "IF „ / 


Que les femmes ſe parent d' vn vetement honnete, avec pudeur, et mo- 
deſtie. 1 Tim. II. 9. 1 e be 00. rep EATEN 

Bienheureux ſour les pauvres en eſprit, car le Royaume des .cieux ett 
„„ 7, 7; 144 . e 

Quiconque ſe ſera humilie ſoi-mème comme vn petit enfant, Celui-1} 
ſera le plus grand au Royaume des Cieux, Math. XVIII. 4. 

Si Dieu fe moque des moqueurs, auſſi donne- til. grace aux humbles: Quand 
Porgueil vient, Pignominie le ſuit; mais la ſageſſe eſt avec les humbles. 
Prov. III, 34. XI. 2. HOY iy ATT be . 
Lee cœur de l' homme ſceleve avant Ia ruine;. mais I' humilitè va devant 
la gloire : L'orgueil de Phomme l'abaiſſe; mais Phumble d eſprit obtient 
gloire, Prov. XVIII. 12. XXIX. 23, V 
I' homme de cœur enfle- emeut des querelles; mais qui ſe confie en 
PErternel ſera engraiſſe; As- tu vũ vn homme. qui eſt ſage 4. ſes yeux? il 
2 plus d' eſperance d vn fou que de lui, Prov. XXVIII. 25. XXVI. 12. 

Les yeux hautains ſont vne choſe abominableà ' Eternel: Tout homme 
hautain de cœur eſt abominable 2 PExternel ; d' heure à autre il' ne demeu- 
rera point impuni. Prov. VI. 17: 16. XVI. 3. 1 

Malheur 2-ceux qui ſont. ſages à leurs yeux, & entendus leur jugement: 
Les yeux hautains de Phomme ſeront abbaiſſez, & la hauteſſe des hom- 
mes ſera humiliee ; 'Ecrernel ſeul fera haut eleve; Car il y a vn jour de 

FEternel des armees contre tout hautain, & orgueilleux, & contre tout 
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See EL PORT E. roi du courroux et laifſe rindi nation; ne te 
$D$ depite point en forte que tu viennes X faire mal. F XXXVII. 
92228. 


Courroucer-yous; et nepechez pointy ' Que le ſoleil ne fe cou- 
che point fur vorre colere, et ne donnez point lieu au Diable: Eph. IV. 
$6. 27. 

Chaſſe arriere de toi Ja perverſits de la boueke, et loigne de 1 
quite des levres-. Prov. IV. 2.4. 1 

Que ton eſprit ne Len- aigriſſe Point: en ſorte que.1 e pales | 
de tes levres. P/. CVl. | | | 

Ne ſois point prompt en ton eſprit * te courroucer car Ia colere rere 
ſe dans le ſein des fous. Eecl. VII. 9. 

Que tout homme foit prompt à ècouter, lent x = ler, & lens > fewer 
tre en colere, car la colere de Thomme n'accomp point Ia wes, 5 
Dieu. Faq. I. 10, 2a. by: 

Que vetre debonnairete ſoir konne de tous les. Hommes, Le Is 
* Fhbil. fo N 2 D 1 

ur les ſaintes emmes qui eſperent en eu; 
incorrupribles; qui conſiſte en eſprit doux & Blk qui eſt d de grand þ 
prix devant Dieu. 1 Pier, HI. 5, 4. | 

L'homme prompt à la colere commet folie: Il ᷑meut la folie; n ce- 
lui qui eſt. tent. I ſe mettre en colere, eſt de grand prudence: Prov. XIV. 
17 19. * 1 

La colere du fou ſe connoirawmme jc jours mais Fhomme prudenr cow: 

vre l'oprobre.· Prov. XII. 16. 1. 

Thomme prompt fe mettre en ehe excite ler geen. e Thom- by 
me emportè commer pluſicurs forfaits.” Prov. XXIX. 2 In” 
IS. douce. reponſe apaiſe la oolere, mais le parole ride Sineur Iz- colere· 

W. XV. i. | 

La colere & les querelles ſonr des ceuvres de 11 chair g mais Br douceur | 
> le fruit de I'Eſprit. Gal. V. 19, 20, 22 I 

Bienheureux rig les debonnaires, car fr keriterour Iz terre: Et. 
2 de plaifirs en grande paix. Math. V. wo NETS ute: Ml 

L'Eternel e es voyes aux — es fait 
droiture: Les — auront Joye ſur joye en VErernel. Pf. XXV. 

Lhomme tardif 2 [a colere vaut mieux que le fort; - & cefui qui mia | 
wiſe ſon coeur vaut mieux qu vn Preneur de villos homme qui 3 


—— 
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de retenüe pour arrded? ſon courage, eſt comme vne ville demancelce, ln 
i pales d de 5 & Ihe 
Lhomme tortu de cœur poi $ mme pes, 
vers de langue tombera dandfe ar Fes pervers de cœur ſont abomina- 
bles 8 2 : Celui qui eſt grandement colere, en portera le chati- 


ment; que ſi tu le 3 ter aui 1e ſera encore d avantage, | 
Prov. l. 20 20, * 20 . h e | 


ap hg 


| 7 : | 
_ 13 6 


OUTE Henne de Die .cſ bonne. & il o'y en, 2 ir 1 5 
1 jerky Ecant 'priſe : avec Tan de Ke Mat yoine ir. 


= Jack ren erance par deſſus avec la ſgience ; & vivre dans ce 
brement: Viant de ce monde comme n en abuſzne | 

point, un. IV. — Per . 5. G. Tit. II. 12. 1 Cor. VII. 34. 
Que cliaque' Homme J qui Dicu 2 donné des richeſſes & des bient, 
man ge, boive, & vue 5 bp Jaya, - C'eſt vn don de Pueu: : Mat 


e e e Lee b. 19, ne l. appelint 


Quand tu ſetas 275 fable our manger» conſidere bien ce" qui 4 


dey ne mettes vn couteau'a-1a por- 


nt. to 
= Ne dir pon point 4 dell 2 car ceſt vne yiande trompeuſe. Prov, . 


vous Bir ine de vin dans 1 vel ily being . br den 
2 px poles rent de nuit te nous qui ſommes de jour ſoyons 


Nr: . i ment: de jour, non point en Hur. 
_ dſes, A "Wis lt n —.— couches ni en long | 8 

es yvrognerie 

des AR 45 4 9 5 


69s 


4 


urmandiſes, & les choſes-ſemblables a abet oY 
 £eux qui Jes commettent n heriteront po 


| Ropuums de Di la temperance eſt vn fruit de I'Efpric, Epb. V. 
| 2858. 1 Tbeſ. V. 8. Ro XIII. 15. Gal, V. 19. 21. 22. "Th. 
N * cgurt dens. la lige, & Cefforce pour ſurpaſſer les autres, vit 


| entierement de regime; afin qu'il: puiſſe remporter le Prix 5 & quant 2 


il _ceux-l2 ily | voip YNC;COUrOANE.COTNTU us 
TTT 
| Een nt EN IP; e fe car vous ares fin. Ee. VI. 26 


ic Va Phe ne Penrichira __ Prov. X 


e paipt. le vig. uand;il; raugit, quand il jette ie Peclat 10 6 


ail montre ſa force en Seumant ; C 
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: | De La latte Vile; 400 | 
dra 4 la fin cow ne vn ſerpenr; er cok ts 155 
ate Prov. XXIII. 31. 32. , ciour ML des | Propos. 


ſt moqueur 11 ervoiſę eſt rutnulcuenſe be 
#& 15 05 eſt 5 ſage. FAS wy 4 ut homme qui en 


Milheur a ceux qui ſont fue I hors le vio 1 n 0. ; 888 
2 boire : Malheur 4 cenx qui fe levene f 


* 
il 
5 
12 
. 
i 
7 
: 


Four 
apres Ia cervoiſe; & au ſoir demeurent 8 arg ere 3 
te via les erbaufer Qui difent, Vene Tapper, vin, PN 
enyyrerons de cervoiſe; & le jour 9 den . avfount hu, 
meme beaucoup plus abondant. Ef. 29,71 2. = han 
A qui avient le malheur ? à q rl 1 Nells 158 le 4 72 qui 


les plainres ? à qui les bleffures 72 ſans caufe © 4. as r d 2 
A 8 qui Parrètent long ＋ is 8 th ” i ET Es 
chant à boire. Prov. XXI 1 95 " a 
Ceux qui prennent leur plz r cats Teies attic es, rempore 
teront le ſalaire d'iniquite. ZPjer. II. 13. dt wake pu Bs 85 / 
Ne up tags du nombre dex avaleurs 44 —— ni 744 alorronts. mad 


geurs de chair. Prov; XXIII. 2 Ne coutez ppint 
nme aBaridors de diſſolution. 1 Pier, IV. 4. £ poi es. © & Ie your 


mand ſeront zpauvris; z et ſry 'pareſ fait vitir Is 1 


a mY eu e | 
arde Jai Loi J e vin enfant « entendu; m 5 8 © 3 * 44 9 A 2 
b fait tonre 2 7 Fe Prov. XY XV quiet irre 
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90 g rer: ici la en Go, Dieu fervoly — Gnfiiemion: of 
Locus vous abſteniez de la paillardiſe: Afin que chacin de 
98 ſache poſſeder ſon —2 inRificarion, er Peet, = 7 
point avec paſſion de convoitiſe, comme les Gentil 
connoiſſent point Dieu: Car Dieu: ne nous a point: appellez 4 lf l 

mis 2 la ſanctificztion: Mortifier donc vos — qui ſont ſu 
terre, Ia E la ſouillure, les affections deregioes: a | iy 
*070:t1fe. 1 The IV. 3. 4.6. Ae. Hs 
: uiez aufh les gn de la jeuneſſe. 2 Tim, II. 22: Mes biewaimex 
you exhorte que comme etrangers & voyageurs, vous vous abſteni 
convyitiſes charnelles qui font la guerre 2 Fame. 1 Pierre II. 11 
A - © roi pur toi-mEme; Car toutes choſes ſont bien pures pour ceux 
at purs 5 mais rien n ' pur pour ceux qui font ſouille & pour 
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1 


les infidelles, au contra 


choſes, dans leſquelles les nations que Yai chaſſ | 


fils d Hie 


G la femme debauchee vai la chaſſe 


du la touche ne ſera. 


N Wm 
ons” 
* 5 
$ + 


e lepr engendements & 
1ees, 1 TI. M. 22. Tit J. 15. I c 

Je vous conjure de la part du Seigneur que vous ne cheminiez point 
comme le reſte des Gentils chemine: Leſquels ayant perdu tout fenti- 
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& leur conſgience: ſont ſouil: 
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ment, ſe ſont e 3 Aa we mettre toute ſouil. 


Jure à qui en feroit pis? C'eſt- pourquoi auffi Dieu les a livre aux con- 
. 2 — . ; #535 "20 as. 2 #*, 4 * B enn 322 
voitiſes de leur propres cœurs; à ll ordure pour des-honorer, entt eur leurs 

opres corps: Et ils ont recũ Ia recompenſe de leur exreur telle gu 
aloit. Eyb. IV. 17, 19. Rom. I. 24, 2227. 
Que nul ne faproche d aucune de ſes proches parentes, pour decouyrir 
fa nudice, Je ſuis I Eternel. Ne vous ſouillez 


oint par aucune de ces 
alfecs de devanr-vous fe h 
ſouillees ; .Gardez mes ſtatuts & mes prdonnances ; & ne faites aucune 
de ces abominations? Car fi quelqu' vn en commet zucune; il ſera ex- 


ꝗ6ꝶ⅛ e ß 


garder pout ne rien faire de ſemb able à ces coutumes abominables, qui 


ont cte pratiquees devant vous, & ne vous ſouillez poig par elles, Je fuis 


'1'Ecernel votre Dien. Leb, XVIII, 6, 24, 20, 28, 0. 
Qu il - ait, entre; les filles d'Iſrael aucune paillarde; ni entre les 
| aucun proſtituè. Deut, XXIII. 12. 78 „ 2 3 5 „ 
Le corpe meſt point pour la paillardiſe mais pour le Seigneur, & le Sei- 
neur pour le corps; Ne ſavez- vous pas que yos corps ſont Jes membres 
Chriſt 7 Gteraije done les membres de Chriſt pour en faire Jes mem. 
bres d' vne paillarde ? -Ainfi n'avienne :* Ce pon, fuyez 1a paillar- 
diſe: Car quelque peche que. commette I'homme iI eſt hors du corps; 
mais celui qui paillacde pẽche contre ſon propre corps: Ne fayez-yous 


pas que vòtre corps eſt le Temple du Saint Eſprit qui eſt en yous, lequel 


vous avez de Dieu? & vous n'ctes. point à vous memes : Car vous aye; 
etc achetez par prix glorifiex donc Dięu en votre corps, & en votre eſprit, 
qui aparti ennent 2 Dieu- 1 Cor. VI.. 15» 18. 19, 20, 1 J | 
Nef ſavez-yous pas que vous £tes le Temple de Dieu, & que 1'Eſprit 5 
Dieu habite en vous ? Si quelqu' vn detruit le Temple de Dieu, Dieu le 
detruira: car le Temple de Dieu eſt ſaint, lequel vous tes, I Cor. II 
JJ V 
Garde · toĩ de la femme mechan te, des attraits de la langue de Perrange- 
re: Ne convoite ppint ſa beaute en ton cœur, qu'elle ne te prenne point 
par ſes paupieres: Car peur vne femme JR eſtreduit à 1a'meadicite; 
des ames precieuſes: Quelqu'yn peut. 
il prendre du feu dans ſon ſein ſans que ſes yeremens en ſoient brulert 
nelqu*yn peut · il marcher ſur la braiſe, ſans ſe bruler les pieds? Ainſi en 
rend · il à celui qui entre vers la femme. de ſon prochain ; nul homme 
nnocent. Prov, VI. 24-2 .. 
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$2 Grand- mere II. Son Grand-j D 0 

La femme de ſon Grand- pere 2 Le mari de n Olen. mere 

La Grand-mere de ſa femme S Le Grand- pere de ſon mari 

4 La ſœur de ſon Pere 14 Te frere de ſon Pere 

5 La ſœur de ſa Mere 5 Le frere de ſa mere 


6 La femme de ſon Oncle du cote Le mari de 1 Tante du cote * du 
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du Pere Pere 
7 Li femme de ſon Oncle du core 7 Le maride fa Tante du cot de 
de la mere 1 la Mere 


8 La ſceur du pere de fa femme 1s Le frere du Pere de ſon mari - | 
9 La Scur dela mere de ſa femme 9 Le frere de la mere du Lamar 
10 Sa mere 110 Son Pere : 
11 Sa Belle-mere femme de fon pere 11 Son Beau: pere mari de ſa mere 
12 La mere de {{ femme >. ,- " T12 Le Pere de lon mai _..- 
13 Sa file: 5.4: ee ID: „ 

14 La fille de ſa femme J]14 Le fils de ſon mari 
15 La femme de ſon. | I as Le mari de a fille 


16 Sa Sceur 8 do indy 

17 La Sceur deſa femme - , 17 Le frere de ſon mari _ 

18 La femme de ſon frere 1s Le mari de ſa cur. 
19 La fille de ſen fiis |19 Le fils de fon fis 
20 La fille. f Je fils de ſa fille | 


21 La femme du fils de ſon fils 21 Le mari de la fille de ſon fils 

22 La femme du fils de ſa fille 22 Te mari de la fille de ſa Tale | 

23 La fille du fils deſa femme + 23 Le fils du fils de ſon mari _-- © 
24 La fill ede la fille de ſa femme 24 Le fils de la fille de ſon mari | 

25 La fille de ſon rere 125 Le fils de fon frere 

26 La fille de fa Sceuf | 26 Le fils de ſa Soeur, ' 

27 La femme du fils de fon Gas * 27 Le marj de la fille de ſon WE 

28 La femme du fils de 1a Sceur ' 28 Le mari de la fille de ſa Sceur | 

29 La fille du frere de ia Fes 209 Le fils du frere de ſon mari 

30 La fille de la leur de . we 30 Le we "M0 15 Sceur ge Jon mari. 
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ws | — hiv/Dordien | 
Ses pieds 1 2 la mort, ſes pas aboutiſſent 4 FEnfer. 45 Ele 5 
-. - gne ton chemin d' elle, & ne t roche point de l'entrèe de ſa maiſon + 
De peur que tu ne donnes ton honneur àux Etrangers, &tes ans au eruel, ; 
. De peur the ver e Etran gers, ne ſe foutent de tes moyens, & que — 4 
'2 afin tu ne rugiſſes; quand ta chair 


| | ja raillent en leurs gates bob. 
= & ton corps ſeroit conſumiex ; difes ; Comment ale hal l'inſtru· 
ction, & comment mon cœur a: t il rejette Iz correction ? Et comment 


n'ai-je obeĩ 2 la voix de ceux qui m F ait je tendu 1 oreille | 


A ceux qui tm*hſcmgnotett: Prov. V. &, 8 
 L'homme 2 i de ſens va apres la femme debauchee, Sela ſuis com- 
me le bœuf vient à 1a boucherie, & comme les ceps ſofit p rol e<chiti- 
ans {avoir 


ment des*fhus : Comme Toiſeau vole 2 grand niet au! 
qu il eſt tendu cre fa vie; jusqu'a-ce que e a Rech lur tram Fee W , 


rovV. VII. 225 23. 

Maintenant donc enfans ecohte lkooi. & & loyer ittentify aux pro- 
pos de ma bouche: "Que ton cœur ne ſe bee point apres les 9 
Ane telle femme ne a' ggare Point en ſes ſentiers ; Czr elle 

toinber pluſieurs mots; pe obs tous ceux queelfe 2 "Fatt, mi Hog 
toient puiſſans 2 Sa maiſon eee in de Fenfer, qui deſcerid; aux plus 


ſombfes demeures de fa mort. Prov. VII. 2427 wh 
Si mon ceenra tete attite apres quelque femme: & ſtj ar ett aux peng 
. a la porte de mon pfachafn: Jenn eſt vne mechan here, 1. 
quite capitafe : Cela kult Lee vn feu, qui àuroit de gte Julgi's'f om 
on, & qui airoit Uetacinè tout mon revenu. 705 XXX1. 9, 1 175 
Quiconque regarde vne femme pour la convoiter il a deja ccmm 4 
dultere avec elle en fon coeur, Math. V: 28. | 
Pour eviter Ia paillardiſe que chacun ait ſa femme & que char ” 
ait ſon mari. : Car il vaut mieux ſe” marier, que bruler-; 1995 le marlage ct. 
honorable entre tous, & la couche {ans ſouillure ; Mais Di eu Jugera les 
paillards & les adulteres. 1 Cor, VII. 2, 9. Heb. XIII. „ 4p BY 
Que les jeunes veuves ſe marient, qu'elles ayent ? des Sufi wells. 5 
gouvernent leur menage; & qu elles ne donnent aucune -6ccafion wer. : 


 Jaire de medire. 1 Tim. Y. 14, 
Pareillement-queles' femmes 45 des ſoient Tine contenafce echte 


2 la ſaintete, Hon mediſantes, non ſbjettes à beaucoup de vin, aff e 
ce qui Et don: Afin qu'elles laſtrüfſent les jeunes femmes A Et 


ſes; 2 aimer kenrs Waris, 1 ainier 2 enfans : A ekté ſages,” p 1 550 5 
dant la maiſon-: Bon pies. 7 à Jeurs mays, 2 afin Aue 92 .P le; . | 
t 


Dieu ne fort” 500 Aphemec. The 11.5, 4 5. 5 
5 fouilture, ne ſoit pas: meme totals 
vous, zinſi qu a ap Ppartient x aints: > 
15 ien a Pas bien. antes war 


3 
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Ni c doſe vilaine ni parole 4 


> bier 
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Ie Sergneur reſerve 115 5 injuſtes aur Hire Bitzer 39 rs ingewent: 
Mais flir tout ceux N21 ch E b apres Tre gow bene e ds pollu- | 
den; O ned on i 6% e prifes 
& detruſtes, 923 75 


ns; tles 
pletns: Adel ere; & qui 113 83 gi death Jo en 85 2 — 


mal. aſſurt es, àyant ſe 5575 exeree 0 u e eur 
derniere ended, eſt dee pins a6 premiere. 2 - cr. II. 2.1 0. I yr 


14. 20. 
Ne vous abufer point ; ni les paillards, ui Jes aduleeres, ai les effmi- © 


nex ni cenx qui commetteng des ecken tre natlirę n hexiteront 
lecoptitine fe e Dieu: I Cor. 115 bes ff OP DEF exiter poipe 


Vous avez ceci qu aucun Paithrg, ou immonde n. polut d heritage 


Royaume de Chriſt et de Dieu: Que perſonne ne v ‚ +1 55 

125 diſcours; car pour ces choſes Er Colds de- 7. d Men {ew po — 

de rebellion. E ph. V. 5. G. oh 
Si quelqu* + ſe 15 de ces choſes, il ſera. vn yaiſſeau ſagctifie z 


honneurz « et veil, e au KAsneurs et dei 2 toute bonne deurre. 2. Tim. 
. 


Que la fende ur porte point; Tn. [pabillgmens "Tharhme.ce que lhomme 
ne vete point vn hab mT 5 rl Bo 1. XK Ty perſonne, nds fi os 
terne XXII. 5. | 


choſes eſt en n 
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98 U E vali qui deroboit, ne Ache pla! ; mais \plutde wil 
Q& travaille en faiſant de ſes mains ce qui e elt bon; afin 1-2 iI. ait 
$ de quoi donner 2 celui qui en a beſoin. Eph, IV. 28 

Tu trayailleras fix jours, & en ces ours tu feras toute ton ceuyre. 
Ex, XX. 9, 

Seme ta ſemence le matin, et ne laiſſe point repoſer tes mains au wir: car 
tu ne ſais ce qui adreſſera le micux, ceci, ou cela, ou ſi l'yn des deux ſera 
izlement bon. Feel. XI. o. 


II y en a 1 ;chemingne, ep horde, mais vivant 
dans 1a curio! Or wy denongpns, 2 ceux qu ſont tels, & Jes e 
Jortons, par gökte Feliz hriſt, qu'en; travaillant ils mangent 
leur pain paiiblement: ve 1 0 vn ne veut 1250 travailler > quill ne 

Er cen 2T TIN I 1. 12, * 15 

Il A auſſi des e b yes., g ui. vo 171 a en, maiſon bY 7 elles 
loat non 9 ain ah baby * curieuſes, diſcourant ge ge 
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5 * aw 5 8 9 — $5 ; 
| - choſes mal-ſeantes : Mais la femme vertueuſe conſidera .comme 
va en ſa famille, & ne mange point le pain de pareſſe. 1 Tim. V3 
** Va pareſſeux 1a fourmizregarde ſev yoyes&cdevien ſage: Car dle v 
capitaine, ni magiſtrat, ni Seigneur: Et toute: fois elle ſe pouxvoit de 
nourrit ure en te elle amaſſe ſon viyre en la imaiſon 3 Pavelſour, jdſgue 5 
2 quand ſeras. tu couche ? quand te leyeras· tu de ton dormir? gh 9 — 

vn peu, ſommeillant vn pen, joignant yn peu les mains. pour ce fepofer; 

Ta pauvrete: viendra comme vn paſſant, & ta diſette comme yn archer, 

Prov. VI. Gwe], N F 7 4 5 * 5 * 5 . f ahi oh, 
= La main pareſſeuſe fait devenir pauvre:;, mais 18 main des diligas, 
enrichit Prov. X. 4. Lame du pareſſeux ſouhaite,  &, n rien; mais 


: * 
6 


res 


Fame des diligens ſera engraifſce ; . es richelſes venues. de vanite ſeront. 

1 diminuces z mais qui amaſſe ayec la main les multipliera., Frov, XIII. 
En tout trayavail il y 2 du profit: mais le patler des leres ne tow. 

ne qu'a diſette, Prov. XIV. 45 S I eee 
La voye du pareſſeux eſt comme vne haye d'Epines, mais le chemin des 
droituriers eſt releve. Prov, XV. 19. Celui qui fe porte 14 hement en 

ſon ouvrage eſt frere de celui qui diflipe ſon bien; Prov. XVIII, . 
La pareſſe fait tomber le profond ſommeil ſur I homme, et ame non cha- 
lante aura faim : Les penfces de Vhomine diligent ne manquent point de 
produire Fabondance ; mais tout homme inconfidere ne peut manquer de 

tombes en pauvrete, Pre: XIX. 15, XXI. 8ĩ⁊Sʒ:ſ 
As- tu vu vn homme diligent en ſes affaires: vn tel paroitra devant les Roix, | 
, et non point devant les gens du bas Peuple, Prov. XXII. 29. 
Le pareſſeux dit. Le leopard eſt ſur fe chemin, et le lion eſt par les 
champs : 11 tourne ſur ſon lit, comme vne porte ſur ſes gons: II tient 
ſa main cachee dans le ſein; il à de la peine à Ven retirer pour la porter 
a ſa bouc he: Il eſtime plus ſage que ſept qui rendent des repon le de 

prudence. Prov. XXVI. 13. 16. F e 1 5 25 1 2 1 Wd. 4 
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De I Religion Cbhretlennne. 2173 
e r du ce que vous boifes, K 
ne ſoyer point en ſuſpend Gar les gens de ce monde ſont apres à re.. 
chercher toutes ces choſes; mais vgtre- Pere celeſtè ait que vous aver = __ 
beſo in de toutes ces chaſes Mais pluſtot cherehez le Royaume de Dieu, 
& toutes ces choſes vous? ſexont donnces par deſſus Ne ſoyez en ſouci 
de rien 4 mais: quꝰen toutes:choſes.vos. requeres ſoient notifiées 2 Dieu 
par riere et par ſupplication, avec aftionide-graces. Lic, XII. 29, 30, 


FF ah 49 glu ey 20109 S2Kf; pioy 2 
Ne demandes hi richeffes;/nibienss ini; gloite; ni-Jatmort dei vos eune- 
mis, ni longue vie; mais demandes ſapience & contiifance:; Et Dieu ſup- 
 pleera à tout ce dont vous auret beſoin, ſelon ſes. ric heſſes avec gloire en 
Jeſus Chriſt. 2 Chron. I. II. EIIH. IV. œ9 ... | 
Prenez garde à b¹,ỹõme mes que vos xœurs ne ſoĩent appeſantis par les 
Fr e ion 
_ -- Je: yoadrot3:queiyous father fans ſollicitude ge ccuſ: qui ſunt daus les 
pleurs; fulfent comme fl metoient point dans hes ipleurs ;; et ceux qui 
font dans la joye, comme Oils n'etoient point dans Is jo ye; &ceu qui ache - 
tent, comme {ils ne poſſeddient point; et ceux qui uſent de ce monde, com- 
me n'en abuſant point; car la figure de ce monde paſſe. 1 Cor. VII. 32. 30. 31 
Ne dis point 3 — jours prec edens ont ete meilleurs que 
ER ine paf ſagelTe que un C enquer eis de cela? 
Ecel. ; « 10. | Ko | £245 He 3: f ot A3 Ck. . * LEN 9 * oy 1 £ 4. 21 4 
; Be Ne pôrtons point eie vn autre? >-La'chatite'weſt point envicuſe, 
Gal, V. 2051 r NH fc 8 WR SORE. I ET 
Que ton cœur ne porte point d'envie aux pecheurs ;z mais 2 donne: toi 
toujours à la crainte de l Eternel. Cat Lily a vne recompence, ton eſ- 
perance ne ſera point fruſttee, Prov. XXIII. 16. 16. 
e crain point quand quelqu'yn ſe ſera enrichi, quand la glo ire de {a 
maiſon ſera accrile ;- Car quand il mourra il nemporteta rien; ia gloire 
ne deſcendra point apres lui- Pſ. XLIX. 17. 10. 
Le cœur ſain eſt la vie de la chair; mais Ienvie eſt la vermolure des 
os. Prov. XIV. 30, 1 | . 


Que vos mœurs ſoient ſans avarice tant contens de ce que vous poſſe- 


dex preſentement; Car lui-mEme a dit, je ne te-delaifſerai- point, ni ne 
t'abandonnerai point. Heb, XIII. 5- | 9 5 


* 


*  Voyezyer vous gardez d'avarice; car encore que les biens abondent à * 


\ 


* 4 ** f 
q £1 3. 3 Y 


quelqu' vn. il n' pourtant pas la vie par ſes biens. Luc. XII. 15. 
Tu ne convoiteras point aucune choſe qui appartienne à ton prochain. 
Erb Nr artigdg af 55 hh Eg; | | I 
Ne te travaille point pour devenir riche: En vn clein d'ceuil les riche {- "Bf 
' ſes ne ſont plus ; car tout A coup elles ſe font des ailes, et reſſemblent z _- 
vne aigle qui ſenvole en Pair, Prov. XXIII. 4. s. 
Luz piete avec le contentement d' eſprit eſt un grand gain: Car nous 
n avons rien apporte au monde, et auth eſt- il evident que nous nen pou ons * Þ 
rien emporter: Mais ayant la nourriture, & dequoi nous puiſſions etre 4 
e S X SOIT Sos CON | ; ccuverts 2 
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taſſera- til ſur ſoi de la boiie < 


blis au milieu du pats. Eſaie. 


neprenne ſans crainte le Nom de. mon FO — * 


+414 - "i vous Ke. ORs — : 


pouvertl: cela 7285 1 10 Or ceux qui veulent s vellir 1 

ent dans Ia fettig ns le þ pieges'&. Eh pfuſieus delirs Lou, f nu 

Sue ui plongent Je . 44415 la defirudion; & dans la perdition; 
Car la facine de tous maux c'eſt la convoitiſe des 1 delaqurll quel - 


que3-vas etant polſedez; ſe ſont detourneʒ de la; foi, & ſe ſe ſon: Aker : 
e — ee douleurs 5 Mis toi. komme de Dieu ful ces 
choſes. I F 6. — 11. eie nne 


Ne vous 42 point des threſors en a rerre, 35 tigne & lain ke | 
gatent tout, & ou les lartons percent, & derbbent; Mais amaſſea vou 
des treſors au Ciel ou la tigne & la rowlle ne — rien, & WM les larrens 


ne percent, ni ne derobent point: Car 1a ou eſt votre treſ or be: ys | 


fer votre cœur. Math, 1 19. 20. 21. 
Ne te rejoui rn de ce que tes moyens long grands, et de <0 que a 
main à beaucoup amalle; Ne mets po int ton elperance en For, & ug dis 
pbint au fin or, u es ma gonfiance: Dieu ne fait point ttat da tes en 
ſes, il ne fait aucun Stat de ton or, ni ene ta -grande puiflance,. Jo fob. © 
XI. 24 25. NN VI c 
- Mieux Vent le Peu du jufte que. Pabondance de beaucoup de wech, 
Mieux vaut peu avec Ia crainte de 1 Eternel·qu- vn Sand exdfoe: Avec 
trouble: Mieux vaut vn x Alberbesrou il ꝙ a amitie, que — rent , 
gras, ou il y a haine, Prov. XV. 16 17. . 
Celui qui cf donne : Favarice ruine ſa weisen, mais celuſqui [ taitles | 
preſens vivra, Prov- XV. 27. Vp; 
Celui qui ſe hi te de Ergo eſt vn -hoinme dul malin, E-ne t 
oint que .pauvrete lui aviendra. Prov, . w_ 222 
s Lbericage geen hate au commencement; ne ſera point e 
Tov. 7 5 llt e I), 
Malheur A celui qui amaſſe ce 1 72375417 e juſques 1 
. Habachic: II, Gy : 
Malheur à vous qui etes rich s car vous avez rect votre conſolation'; 1 


Luc: VI 3 2.4, 


Malheur à celui qui eſt epris de Mmauvaiſe convoitiſe pour 1 malen: "i 
fin de mettre ſon nid en vn lieu haut, pour ſe ſauyer du alte Fer 


11. 9. nr, champ 2 | 


Malheur à ceux qui jdignent maiſom n . K aſoutent, 

champ; juſquwa ce qu ib ny 5 lieu, & que vous -ſeuls yes. e. 
Aucun avare. qui eft idolat re, n'a oint > heritage eau roy aum ume de 

Chriſt; & de Dieu : Feſus dit à ſes diſciples; Qu il eſt difficile * ] 


qui ſe confient aux richeſfes, d'entrer dans le Royaune de Dicu. tacks 


Mare. X. 24. 

O Dieu ne m'enYH oye ni richelſes, ni pauvrete 3 nourri moi de 1 
quotidien: De peur quetant ſaoulè je ne te renie, & ne 155 | 
FEterncl ? De peur aufli quetant reduit à la pauvrete X de KR 

= | ; 
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, SIT 2 CÞ IG Þþ 2 C3150). 233 5 
TISEREINSI 4 dit nur Kaum, Si 2 venir. apres moĩ 
a qu'il renonce à ai mme qu ib charge ſur ſol ſa craiæ, M bil 
Ann me ſuixe. LN IX. 1 Sil got Ao a moor 219 eum 2 

„ „ igamſue ne prend pas ſa toi, & be hicht pas apres moi, 
dieſt pas digte de moi: i .quelguizn i ent, vas mois. ne halt pas ſon 
pere, ſa femme, ſes enfans, es freres, ſas ſaaurs, & epcate meme ſon ame, 
1) me peut ere mon diſcinle: Ainſi: chaque our ute renouce pas 
2 * ce gulil a, ve; peiitXexegmon Hiſaipbe. He i: 23. 1 5 XIV. 
26. ; 5 „ „ D II a 
di ton hdr te fait chaper arrache · la; oni ta. main. droite te: flit 
caoper coupe Ja, & Ila jettelloin de toi; car il vat i mieux qu vn de tes 
membres: pęriſſe, que non paa que tout ton corps ſoit jettꝭ dans la gehenne 
du feu. Math, V. . 0 „ è r ß 


Neporullex le vieithomme Auant a la comverſatian ptecedente, lequel 
ſecortamptepanilcs eon vai tiſes qui ſeduiſent : Mortifiex nos membres qui 
ent. ſur ia t emes la paillardiſe, la, ſouillure, les affections dereglees: la mau- 
vuiſecanygitiſe em Lavarice: qui eſt y neiidolatrie: : O Raur leſquelles cho- 
ſes la ele redet Nieu vient ſur: les enfans de rchellion:  Ayant:depouille . 
le. vieil:⸗ hamme avec. ſes actions: Revꝭtez le nouvel homme, qui ſe re- 
nouvelle en, connoiſſince, ſelon l'image de celui quil'a cree. Eph, IV, 22, 
Col, III. 5. K MM.. ðĩ v PLS | | 
| 2 pen = notre 8 ate cruciſie avec —— afin que 
e corps du peche ſoit reduit a ncant; afin que; nous ne ſervions le: 
becher . VI. mY edit. n . An que; n Kerle ies | 
Nayez point he la champonr accomplis les convoitiſes : Car ceux 
qu vivent ſelon Ja chair ne peuyent plaire A. Dieu; Parce que Vaſfection 
e la chair eſt. inimitis contre Dieu: Et ſi vous viyez. ſelon la chair vous 
mourrez: mais ft par! Eſprit vous mortifiez les faits du corps. vous vivrez. 
Ja chair 09 ee contre lieſprit, ꝶ Heſprit contre la chair; & ces cho- 
len dom oppoſees Ine 4. autres cellemęnt, que yous ne faites point les 
(hoſes, que vous, Vaudrie: On ceux qui ſont. de Chriſt, ont crucifid la 1 
k chair avec ſes àffections & ſes convoitiſes. Sal. V. 12.24. 5 
Mortifiez võtre corps & xeduiſez · le en ſerviude: Car en cheminant en 
2 chair, nous ne combattons pas ſelon la chair: „Car les armes ide 
-0:re guerre ne pont pas charnelles, mais puiſſantes dei per Dieu. pour 11 
deſttuction des Fortereſſes: Dem ant les conſeils, & toute hauteſſe qui 3 
[eieve contre da connpiſſncs ds re Amenane toute peuſee priſon - 
niere à lobeifſance de ( hriſt, 1 Cor, IX, 27. 2 Cor. X. S. 4. 85. Re | 
| s L 2 
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216 Les Verites Et L 
Ne vous confotmez point! nt fiecle, mais ſoyex trat 
Par le renorvellement · qe võtre entendement. Rom, XII. 2,5 


ve de toutes ces choſes, du monde, & je les regar 


ront amateurs d'eux-memes; Amateurs des volupter plutòt que de Dieu: 


que ſert · il à Vhomme' Cl gagne tout le monde, | 
& ſe perd lui-me&me; Marc. VIII. 35. Luc. IX. 25. 


| eft point wude ? k 
Pourquoi metcez-yous' vò tre travail en ce qui ne peut rafiier? Vous yous 


* 7 


" 9 


ne oi e | 
ce © preſent. ſiecle, mais ſ 


A Dieu ne plaiſe que je me glorific ſindii en la croix de ngtre Seigneur | 
Jeſus Chriſt ; par ee le 4 m' eſt crucitie, & moy au monde? Et 
Certes je repute toutes choſes m' tre dommage pour excellence de la con- 


noiſſance de J. Chriſt mon Seigneur, pour 1amopr 45 555 ,Je me ſuis pri- 
afin-:que je gagne Ghrift Gal VI. 14, Phil. III. . Thy 
Au dernier jour il ſurviendra des tems  facheux : Car les hom > 


2 * 
* 4 . 


Cherchant ce qui eſt de leuſ particulier. & non ce qui eſt de Jeſus Chriſt: 
Etant eſclaves de la corruption; car. on eſt eſclave de celui par qui on eſt - 
vaincu. 2 Tim. 111, 12. 4. Phil. II. 21. 2 Pier. II. 19. 
Celui qui vit dans les delices eſt mort en vivant ; LAffection de la 
9 70 mais Faffection de VEfprit eſt la vie, & la paix. I Tin. 
V. 6. Rom, FS, 5 , e ee e, e = 3 5 
Quiconque vondra ſaũver ſon- ame: 8 mais 2 ''perdra 
fon ame pour Famour de moi, & de J van ile, celui. a 1a ſauvera 2 Or 
il ſe detruit lui- meme, 


* 


II eſt difficile à yn Riche entrer dans 4e Royaume des rien: Nr 
en veritè je vous dis; qu i m en a pus vn qui ait abandonne ſa” maiſon, 


du ſes. parens, ou ſes frereb, on {a+ nme, ou ſes enfans pour T'amour du 


Royaume de Dieu; Qui ne regoive beaucoup plus en ce tems· ci, & 2 
ſiecle à venir la vie etérnelle. Math. XIX. 28. Luc. XVIII. 29. 30 
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| 3 & SDIFIEZ. vous vous-nitmes ſur Votre tres ſainte fol: 


Sed cceurCincredulite pour fe revolter du Dieu vivan 
Hebr. III. 12. - =p CCC ESL 21G 


16. 
ARTE 


— A ——— — 


CC 
„„ een ain one 
JUGESIREZ affe@ueuſement, comme cafans gouvellement nex; le lit 
904 1 Pi. gence; .& fans fraude, afin que vous croifften par lui, 
Ne ſoycz point ſins prudence, mais entendez bien quelle eſt Ia volonte 
du Seigneur: Afin que vous ſoyer toujours prets à 9 avec dou-.. 
ceur & reverence à quiconque vous demande raiſon de T eſperance qui eſt. 


"A 
* 
— 


Regoi l'inſtruction, ne 12 laiſſe point; garde · Ia, car c'eſt ta vie: Mon 
fils, ſois attentif à mes p oles, encline ton oreille à mes ropos: Qu ils 
ne ſe departent jamais de devant tes yeux r ton cœur: 
Alors tu entendras Ia juſtice, le jugement, Iequite, & tout bon ſentier. 

Je me ſuis tourne de tous cotes avec tout mon ſens, pour connoitre; 
epier & chercher 1a ſapience; & comment il. faut bien & droitement ju- 
zer des choſes; & pour connoitre la mechanchets de la folie; & im- 
prudence des Egaremens d'eſprit. Eecl. VII. 25. 

Enquier- toi je te prie des Ages precedens, & te diſpoſe 2 t inſormer de 
leurs Peres: Car quant 2 nous, nous ne ſommes que depuis hier, & n avons 
ps grande connoilſance, d autant que nos jours ſont. comme vne ombre ſur 
lk terre: Ceux-la ne t enſeigneront: ils pas, ne parleront-ils pas 2 toi, & 
ne tireront- ils pas des paroles de leur cur. Fob, VIII. 8, 5, 10. 

Approche toi de Dieu: Regoi je te prie Ia loi de fa bouche; & mets 
les paroles en ton cœur: Car alors tu prendras pour aũ tout-puiſſant: 
Et la Lumiere reſplegdirs (yr tes voyes. Job. XXII. 21, 22, 26» 28. 

Les ceuvres de FEternel ſont grandes, mifes au devant de tous ceux qui 
y prennent plaiſir. Fſ. CxI. 2. i 
Je deſire que vous ſoyez ſages quant au bien. & ſimples quant au mal: 
doyez M comme des ſerpents, & fimples comme des colombes. 
Rem. XVI. 19. Math. X. 16. i bee Cn an arts fo 22 

Soiez attentif à la lecture, 2 Vexhortations & 2 inſtruction: Si quel- . 
q'yn 2 des oreilles pour ouir qu'il oye, 1 Tin. IV. 13. Marc. 1 V. 25. 

Prenez 1 a ce que vous oyez ;. 2. vous qui oyez il ſera adjoute: 
Cir celui qui a, il luz ſera donne; & à celui qui na rien, cela meme 
quil a, lui ſeta $86, Mare: IV. 24225, oo 
| 2 "02 wy: No * 5 Ee $ 7 AN * 5 = 1 8 8 5 45 Ne 
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Ne croyer pas 2 tont eſpris 4 mas les eſprits TI Fils. 
font de 8 3 car uh wat faux Prophætes ſont venus 2 wo monde, 
1 Fean IV. I. 
Eprouvex toutes choſes, rerenez ce qui eſt bon: Jai choiſi la voye 
de verite, & me ſuis propoſe tes ordonnances. 1 75e V. 21. P. CXIX. 
30. | 
Ne foyex point emportez ca & IA par des doctrines n & etran ge- 
res; car il eſt bon que le cœur fort ar ls race, & non Fm Far 
les yiandes (C'eſt a dire par les ceremonies wig wo qui wonr de ries 
te à ceux qui ſy font orcupex, Hebr. XII 1.5 a 
- Ne yous laiſſez point facitement ebranler en Fl 4 wa ni 
troubler par Eſprit, ( caſe a dire par de pretendiias revelations) ni par parole, 
comme ſi la journee de Chrift @oir prochaine : Car ce n'eſt point Lyous - 
2 connoitre les tems, on les ſaifons, dae le Pere 2 refer ve on 4 Props 
Fü 
n'eſt pas bon que Fame ſoit ſans comoi Ince + 2 vne 
chofe excellente pdur bien diriger ſes affhires. Prov. XIX. 2. Egel- X. 10, 
Le fim _ eroit tout ce qu'on hui dit, mais le ſage conſidère ſes 8 


Prov. XI = ents $ os It, 
Quand la ſapience ſera entree en ton cur. & Ia ſcience dera ants 
à ton ame: La prudence te gardera, Vintelligence te arantixa Tren. K. 


r | 
Si tu es ſages tu ſeras rey pour toi-meme '; La f elle cn rag 
Le Mil. 


& Par à Tombre mais 1'avanta 4 1. 12. . 
ale "ſt qu'elle fait vivre celui qui en ce Prov. IX. 

1 folie eſt vne r&jouMance 2 Phomme depourvu' de for; mais Im : 
me entendu chemine droitement, La chemin de vie rend en haut 31 how- | 
me entendu, afin merle fe delivre de Penfer den-bas:  Celui qui rejette 
inftruction e ſdn ame; mais ch qui boca reprebention. * 
quiert au lem. Prov. XV. 27. 24. 2. 

Ta parole ex vne lampe * mon pic, & vne fumiere 1 man Tentier, 
—_— de tes pa Hamine, eite donne intenitzence aux Fg 
_ Bf. CXIX. 105. 1 o. 5 

Te 'eſt la folie de Phomme qui pervertit fa voye cependaut Ib 6ceur ſe 
. depite contre Eternal”: Cefin qui garde TinſttuRion eſt dans e Chemin | 
de 12 vie. Prov. XIX. 3; X. 17% 5. path 
Celui qui ne 221 fer au Nom du Fils vnique de Dien N 4002 es - | 
damne ; Te cet ici la condamtiation, Cclt que la fumit reell vende Gaus 
he 6 monde, les hommes ont mieux arme les tenebres que ta lutplere, u- 
ne leurs œuvres vroſem minvaifes, Fexn. III. 18, 16. 
eur à cen qui 2peflent le mal bier & le bien, mal, qui, mertenr. 
les tEnebres pour la lumiere, & la lumiere | jy tes renEbres, qui four 
' Famer le doux, & du doux Famer, Eſ. V. 20. 
' Bien-heureux eſt celui qui ne ſe juge point ſoi- mẽme en ce qu'il appro: 
Car tout ce qui eſt ſans fo, oi, hy pec che. Rem. XIV. 22. 25. 1 


3 


 auroient-ils 7 Fer, IV. $2, VIII. 9. 


| 1I. 


jours viennentz & que les annees arrivent: deſque 
Point de pla, Feel H. I. n erg atten 

| Reconnois aujourdhui, & conſidire en ton cœur. que I Eternel aſt Dieu 
au ciel en haut, & en la terre en bas, & qu'il n'y en 2 point d'autre: 


lroſpereras. Foſiir, I. 8. 
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Les cafeas dee rele four fire prevdens, en leur generation qne ne ſant | 


les enfans de lumiere: Mas 


2 ſageſſe de ce monde fen-· va à nennt. Luc. 
YVL.8: In 8 | | 


Ils ſont bien-aviſez 2 mal-faire, mais ils none nulle connoiſſauce à bien 


. * 


faire: Voilä ils ont rejetts la parole de VEternel ; . & quelle ſapience 


2. Moyen La-Mediration, 


— * - * * - 


15 REN GARDE 2 toi & à Ia dodtrine, perſevere en ger 
88 


choſes: Pratique ces chaſes, EF ſois attentif atin qu'il ſoit _ 
i Iim v2 


38 connu tous que tu profites, IV, 16- 15, 5 
eſt· pourquoi il nous faut prendre garde de plus pres auꝝ choſes que 
nous avons ouĩes 2fin que nous ne vehions point à nous scouler, Heb. 
Souvenez - vous des les qui vous ont Ste dites ayparavyant par les 
ſaints Prophetes, & F u ene de nous qui dmes Fes 
du Seigneur & Sauveur. 2 Pier, III. 2. ERS. 
Souvenez-vous des paroles du Seigneur. Jeſus; & de celles qui vous ont 
ets annoncees par ſes Apdtres, Ad. XX. 35, Fut 17. 
Souvien - toi 4 ton Createur an jour de ta wh, avant. que les mauvais 


Fd — 


Prete l'oreille I ceci, arrete*tai, conſidere les merveilles de Dieu: Deut: 
IV. 39. Job, XXIV I4 7: EE Ee. | 
Les mechans ne conſiderent point . 'ceuyre de 1'Eternel> & ne voyent 
Contemple les cieux, & vol, regarde les nues. combien elles ſont. plus 
luutes que toĩ: Ayes ſouvenance de ſes merveilles qu'il a faites; de 
ſes prodiges, & des jugemens de ſa, bouche, Job. XXX. S. P CV. 5. 


Meditez auffi toutes ſes ceuvres, & diſcoures de fas faits. E. LXXVII. 


13. : : ' | - N 4 ö 8 N 32K 5) ; 
Garde-toique tu n'oublies I Eternel ton Dieu, pour ne point obſerver 
ſes commandemens, & ſes ordonnances, & ſes ſtatuts que je te donne au- 


jourd hui: Conſidere en ton cœur gue Dieu garde le ſouvenir de toute 
_ ta mechanchete, Deut. VIII. 11 VII: 2. 5 


Confidere & garde foigneuſement ton ame, que tu n'oublies les choſes 


que tes yeux ont vũes, & que jamais tous les jours de ta vie, elles ne ſe dee 
' partent. de ton cœeur: Donnez-vous n alliance de !'Eternel 
_ votre Dieu, qu'il a faite avec vous. . 


ent. IV. 97.23. * I ee 
Que ce livre de la Loy ne ſe departe jamais de ta bouche, mais medites- 
le jour & nuit zafin que tu prennes garde de faire ſelon tout ce qui y eſt 


eerit ; car alors tu feras que tu auras du bonheur en tes yoyes, alors tu 


8 hy 5 by ; ; 92 „ 1 5 > mae 
Dol Region Chretienne. _-, ws 


pod tres 


es tu diſes je / pꝛens 


220 | Les Verites Et Les Devoirs 3 
Comment eſt. ce que le jeune homme purifiera ſa voye; en y prena ant g- a 


28, | | . 


* 


* 17 


; 1.9 Gy 'Þ 


de ſelon ta parole, Pf. CXIX. 9. 


ö .- 


Jai examine mes yoyes ; & ai rebrouſſe chemin vers tes remoigna 5 
| Je: mefuis hae, ns peiat difere de garder tes commundemwaf 


* 


CXIX. 59. 60, , JF „ n 
Jai ſerrè ta parole en mon cœur, afin que je ne peche point contre toi: 
7e m''entretiendrai de tes commandemens & regarderai à tes ſentiers : 
Je prendrai plaifir en tes ſtatuts, je noublierai point tes paroles: Et 


mẽme tes témoignages ſont mon plaiſir, les gens de mon conſeil: Tu 
me rens plus ſage par tes commandemens, que ne ſont mes ennemis; Tes 


commandemens ſeront avec moi, à perpetuite. Pſ. CXIX. 11.18, 16. 
Au jour du bien ſois en Joys & au jour q'adverſite prens y garde; 
c'eſt pour cela que Dieu | 


14. „ „ b 1 Pp . ö D 
Mieux vauk aller en la maiſon de deuil qu' en la maiſon de banquet; 


a 
v 


car c'eſt- la la fin de tout homme, & le vivant y prend garde: Eccl. 


A la mienne volontè qu'ils fuſſent ſages, qu' ils entendiſſent ceci, qu'ils 
conſideraſſent leur fin: Et n'eloignaſſent pas deux le mauvais jour. Deus. 
XXXII . 29. Ames, VI. 3. PE | 5 7 175 


Si homme vivant longues annces, toujours en joye, ſe ſouvient que les 


jour de tenebres ſeront en jgrand nombre, il trouvera que tout ce qui lui. 
ſera avenu, ne ſera que vanitè. Eccl. XI. 8. EY 


3. Moyen. La Vigilance. 


Nous ſommes tous des enfans de lumiere, & des enfans de jour; nous 
ne ſommes point de la nuit, ni des tene bres: Ainſi donc ne dormons 
point comme les autres, mais veillons, & ſoyons ſobres. 1 Theſſ. V. 
Prenez donc garde comment vous cheminerez ſoigneuſement, non 
oint comme etant depouryus de ſageſſe, mais comme etant ſages: 
chettant le tems; car les jours ſont mauvais. -Eph. V. 15. 16. 
Soyez ſobres, & veillez ; d*autant que notre Averſaire le Diable, rode 

à Fentour de nous, comme vn lion rugiſſant. cherchant qui il pourra qe · 
yorer. I Pierre. V. 8. „ „„ f! 
Joyez rey<tus de toutes les armures de Dieu, afin que vous puiſſiex 
reſiſter aux embuches du Diable. Eph. VI. 11. e 


Prenez garde que comme le ſerpent a ſeduit Eve para ruſe, de mme en 
pli- 


quelque forte vos penſees ne ſoient corrompiies, ſe detourn ant de la f 


Sois veillant, & confirme le reſte qui ſ'en - va mourir. Apoc. III, 2. i | 


4 


at +8 


9 


Garde ton cœur avec diligence, car de lui procede. la vie. rev. . 


ait I'vn 2 Foppoſite de l'autre. Ecci. VII. 


e 


„ De La Religion  Chretiennes, 221 
O Eternel, mets yne garde 3 ma bouche; garde la porte de mes levres,' 
P/. CREE: 3. AAS LS ; "7 gb 3 hy | 8 C 


4 Veillez &-priez que vous n*entriez point en tentation: Car Bienheureux 
ſont ces ſerviteurs que le maitre trouvera veillans, quand il arxivera. 
bre de ceux, qui oyent la parole; mais 


Prenez garde que vous ne ſoye; du nom | 
les ſoucis de ce monde, & la tromperie des richeſſes, & les convoitiſes 


des autres choſes, etant entrees dans leurs eſprits, Etouffent la parole, & 
elle devient infructueuſe. Marc. IV. 18, 19. T 
4. Moyen. La Compagnie. + 4] | 
Je ſuisaſſocie à tous ceux qui te craignent, & qui gardent tes commande · 
mens. FINK. 8 e „ 
Mäoon fils, fi les pecheurs te veulent attirer, _—_— accorde point: Ne 
rachemine point avec eux; garde ton pie de leur ſentier : De peur que 
tu n'aprennes leur fagon de faire, & que ton ame ne ſ'enlace dans leurs 
filets ; Ne porte donc point d'envieaux hommes mauvais, & ne ſouhaite - 
point d'etre avec enx, Prov. 1. 10, 15. XXII. 25. XXIV. 1. 
Neꝛentre point au ſentier des mechans, & ne marche point au chemin 
des mauvais : Eloigne en n'y paſle point; detourne t'en & p e outre 2 
Car ils ne peuvent dormir, {*ils n'ont fait quelque mal; & le ſommeil leur 
eſt ravi, fils mont fait trebucher quelqu*yn, Prov. IV. 14, 15, 16. 
Ne communiquez 1 ceuvres infructueuſes des tenebres ; mais 
meme reprenez-les plutòt. Eph. V. 11. © 5 32, 
Ne portez pas vn mEme joug avec les infidelles ; car quelle partici- 
pation ya til de la juſtice avec iniquite?. & quelle communication y- 
2 til de la lumiere avec les tenebres © Et quel accord y a r'il de. Chriſt 
ayec Belial? ou quelle part a le fidelle.avec Finfidelle. Et quelle con- 
venance y-a-t' il du Temple de Dieu avec les idoles, car vous ctes 16 
Temple du Dieu vivant, ainſi que Dieu a dit, Phabiterai au milieu d'eux, 
& jy cheminerai, & je ſerai leur Dieu, & ils ſeront mon peuple: 
C'eſt pourquoi ſortez du milieu deux, & vous en ſeparez, dit le Seigneur, 
& ne touchez à aucune choſe ſouillè e, & je vous recevrai: Et je vous ſe- 
ri pour Pere, & vous me ſerez pour fils, & pour filles, dit le Seigneur 
Tont- pniſſant. 2. Cr. VI. I.. I «ͤÜ—§ðà . Ho ene 
Que mon ame n'entre point en leur conſeil, que ma gloire ne ſoit point 
jointe 2 leur afſemblee. Gen, XLIX. 0. 
Quand ton frere, ou ton fils, ou ta fille, ou ta femme, ou ton intime 
ami t'incitera en ſecret, diſant, Allons & ſervons à d'autres Dieux; Ne 
lui complai point, & ne lui prete point Forcille. Deut. XIII. 6. 8. 
Preneꝛ garde aux mauyais ouvriers: Ne ſoyez point leurs compagnons: 
car aimeriez- vous ceux qui haifſent PEterne), Phil. 111, 2, Eph, V. 7 
2 Chron. XIX, 2, CC © << og 
Si tu ceſſes &ecouter VinſtruQion, cela te fera derourner des paroles de 
ſcience z Prov. XIX. 27, Tu ne ſuivras point la multitude pour mal-fai- | 
kd XIII . ET ons 
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je vous ai ecrit (dit St. Paul ) que vous ne vous meliez point ee 
hes paillards : Mag non pas-abfolument avec les paillards de 88 ” 
ou avec. les avares, ow les xaviicurs> ou des idolarres ;' car autrement cer- 
tes il vous faudroit ſortir du monde: Or maintenant je vous crit que 
Tous ne vous melier point ayec eux : Ceft 2 dire que ſi quelqu vn qui 
Fe nomme Frere, eſt paillard, ou avare, ou idolatre, ou medifant, ou 
yvrogne, ou raviſſeur, vous ne mangicz pas mème ayec mn tel homme, 
4. Cor. V. . 10, 11. Fad KEE GN OE ES 

Nous vous denongons au Nom de ngcre Seigneur Jeſus Chriſt, que 
vous vous retiriex d avec tout frere qui che mine deſordonnement, & non 
pas ſelon l' enſeignement qu'il a recu de nous. 2 The. III. . 

Celui qui ſuit les fainèans eſt Ae de ſens, Prov. XII. 11. Ne 
vous abuſcz point, les mauvaiſes compagnies corrompent les bonnes 
——A / ²˙ù r 

Fe vous exhorte de prendre garde à ceux qui cauſent des diviſions, & 

es ſcandales contre la Doctrine. que vous avez apriſe, & de vous Eloigner 

ux : Car ceux qui ſont tels ne fervent point nörre Seigneur Fiſm 

Chriſt, mais leur propre vente & par de douces paroles, & des flatteries 

Its ſeduiſent * „„ oO YETI: 
Comme il ya eu autrefoir des faux Propheres entre le peuple, auſſi ily 
aura entre vous de faux Docteurs, qui introduirom couyerrement des ſees = 
de perdition, & renieront le Seigneur qui les @ racketex, amenant fur ceux 
memes vne ſoudaine perdition: Ex par avarice ils feront trafic de vous 
par des paroles dæguiſces: Ce ferns: der gens qui eſtiment que la piete et 
A gagner; Retire- tai de ceux qui ſont tels. 2 Pier, II. 1.3. 

I Eſprit dit expreſſement qu aux derniers tems quelques. vns fe revolte 
ront de la foi, ſadonnant aux eſprits abuſeurs, & aux doctrines des Dia. 
bles; Enſeignant des men s par hypocriſie, e tant cauteriſez en leut 
canſcience : Defendant de ſe marier- commendanr de f abſlenir des vi- 
andes que Dieu a creges pour les Fideles: A nt Papparence. de Ia pia 
mais en ayant.renis la ſorer; derourne-roi- aufl de telfes gens. 1 Tim. IV. 
J. 2. 3+ 2T/m, III. &» | -% ES LS ; 3 8 

Pluſieurs ſeducteurs ſont venus au monde, qui ne confeſſent point que 
eſus Chrift ſoit venu en chair; vn tel eſt vn ſeducteur, & vn Antechiik: 
Vous donc mes biemgimeg. puis que vous en ètes deja avertis, garder- 
vous qu' etant emportez avec les autres par la ſeduction des abomunables» 
vous ne decheicz de votre fermete: Mais eroiſſez en la grace & en li. 
— de Notre Seigneur & Sauveur Feſus Chriſt. 2, Kan. 7. Piu. 
; Bienheurenx eſt homme qui n'eſt point alle au conſeil des mechany 
e ne ſeſt point arrete en la voye des pecheurs, & ne feſt point affis 
banc des mocqueurs: Mais duquel le plaiſir eft en la Idi de YEtemel, 
& qui 1} medite jour & nuit. E,. I. 1. 2. 
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Religion 
e Meyen. Les Exemples' ..-. + 
Mes Freres Saints, qui "NG la vocations ednfderex 
| FAp6tre, & lg Souverain Sac rificateur de n$tre profeſſion, ſavoir Jeſus: 
Chriſt : Qui eſt fidele à celui qui 1'z crabli: Qui aufh nous 2 laiſſe vn 
patron afin que nous ſuivions ſes traces. Heb: III. 1.2. 1 Pier. II. 21, _ 
Vous ſavez quels nous auons ere parmi vous, pour Famour de vous: Ault 
aver vous etè imitateurs de nous & du Seigneur: Fellement que vous 
zwez 6te pour patran à tous les 2 bs dot 
YAchaie. 1 Theſſ. I. 4.6. 7. Et vous avez Ete faits imitateurs des Egliſes 
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de Dieu qui ſont dans la Fudce en Feſus Chrift; parce que vous avez'.. - 


aulli ſouffert les mE&mes choſes de ceux de votre propre nation, comme 
eux autli des Fuifs. Te. H. 14. 5 f oy 


Au reſte Mes Freres que toutes les chofes qui ſont veritables, toutes les 
choſes qui ſont venerables, toutes les choſes qui ſont juſtes, toutes les 

choſes qui ſont pures, toutes les choſes qui ſont aimahles, toutes les. 
choſes qui ſont de bonne renommee, ſ'il y 2 quelque vertu, & quelque 
louange, penſez à ces choſes: Lesquelles aufli vous avez appriſes, & 
reGues, & entendiies, & yucs en moi; Faites ces choſes, & le Dieu de paix 
ſera avec vous. Phil. IV. 8,9. 1 5 ® 

Conſidere la parabele du Samariteins qui vſu de miſericorde envers cclut 


aui etoit tombe entre les mains des brigands: Va, & toi; auſſi fai de mt me- 


Ne ſeyes point Idolatres, comme quelques · vns der ancient Bft; Et n 


pailardons point, comme quelques vn d entr eux ont paillarde, & ne cen- 
tons point Chriſt, comme quelques-vns d*entr'eux ont tenté: Er ns 


point, comme qu vas dent eux ont murmurè; & ſont 


peris par le deſtructeur: Car Dieu na point pris plaiſir en pluſieurs 


deux; car ils ont ett accablex au deſert: Or ees choſes ont ẽtè des exem- 


1 * 


ples pour nous, afin que nous ne convoitions point des choſes tauvaiſes-' | 
— — —— — fontecrittes pour nðtre inſtrue 


7. B. H. 10. F. G. 2. 


Prens- garde au chemin que de tout tems ont rena les iniques; qui ont 


4 cctrancher, & dent le fondement Peſt eroulè comme vne ririere. Job. 


XIII. 15. I., : 2 


, 


rens x rde 3.1 hommerincegre; & confidtre Themme droit, car tz fi 


bm tel homme weſt que paix, et joye Fſ. XXXVII. 37. 


ie temaius, rejuttans tout fardeau, & le 42 
nent, pourſuivons conſtamment la courſe q 1 | | 
data Jvſus ĩe Chef & le Confommerenr de notre foi: Et confiderany 
pecheurs contre ſofimème; afin que vous ne deveniez point laſches en- 
Efaillant en vos courages. Heb, XII. I. 2. 3. 
Souvenez vous de la femme de Lot Luc. XVII. 32. > 5 
Vous avez entendu la paitence de Fob, & vous avez vu la fin du Sei- 
dueur. Fag V. II. Ss | | 
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tion, comme etant ceux à qui les derniers tems font parvenus. 1 Cor. X. 


Nous dont aui, puls gde nobs fomimes-<nvironnez G yne $i grande nge 
— he qui ons envelope H aife- 
ui nous eſt propoſcs: Regar - 


ſoigneufement celui qui a ſouffert vne telle contradiction de la part des 


CHAP: 


—— 


Py 
2 . * % 
r ⁵ NUN PITS FOI D RT 7 3 


_ 


x 
* 
> K 
Senner 


. — 
* — —— CE. 


as M 
7 
/ % 
: 1 
Qs 1 
* — "= 
. is : 
©. ed \ 
* bs - 
* ; 8 & x * 3 * x 7 
: 4 Sy - % Ss. 
» 4 f - N _ 5 8 7 
— — . ON , reer 
—.—' . 2853 * — — 7 


„ „KK 


2. , oa os Wee — 


ey U 
09 , ͤͤ 1; — — 


= 5 — PR 


ow 


Lies Verices Et Les Devoirs. 
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La perfection de la Sainteté. Ss | 
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SA perfection d' vn Chretien conſiſte, a faire tous ſes: efforts 
L pour accomplir avec Sincerite, avec Zele, toute la volonte. 
. dedieu, à croitre en grace, à exceller dans toute forte de ver · 
tus, & à perſeverer dans la voye de la piete & de la Saintete juſques-à la 
fin de ſavie: - ff. 1 5 


L'obeiſſanoe vniverſelle. „ 


EZ en horreur le mal, vous tenant collez au bien: Netoyez 
. MARY vous de toute ſouillure de chair, & d'eſprit, achevant votre | 
Ione * dans la crainte de Dieu. Rem. XII. 9. 2Cor, 
. 1. | - 2 ES _— e ; 155 LCP 258 
|  Rejettez toute ordure. & toute ſuperfluice de malice ; Et conſerver 
vous ſans et re entachez de ee monde. Faq: I. 21. 277. 
Que ye regardent droitement devant toi, & que tes paupieres ſe 
dreſſent droitement au devant de toi: Nivelle le ſentier de tes, pieds, & 
que toutes tes voyes ſoient bien dreſſẽes: Ne te detourne ni 2 droite, ni 
2 gauche, retire ton pie du mal. Prov, IV. 25, 26, 27. 
Rejerrons tout fardeau, & le pechè qui nous enyeloppe ſi aiſement; & 
pourſuiyons conſtamment la courſe. qui nous eſt propoſce, Heh, XII. 1. 
Pourchaſſe la juſtice, la piete, la foi, la charite, la patience, la debon · 
nairetè: Comba le bon combat de la foi, ſaiſi la vie eternelle; Afin que 
tu demeures pom & accompli en toute la yolonte de Dieu, 1 Tim, VI. 
JJ IL OT TEE TEES 
Le Royaume de Dieu eſt juſtice, 7 & joye par le St. Eſprit: Et 
celui qui ſert Chriſt en ces choſes, eſt agreable à Dieu, & il eſt approuri 


| des hemmes. Rom, XIV. 17. 1. „ pens nt FH 
=K Soit que vous mangiez, ou que vous beuviez, ou que vous faſſiez quel- 
| qu'autre choſe, faites toutes hoſes à la gloire de Dieu, 1 Cor; X. 31. 2 
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mine ainſi 5 Dieu lui a'departi; chacun comme le 
oin des choſes qui ſont du Seigneur, pour 


Seigneur 12appelie ; „ant | 
Aint de corps & d'eſprit, 1 Cor, VII. 17.34. Fw. 718 
Que y6tre parole ſoit toujours aſſaiſonnee de ſel avec grace, afin que vous 
ſachiez comment vous avez à repondre a chacun, Col. IV.  _ 
Si quelqu' vn entre vous penſe ere religieux, & ne tient point en bride 
{i langue, mais ſeduit ſon cœur, la religion d'yn tel homme eſt vaine. Faq. 
En la mul titude des paroles le forfait ne manque point; mais qui retient 
ſes leyres eſt prudent : Qui retient ſes paroles eſt doe de conno iſſance, 
& qui eſt d eſprit reſerye eſt homme d entendement: J'ai dit je prendrai 
* a mes voyes que je ne peche par ma langue. Prov- X. 19, XVII. 
27. El. .... VVV 
Si quelqu'vn ne choppe point en parole, c'eſt vn homme parfait, & il 
eut mEme tenir en bride tout le corps: Car de Vabondance du coeur la 
123 parte, Nag. III. 2. Ma. XII. S ²˙· np in gets 
1 ui garde fa boue he, & ſa langue, garde ſon ame d'afflictions. Prov. 
Celui qui veut aimer ſa vie, et voir ſes jours bienheureux, qu'il garde 
ſi langue dE mal, & ſes lèvres de prononcer aucune fraude: Can la mort, 
& la vie ſont au pouvoir de la langue. 1 Pier III, 10, Prot, XVIII, 215 _ 
Les hommies rendrofit compte au jour du jugement de toute parole oi- 
ſeule qu' ils auront dite: Car tu ſeras juſtitiẽ par ces paroles, & tu ſeras con- 


* 


- 


damne par tes paroles, Math. XII. 36. 37. "FR + BN ** 4 POPPE LOS 91 
Malheur à ceux qui payent la dime de Ia mente, de l'anet, & du cumin- | 


& qui laifſent en arfiere les choſes les plus importantes de da Loi, c'eſt 1 
dire le jugement, la miſericorde, & la fidelite ; il falloit faire ces choſes- 
ci, & ne laiſſer point celles-12 Math; XXIII. 2k. 
Malheur à ciuæ qui ſe contient en eux · mèmes d' etre juſtes, & qui tien- 
nent les autres pour rien: Parce qu ils ne ſont point comme le xeſte des 
kommes, qui ſönt raviſſcurs, injuſtes, adulteres, quoi que ils ſoient coupablet 
Lui grands ptebez que ceux. Ià. Luc. XVIII. o. II. WE 
Demeurerons· nous dans le peche;afin.que la grace abonde ? Dieu nous 
en garde. Pęcherons - nous donc, parce que nous ne ſommes plus ſous la 
Loi, mais ſous Ia grace Dieu nous en garde: Ne faiſons point du mal, 
afin qu'il en arrive du bien: Oar ſi la veritè de Dieu eſt par mon men- 
ſonge plus abondante pour ſa gloire, je ne laiſſerai pas d' etre condamne 
Fomme pecheur, Rom. VI. I. 2. 15, III. 8. 7. 3 | 
Le fondement de Dieu demeure ferme: ayant ce ſeau, Le Seigneur con- 
noit ceux qui ſont ſiens; &, Gen invoque le Nom de Chriſt, qu'il 
ſe retire de Piniquite; Qu'il ſ abſtienne mEme de toute apparence du - = 
mal. Car vn peu de © leyain fait lever toute la pate 2 Tim. II. 19.1Theſk | 


ö 1 


V. 225 Gal. V. gd. eh 335 12 | en >The 2 £ | $3 Lud . 2.44 
Que v@tre bien ne ſojt point blimeg Pourchaſſez les choſes honnttes de- 
ant tous les hommes. Procurez ce qui eſt bon, non ſeulement devant le 
eigneur, mais auffi deyant Fe hommes. Pour retrancher V'occaſion 2 
355 . a CEUX 


225 Les Verites Et Les Deyoirs, | 
ceux qui cherchent occaſion, Ayant vne bonne.conſgic 
5 bla ment votre bonne converſation ſoient confus, 
iſent de vous comme de mal faiteurs: Car telle eſt la 


1I. 15. | To e 1655 . 
Toutes choſes me ſont permiſes, mais toutes choſes ne font 
as expedientes; toutes c hoſes me ſont permiſes, mais toutes choſe; adi. 
nt pas: Toutes choſes ine ſont permiſes, mais je ne ſerai point afs 
ſujetti ſous la puiſſance d aucune choſe, 1 Cor. X. 25, VI. 19... _ 
Ne penſez point que je ſois venu and antir la Loi, ou les N 
je ne ſuis point venu les anèantir, mais les accomplir: Gel A. 4 4 
aura yiole l' vn de ces petits commandemens, ou qui aura enfeigné ainſi = 
kommes; ſera tenu le plus petit au ;Royaume - des. cigux. Math. V. 17. 
19. 85 8 S % als < Cer Te. 
Quiconqne aura garde toute la Loi; fil vient a faillir à vn ſenl.poine. 1 
eſt — de * Car celui qui a dit, Tu dcs Jenlaone 
dultere, a dit auſſi, Tu ne tueras point. Si donc tu ne commets point 
dultere, mais tu tues, tu es trans greſſeur de la Loy. Nag. II. 10. II. 
Parleꝝ & faites comme devant tre, juger par la Loi ge liber 749. Il. 
Vous Etes la Lumiere du monde; vne ville ſituèe ſur. yne mogtagne ge 
ut point etre cachee: Et on nallume point la chandelle pour la megtre 
- ſous vn boiſſeau, mais ſur vn chandelier, & claire tous ceux aui 


r elle claire tous ceux qu 
ſont dans la maiſon: Ainſi que vöͤere lumiere reluiſe devane les 
mes, afin qu' ils voyent vos bonnes œuvres, & qu'ils glorifient ydrre;Þ 
qui eſt aux cieux Math, V. 14, 15. IG. %%% cool 0d 
Zacharie & Elizabeth etoient tous deux juſtes:devant, Diey,.cheminan 
en tous les commandemens, & en toutes les ordonnances-du-Sgi — 
ä ee 64 T fo © bie reſt FE 1 935 EL hes 
A la mienne volonte que mes voyes ſoient bien drefites, pour. garderzes 
ſtatuts: Alors je ne 1 oint confus, quand r 
commandemens. ſ. CXIX. 5. G. PPV 
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| leu, ſuivez-le; Si eſt Dieu ivez-le ;1-Reiws 
Mameenane craignea I Eternel, & lui ſerveg en integrits. & en perit. 
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Dieu dit à Salomon Si tu chemines devant moi, comme Daxid ton pere, 
y a chemin, en integrite de cœur, & droiture ; faiſant ſelon tout ce que 
je rai commande; & ſi tu gardes mes ſtatuts & mes ordonnances: Jaf- 
fermirai le throne de ton regne ſur Iſrael, 1 Roix, IX. 4.5, 
Je prie Dieu. (dit St Paul.) que vötre charite abonde encore de plus 
en- plus avec connoiſſance & toute intelligence: Afin que vous diſcer- 
niez les choſes contraires, pour etre purs &. ſans e e juſqu'à Ia 
journée de Chriſt; Etant remplis de fruits de jultice. qui ſont par 
Jeſus Chriſt, à Ia gloire & 2 Ja ſouange de Dieu. Phil. I. b. 10. I. 
Quelque choſe que vous faſſiez, faites tout avec courage, comme au 
Seigneur, & non point comme aux hommes: Col. III. 2232. 
Qui eſt- ce qui eſt ſage & entendu parmi vous? qu'il montre par yne 
bonne converſation ſes œuvres en douceur de ſapience: Laquelle eſt pure, 
paiſible, traittable, pleine de miſericorde, & de bons fruits, ne faiſane 
point beaucoup de difficulte, & elle eſt ſans hypocriſie. Jaques. III. 
13. 17. n : F | # $$ FT! . ay g's 4 S © EN | 
Voila tu aimes Ia verite au dedans: Ce gourquoi Je ne me laifſerai. 
point $ter mon integrite';; Mon cœur ne me fera- jamais reproche jour 
C'eſt ici nòtre gloire, ſavoir le tEmoignage de n6tre conſcience, de ce 
qu en ſimplicitè E en ſincerite;de Dieu, & non point en ſapience char- 
nelle, mais ſelon la grace de Dieu, nous avons converfe au monde: Er 
que nous avons obei 5 la forme expreſſe de la doctrine dans . laquelle- nous 
ayons été slevez: Et que nous avons marche de droit pied ſelon la 


yeritè de ! Evangile, 2 Cer, I. 12. Rom. VI. 12. Cal. II. 14. | 
Ne vous contiez point ſur. des paroles de fauſſete, qui ne vous peuvent 
rofiter. de rien. ; diſans, C'eſt-ict le Temple de Eternel, le Temple de 
Eternel, le Temple de! Eteruel, Et ne penſez point de dire en yous- 
memes, ' Nous àvons Abraham pour pere: Car tous ceux qui ſont 
d'Iſrael ne ſont pas pourtant d'Iſrael: Car pour @tre 4a ſemence d' Abra- 
ham, ils ne ſont pas tous enfans: Mais ceux. la ſont enfins d' Apraham, 
i font les œuvres d Abraham ; Et celui-li, eſt Juif, qui I'eſt au des. 
5; & la circonciſton eſt celle qui eſt du cœur en eſprit. Zerem: VII. 

8, 4. Math; III. 9.. Rom. IX. 6. 7. Fean. VIII, 59, Nom, II, 20, 
En Jeſus Chriſt ni la circonciſion, ni le prepuce n' eſt rien, mais la 


nouvelle Creature, Gals VI. III. : 
Ceux qui font profeſſion de connoitre Dieu, mais qui Ie renient par leurs 
ceuyres : Ayans Paparence de la picte, mais en ayant renie Ia force: ſont 
adominables; rebelles, & reprouvez pour toute bonne-ceuvrer- Car le Roy- 
ume de Dieu ne confiſte -pas en parole mais en vertu. Tit, I, 16, QTim, 
III, 5, 1 Cor, IV. 20, ; 1 „„ | | 


Thomme de neant parle de 1ichete, & ſou coeur commet iniquite, 
ant de fraude, & pronongant des paroles d'cgarement contre 1 Eternel, 
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pour faire tarir lame de celui quia faim; & faire faillir le boire J ce: 
lui qui a ſoif: Ef. XXXII. 6. , VV 

Maudit ſoit celui qui fait Foeuyre du Seigneur lichement : 
la verite en injuſtice: Qui fait en ſecret des choſes qu 
droites envers I'Eternel- Et 


fon coeur, mais en men 
XVII. 9. Jer. III. 10. 
Malheur à vous hipo 


ſtiſiez yous-memes 


Ils ſont ſemblables aux 1 — chres blanchis qui paroiſſent beaux par 
0 


ordure: Ain 


| Mais qu'elle eſt l'eſperance de Fhypocrite, quind- apres quiil nw 


Celui qui chemine en integrite ſera en aſſurance; Mais Thomme-dow- 
ble decceur eſt inc onſtant en toutes ſes voyes. Prov. X. g. Faq 1 8. 
Si la promptitnde de la volonte precede, on eſt agreable ſelon ce qu om 
a, & non pas ſelon ce qu'on. n'a pas. 2 Cor. VIII. 124. - 
O Eter nel que mon coeur. ſoit entier en tes ſtatuts, aſin que je ne ſois 
porn confus : Pour vrai les juſtes celebreront ton Nom; les droituriets 
abiteront pres de ta face. Pj. CXIX. go CXL. Ii. 
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ARTICLEMTEY 
Du Zelle. | 


272 AITE S effort pour entrer par la porte E troite ; tar je 
F vous di 


| que pluſieurs tãcherent d entrer, & ils ne le pour: 
2d. Lic, KIll. 424. 


lui ouvrent: Soyez fermes en la foi, portez-Yous vaillamment, fortifiex- 


verneurs des tenebres de ce fiecle, contre les 


nner : * Py : 8 
s bd : * 
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Ne negligez point le don qui eſt en vous: Mais exercez vous en la 


— þ „ . 25 Py Mans 3 AK... 5 as FS 4 . A a a 1 © 
piete: Et etudiez-yous à affermir-y6tre vocations - & votre: election. 
1. Tim, IV. 14, . 2 Pierre I. 1e : be 


Que vos reins ſoient. trouſlez, & vos chandefles allumc es: Et ſoyez 
ſemblables aux ſerviteurs qui attendent 


leur maitre quand il retournera 
des nõces; aſin que quand il viendra, & qu'il, heurtera, incontinent ils 


dur en bien. Luc, X11: 38, 80. 1 Cor, XVI. 


vous: Sores toujours zaloux en 
IV. 128. < ; 


13. Gal, 


Fortifiez-vous donc de plus en plus pour garder, & mettre en effet ; 


tour ce qui eſt Ecrit au livre de 4 Loi ; afin que vous ne yous en de- 
tournieʒ ni à droite, nia gauche. Foſũ XXIII. G. IJ 
Nous n'avons point la lutte contre la chair & le ſang, mais contre les 


Principautez» contre les Puiſſauces, contre 1 du monde, gou- 
Malices fpirituelles qui 


ſort aux lieux celeſtes: C eſt- pourquoi prenez toutes les armes de Dicuy 
atin que vous puiſſez reſiſter aux mauvais jours, & ayant tout ſurmonte 


demeurer fermes, Eph, VI. 12, 15. 


Faites toutes choles ſans murmure, & ſans diſputes: Soyez prets I toute 


bonne æuvre: Etudiez vous à etre trouvez de Jeſus Chriſt ſans ta cite, 


Keſiſter au Diable, & il ſenfuira de vous. Jau IV. 7. 


* 


& ſans reproche, en paix. Phil. II. 14. Tite III. 1, 2 Pierre III. 14, 


Nous deſirons que chacun de vous montre le meme ſoin pour la pleine 
certitude de. l' eſperance 3 Afin qt 


je vous ne deveniez point laches, mais 
que vous imitiez ceux qui par la foi & par la patietice ont obtenu les pro- 
meſſes en heritage, Heby VI. 11, 12 „ 
Pcrſiftez en vn m&me eſprit combattant enſemble d vn mme courage 
1 foi de l Evangile, & n'etant en rien epouyancez par les Averſairet, 


Il m'a cte neceſſaire de vous Ecrire pour vous exhorter ; ſoutenir le 
combat pour la foi qui a ete vne fois doniice aux ſaints. Jude 8. 5 


Il faut etre Zelateur de Dieu: Mais il faut que notre Zele ſoit ayec con- 
noiſſance. Ac. XXII. 3. Rom. X- 2. „„ a. DO 


Le Zele de ta maiſon m'a ronge, Jean II. 17. | „ 
Je mets peine davoir toujours vne conſcience ſans offenſe devant Dieu 


& devant les hommes. Ad. XXIV. 16. 
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Bienheureux font. ceux qui ont. faim & ſoif de Juſtice; car ils ſerone 
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rnllatliex. V; 
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L accroiſſement & de Excellence dans la vertu. 


reise mes freres nous vous prions; & requerons par le Sei- 


MAR. e Jeſus que comme vous avez appris de nous, comment i& 
ddt donverſer & plaire 2 Dieu, vous abondiex de plus en Plat. 


* 


| 80 . Les Vertes Eb Zes bewhs 5 
Vous qui eve ez 54? nhl 14 dabs 18s" paroles de Ia foi & cata. | 


ie ſoin de abies grace; & dans la connoiſſance de n6tre Seigneur & 
_ Sinveur, Jeſus Chriſt. 1 Tim. IV. 6. 2/ Pierre III. 189. 
Aportant toute Ae _ la vertu par defſus avec votre foi: 
& avec la vertu, la ſcience; Et avec la ſcience, la temperance'z & avec 
renner ice, Ia patience; & avec la patience, la piete; & avec la pieté, 
'amour Tate aal. 43 wee l'amour fraternelle, 12 charitè. Car ſi ces 
choſes ſont en vous. & y abondent, elles ne vous laiſſeront point © oiſifs 
ni ſteriles en la connoiſſance de notre Seign eur J. Chriſt. Mais celui en 
ul ces choſes ne ſe trouvent pas eſt aveugle, & ne voit goute de loin 
dyant oublie la purification de ſes vieux pechez. 2 Pierre IJ. 89 
Vous ties autrefois tEnEbres, mais maintenant vous bees Iumiere au 


Sei geür, cheminez comme des enfans de lumiere; Eprouvans ce qui eſi 


Sgrcible au Seigneur: Soyez fermes immuables, abondans toujouts en 
. Feeuvee du Seigneur, ſachant que vs tre travail n'eſt point vairy en votre 


Seigneur. Eph, V, 8: 13. 1 Cor. XV. 58. 
Vous ſavez que nous avons exhorte chacun de vous comme vn Pere n 


enfans-: Et que nous yous avons conjure de cheminer dig —— 88 
il eſt ſeant ſelon Dieu qui vous apelle à fon Royaume, & Pann | 
vous prie moi qui ſuis priſonnier pour le Seigneur de vous con ire oy 
manière digne de la vocation 1 laquelle vous eres appellex : Plaiſant 
Sri e au Seigneur rfructifiant en toute bonne ceuvbre; & rxoiſſant 
en I connoifſince de Dieu. 7: Theſſ. II. 1. 12. Eph. IV. . col. 1 


I O. 
Je prie Dieu de ceci que võtre chatits Abende encore de lus en plus 


avec connoiſſauce, & toute intelligence: Afin que vous diſcernies 18 
choſes contraires, pour etre purs & fans achopement, juſqu'à 1a jouttice 
de Chriſt: Etant remplis de fruits de juſtice qui ſont par Feſus : 'Chuifh 
# 1a gloire, & Aue e de Dieu, Phil, I. 9. 10. 11. 

En. ceci mon Pere eſt glorific que vous Any beaucoup de hair 
1 vous ſerez mes direiles, Jean. X 
_ C'eſt pourquoy tendons à la perfecion: 1 Et 1aiNſakt erfarticre- 16s cheſes 
i ſont en arriere, avangons- nous vers celles qui font en àVant, nous elan- 
rant vers le but, ſavoir vers le prix de nòtrę vocation celeſte de Dien en 
E Chriſt. Hebr, VI, I. Phil. III. 18. 14. | 

Deſirez avec ardeur les dons les plus ele: Et cherehef en 
. avoir abondamment pour {Exlification 5 de Egliſe. 1. Cor: XII. V. 
22, 1455 5 
Converfez dignement comme > i] eſt ſcant ſeton FEvanyite *- - Nender 
honorable en toutes choſez la doctrine de Dieu, nòtre Sauyeur, Phil. I, 

27. Tite. II. 10. | 
Celui qui dit, qu'il demeure en Jeſus Shin. doit marcher commeę il 
marche. tan. Th G. Soyez les imitateurs de . chers enfant 
Et quiconque, a cette Ap. 4. 5. en lui, g I. it £ ſe purifie 1 e 1 


WE il eft Pur. Epheſ, V. I. 1Jean III. 5; 
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Comme, celui qui vous 2.appellez eſt Saine, yous auff foyex Saints ds. 
toute v$cre converſation ; f autant qu'il eſt crit ſoyez Saints, car. q 


— 


, 


— 5 — 


ſuis Sani- He Hrs» aro dos 

Soyez parfaits, comme y8tre Pere celeſte eſt parfait: fin gue Vous 
ſoyez fans reproche, & ee e Dieu, irreprehenſibles ad mifieu 
de la generation tortue F 


4 


me des flambeaux au mo 
vie. Math. V. At ® Phil. II. 15. 5 0 4 a CAA} ied 4 * I 3h rar N 55 "7 FP, >= 8 
Si vötre juſtice pe ſurpaſſe celle des Scribes & des, Pharifiens, Ws 
wentrerez point au Royaume des Cieux. Math. V. 28. 
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12. A KE-L0O/DiE PH 5. 51341 5 ROT 
De 
| . Pena | | 
? ENONS ferme n6tre profeſſion ſans variet: Demeurez en la fois _ 
etant fondez & fermes, & n'etant point tranſportez hors de Peſpe: 
7 rance de l Evangile que vous avez oui. Heb. X. 23. Col, I. 28. 
|  Gardez-vous qu' tant emportez par la ſẽduction des abominables, vous 
ne decheiez de võtre fermete ; Car nous avons et faits participans de 
Chriſt, fi nous retenons ferme juſqu'à la fin le commencement de nòtre 
ſubſiſtance. 2 Pierre. III. 1.7, r. III. 144. . 
Si vous perſeverez dans ma parole, vous ſerez voritablement mes diſ- 
eiples. en. x ð ñðânñjð⸗ßß 
Conſervez- vous gans amour de Dieu, en attendant la miſericorde de 
notre Seigneur Jeſus Chriſt, 2 vie Sternelle. Zude 21.1 | 
Prenez garde 2_yous-meEmes-.afin que nous ne erdions pas ce que 
nous avons fait, mais que nous receyions vn plein ſalaire. 2 7ean. 92. 
Que celui qui f eſtime etre debout prenne garde qu'il ne tombe. 1 Cor 
pine. en bien faiſant; car nous moiſſonne- 
te deyenons point liches, Gal. 


I 


X. 12, Ne nous relichons,point.; en 
* en ſa propre ſaiſoh, ſi nous 
„ . : . 
Et parce que Viniquite ſera multiplice, la charitè de plufieurs ſe refroi- 
dira: Mais qui aura perſevere juſqu'2 la fin, celui- là fera ſauve, Math: 

XXIV. 12. 13. 9825 N 7 | 

Si le juſte ſe detourne de ſa juſtice, & eommet iniquite,& fait ſelon toutes 

les abominations du mechant, vivra-t'il ? toutes ſes bonnes oeuvres qu'il 

aura faites ne ſeront point miſes en compte; il mourra pour ſon forfait, 

& pour ſon peche qu'il aura commis, Exech: XVIII. 24, | 

Que te ferai-je Ephraim? Que te ferai.je Juda ? Puis que votre gra- 

tute eſt comme yne nuce du matin, &comme yne roſee du matin qui f en- 

: 7a. Oſee, VI. 4. 5 ; | 5 7 : 


di apres etre Echappex des ſouillures dy monde par Ia conpoilhgee du 
5 8 a RE eB ens 8 n 2 A ei- 
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3 Io c oi. en Cs 5 3 
Seigneur & Sauveur Zeſus Chriſt, toute- fois eranc derechef endortiller en 
elles, ils en ſont ſurmontez, leur derniete condition leur 5 td A tie pirs' 
- qo6 fa premiere 2 Car i] deur gue. micux we e poinr conowlevoye 
de la juſtice, quiapres l'avoir cannũe fe derourner. arriere du faint come 
mandement qui leur avoit et donne, 2 Pitrre. III. 20,21, 
Jomme donc vous ave regu le Seigneur Feſus, cheminez en lui ? Ayant 
1a foi, & vne bonne conſcience: Demeurans dans Pamour de J. Chriſt, 
point confus de ſapreſence, 2 ſa venice. Col. II. 6, x Tim, I. 19. Jean. XV. 
Les cheyeux blancs ſont vne couronne de gloire, quand ils ſe trouyen; 


2 


A CO ˙ OD OE IEEE eee. —— 
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* 


dans la voye de la juſtice. Prov. XVI. 31, 1 | 
M16 fidelle juſqu'a Ia mort, & je te donnerai Ia eouronne de vie, Ae. 
19. f F 
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2 repentance en General. E | | 
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I E U ——— aus les hommes e en tout ew on ils { . 8 
tent, Et ſe een 4 Dieu, en faiſant des Suyres convena- 1 
Hs A bles 2 1a repentance, 48. XVII. ao. XXVL 20, 
Nen recherche ce qui eſt paſſe, Cat. pourquey, que chacun ſe repente 
de ſa mEchanchete, diſant, ou ai · je fait f Eccl, III. 15. Fer, VIII, 6. 

Nos pechez ſe ſont multipliezʒ > Any” toi, GEternel, & nos pechez te- 
moignent oe nous; car nas peck ex ſont. par devers nous, & nous re- 
connoiſſons nos iniquitez: 7 775 dt nous 1 donc du Zele & ſe 
tepente. Ef, LIX. TY Apo Cc. 
Wan ton cceùr eee afin que. tu ſois fares eier 
$ quan uand log geras· tu dedans toi les penſces de ton 59 ? Feremic IV. 14. 

etourtiny a FEtemel de tout, võtre cœur: Car le Seigneur ne veut 72 
| 7 Lay 1 mais que tous viennent 2 1a repentance. 1 Sam, VII. 8. 

terre Se 
Tay efface tes forfaits, comme vn nuage ; : 8. res peches comme vne 
nice, converti-· toi 2 moyz car je tai rachete: Convertifſez-yous à moi, & 
y di vers vous, a dit Etemel des armees. Ef. XIIV. 22. 
7. 

Le tems eſt accom U. & le Royaume de Dicu ct approcke, amendez- 
vous, & croyez 2 I'Evangile : Convertiſſez-yous, & vous detournez de 
tous vos fapfaits,& l iniquitè ne vous ſera Point en achope ment. Mare 1. 
15, Exech, XVIII, 30. | 
| Pieppeureun eſt celui de qui la tranſgreſſion eft pardonnees de quile pe- 
che eſt couyert: 9 eſt homme 2 qui N Eteiel n'impute point 
Finiquité. Pſ. XXXII. I, 2. | 

Si vous ne vous repent Gre perirez, comme ceux fur Jes uels Dieu de 
lige ſer jugement ; Je vous dis Sh Y aura plus de joye au el Lox aul 
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ſeu}: pecheur, yonant 2 ſe repentir, que Pour 
juſtes,: qui n ont pas beſoin de repentance. Luc. X 
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5 | Examen de ſoi · mème· 
gung XA M 1 N E Z-yous yous-m&mes, fi vom etes dans la foi 


4 
- 


Eprouvez · vous vous-memes,. 2 Cor. XIII. 6. 


Dreſlez vötre coeur vers ! Eternel: Convertiſſex- vous 2 lui de tout vo. 
tre cœur & de toute võtre ame, diſant, nous avons peche,nous avons commis 


iniquite, nous ſommes coupables: Que chacun de neus diſe, Combien ai. je 
d'iniquitez,&de pe chez? montre moi mon forfait, & mon peche, 1 San, 
VII. 3. I Nov VIII. 47. 48. Fob XIII. 23. 1 - + 
- Ainfia dit VErernel des armees, Prenez garde 2 vos voyes. Hagge els. 
Examinons nos voyes & les recherchons, & nous convertifſons a FErer- 
nel; Jai examine mes voyes, & ai tourne mes pieds vets tes temoignages, 
%% Eo EEE IEEE. 
A la Loi & au tèmeignage: Car la parole de Dieu eſt vivante& effics- 
ce, & plus penetrante que nulle Epee a deux tranchans, & elle atteint juſ- 
qu'à Ia diviſion de lame & de PFeſprit, & des jointures, & des mouelles, 
. & elle eſt juge des penſees, & des intentions du coeur, Eſ. VIII. 20, Hd, 
Parlez en vos cœurs, ſur vos lits; Que votre eſprit recherche: Af . 
vous pui ſſeʒ decouvrir e laquelle vous avez peche contre Ditu! 
& en etre nètoyez. Pſ. IV. 4. LXXVII. 7. Fer. XXXIII. 28. 
L'homme mechantſe rend effrontè; mais Phomme droit dreſſe ſes 
%œ ͤůũd ... ĩ⅛ ʃwu opt m ͤp ß 
Que chacun Eprouve ſon œuvre, & alors il aura dequoi ſe glorifier en 
/ ooo ß 
Chaqu' vn de nous rendra compte pour ſoi- mème à Dieu: Chacun de 
nous portera ſon propre far deau: C' eft pourquoi jugeons- nous nous me mes, 
afin que nous ne ſoyons point jugez. Rom, XIV. 12. Gal. VI, 5. I cer. 


1 Fs 
$7 
. * * 


Si n6rre cœur ne nous condamne point, alors nous avons aſſurance en- 


vers Dieu: Mais prenon- garde de ne nous point tromper dans les jugements que 
nent faiſons de nous-memcs, Car le coeur de l'hemme eſt trompeur par deſ- 
us toutes choſes, & deſeſperement malin, Qui le connoitra? 1 Jian III. 
21. Fer, XVII. 9. . ͤ ᷣ Eg ob8 PTY 
Examinons avec fincerite, ſi nous avons vecu en bonne conſcience en · 
vers Dieu? Si neus avon? pech par ignorance stant dans Vinkdelice ; s 
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f nous avons &te de ceux qui ſont rebelles 2 1a Jumiere, & qui ne Parre- 
tent point en ſes ſentiers : Et qui connoiſfant le jugement de Dieu, ſavoir 
que ceux qui commettent les choſes que nous avons commiſes, ſont dignes 
e mort, ne les commettent pas ſeulement mais favoriſent auth. ceux qui 

les commettent. Ad. XXIII. 1. 1Tim. I. 13. Fob XXIV. 13. Rom, I. 32. 


dooseedesseeeseseeseseseseese 
_ 9 1 5 FPRINCIPAUX En - 
Leſquels on doit examiner ſoi-mẽme,, tires d'vn excellent ouvrage _ 
qui a pour titre LE DEVOIR COMPLET DE L'HOMME. 
„ 3 compoſe „ & © 
88 Us AGE du Catalogue ſuivant des pechez dont on peut 
A ſe rendre coupable ; c'eſt que chaque particulier le liſe avec : 
L 3 attention, aux 122 des jours publics d'humiliation, & fur _ 


2 Communion, =. ſur chaque cas particulier 
EX ©. on ſe demande à ſoy- meme, SUIS-JE COUPABLE DE 
CE PECHE. Que ſi par cet examen on ſe trouve coupable; qu'on faſſe 
nne confeſſion — de ce peche, qu'on ſ humilie de vant Dieu; 
qu on enviſage ſes pechez dans leurs circonſtances les plus aggravantes, 
afin que cette viie excite dans le cceur vne plus grande horrem; & qu'on 
prenne vne ferme reſolution d'aþandonner dans la ſuite ce peche dont on 
ſe treconnoit coupable. VVTVVVVVF 0 Har. 
| Tous nos devoirs ſont compris en trois branches; deyoirs envers Dieu, 
deyoirs envers le prochain, devoirs envers nous-meEmes, & chacune de ces 
branches reaferme pluſieurs devoirs particuliers. Voici, Nos devoirs, en- 
vers Dieu, qu'on peut violer en differentes mani eres. 
daga gag gasass essa 
„ E ;dement, pendant que nous nous aban: 
| 2 33 . - | donnons volontairement & avec con- 
En ne-croyant pas wil y alt vn Dieu. noiſſanc e 3 quelque peche que cc 
_ croyant pas 8 i | 
n ne croyant pas d'vne maniereſ „ N 
pratique, en — nous vivions | L A M 0 U R, — Ws 
d'vne maniere conforme à nòtre croy- En n'aimant pas Dieu pour ſes 
ace. LEP 83 5 adorables. Fe 
re Dr AN = n ne l'aimant pas pour ſa bonte 
LESPERANCE, | envers nous. vo . „ 
En des- eſperant de la miſericorde | En ne travaillant pas à lui plaire. 
de Dieu, tellement que nous en ne- En ne deſirant pas de nous apro- 
$"gions n6tre deyoir, © . + | cher de lui, par yne fidelle obeiſſance 


tout avant la 


** 


— 


* 


En nous confiant en elle ſans fon- |a ſes Loix. 1 
8 W 


En craignant plus — m—_— que 
lui, aettant quelque peche pour 
lui, commettant quelque peche p n 


s TY 4 
En nous apropriant les choſes qui 
lui ſont conſac rees | "WP" 


enxceſſifs pour les choſes de cette vie 


de Dieu ſur nòtre travail, & nos en- 


Dieu. 


reſignation 2 {a volontè. 


En n'en profitant pas pour nòtre 
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En ne ſoupirant pas apres la poſ- dans tout ce qu'il nous , 1 25 
ſellion de ſa communion dans le 4 


Ciel. 


LA CRAINTE.. 


En ne craignant pas Dieu, en ſorte | 


ue nous nous abſtenions de Iof- 
enſer. . 


eviter quelque mal, qui ne peut faire 
ſoufrir que le corps. N 


LA CONFIANCE, 
En ne ſe confiane pas en Dieu 


dans tous nos dangers toutes nos 


detreſſes. i | 


En employane des moyens injuſtes | 


r nous en delivrer, 2 
En n'attendant pas de Dieu les 
choſes dont nous avons beſoin. 
En nous abandonnant 2 des ſoucis 


En negligeant de travailler, & nous 
flattant que Dieu favoriſera nõtre pa- 
reſſe & notre faineantiſe, 

En n'implorant pas la benediction 


trepriſes. | 
HU MTI TE. 

En wayant pas yne haute idee de 
En ne nous ſoumettant pas avec 
En ne ſoufrant pas avec patience 


les afflictions qu'il nous envoye, mais 
murmurant contre ſes corrections. 


amendement, . 5 | 
En metant pas reconnoiſſane de 
tous ſes bien-faies 


_ | propres defirs, 


En ne reconnoiſſaut pas ſa ſageſſe 


Wy” 


mais ſouhaitant avec ardeur = | 
patience Paccompliſſement. de ng, 

LH ONNEUR; © 
En n'honorant. pas Dieu par yn 
uſage reſpectueux des choſes qui ſe 
raportent alu. _ 5 A 
En nous comportant avec irreye. 


En profanant les jours ſacres, le 
Dimanche, les autres jours ſolem . 
nels que 1 Egliſe d conſacre, 
En negligeant de lire PEcriture Ste 
ou en ne la liſant pas avec attention. 


En negligeant de nqaus inſtruire 


de nos devoirs, & pre ferant de vi- 
vre dans 1'ignorance; plut6t que de 
faire la de penſe, ou de prendre les 
ſoins neceſſaires pour en acquerir la 
connoiſſancſge. 
En faiſant conſiſter la Religion 
dans l ouĩe des ſermons, ſans pratiquer 
ce qu on nous dit 
En violant les vœux de nötre ba- 
tème, r 
En allant aux Devins, & aux ſor- 
ciers, ou ſorcieres, pour les con- 
ſulter, c' eſt à dire, au Diable. 


* 


En aimant les pompes & les vani- 


tex du monde, & ſulvant les maxi- 
mes corrompues du ſiecle. 


En accompliſſant 1 convoitiſes 


de la chair. „n 

En prophanant le Sacrement de l- 
ſainte Cen „ 

En participant à ce Sacrement ſans 
ſavoir ce qu'on fait, ou ſans examen, 
ſans contrition, & ſans avoir pris la 
reſolution de reformer ſa vie. 
En n'aportant pas à ce St, . 


* 


. DeLaRelig 


ment le refpetly la devotion, 1 —— 
te, le Zele convenables. 8 $ 
En negligeant d accomplir Jes pro- 
_ qu'on y 2 faites. 
prophanant, le nom de Dieu 
= ges penſces, ou des ferinents | 
laſphematoires. 
En ipretant des ſerments Wegitimes | 


En ſe parjurant. 
En 1 par babitude dans les * 


peine, ſoit de 


— 


eiter dans nos ccrurs vne vive 
trition. * cape 


En ne nous” infligeaut aucune 


Janer, ou de faire. 
REY autre ace de nee 2 


'LIDOLATRIE 


LIdolatrie exterieure, en rendant ; 
quelque culte religeux aux creatures, 


verſations ordinairs. ook 
1 E CULT E. 


En ne rendang pas 2 bien ndtre 
culte religieux. 1 7 


L'Idolatrie — en ee 


le Createur, 
— 0 


U 
's 


En negligeanc les breaks publiques | 


ou particulieres: & etant bien 
dayoir quelque 3 Fre, pour 
En demandan oſes injuſtes 


= — ou en demandant | 
_ pour en "ne. Var: mauvsis 
uſage. 

. 8 purifiant p 28 nos cœurs du 
peche, avant que "= prier Dieu, 
En ne * ue Foi, & avec 
En priant avec. non-chalances, & 
avec tiedeur... /- 
En priant avec. diftra&ions 

En priant ns yne 2 inde-| 
cente. 


LA REPENTANCE; 
En negligeant le devoir de lla re- 


tous 102 jours 
2 nous pou- 
la journee, 
ne nous preſcrivant pas quelque 
— particulier pour nous humili- 
er & confeſſer nos 1 on en ne 
le failant pas aſſes ſouvent. 
En ne reſlechiſſant pas avec afſer | 
Eatcention ſur nos pechex. pour ex- 


ka avoir commis 


DEYOIRS ENVERS LE 

_PROCHAIN n 

—— 
14 busricg NEGATIUE. 


"©. 


chain, 5 | 
ava gh plaiſfr 3 Faller wg 
OM: : | 
Lengageant dans elque iche, 
ſoit pr nos dans quelque of nos 
conſeils, ſoĩt par nos ſollicitations. 
ſoit par nos exem les. 
Le detournant e la piete par nos 
railler ies. ! f 
En ne travaillant pas pour amener 
5 la re e ceux que nous avons 
e dans quelque peche. 85 


LE MEVRTRE. | 


En Tuant vn homme ouvertement, 
ou en ſecret. 

En incitant vn homme 2 Fintem- 
—— ou 2 d'autres vices, qui lui 
cauſent des maladies, ou la mort. 
En provoquant vn homme à ſe 


quereller & 2 ſe battre. 


En ou meurtriſſant le 


n 


corps du prochain, | 


20 


S177) 


$2150 1 DU LTER E, 
En convoitane* by femme, yo! 


prochain. * 
En Ja corrompant & la deſhonorane | 


a 

; MALICE.” e Rs 

En gatant les effets des obs} par 

depit, par envie, & par malice. 
AVA RICE 


. 


4«„*“5 


chain. OP RE SS ION. 
En opprimant le prochain par vio- 
lence, par force, ou ſous Pretexte de 
1 Loi. | | 


— — + 


E 


Ne payant. bar ce que qu avons 
emprunté. 
Ne payant pas ce que nous avons: 
romis volontairement. 
\etenant les gages des domefti- 
WM: es, * des ouvriers.. 


Etant infidelles ie enyers 1 vi- 
vans, ſoit envers les morts, dans les | 
de pots qui nous ont-ete confiez. 
Viant: fraude ſoit en acherant | 
ſoit en vendant. 

Se pre valant de la necellite qu pro- 


chain. 5 


FAUX TEMOLGNAGE-| 


Terniſſant la reputation du prochain, | 


Par yn faux temoignage. 
Par des mediſances 

En encourageant les autres dans leurs | 
calomnies. 

En croyant trop facilement les mau - 


vais bruits qu'on fait courir du 22 


Les Vetites Er Zen : 
En ben: eruel & furieux contre ly. 


* tre 


En convoitant le bien de nòtre pro- 


En le wiper 1 Ceaſe 4efepie 
firmitez. 5 5687 
En invitant les ware, en faire de 
me 4 12 


En Collfefvani Ties eteur quel- | 
que haine contre le prochain. 

En lui ſouhaitant en ſecret la mort, 
ou quelque mal. 

En nous rejouiſſant lors que quel- 
25 A decide facheux lui arrive. 

En negligeant' de lui donner 1; 

ſatisfaction que nous pouvons ſur les 
injures qu'il 2 regu de nous. 

L A JUSTICE PO SITIVE 
,  CL'HUMILITE.. 


En tenant vne conduite incivile & 
ſuperbe envers les autre. 
En leur tenant des diſcours arro. 
ants. 
n les maleraictant en paroles, is 
'En les — : 

ur les coals 


En n'ayant 
reſpect, & les — dts a leur * 


[ lite ou à leurs talent 
En les regardant avec me pris. E 
En tachant de diminuer Veftime que 
les autres ont pour eu. 
En refuſant le ſecours de nos avis, 
on de nos biens à ceux qui. en ont 
beſoin. 2 


LA RECONNOISSANCE... 


41 : 


| Erants, ingen Tech 19 biea- 


faiteurs. 


e 


En ne profane pas wr leur We 
henſion. 1 | 
Nous irritant conti eur parce qui 


neus reprennent. 
Ne ref; * 3 pas nos Peres,” chu, 


ſavoir 1 ira 12 
1 4% ah," 


chain. 
En le ſoubgonnant fins cauſe 


En jugeant t temerairement de lui: 


' regret, 


7 eant "& arlant mal | 
* pat ſes juſtes tributs ok 


payer 


| Dela Reli wy Chrbrieqne: : 


[ | 


Semant ls Uebe ape le Peuple.' 
Refuſant Cobeir es juſtes om- 
mandemens,7 gn 
Nous — ou fororiſbut ceur 
qui ſe ſoulevent contre lui. 
Mepriſant nos Peres ſpirituels. 

Ne les aimant 1 Fa Torre 
qu'ils font. 
Nobeiſſant - pas aux „Gemmandé- 
mens qu' ils nous donnent de la: parc 
de Dien. an ; med 2874 
Cherchant 4 leur ſotraine Ne Fo 
leur eſt alli pour! vne bonnére 
ſubſiſtance 
Delaiſſant nos legirimes- Paſteuts 
pour. ſuiyre des Docteurs — 
des — — N 50 | 


LES PERES-& N ERB. N 


Etant piniacres & irreverents en- 
vers nos Pere & Mere. 
| Meprifant 8 publiant leurs infir- 


Neles FOLDS, pas, & ne — ! 
pour leut etre en conſolation. 


* . *£ 


Ip 
Leur donnant de mauvais U 


] 9, 17 
Ler- decourageant © par des ttaitte- 
mens durs & eruels. 
Ne pourvoyant pas pour leur ſubſis: 
tance ſelon leurs talens. 
Conſumant dans la débauche I he- 
| ritage que nous pourrions leur laiſſer. 
Nous reſervant juſqu't la mort. & 
ce .cependant Ie les lafaor' manquer du ne- 


Ne Saint 
la benediction 


as I leur air 
Dieu par vne vie 


Ne priant pas Dieu pour « eur de tout 
ee ax WONG fr 5 

anquant d' affe jon pour nos 8 
pres We Fallon n 


4 Chretienne. 


15 s "CG 


Arat de Penvie de Panimoſite | 


contr? eux. 4 14 

. RSienvers NOS FRERES. 
N'aimant 3 4 nos freres ſpricuels 

ſavoir les Chretiens. 

Ne compatiſſant Pas 5 leur louffran- 


65 of 


* 


1 4 s L 
A® : ws 4 o# 


28 
Meprila leurs Conſeils 
Murmurant. contre leur Gouverne-| 
ment. ” 9 
Conyoitant leur biens, & deſirant 
ne me leur mort, pour en jour. 
Ne les ſoulageant pas de tout ndtre 
pourgir .dans toutes leurs neceſlices, . 
ezligeant A imploxer la begedi 
1 e Dieu poems nos parents, 
anquant ection — 
vers 22 enfans. we a re * 
Les Meres decent 1 nourrir' 
leurs enfans- ſans de juſtes raiſons. 
Ne les faiſant Bitiſer 2 tems. 
Ne les inftruilint pas de bonne 
heure dans Ia Religion. 
Et par faute de corrections Kite ; 
tems leur laiſſant: contracter Nh 


ab 


on 


"FT 5 


42x £ 
2 71 * 
ee 


ces. 


Delaiſſant hm cauſe leur: commu- 
nion. | 

Netant l Saßbbement - rouchs 
des deleldkions de IEgliſe:: 8 
LA MARI AGE. 
Nous mariant dans quelque” — 
defendu. * | 

Nous mariant has des viies des- 


honnettes, comme pour ſatisfaire — - 


8 * 
2 * 5 * 3 
= 44> 4 * 42 


varice ou Ii mpurité 8c, 7. 
se comporter d'vne: maniere des- 
obligeante; etre toujours inquiet & 
chagrin envers ſon mari ou ſa femme. 
ow. — I'vn 4 Fautre, 
1 N pol lafirmitez 
ty de autre, 5c 
Ne travaillet pas „ 
à avancer le ꝛbien ee on tem- 


0 


ne du peche, | 
: -'$] 


* 


porel-1 vn: de „ . 


— 


i 
1 .< 
L 1 
£ 
U 
5 
[ i 
* 
1 
3 
4 
1 
1 
1 
J 


* — — 7 
—— — — g 
8 Cn , 
—— 1 —_= 
Me ——— ＋2vw2C4k.; e ᷓ „ 
- 
. 
*. 


Thee infidelle 2 vn ami. as aro ff 


I = laiſſant pecdre, ouglter, Fane de | 
ſoin. : 
Ne voulant aten deer. 


| Fu Kays worn Aua il. "Wy IE Namant pas la! alx, 


commettent quelque poche. 


Ne priant pas l'vn potr autre. 205,1 
Ja femme reſiſtant aux juſtes ordrts 


de ſon mari. ! 035 f 
. tachant de Nitirer Tautkorite 


1 dominination ſur oa al 
LA MI 1 Teh 


. 6 * 


ö 
Trahiſſant ſes ſecrets. 
Re fuſant de le ſecourir dans ſes be- 
ſoins. v Py 
Negligeant de ravertir charcabe| 
ment. | 
Le flattant dans ſes fautes. Nene 
Renongant a ſon amitie pour de le- 

res cãuſes. I np 
yniſſant pour mal 49 3h au, lieu 
contracter Amitic | pour een 5 


f 
x25 


ES SERV ITEURS, | 


Deſobeiſſants aux juges commande 
mens de leurs Maitres. 
Derobant leur bie. 


* . 
« 08 nens 


Etant pare 
fed SOC 230; 1 
: LES M A I _ K E 2 
„33% Thiby 295 5 | „ 
Traitant 12 lews,; : | Domeſiques. d'yr 
maniere- tyraunique d eruelle, 
tant trop relachez, & permettant 
qu ils neg igentleurdeyour, 2 ts 
Ne prenant : may on de leur 
e leur fourniſſant pas 1 moy- 
ens de Pinſtrui re dans la Religion. 
Ne les avertiſſant pas quand ils 


Ne leur alloüant pas le 2 & 
' Poccafions pour la priexe c le ſer 


240 5 La ves Erle hie, 1 
Fara 18105 1 "CH art. ad * 


; | uand Poccafion Pen cee 


63 Uo 2511 1800 25 * 
Manquant 4 compaſſion a de 
charite pour nd tre prochain. 
Ne deſirant pas de tout hötre 
nur ſon bien temporel er Ipiritul 
Nainiant pas nos nee 81 | 
pardonnant pas. 


; Nous vangeant actnellem * 21 


qu'ils nous ont fait. ant En Let 
tant hypocrites, 2. 2 vn 
homme de belles paroles, & hui 
refuſant les effets. 

Ne procurant pas à ſon ame cut le | 


bien que nous pouvons. 


Ne le ſecourant pas a5 ont oh 
tre pouvoir dans ſes det reſſes. 
Ne defendant .. fa x 


i reſuſant nos bons offices pour 
1 ou dann zugmenter fon 


Ne le defendant pas de ['oppreſfon 
quand nous en avons le pouvoir. 
Ne duy donnant ee 
de bon cœur. Musk 


eee rocks 5 


ntrant en proc es pour 


| Pen 8. e e c 
OM vne haine ſecrett e 
[corn ee depot, fonmer t pr 


ces. 
Nai pa J. | 


he, paix parmi les autres. 1 


BE v IRS. Far * 

E OIR NVER\ IU 
TT | 1877 —— — — 

1 — 


1 


Etant enfles de bonne opinion 
| 


vice de Dieu. 1 


nous mèm es. 4 


A Cauſe de nos avantages natu- 
rels qui regardent le corps, comme 
la beaute, Ia force. &c. 
Ou qui regardent, Peſprit, comme 
la memoire, la facilite de fexprimer, 
le ſavoir, & © e 
Ou qui regardent le monde, comme 
les Richeſſes, les honneurs. 
Etant enfle de bonne opinion de n6- 
tre propre vert. re 
Etant avides de la louange des hom. 
mes. | EIT 
Faiſant en public des actes que la Re- 
ligion nous ordonne, comme notre 
2umone, nos prieres, ſeulement pour 
etre regardex des hommes. 
Commettant quelque - peche pour 
n'etre pas expoſez à Ia raillerie des me- 
ca ng 
LA DOVCEUR. & LA DE-. 
En abandonnant nötre eſprit au 
chagrin & à la Colere, _. — 


4 5 G T7 * ©» 


En nexaminane pas ſoigneuſement 
dans quelle ſituation nous ſommes 3 
Iegard de Dieu. „ 
En ne nous examinant pas nous- 
memes ſur la veritable regle, ſavoir 
Vobeifſance que nous rendons aux 
commandemens de Dieu. 5 5 
En ne conſiderant pas la nature & 
les ſuites de nos actions, avant que 
de les entreprendre. * 
En ne reflechiſſant pas ſur nos actions 
paſſe es pour nous repentir des mau- 
vaiſes, ' & pour donner à Dieu la 
louange des bonnes. e 7 


LE CONTENTENMENT 


Etant mecontent de notre. etat, & 
de notre condition, N 


„ 
— 


F 
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pour les obtenir, _ | 
Portant envie 3 la condition des 
autres, e OE c 
LADILIGENCE  & LA VIGL- 
LANCE. 1607855 
Negligeans de prevenir & de re- 
pouſſer les tentationss. 
Ne faiſant pas ſervir les graces de 


Dieu interieures ou exterieures, à ſon 
honneur & à ſa gloire. 


Employant des moyens injultes 


notre eſprit, de ndtre memoire &c. 
pour commettre quelque peche. 


N | 
PEſprit de Dieu, ou leur reſiſtant. 


ures contre nature, &c. | 


; 41 Les r egards && les = attouchemens 
LA CONSIDERATION,” ef Bit 


iſcours ſales & obſcenes. 


Les deſirs & les imaginations im. 
ures, Ko 


eiter ſa convoitiſe. 
En ne travaillant 


pour entretenir ſa ſante. 
En etant trop delicat ſur le choix 
des viandes, faiſant trop de depenſe 
„ fe ee 
EU V 
En beuvant plus qu'il n'eſt neceſ- 
ſaire pour le corps, quoi qu'on ne 
Penyvie pas . | 


Defirant , avec avidite les honneurs & 
les richeſſes, 


| Hh | En 


Abuſant de nos talents comme de. 


rv les bons mouyemens de 


Nous livrant 2 Pimpurete, I 
aillardiſe, à Padultere, 3 des ſouil- 


En delicatant fon corps pour ex- 
as à lle matter 
par le jeune & par d' autres auſtetitez · 
FIT ttm 36 5 Mon oo {oh 
LA TEMPERANCE. 


En mangeant avec exc&s. 
En mangeant par plaiſir, & non pas 
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En conſumant nò tre tems & nòtre Etant excitez par elles 2 1a ere 
bien, dans ce qu'on appelle mal à 4 Favarice. 7 
ropos, les bonnes compagnies. - La vanit dans les bim; | 
8 abuſant de la force de notre cer- Nous efforcant- de ſurpaſier n 
veuu, pour faire boire les autres. egaux, & de nous ne au ut 
Le Dormir immoderé. de notre rang. 
Le pareſſe & la negligence dans nòtre | Employanr pour cela crop de tent 
vocation. | de foin & d'argent. 
En vſant de recreations non per- Ne nous abſtenant de ces exces 
miſes. N que par avarice, & non yur Par yn 
Etant tro ardents pour celles qui principe de conſcience. 7 
ſont permiſes. | Epargnant le neceſſaire 2 06 ys 
* employant trop de tems. Ne ou N 5 notre beurſe. | 


Que 12 . avec mein bur chaq ue e & ack! confi 4 


Dieu avec fincerite & avec humilitè ceux dont il ſe recorinoit conpab 
by 'il-Fen repente;& 1 il Painende. On peut ſe ſervir dans cette occalion 


e la priere qui eſt 2 la fin de ce Chapitre, ou de quelqu autre ſeinbla- 


ASE 10 LE III. 2 
De | 


| Qpelques 8 qui peuvent rendre nöcre examen 
inutile. 


Te La e 7 OS 4 5 6 236 TILL 


1 wy ayons nous Jens, le, Hes & eu 1 57 as poine 75 2 you 


cie? Voici au jour de i jüne vous prenex votre plas, . tol- 
tes vos rentes, . LVIII. 8... 


n! ee. Le Veſuſpoir. 


Ne Ae nt avec 41 17 aut. I n'y a oint de emede 3 mais nous 
po « 2 F TY : "  ſujvrons 


ES 
7 1 


| 28. 3 12 8 * = | TT: 
„ e L Rat ligion üben. enen yn „Aa 
ſityrons nos penſces, & ferons chacun ſelon la Arrest dg ſon aeg 
vais: Car ſi h&tre coeur nous copdamnezcertes Dieu eſt plus grand que* 
notre cceur· & il connoĩt toutes choſes. Fer. XVIII. 12. 1 Jean. HE, 20. 
Ne ſuivont pas auſſi Leemple du trait re Fudas, qui ſal de I horreur de ſen 


crime & ſe defiant de 14 e * 1 Nee, HR Als * eee Mark... 
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21 
am E 0 0 N N 0 1 ton iniquite ; Car tu as Firhic © contre © Hd 


BER 33h. . nel-con-Dieus Je Cal declare-mon peeire, & na —— 
mon iniquite; j'ai dit, rg mes tran; ions L1'E- 
ternel; & tu as pardonne Tiniqt ite de mon peche. Fer. III. 18. 
Pſ. XXXII. 5, 

Prenez avec vous des paroles, & vous . a PErernel ; dites 
lui, Ote toute l'iniquitè: Car O Eternel nous reconnoiſſons notre me- 
chanchetE, car nous avons pech contre toĩ: Nous avons peche nous. 
ons commis iniquite, nous ſommes coupables: Nous nous ſommes 
totalement corrompus cr tdi, & n'ayons point garde les nd? Nees nan. 
ces, les e les ſtatuts que tu nous a donne: 
ivons pèchè contre toi; nous avons point voulu che miner en tes voyes. 
& nous n'ayons point ↄbei à ta Loi, Hoſee XIV. 2. Fer, XIV, 20, 
1 Nix VIII. 47. Neben. I. 7. Ef. XLII., 24. 

Je connò is mes eranſh reffions« 00 pectic eſt continuellemene 5 vant | 
* 4 - 1125 que te Ferai-je, C Con 71 LI. 

ob VI 

Si nous Jifons que nous FOR: point de peche, nqus nous ſedui 5 
nous-mEmes, & la verite n'eſt point en nous: Mais fi nous confe 
nos pechex, Dieu eſt fidelle & juſte pour nous pardonner nos Ppechez, 
nous netoyer de toute iniquite. I Fean I. 8,9. . 3 

Qui eſt celui qui connoit ſes fautes ? purifie-moi de celles « qui me 63 | 
cachees 2 Retien auſſi ton ſerviteur de tout orgueil, qu'il ne domine ſur 
moi: 5 Je 1 272 ma priere & ma confeſſion 2 1. Eternel. E n 
14. Dan. 

Celui qui dach ſes tranſgreſſions ne proſp erera point ; mais celui 
les — qui les de laiſſe obtiendra miſericorde. Prov. XXVVIII. 


er vateur des hommes 


Malheur, e! *Ecernel, aux enfans rebelles, qui prennent des 3 8 
non de par moi, & qui forment des deſſeins & non de par mon Eſprit, 
pe entaſſer Fen 15 | 

_Pourquoy Pc 


ur peche. Eſ. XXX. 1. 
ſt Egare ce r * Jeruſalem, d'vn Exarement obſti 
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nx Ils ſe ſont tenus à Ia fraude, ils ont refuſe de ſe convertir: Ont ik 


eu honte de ce quꝰ ils ont commis abomination? ils ont eu aucune hon- 
te, ni n'ont ſgu ce que c'eſt de rougir : Ce qu'on reconnoit en leur face 
te moigne contrenx ; & ils publient leur pechẽ, comme Sodome. & ne 
le celent point. Malheur à leur ame; car ils font du mal 3 eux-memes, 
. 5412.6, H. mee 

As- tu eſtimè que cela fut droit, que tu ayes dit, Ma juſtice eſt de par 
Dieu ? Comment ſe juſtifieroit ' homme envers Dieu? Si Dieu veut 
plaider avec lui, il ne lui pourra repondre de mille articles 2 vn ſeul. Et 
comment lui repliquerois. je moi, & vſerois - je de paroles choiſies con- 
tre lui? Mais quoi, quand meme je ſerois julte, je ne repliquerois point; 


je demanderois pluſ'6t grace à mon Juge, Fob XXXV. 2. IX. 2, 3, 14, 15. 

Ce pourquoi humilions- nous grandement devant notre Dieu: Et don- 
nons gloire a 'Eternel, & lui confeſſons nos pechez. 2 Chron XXXIII. 
12. Foſue VII. 19. | JJ 
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La honte & de Ia contrition dont notre confeſſion - 
„ ee doit etre accompagnee. 480 nen 


& avec jeune, & avec pleur, & avec lamentation: Et rom- 
pex vos cœurs, & non point vos v@temens ; & conwyertille;- 
vous 2 I'Eternel võtre Dieu. Foe! II. 12, 13. 555 EG 
Pecheurs, ſentex vos miſeres, & lamentez & e que votre ris 
ſoit converti en pleurs, & yorre ove en wille Faq. IV 8, 9. 
Malheur fur nous, car nous avons peEche : Pour cela notre coeur eſt 
languiſſant, pour ces cauſes nos yeux ſont obſcurcis. Lament. V. 167 17. 
2 je me ſouviens de mes pe chez je ſuis tout trouble, & horreur 
ſaiſit 3 chair: Deſorte que je ſuis en charge à mot-mEme. Fob XXL 
3 5 | ** 3 V 
Lors que vous avez etc contriſtex ſelon Dieu, quel ſoin cela 2 t'il pro- 
duit en vous? que lle ſatisfa&ion ? quelle e { Quene crainte © 
quel grand defir? que! Zele? quelle vengeance £ Vous etes- vous mon- 
trez purs de toutes manieres dans cette affaire? 2 Cor. VII. n OG 
La triſteſſe qui eſt ſelon Dieu, produit vne repentance à ſali t dont on 
7 ” repent jamais: mais la triſteſſe de ce monde produit la mort, 2Cor- 
„ o | 83 Fe . 8 
Les ſacrifices de Dieu ſont 1'eſpric froiſſe; O Dieu tu ne mepriſes 


75 ; ONVERTISSEZ-vous 1 moi dit I Eterhel de tout võtre cœit, 


point le cœur contrit, & briſé. Pſ. LI. 17, 3 

Vous vous reflouviendrex de vos voyes, & de tous vos faits, par lefquels 
vous vous etes ſouillez, & ſerez outrez en yous-meEmes. de tous vos maux 
que vous avez comms, Exech XX. 4. Ce 


De La Religion Chretienne 2aas 


Ce weſt point pour l'amour de vous que j opere; dit le Seigneur 
IEternel, ſachez. le, ſoyez honteux, & confus de vos voyes, 6 maiſon 
d'Iſraèél. —— XXXVI. 32. 2 Tx | | 

Nous giſons en notre honte, & iniquite-nous couvre; parce que nous 
avons peche contre I' Eternel notre Dieu, des n6tre jeuneſſe juſqu'a ce 
jour, & n'ayons point obei à la voix de FEternel nò tre Dieu: A toy 
Seigneur eſt la juſtice, & a nous confuſion de face & ignominie, car nous 
ayors peche contre toi. Ferem, III. 2.5. Dan. IX. 8. | 

Mon Dieu, Jay honte, & ſuis confus, 8 mon Dieu, de lever ma face 
vers toi; car nos iniquitez ſont multipliè es par deſsus la tète; ꝙ nos. 
crimes ſont ſi grands qu ils atteignent juſqu*au Cicl. Eſdrs IX. G. : 

Apres que j aurai &tE converti je me repentirai ; & apres que j'aurai 
ete inſtruit à me reconnoitre, je me fraperai ſur la cuiſſe. Fe ſuis honteux, 

& meme tout confus, d' autant que je porte Vopprobre de ma jeuneſſe. 
Ferem. XXXI. 198. 1 

Fe me leyerai, & m'en irai vers mon Pere, & lui dirai, Pere, Jai peche 
contre le Ciel & devant toi, & je ne ſuis plus digne d' etre appellè ton 
enfant. Luc. XV. 18. 19. 25 10 | | 
- L'inique ne ſait ce que c'eſt d avoir honte. Soph, III. 5, 
|: 433,057 $1, er 5 

CCC | 
SSP EST bien ici aſsurement ce qu'il faloit dire à Dieu: Si jui 
S commis iniquite, je ne le ferai plus. Job. XXXIV. 31. 32. 
888. Pay dit, j SS garde à mes voyes, que je ne peche par 
ma langue. Pf, XXXIX. I. wo 2% EAA 8 1 

Je layerai mes mains dans Finnocence,puis je ferai le tour de ton Autel, 
0 Eternel. Pf. XX VI. 6. ah 2 $4 1 RIG 
Je ne me propoſerai devant les yeux aucune choſe mechante z Je hai les 
a&es des libertins ; aucun d' eux ne ſera aupres de moi: Le cœur pervers 
ſe retirera d'aupres de moi, je ne connoitrai point le mechant, P/. 
CI. 3. 4. 6 FR Bhd ok 1281 194 85 3 N 3 | 
——ů ñ— qNöN—u82——— ä — — — — * 

ARTIC LE, VII. 
„„ 
|  L'amendemene | ; 
INS] a dit PEternel; convertifſez-vous maintenant yn chacun de fa 
WAS} mauvyaiſe voye, & amendez vos voyes & vos faits: Que ſi vous faites 
S droit jugement entre Phomme & ſon Vene ;S1 vous n'opprimex 
Point] Ecranger; ni Vorphelin, ni la veuve, ff vous ne repandez PR le 
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ſiung innocent, fi vous wallez point apres. d autres Dieu; à votre pro. 
re mal: Je ferai que vous habiterez de ſiecle en ſiecle en ce — x 


eur donnerai vn cœur, pour me connoitre que je ſuis PEterhel; Et met - 
trai mes yeux ſur eux en bien. Ferem. XVIII. 11. VII. 5. 6. 7. XXIV. 
Fiettez de deſsus vous tous vos forfaits, que vous avez commis, & vous 
faites vn cceur nouveau, & vn eſprit nouveau, & pourquoi mourriez-vous 
© maiſon d' Iſrael: Car je ne prens point plaiſir à la mort de celui qui 
meurt; dit le Seigneur PEternel, Convertiſsez-yous done, & vous vivrez: 
Diſpoſez vos faits pour vous convertir 2 Dieu: Ceſsez de mal faire; 
apprenez 2 faire le bien, Exech. XVIII. 31. 32. Hoſec. V. 4, Eſ. I. 16.17. 
Depouillez le vieil- homme quant 2 la converſation precedente, lequel 
ſe corrompt par les convoitiſes qui feduiſent: Et ſoyez renouvellex dans 
Fefprit de votre entendement : Et ſoyez revetus du nouvel-homme, cree 
ſeloa Dieu en juſtice & vraye ſaintete- Eph. IV 22. 23. 24. 
Comme vous avez applique vos membres pour ſervir à la ſouillure, & 
2 Viniquite, pour commettre l'iniquitꝭ; ainſi appliquez maiftenant vos 
membres pe ſervir a la juſtice en ſaintete, Car quel fruit -aviez-yous 
alors des choſes dont maintenant vous avez honte ? certes leur fin eſt lx 
mort, Rom. VI. 19.21, 3 5 3 | 
Approchez-vous de Dieu, & il ſapprochera de vous; pechieurs fift6ye; 
_ mains, & vous qui tes doubles de cœur, purifiez vos cœurs. Faq. 
1 * 8. | 11 | : 
u as abandonne ta premiere charité : C'eſt pourquoy ſouvien-toi d'ou 
tu es dechu, & te repen, & fai les ptemieres œuvres. Apocal. II, 4. 5. 
| Racherte tes pechez par Fuſtice, & tes iniquitez par miſericorde envers 
| Ies aMigez ; voila, ce ſera vn remede 2 tes fautes, Dan, IV. 27. 
Sil y a quelquiniquire en ta main, & que tu Feloignes, & ne Jaillte 
N habiter aucune mechanchete en tes tabernacles: Alors S vrai, tu lever 
| la face nette de tackey. & feras affermi, & ne craindras rien : Car ti oubli- 
0 eras, les travaux paſſez, & ne Yen ſouviendras que comme d' eaux Ecoulees 
ö | LAKE T4 TW. 0: nth ct nie bn) | OK. 5 
WV 
ö 


Puis donc que Chriſt a ſouffert pour nous en la chair, vous auſſi ſoye; 
armez de cette meme penfee que celui qui a ſouffert en la chair, a de- 
 GLEdupeche : Afin que durant le tems qui reſte en la chair, vous ne 
vivien plus ſelon les convoitiſes des hommes, mais ſelon la yolonte de Dieu, 
Car le tems paſſe nous doit avoir ſufh pour avoir accompli la volonte 
= Gentils, quand nous converſions en inſolences, & en convoitiſes. 1 Fir, 
V. PS. 3. | i 22 79 | | NS 

Meme vũ la ſaiſon, parce qu'il eft deja tems de nous reveiller du ſom- 
meil , car maintenant le ſalut eſt plus pres de nous que lors que nous + 
vons cru: La nuiteſt paſſee & le jour eſt aproche ; rejettons donc les 
cuvres de te nebres, & ſoyons revetus des armes de lumiere, Rom. XIII. 
%%%CC ᷣ VVV 
Convertiſſez- vous de vos mauvaiſes voyes, & de vos maũvais faits i 
Avant que le pechè ait pris domination ſur vous; & que vous ne töne. 


» cn, 


„ 
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plus ge lieu à Ia repentance. L'Echiopien peut il changer ſa peauzou le Leo- 
pard ſes taches © Vous auth pourriez-yous bien faire Ecans appris à mal - 
aire, Zach, I. 4. Rom. VI. 14, Hebr. XII. 17, Jirem: XIII. 25, 
L'homme = ſe repent» & ſ*amende, ſe tournera vers les hommes & dira, 
Javois peche, & avois peryerti la droiture; & il ne m'en 2 point bien 
pris: Ainfi Dieu rachetera ſon ame, qu'elle ne paſſe en la foſſe; & ſa vie 
yerra la clarte: Si done le mechant prend garde à ſoi, & ſe derourne de 
tous ſes forfaits, qu'il aura commis; pour vrai il vivra, il ne mourra point, 
Job. XXXTI1, 27. 28. Exech, XVIII. 28, l 5 
Et quand le mechant ſe dẽtournera de tous ſes pechez quril aura com- 
mis 6 mes ſtaruts, & fera ce qui eſt juſte, & droit; pour vrai il 
vivra, 1] ne mourra point: Tous ſes forfaits qu'il aura commis, ne lui 
ſeront point mis en compte; il vivra par ſa juſtice qu'il aura exercè e. 
Si tu te conxertis au Tout- puiſſant, ſi tu Eloignes Viniquite de ton ta- 
bernacle, tu ſeras retabli: Debattroit-il avec moi, par grandeur de 
force? Non; mais il auroit &gard à moi. Fob. XXII. 23. XXIII. 6. 
O Dieu crece en moi yn, coeur net, & renouvelle au dedans de moi vn 
eſprit bien remis: Ren- moi la joye de ton ſalut, & que VEſprit franc 
me ouricune. . or TT En, 
Apres toutes les choſes qui nous ſont avenũes, à cauſe de nos mauvaiſes 
ceuvres, & de nos grands crimes, ( quoi - que tu te ſois retenu 6 nòtre 
Dieu, au deſſous de nos pechez, & que tu nous ayes donne vne conſolati- 
on telle que celle- ci) Retournerions- nous à violer tes commandemens: Et 
puis que nous noms ſommes deja rendus coupables coatre I'Eternel, accroitri- 
ons. nous Je nombre de nos pechez & de nos crimes, Eſdras IX. 13, 14 


. 


2 Chron, MW. . 1 
Ecoutez Ia parole del Eternel, & craignez, & n'agiſſe plus deſormais 
par fiertè: Retire toi du mal, & fai le bien, & tu auras vne demeure per- 


* « 


petuelle, Delf. XVII. 13, Fl. XXXVIL 27. 


— —— * —— 8 — . — — . 
ARTICLE VIII. 
DE ; . "EN 
La Repentance envers les hommes; & de la reſtitution. 
el cu ap ortes ton offrande 21'Autel, & que 12 il te ſouvienne que 
88 S ron frere a quelque choſe contre toi, Laiſſe-là ton offrande de- 


L2/2Y vant I. Autel, & vaten, reconcilie - toi premierement avec ton 
5 frere, & enſuite vien, & offre ton offrande, Math. V. 25, 
Zachee dit, fi j ai fait 


| tort 2 uelqu'vn en quelque cheſe Fen rens le 
quadruple, Luc, XIX 6... P J 22 | . we | 
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mine dans les ſtatuts de_la vie, pour ne commettre plus iniquite pour 


F 


—— l — — 


2s ſelevent juſqu'au Ciel, Fe me ſuis rendu coupable de tou 


pas ete —_—_— ſimulez & hypocrites * Ne me ſuis-je pas apt 


- 


$i le mechant rend le gages & reſtitue ce qi il aura ravi, S duft eh 


. * . * : i P 4 ; | 1 * 2 . * E © Cs 
tain il vivra, il ne mourra point Exech: XXXIII. 5. n Hs 
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PR 1 EXE: 1 
Dont on peut ſe ſervir apres I' examen de ſoi-mEme | ||, 


La lecture de ces paſſages. | M N ha * Hai 0 
de PEcriture Sainte. 


O@O DIE U, Je ſuis confus, & je roſe lever mes yeux vers mln 
 O&s Car mes iniquitez ſont au deſſus de ma tète, & mes tranſgrelligny 


pechez de la maniere du monde la plus agravante, Je me ew 
rendu coupable par pluſieurs actes reiterezdu pechè Car 6 Seigneur 
toute cette liſte mortifiante & affreuſe de pechexz dont je viens de nn 
F enumeration, Combien peu y en a t'il que 15 n'aye ſouvent commis: Colts. [ 
bien peu mẽme dont je n'aye contractèe Yhabitude 9 Jai adjouts 
reitcration de ces actes Fayidite l' empreſſement à les commettre, oh 
tion à yperſeverer; Je ſuis retourne à mon mauvais train, comme v] 
val qui ſelance dans la bataille, faiſant, le mal des deux mains, & avec 
deur ; haiſſant meme la penſee de reformer ma conduite, & rej ett 
paroles arriere de moy, eteignant tonSt. Eſprit au dedans de moi, qui ten 

noit contre moi, & me follicitoir a me detourner de mon mallygis trans 

endant de cette maniere inutiles tous ces moyens exterieurs & inte 
dont tu t'es ſervi juſqu'à preſent pour me convertir, tous ces exempli 


de tes jugemens, ſoit de ta miſericorde, que tu m' as mis devant les you 


pour miattirer à toy ? Que dirai- je plus 6 Mon Dieu, Helas ! ces a8 
meme d' humiliation. & de repentance, que La ops e tems en i 
ne peuvent - ils pas Etre mis au nombre de mes plus gran s pechez: N'ont 


de toi de mes leyres, pendant que mon cœur Etoit Eloigne de toi? 
toujours, les impreſſions de ma repentance ont Ete ſi legeres & ſuperficig 

u' elles ſont demeurees ſans effetʒqu' elles nꝰont produit aucun amendem 
70 vie; Mais comme le chien retourne à ſon vomiſſement, & law 
lavee à ſon bourbier, Ainſi ai- je ajoutè la violation des bonnes reſoln 
que j'avois formees 2 mes pechez precedens ; Ma gratuitéè n'a dt 
comme vne nuee du matin, & comme vnè roſee du matin qui Fen va. AW 
Seigneur je ſuis devenu exceſſivement pecheur ; & puis que j'ai de cnn 
maniere choiſi la mort, je merite de l' avoir pour ma portiòn, d'ette aan 
cet etang ardent de feu & de ſouphre, II doit etre la part de mon belles 
vage, oui Mon Dieu je confeſſe que je Vat merite, je me reconnois nap 
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de tamiſcricarde, 3 -moi_dpartient 1a'confuſion de face, & Lisnominie : 
| Mais les miſericordes &les pardons ſont de toi ſeul Seigneur mon Dicus: 
ec je me ſuis rebelle contre toi: O ne te ſouyien point: de mes pecher, 
dai de mes tranſgreflions mais ſelon ta miſericorde & tes compaſſions repoa, 
noi, loulage mä peine. Tu as enyoye ton Fils pour chercher & ſauyer ce 
d froir Peri? Voigt  Seigneur je me ſuis egare e ame de tes le. 
dilers, comme vne brebis perdüe: Oh! daigne chercher ton ſerviteur, & 
me tamener au Souyerain Paſteur & Eveque. de mon ame: Que ton St. 


| Fſpritopere & produiſe en moi vn ſentiment ft vif de mes abominations 

| caſſecs que je les deteſte deſformais ſouverainement, qu'il y produiſe cette 

veritable contrition. de cœur, que tu promets de ne rejetter point; qu'il 

opere cette repentance ſalut dont on ne ſe repent jamais. Apres cela 

| Dicu daigne jetter ſur moi vn regard propice & favorable, me netoyer 

a de toute iIniquite, & me recevoir en ta Braces & pour 1 amour de celuĩ | 

| quiacte fait peche pour moi afin que jc uſſe juſtice de Dieu en lui, daigne | 1 
| tre reconcilie avec moi, Laye· moi de tous mes pechex dans ſon ſang, & "1 
aue ta grace ſe rende victorieuſe de la tyrannie qu'ils exercent ſur moi 5 

fis & Dieu que des cette heure je renonce pour toujours 2 impiete e : 


|  .ux conyoitiſes mondaines, en ſorte que je ne me tourne jamais pour jetter 
| quelque regard indiſcret ſur cette abominable Sodome, & que je ne re- 
| grette point ces oignons, ces potees d R pre; mals, due je me conſicre . 
entierement à toi, que je te er ve en juſtice & * ſaintete, me regardant | f 

| Comme mort au peche, mais vivant 3 Dieu par J. Chriſt Nòtre Seigneurg 
Auquel comme Toi, & au St. Eſprit ſoit honneur & Cloire dans taus les 
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Les recompenſes & Les peines. 
ARTICLE I. yi 
I 
l y env pluſienrs gui difegt, Qui nous fera voir du bien 7 Cmi- 
108 _ ternel, car rien ne defaut à ceux qui le craignent, % 
r lnlamwans dc ater ik 
Di eſt Phomme qui deſire de vivre? qui aime longueur de jours pour = 
voir du bien? Garde ta langue de mal, & tes . parler an trom- 
perie. Retife-toi du mal, & fai le bien : cherche la paix & 4a pougſui, 
. XXXI V. 18. 16 1. oy: e 
Ainſi a dit VEternel des armees, N'Ecoutex point Jes 4 des Pro- 
phetes, qui vous propheriſent : Ils vous entretiennent de vanite, Ilsne 
— ceſſentde dire à ceux qui me depitent, LEternel a dit, Vous aurez paix. 
Et diſent à tous ceux qui cheminent en la. durete de leur coeur, Mal 
auc un ne yiendra ſur, vous, Jerem. XXIII. 16.17, „„ 
La main de n6tft Dien eſt en bien ſur ceux qui le requierent mais 
fa force & fon courroux eſt contre ceux qui le delaiſſent, Eſ. VIII. 22, 
1I arrivera en ce tems, là que je fouillerai Feruſalem avec des lampes, 
& ferai punition des hommes qui font figez fur leurs lies, qui diſent en 
Jeur cœur, I'Eternel ne fait ni bien, ni mal. Sophon: I. 12. 

Je portois envie aux inſenſex, voyant Ta proſperite des mechans: Quand les 
autres hommes ſont en travail, ils n'y ſont point, & ne ſont point batus de 
fleaux- avec le reſte des humein. Veil ceux -· ci ſont mechans,% toute fois 
ils ſont perpetuellement à leur aiſe f accroiſſent en moyens: Eſt-· ce donc en 
vain que Jay nẽtoye mon cœutr, & que jailave mes mains dans Iinno- 
cence: J'ai done penſe 2 conneitre cela, mais la choſe m'a paru fort dif- 0 
ficile: Juſqu'a- ce que je ſois entre dans les ſanctuaires de Dieu, & que j aie ö 
conſidere la fin de telles gens: & Jai connu que j etois abruti, & navois 
er de connoiſſance, & j'etois envers toi ſemblable auxbètes; Car pour 


tu les mers en des lieux gliſſants, tu les precipites en des 3 
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comment ont ils ere detruits en vn moment? comment ſont-its defail- 
lis, & ont · ils etè conſumex pas des Fas epoluygntables, Pſ. LXXIII. 3. 5. 
12. 13. 16. 17, 22. 18. 19. Liſes auſſi. Job, XXI. N f 


L'homme inſenſe ne connoit point, & le fou n'entend point ceci: 
Que les mechans eroiſſent, comme Vherbe, & ae tous les ouvriers dinj- 


quite fleuriſſent, pour pexir ẽternellement, F.. X C11. 7, 8. r 
Les mondains ont leur portion dans cette vie: Ma ils n'ont aucune 


part dans le reyaume de Chriſt & de Dieu, EV XVII. 14. Eph, V. 5. 


Les mechans diſent a Dieu, Retire- toi arriere de nous; nous ne pre- 


nons point Plaibr 3 ſauoir kes voyes. Qweft-ce que du Tout-puiſſant que 


— 1 


nous le ſervions? & quel avantage aurons-nous ſi nous le prions? Lhom- 
me n' point de profit à fe xengre agreable 2 Dieu: Ceſt yne choſe vaine 


de ſervir Dieu; & qu avons. nous gagne de garder ſes ordonnances ; & 


28 6 gagne de 
davoir chemine en 1 * de deuil o Eaſe de I'Ecergel des armees £ Job. 


XXI. 14. 18. XXXIV. . al, III. 1 


” 


meme accident arrive au juſte,  & zu mechant ;. au bon, & au net, & 


au ſouills, à celui qui ¶acriſie, & 2 celui qui ne ſacriſie point; que Je bon 
eſt comme le pecheur, & celui qui jure comme celui qui craint de jurers 
C'eſt pourquoi, mangeons, & beuvons, car demain nous mourrons, Eccl, IX- 


e 32. M 85 | EY dl . 1 5 
Fourquoi te tranf orte ton cœur, & pourquoi clignes-tu yeux © 
| Que tu tournes ton "uf, & p: — Pe Bouche 7 paroles . 

Dieu? Qu'il ne ſe fie point te pouvoir ſe relever des tenebres, il eſt 
toujours au guet Attendant lepee? Qu'il ne ſe fic point fur la yamte 


dont il eſt ſeduit : car il. changera d etãt & ſera eduit à neant, Fob, XV. 


12 13. 22. 31. oy t 


Vn livre de m&moire eſt crit deyant 1a face de1'Eternel pour ceux 


qui craignent PEcernel, & qui penlept a fon Nom: Et ceux là me ſe- 
tont, 2 dit I Eternel des. armes, vn threſor de reſerve au jour que je fe- 
ni mon ceuyre 3 & je les epargnerai, ainſi qu vn homme Cpargne le fils 


qui le ſert: Que ſi vous vous convertiſſez, vous yerres la difference qu'il 


y a entre le juſte, & le mechant ; entre celui qui ſert Dieu, & celui qu 


ne lui ſert point. Mal. III. 16,17, 18. | Songs 
Malheur à ceux, qui tirent Viniquite avec des cables de vanite; wie pe- 


che comme avec des cordes de charrette : Qui difcars n häte, & de- 
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Ils diſent auffi, que toutes choſes aviennent Egalement à tous; qu vn 


peche ſon œuyre, afin que nous le voyons; & que le conſeil du St. d'Iſ- 


nel ſappreche, & vienne, aſin que nous le connoiſſions. Eſ. V. 18, 19. 

Car le jour de leur calamite e 

parees ſe hâ tent. Deut. XXXII. 35. | : 5 
Voici je viens bien- tit; & mon ſalaire eſt avec moi: pour rendre 2 


chicun felon ſon oxuyre, Apocal. XXII. 12. 
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proche, & les choſes qui leur ſont pre- 
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Les recompenfes deſtinees aux Juſtes. 


A pieté eſt profitable à toutes ehoſes; àyant les promeſſes d 
1 | 15 vie preſente, & de celle qui eſt * venir. T Trim IV. 8, 
S978: LEternel rendra à chacun ſelon ſa juſtice & ſa fidelite, ' II re- 
compenſcra ſon ceuvre ; & ſon ſalaite lui ſera pleinement rendu de par 
YExernel. Fob XXXIII. 36. I Sam. XXVI. 23. Ruth II. 112 
. L'Eccrnel donnera grace oy il ne refuſera aucun bien à ceux qui 
marchent en integrite, FEſ. LXXXIV. 12 30% 265. e 
Toutes choſes aident enſemble en bien à ceux qui aiment Dieu. Roy, 
J 1. „ nl eee 
Cee pourquoi fortifiez-yous, & que vos mains ne ſoyent point là ches; 
Car yotte ceuvre fera recompenſee ; Et ayez ſoin de vous appliquer aux 
bonnes ceuvres ; voila les choſes qui ſont bonnes & utiles aux hommes. 
n. .es... e r os hr bin, 5, 

Tu le maintiendras en paix, 0 Dieu, d'autant qu'il ſe conſie en toi; 
Tu le beniras, & il ſortira de miſère afin quil ne ſoit plus expoſe au mal. | 

Ef, NXVL 3: 1 Chron- IV. 10. „„ „ 
La voye de I'Eternel eſt vne fortereſſe 2 Phomme integre: II habitera 
en aſſurance, & vivra en repos, hors de la crainte du mal :. Son heritage 
ſera à perpetuite , il ne ſera point confus au mauvais tems, & ſera raflafie au 
Jour de la erg Prov. X. 29. 1. 38. P. 8 18, 18. 1 
8 y a grande paix pour ceux qui aiment ta Loi, & il n'y a point da- 
n —.— „r * Fee 
La crainte de FEternel eſt vne vie; & celui qui en eſt done paſſera la 
nuit raſſaſie, & ne ſera viſite d aucun mal. Prov. XIX. 232. 
Qui eſt· ce qui vous fera du mal, fi vous ſuivez le bien? 1 Pier. III. 13 

Le juſte a de maux en grand nombre, mais I Eternel le delivre de tous. 
P/. XXIV. 19. „„ „ CF Run Ny 
Le mechant epie le juſte, & cherche à le faire moucir « L'Eternel ne 
J abandonhera 7 1 entre ſes mains; & ne permettra point qu'il ſoit con- 

damnè quand il ſera juge : Il le cachera du conſcil des meEchans, du tu- 
multe des ouvriers d'iniquite: II le delivre des gens des- ordonnet & me- 
| cy qui n' ont pas la foi. Pſ. XXXVII. 32, 33. LXIV. 2. 2 Theſſ 

Souvien- toi, je te prie, qui fut jamais Finnocent qui perit, & ou ont 
EtE exterminez les juſtes. 765 IV. 7. fg or APW LES PIN 

Qui garde le commandement, ne ſaura ce que c'eſt du mal. Ecel. VIII. S, 

Le Seigneur ſait delivrer de la tentation ceux qui Phonorent : Aueu- 


ne tentatlon ne les ſaiſit ſinon humaine ; & Dicu eſt fidelle qui ne per- 
| OY ION GE was = 
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mettra point qu'ils ſoient tentex au delà de leurs forces, ꝑais avec la ten- 
tation, il leur donnera iſſue, (c eſt à dire qu'il laur en fera entre voir Piſ- 


13. 


ſüe, ou ladeliprance ). afin qu; ils Ia puiſſent-ſourenir, 2 Pierre II, 9. 1 cer. 
X 1 7 % obs RA 1 3 ; 8 : 3 Arn 0 e | 


Mettez votre cœur 4 toutes les proteſtations que je vous fais aujour 


&hui; afin que vous en donnie 2 des commandemens à vos enfans, & qu' ils 


prennent garde de mettre en effet toutes les paroles de cette Loi: Car 


ce n'eſt point vne parole vaine, dont vous ne deviez point tenir compte; 


mais c'eſt votre vie; & par cette parole vous prolongerez vos jours. 


Deut. XXXII. 46. 47. 3 ORE dP oo wo 353 
Gardez- les donc, & les mettez en effet; car c eſt- la yorre ſageſſe, & 
votre bon ſens, à la ve des peuples: Or Bienheureux eſt. l homme qui 
2 trouve la ſageſſe, & l'homme qui à recouvré le bon ſens, ' Car ſon 
traffic eſt meilleur que le traffic de Pargent, & ſon revenu meilleur que 


le fin or: Longueur de jours eſt à fa dextre, richeſſes, & honneur ſont à ſa 


gauche: Ses voyes ſont des voyes plaiſantes, & tous ſes ſentiers ſont 
paix. Deut IV. 6. Prov. III. 13. 14. ö 16. 17. 92 r 5 8 — 
Parce que tu auras gardè les commandemens de I'Eterne], ton Dieu, & 


zuras cheminè en ſes voyes: L'Eternel. t'ouvrira ſon bon treſor, ſavoir 


le Ciel pour donner à ta terre fa pluye en ſon temps, & pour benir toute 


'euyre de tes mains: LEternel ton Dieu, te fera abonder en biens, en 


toute ceuyre de tes mains, il ſejoui ra en toi, en bien. Dent. XXVIII. 
Tu. ſeras benit en ton entree, tu ſeras auſſi benit en ta ſortie, Deut. 
XXVIII. 6. „ | FVV 
Tu le pri eras, & il t'exaucera; & tu lui rendras tes vœux: Quand tu 
auras reſolu de faire quelque choſe, elle te reũſſi ra aſſurement ; & la lu - 
miere reſplendira ſur tes voyes, Jab XXII. 27. 22. 
La benediction de IEternel eſt celle qui enrichit, & le travail n'y a- 
joute rien. Prev, X. . 44 3 27 232 2 „ ; 
Les enfans de juſte qui cheminent en integrite ſeront bienheureux a- 
pres lui. Prov. XX. 7. La race du juſte ſera puiffante en la terre; la 
generation des hommes integres ſera benite. Fſ. CXII. 2. 


Que la benignite, & la verite ne t' abandonnent point; lie- les ſur ton 
ofier, ecri- les ſur le tableau de ton cœur: Et tu trouveras grace, & 


. 


n ſens devant Dieu, & devant les hommes. Prov. III. 3. 44 + 


Le commencement' de la ſageſſe eſt la crainte de l' Eternel; tout hom- 


me qui met ſes commandemens en effet eſt bien avyiſe; ſa loüange de- 
meure eternellement: La lumiere ſe leve dans les tenebres a ux hommes 


droits. . Ff. CAI. 1. M oo EN 
Le juſte ſe tiendra ferme 2 ſa voye, & celui qui eſt nẽt de mains Ven r'en- 
forcera d'advantage ; Ceux qui aiment I' Eternel ſeront comme le ſoleil 
quand il ſort en fa force. Job. XVII, 9. F 44. X- $3: 215 28 
Pren-garde à Phomme 11 conſidere Phomme droit; car 12 
fu din bel homme elt Paix: F. XXXV1L, 7 as 
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| 254 ; iT v retel Et Les Devoits; | 


_ 4. paix ſera Veffce de ln juſtice þ $e que la juſtice bun us. 8 
& ſeureti; a perpecuite, Eſ. XXXII. 17, : | 
La Loi de I Rtemel eiten, elle refiaure lame; le temoignage „ 
Cf Ercrnel eſt veritable, il rend br ig ſimple : Les ordonnanges de 
I' Eternel ſont droites, alles le Sur; le commandement de 
I Eternel eſt pur, il illumine Ee La minute de {Ererncl eſt pure, 
elle demeure à ite; Les jugemens de I Erernel font veritc is 
ſont tous juſtes : Ils ſont plus deſirables que For, meme que | beaucdup de 
fin or; & plus doug que le miel, meme ue ce qui diſtille des rayons de 
miel: Aulli ton ſerviteur eſt rendu avile par eux, il ye vn grand Salaire 
Quand j'ai the en de ee ſoncis an dedane-de moi, tes conſolations 
ont rejoui mom ame: Tu me conduiras par ton We at 2. 4 


recevras en given Pſ. X CIV. 30, LXXIII. 24; 


Tbomme de bien ſera raflalie de ius vox es 3 "Car ce ici 12 f 
le tEmoignage de ſa conſcience, de ce quien ſimplicite, e en cerits bs | 
Dieu, il a — au monde. Prov. XIV. 14. 2 Cor. I. 12. — 

1 ſe reſſouviondrs pas beaucoup des jours de ſa vie car Dien hui 


pac la joye de fon yon. Le V. 20. . 
priera Dieus & il aui feraqr 1 fera voir 4 Lace en Jaye, 


& rendra 2 homme ſa julie. Job. XXMAI1T. '26. 5. ; 
Bien-heureux eſt. ce pruple duquel 1 Eternel ct le Dien: Cai JEcer- 
nel pren plaifir en ſon peuple; il lorifiera les debonnaires par fon falut9 
Mon peuple ſera raſſuſe ide mes Sen, dit IEternel. E.. XIV. 15. 
CxLIX. 4. Jer. XXXI. 14. 

Ils rechercherent Dieu chaque jour rendront plaifir Tenne 
voyes, Et i s diront, VWoici; c eſt ici nãtre ; nous nous ſommes attendus 
2a lui, & il nous ſauvera: C'dftici I Eternel, nous nous ſommes attendm 
2 lui nous triemꝶih exons; & nous t jotürons en ſon ſalur: Pace que 
Lans“ eſt meilleure que la vie. Ef. LVIII. 2. XXV. 9. I 
Vous ſerez mes awning {a Fj br Gro faites tout ce que je 
"ow ——_— : I quelqu' vn me rt, mon Pere Fhonorem Jm, 

FA; 2d. | 
Etant donc ;aſtifier par 12 einengen paix enve rs Dien por nötre 
Seigneur Jeſus Chriſt: Par lequel auſſi nous avons ste amenex par WE) — 
a cette grace, enlaquelle "HORS nous tenons fermeg, me 
reſperance de da gloire de Dieu. Row. V. 1. 2, 

Nous ſavons que ſi nõtre habitation terreſtre de cette Pata 5 
nous avons vn Edifice de par Dieu, ſavoir vne maiſon Eternelle dans les 
Cieux qui n'eſt point faite de main: C'eſt pourquoi nous ne nous reli- 
chons point; mais bien que nbtre homme exterieur dechee, toutefois 
PFintericur eſt renouvelłæ de jour en jour: Et quoy que le monde paſſe & ſa 


chewoitiſche etbedennons tendons. gelen ſa n de leur, | 
TY io 


| Dela Religies Cres 1 0 ass 
en & vne e eee li juſtice habire, a ce. v, wh: IV. 16. | 
1Fean. II. 1%. 2: Pier. III. 13. 7 
Fei combattu le bon combat, j'ai achowl la courſe j al nds ls fol: Quant 
zu reſte, la couronne de- juſtice m'eſt reſervee, laquelle le Seigneur, 
juſte juge, me rende en cette journse- IA; & non. ſeulement à mol Mais 
"y 3 tous cenx qui auront aims fon apparition, A T. IV. 2, 8. 


C'eſt- pourquoi. conſoleq-yous cries autre par ce paroles. 1 The. 


IW. 18. 
Bien. pennies les — Die 8 au iu Seigneur. Oui Pont certain 
dit 'Eſprit» car il fe leurs travaux: & leurs Fuyres Jes ſuiyent. 


Apoc. XIV. 15: 
Et lors que le tems des morts pour & etre F venu⸗ alors Sei- 


gneur tu donneras le ſalaire à tes lerviteurs rophetes. & aux Saints. 
& 2 ceux qui craignent ton Nom, peri perits, & ands. Apoc. XI .18. 
Alors les juſtes reluiront comme dans le Royaume de leur 
pere · Et ceux qui auront et entendus geen comme la ſplendeur 
de Ierendiie; & ceux qui auront amenè pluſieurs à la juſtice ref] 1 
comme les Etoiles à toute gternits, Maths XIII, 43, Dan. XII. 8s. 
Jeſus qui eſt al preparer Iieu pour ſes difc ſciptes 8 Ty garden 
ſes com ens, reviengra & les recevra à lui afin que IA ou il eſtils 
ſoient auffi avec Tur 5 & qu'ils conte mplent fa gloire, « que le Pere lui 
lenz, Tian, XIV. G. 2. 15. I. XV. I, 24, 
rits des juſtes ferons'rendis N : Et ils 22 Dieus t 
e wust avec le Seigneur. Heb. XII. 28. Nan. V. 8. 1 Theſf. | 
Fats 17 ET 3 
ant bog yoyons.þ par vn miroir obſcu abe Als lers nous ; 
4 ace; . nous connoifſons - en partie, mais 
. nous connditrons ſelon que nous avons Ste auſfi connus, I Cor, 
1 
Et 2 que TEternet aura rachere ferourneronts & viendrone en Sion | 
wec chant 5.89 joye xernolle i ra ſur feur chef; ils obtiendrone // 1 
Ehen & 14 00 &le gemi mens Penfulrong, BY. XXXV. 10 
Leur heritage ſera. $5 pe etuire 8 
que ne ſe peur Jowller ni fletrir. 55 71 II. 18. 1 Her. V. 4. 
Celui qui eſt allis ſur le cr6ne habitera avec eux : Us n'anront plus de 
lim, & n auront plus de ſoif, & le ſoleil ne frapera plus ſur eux ni au- 
eine chaleur; Car e qui eſt au milieu duxr6ne> les paitra, & les 
waduira aux VINES fontaines des waxes & Dieu eſſuyera toutes les larmes 
de leurs yeux: Ils ſeront raflaſics 4 lein fouhait de 14 graifle de la 
miſon de Dieu, & abreuvez au torrent e ſes delices: Et la mort ne ſera 
21 & il n'y aura plus ni deu ni cri, ni travail; car ies premie res choſes 


Y 1255 „& toutes choſes ſont faites nouvelles. Ae. VIII. 15. 16. 
XXXVE „ NNE 4-8. 4 Di Fee qua 
jeu, afin q | 


abeurcux font ceux qui font les dommandemen 


— 


10 Couronne as Sos = 
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au ſiecle des ſiecles. Apoc. XXII. Ta. XXI. a. XXII. . 


vorez, & de grands maux 2 angoiſſe leurs aviendront 


N 


A Les vile kt Las Bes TY Io : 
ayent doit en Parbre de vie, & qu ils entrent les porte 8 „ 
Cite : F., nouvelle qui deſcend du Dogs deipar pore Kin 
aura plus 12 de nuit, & ils mont que faire de Jumigre de chandelle, ut 


de la lumiere du Soleil; car le Seigneur Dieu les Alumine, & ils regneront 


** 


Ce font des choſes que I' A point vd, que Vorcille n'a / on ou, 
& qui ne ſont point montdes, au coeur de homme, lesquelles ew a pte. 
parces a ceux qui l'aiment. I Cor, II. x. e 

Or done mes bien. zimeg, puis que nous avons de telles -promedſes, get! 
toyons · nous de toute ſouillure de chair & 2 ps la Ceili 
tion en la crainte 42 Pieu. 2cor. VII. J. 1 2 7 ER 
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er Les peine eltnds: aux be 5 _ 2 2 9. e 
Se E TERNEIL. rendra 3 celui qui a fait mal, ſelon ia malice, 26a. 


III. 39. * N 
N La colere de PEterncl Cenflammera | contre les mechans; & it 
es abandonnera, & cachera fa face d eur; & ils ſeront expats A etre de- 
1 entaſſera fur 

eux maux ſur maux, il em — contr'eux toutes ſes fleches :: Dieu les 
*froifſera par toute ſorte Toons : Parce qu ils font ce qui deplait 2 
FEcernel, en le depitant par 1'ceuvre de leur mains, Deut. AAAL 17. 
XXXII. 25. 2Chron. XV. 6. Deut. XXXI, 29. e 

La ruine n'eſt. elle pas pour le P & les aceidens etranges pour le 
e d'iniquite. Job. XXXI. 3. 

Si grace eſt faite au mechant, pourtant il vip apprend point juſtice * | 
mais il fe porte perverſement en Fs terre de droiture, & ne regarde point 
à la hauteſſe de ern Ceſt pourquoi Celui qui Fafait nen aur 

oint de compaſſion, & celui qui 1 2 forme nen aura point de pitie. . 
Vi. 10. XVII. 11. 3 

Ceux qui labourent Finiquite, &. ſement la perverſirs, Ia moiſſonnent ; 
Dieu Fera, retourner ſur eux-memes leur iniquite, & les detruira pat 
N malice, I'Ecerngl,' notre + Dieu, les decruira, Fob, 1 f, 

L'Eternel Jie 1 Mo le, Teffacerai de mon livre quiconque aur] peche 
contre moi. Ex. XXVII. 8. bo 


Combien de fois arrive-t oe la lampe des* mechans ſoit eius o 
que leur ruine leur ſurvienne, &que Dieu leur donne en partage des tour · 
mens en ſa colere$ Et qu' ils ſoient comme de la paille 'expolce au vent 


& comme de la þale enlevee Par vn tourbillon ? Et que Dieu reſerye1eur 
as | Violence: 
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e les ee. jon Nu: il Ia rende bse sag =, 
lentent le Et que leuts yenx-voyenrJeut ritine-: & quiils boldent N 5 
Tout · puiſſant . Sawa rene, r auront-ils à leurs maiſons 


des que 1 le nombre de Leuis mois aur trancher- Job. INI. Au 21. 

ſajtet; pas ceci qui 2, Ste de aut tems, des que homme, 
fut mis ſur la terre Que lo trivmpke des meechans eſt de peu deduree, 

& que la joye du ꝓro fane n'eſt que pour; vn moment Quand meme ſa 
hauteur monteroit jnſquꝭau ciel & que ſa tete atteinidroit juſqu/atix 
niles- 3 Si pErira-Vikea jamaik-comme — 1 ceukiqui Vaurone vu di- 
ront; Ouetril £i I ſenyaleracomme vnſonge> Se on ne le trouvera plus, 
il ſevaneuiYa comme vne vifibn ile — Se = pi Laura yu ne le vertz 

| lus, & ſaw jeu e eee i le lui a te: douk en ſa 
bouche, Fil Ja cacke ſous ſa lan 8˙11 Fa garde, ne 1a point re- 
jette; mais Ia xetenu au even e Tous palais: A viande ſe ' changerz 
en ſes entrailles, & de viendra fiel d'aſpi 0 eu dedans de lui : Quand —— 
rempli à ſuffifancey lord il era n mis 2 I'<txoit; toutes les mains; des miſo- 
rables Iui courront-· us: Les revenus de ſa maiſon ſeront krahſportez 2 


i . au jour de la colere: de. Dieus Parce: a n'a 
jamais epos en a fab {theres il ne fauvełka rica de ce qu iſ aui de 
lus cher: Gan Ja dla. 


f 5 de Fromme méchant de aner 
heritage qu ik r egi Dieu e paroles Job, KX. - 

12. 134.1422 20, 29; Yo els ws ie tld zg 2 8421 7 
Si tu n'obeis pas à la voix de 7 Eetmnel, cbt Diev-pourgarier & 4 
tre en effet tous wee ſes ſtatuts? que je ee done au- 


jour d hui Tue roines/ces/maleditions/vicitidrogr ſur tod tat? 
teindront: audit Se nes tu iſerat / aliſſi maudit en ta 
ſortie: L. Leal A 2 toi 1 mie ene rde cbn- 
lamnation: en derne — mettiss la mains c que iu foras4> wh ar | 
ce que tu ſais dẽ truit, & — tout: ſohdaiu, 2;cauſe? Ae la uns- 
chanchets de tes fairy {aunt qae ue tu m'auras abandonnes Dat. XK VIII. 
15, — 20. 28 le 1 SV IVEL . nad tig 307 1 P17 


ne proſpereras int dans tes v fes R tu ſerag bnd nde Rennens fouls | 
& pills, ans be * lire: Tu ns ne Benrithirzu point, deb hiens ne ſe? 
ront pains fables. de Acta glogenr Ferendrapoitic fur 1a ppt: Cain cat | 
29. Jo XR Voc 29. ob 92 unn et! ride 1 
Le e des meahadl per * Is artendent lapaix, of: 11 ny-2aUcrh bieny 
ils attendent le tems de Ia Alen, & ꝛvoici le trouble: Cr leurs iniquiten 
ont derourne ces choſes, & leurs pechez ont empeche le bien: Je les 
Wh conſumerat. entierement dit Ptelnel; meme ce que je leut donnerai 
; leur ſera enleve; Si vous wecoutez; & ſi vous ne vous metteZ:au :aoeur 
de donnet glolre I non Nom; a dit PEternel des armies 4. 2 
fur vous Ig ala Rios, & maudirai- vos benediQions.y & RY je les 
6 mauditest zutant que. vous ne vous matten point cell ar cceur. Ed KI. 
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a Tes Veritds Fe Les Devon. 1 ans 
2 PargequeFPaniorics & vous avez refuſe d ouir:j ug: ai tend m 
| bed perſonne y prĩit gardens! Epque.vouraver drlaiſſu ou 22 
ſeils, & nave ee e, 10k. ee Moisauffi jene tiryi de 
voce calamites je me moquenbquand vd tre effrviarii verꝭ d Qnindi Gre 
.effroi.viendra comment — que võtre ſcalamite arri vera du miſle vn 
tourbillon; quand detreſſe & :angoifſe: vous ſu rViendtont ui! Alors il 
trieront à moi mais je ne re pondrai point ils me cherehetont ſvigneu- 
ment, mais ils ae me trouseront point: Farce gu'ils ont hai la ſgience, 
& ont point choifi:lo arainreide. FEoeencl 31 ELAHont point agree mon 
conſeil, er ont dedaigne mes reprevbenſions:>2iPourtaht ils: mangerbnt du 
fruit de leurs voyes, M Terodt ſouleg de leurs vonſeils 2 4 Car ge 
ment des mal. aviſei les cue, & Terreur des" fous les-perd; Prov. 1, 
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I. Eternel les rendra m 8 & abjete devunt tous les peuples:; com- 
me ils n oiſt point garde ſes voyes, à mſure qu ils ſe ſons ic; ran dis; ils 
ont auſſi pec contre moi; je c hangerai leur gloire en ignom mei N. 
EO. OHV. ul noi: 5 b wins! 29.1 : 2ut-360 2003 10k zd 
Les iniquitet du mechant: le ſaifirond, & al fera:7otenn par les: cordealix 

das fon propre con. 


Aanndes eſt reſetie au violento 11 Alen fen key nadie. cr de beg 
| s 1';ocableht comme vn Roi 


vne deſaillance d yeux, :&:ctriftefle:d'ame. | Etitaivie e 
| aſſiure:ideavie'? 


ton pie n aura aucun repos; & I'Eternel te donngra ww 


n'y point de paix pobir les meohans, amdit 1 Eternel 4 3 Mais les 
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tos Tes e | ie. 225 in. X15. Bþ\ 


. - V. Os N. 370]! ol. _ pad anime tt eee 
tergelie loig: | 7 4 ; (oper yas 0 ge 12 5 ont fair 
la ſeparatiqn; entre n: 


ſa face de vous, 55 2 ppl pethen pe 41 | 
. quand Jene eite e Va, = HG A 2 U. 
E 106425 9b ren an © 


nbeh tiennent Point con econnoitre” Dieu; 
zulk Er oe} tens 9 1 . pee: 5 ng 
te choſes qui ne AEM n — 4250 An be e e e 


| Fur pour 177 Bei PLEnt: ar 
; rt x 19 1 apo ant. e iniquite, 
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Le mech IN Serve, au jour de 1 mine, au jour que "tes indjj ignations 
ſont repangiies; Les 552 Pe tous ceux quioublient Dieu, iront A 1a 
renverſe. dans les gufęrs; LA ou F e paint, & leur feu al 


leteint point. IIs ne vertont point Ia vie, mais Ia col exe de Dieu de- 
* ſur eux. . le 560 . A7 18. Mare. IX. 447 em, | 
288. % „% ag a 


Voici, ce Jour- vient, ardent comme In four. Auquel le Fils de 1'hom- 
ne enyoyera ſes Anges, qui ceuilliront de ſon Royaume tous les ſcandales, 
& ceux qui commettent iniquite, Et ils les jetteront dans la fournaiſe 


de feu. Ia il y aura des pleurs & des grincemens de eee Me- 


Meh. XIII, 41. n 

. Quand le Seig r Jeſus frat reyele. du C Ciel 225 Anges. de 6 115 | 
ſance, Avec | lamme e feu, exergant Ja Vengeance . ceux . 
connoiſſent point Dieu, & ceux qui nbeiſſent point X..LE 5 vangile de 151 E 


ne Seigneur 9 1 kriſt. Leſquels ſeront punis d vne perdition. et: ye 
le, 9 du Seigneury, & pur a olle de, dorce- - fc. me m_ 


Voici, Jed Seizncir et venu avec ſes "inks; qui four x par ” alitfiods: PG 
K k Ze | donner 
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1 Et Les Peveits 
| Gonner jugement contre ots, f pont conpainete ton, ie thin 
rr'cux; de toutes lers mauvalfes actions quits ont cohmiſes tnecha 15 
mem et de toutes les paroles injuricuſes que les pecheurs itupies 5 a 
worerecy contre lu[zFude . A Pd Ct 06 SHO TOON 
" Voici le jour de Erernel vient, four cruel, '& d indignation, & Far: 
deur de colere ; pour mettte la terre en deſolation, & ahn 9 eil en | 
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1 af a 1 de10121 C2 wil extermi- 
ne ſes pecheurs de deſſus elle. n monde, dit le Seigneur, 
de ſa malice; & les mechans, de leur iniquite ; ' & ferai Teſfer Ia fierte 
des ſuperbes. ; &. abbntrai-Forgueil des t rans; Nul ne. ſe, pour for- 
tifier par fon iniquite pour paratitir fi vie: Et IEterhel Ir greed. 1 


ty 
er 
force, la joye de leur g'oire, le,defir de leurs yenx, & le ſouhait de leu 
ames: L'effroi les couyrira, & il y aura confuffon ſur toute leur face ; 
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Et ils ſeront eperdus ; de treſſes, & douleuts les faiftront ; ils* feront en 

travail comme la femme qui enfante; ils feront tout etonnet, ſe regar« 

dant Lyn Vakere: leurs faces” ſergur comme fies havies des mg. Ef 

XIII, 9. TI. Exech. VII, 13. Nerv. 28, IF. S: E XIII. 705 

En ces jours-12 les hommes chexc Sngle morn; file la trbuferpnt 
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D0int z & ils deſireront de mourix, & la mort f enfufrk:? deut? E les 
Roix de Ia terre, & les Princes, & 118 Niekes, & Yes Cißlaigel & Is 


AN & tout eſclave, & tout libre, ſe cacheront dans les cayernes, & 


ntre les rochers des montagnes: Er' its ditont aux montagnes, & in 
rochers, Tombez ſur nous, & nous cache de devant la face de celui 
eſt aſſis fur le trꝭ ne, & de devant la colere de LAgueau: Car Ia grande 
journee de (a colere eſt venüe, & qui eſt · ce qui poutra ſubſiſter? 905 
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IX, 6. VI. 15. 16. 17. 1 þ OS LMS. wif x & 3 | 
Aux timides, aux incredules, auxexCcrables, aux meurtriers; aux! pail: 
lards, aux empoifonneurs, aux idoſatres, & à tous menteurs, leur part ſeri 
dans I*ctang ardent de feu, & de ſoulphre, qui eſt. la mort ſeconde: Et 
uiconque ne ſera pas trouve ecriv au livre de vie, fera jettE dans Vetang 

de feu: II boirz aufh du vin dela colere de Dieu, du vin pur verſe en 
la coupe de ſa colere ; & fers tourmentè de feu & de ſoulphre devant les 
ſaints Anges, & devant FPAgneau: Et la fumèe de leur tourment.monter? 
au ſiecle des fiecles, Apoc. XXI. 8. XX, 15. XIV. 10. 11. 
Or confiderez. ceci, vous qui mettez Dieu en ouhli; de peur que je 
raviſſe, & qu'il n'y ait aucun qui delivre: Car c'eſt vne choſe ter- 
m de tomber entre les mains du Dieu vivant, Pſ. L. 22, Hel. 
Jieune homme rejoui-roi en ta jeuneſſe, & que ton cœur Pegaye aur 
jours de ton adolescence, & ſui les voyes de ton eceur, marche ſelon le 
regard de tes yeux; mais ſache que pour toutes ces choſes Dieu te fer 
3 K c - ne en> 


Maintenant donc conte ceci, 8 toi qui ſuis les delices} qui, habites en 
aſſurance: Tu c'es confle en ta malice; & as dit. H 3 a perſonne q 
me voye : Pourtant vn mal yiendra fur toi, dont tw ne fatiras pas Nuit 
g » * at 
ee & pe miner que. cy ne pours dezhurnefz, romberg Nur. tals | 
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vne de ſolation dont tu ne raperceyras point viendra ſur toi, tout ſou - 


Or maintenant, Vous riches, qui avez yecu dans les delices ſur la terre, 
& qui vous Etes debordex,.& avez raſſaſie vos cœurs comme aux jours 


des ſacrifices, Voici le ſalaire des ouvriers qui ont moiflonne vos champs, . 


&. duquel ils ont ete fruſtrer par vous, crie ; & les cris de ceux qui ont 


moiſſonne ſont entrez aux oreilles du Seigneur des armces. Vous avez 


condamne, & mis à mort le juſte qui ne vous reſiſte point, Pleurez, heu- 
lans pour vos miſeres, leſquelles ſ en vont tomber ſur vous. Vos richeſ- 


ſes ſon to pourties q vos vetemens ſont devenus tous rongez de tignes. 
Votre or & vôtre argent eſt rouille, & leur rouillure vous ſera en téè- 
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treſor pour le dernier jour. Faq, V. 1.5. 4. G. 1.2. 3, 5 
Pouxtant ecoutez la parole de PEternel, hommes moqueurs: Car vous 
avez dit, Nous avons fait alliance avec la mort & ligue avec le ſepulcre; 
quand le fleau inondant paſſera, il ne viendra point à nous, car nous avons 
mis. le menſonge pour notre retraite, & nous nous ſommes cachez en la 
fauſſet (: *Pourcane àinſi a dit le Seigneur, I Eternel, Voici, votre alliance 
avec la mort ſera caſſee, & votre ligue avec le ſepulcre ne tiendra point» 
quand le fleau ipondant paſſera, vous en ſerez terraſſcz: Maintenant done 
ne vous moquez point; depeur que vos liens ne {oicnt reuforcez. Ef. 
XXVIII, 14 — 22, 2 . 1 
Penſes· tu; 6 homme qui commets des choſes dignes de mort, que tu doi 


moignage, & wangera vòtre chair comme le feu; vous avez amaſſe vn 


yes Cchaper le jugement de Dieu? Ou mepriſes-tu les richeſſes de ſa be- 


nignite, de ſa patience, & de ſa Iongue attente; ne connoiſſant pas que la 
benignite de Dieu te couvie à Ia repentance: Mais par ta dureté 
& par ton cœur qui eſt ſans repentance, tu t'amaſſes la colere pour le 
_ de la colere, & de la declaration du juſte jugement de Dieu. Rom. 
|; „35 4. 5. „ opal.» N to dns toluene Cairne og 3 yy | - 8 SW 
Voici ce jour; voici, elle eſt venũe, elle ; eſt ſortie cette matinee : 
Le tems eſt venu, le jour du debris eſt proche, qui ne ſera point yn Echo 
de montagnes : Maintenant, en peu de tems je repandrai mon indignation 
ſur toi, & accomplirai ma_colere ſur. toi, & te jugerai ſelon tes voyes, & 
met trai fur toi toutes tes abominations: Et mon ceil n'epargnera pointy 
_ & je ne pardonnerai point; & vous connoitreʒ que c'eſt mol, I'Eternel, 
qui frape. Exech. VII. 10. 7. 8.9; 8 © OC AE. 
Que maintenant les Aſtrologues, qui contemplent les etoiles, qui font 
des prognoſtications de mois en mois, fe preſentent, & te delivrent des 
maux qui te ſurviendront: Voici, ils ſont deyenus comme du chaume; 
le fen es a brulez ; ils n'ont pa ſauver leurs perſonnes, de la flamme; 
il ren reſtera aucune braiſe pour ſe chauffer, ni aucun feu pour Paſſeoir 
devant. Ef. XLV1I, 13. 14. 17 | 
Tons Jes p zus, 
ne nous rencontrera point, mourront: Nul d'entr'eux ne ſenfuira, ni 
ne ſe Tauyera ; Quand ils auroient four” dans les enfers, ma main les en 
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echeurs, leſquels diſent le mal ne Caprochera point de nous, 


direr 
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car 1] eſt miſericordieux, & toyabl 
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; chans les fait errant. Prov. 


nera celui qui ſe confie en IEternel. Pf. XX 
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tirera; & quand lg i eroient monte; au ciel, j je Jes en jetterai bas. Ameſ 
IX. 10. 702. e e eee Cooled 1127s remmabo rb grep 
11s jetteront lene: argent par les riies, & leur or ſera come une i. 
modice; ni leur argent, ni leur or ne des pourra deliver au gjoũt de 
Vindignation de PEternel; ils n'en raffaſieront ꝓoint leur ame, / & n'n 
rempliront point Jeurs entrailles, autant que ga tte Lachopement de leur 
iniquitè Ia deſtruction vient & ils chercheront la L & 11>wy.3n 
aura point; Et ils connoitront que je fuis FEtemel, & qus je mi poiat 
{PE vain de leur faire ce mal. Exteh. VII. 19 6. VI. o 
Con ſiderons donc, & ſonvenont. nous, que es delices: du p eine ſor 
que pour vn tems: Er qu'il « de ameriume à la, fin Et que. Roe” 
t il a Fhomme' fil gagne tour le monde, & qu'il. faſſe erte de ſon 
N 18 donnera Phomme en K ane] de ſon ame. XI. 254 Math, 
8. to 
La journee de l Eternel ſera « ande; &-Epouvantable” K qui 12 
ſoutenir ? Qui de nous pourra ſũbfiſter dev int ce feu conſumant .? 20 oute - 
fois encore maintenant convertiſſez · vous A moi ige:tout: votre cut, x 
avec Jenne & avec pleurs, & avec lamentation? Tee e Ne a 
non point vos v&temens, & nere ez>yous A 1 Eternel- Vt, Pied; 
e, tardif 'a--colere; & Aal 
r e, & qui ſe 4 185 FE 11.6 EV NRXIII. 4 740. 
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SITES 2 au, juſte que bien lui aviendra.; car les 1 mangeront 
Adu fruit de leurs faits: Mas malheur au mi 7 5 wal EG 
al 


Le juſte abonde en views 74 que fon prochain; mais I Jede th we T 
. 
Le juſte regoit ſa retribution en terre; combien plus ha: recevra le 


mechant & le pecheur. Prov. XI 31. 


L'homme de bien attire 2 de ! Eternel; mais VErernel, condamnera : 


"homme malicieux, ' Prov, X11 


Celui qui cherche le bien act n 1¹ bien. eulanee 3 mats le Sl 


8 aviendra 2 qui le cherche. Prov, XI; 27. 


Le juſte eſt delivre de de treffe. & le mechant vient 3 fa place\Prov. l. in 
Dieu ne rejette point Phomme integre , mais auſſi ne eee poyut la | 
main aux mal-vivans, Feb. VIII. 20 

Pluſieurs douleurs aviendront au ae 4 mais la ben nignite Fnxiroh- 
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ce les flahits & les Wee de VEtounel: cen re geen 


nöt. ns: Mais la mtc hanchett en ya 6 935 55 5 150 055 K ne 
dolle . 5. C. Ekel. I. 17. * 1 

Les fous ſe mo ene © decommerere le peck Fe diſent en er cœur- 
il ry pen de ais qui garde Ia Loi en bien ſage. Prov, XIV 
9. 14 IV. 1 Prov, XXVILL 7. 4 : 

auwais Ter6nt abaifſez devant tes gens de bien 1 & les mechans ; 

| _ aux 77. 54 des F. 9% Mais les prudens ee leur tete de 
ſcieuce. Prot, X 


Qui chethine 8 His lte, nid en alſhrance; 5 wis qui pexvextit | 
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ue fait he eſt clave dj Eche ; 12 eff Ex 55 
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© de. 72 11 2 1 1 oabien e Puant 1 
boit Baht comme 911 10 es, prophane SFr -ama oe Go 
lere: Les ouvriers, 40 5 ng ont ö ſerſont rand Fark: 
| Naß, lows fairs, ont gatez, Ils ſont el i antis. 175 705 
J. 1. XXIV. 4. 8. 706 NV. 1. XXX VI. 18, Pf. XIV+ 4. 4.5, 

Les mechans 5 io Endent m Eprifables; mais ctux qui ſeruent 1211 ont 
 precieux, & honorables UTE Le EUR, .L-Sam, 1 III. L3. E/. XLIII. 4. 

"La maledi&ion 10 e eſt 1 nan du méchant; mais il be- 
nira la demeure des juſtes/Prov. 


Diev dagne celui qu 5 ee lane joyes ais 
0 fan eh onne tra vai 


mains Fs ga ſe 8 gterzen la Poe 


mechans 1 racourcis. 05 72 27. 


Les trefors de mechanchete e de rien 5 mais Ia + a de- 
livrera de la mort. Prov, X. 2 | 


Le mechant eſt enlice par la eggs de fo levres „mais le juſte ſor⸗ 
tira hors de détreſſe. Prob. XII. 1888. 

Ce que le méchant redoute Jui aviendra 5 Mm i | Dien donnera aux juſe 
tes ce qu'ils defirent. Prov; X. 24. BY 

Les mechans fuyent ſans qu aucun les ER, mais les juſtes ſont | 
aſurex comme vn lionceau. rov. XXVIII. 1 | 
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di nous ſupputons donc Gr. cette valuation de 1a. monnoye des {ith 
a mille talens dfavgent que Menahem lęva ſur ſes ſujets · ils reviendrons 
145,0 Livres ſterlings-; il impoſa lar les plus riches de ſon Roy- 
ane vne taxe· de cinquante ſicles S.' par'tete' c'eſtà dire ſept livres dix 
ls erlings, i} Jeva donc cette ſomme ſur 60''000 de ſes. 12 ujets; 

Je prie 7 Lecteur de vonloir excuſer les erreurs de certef pige 1 17 

Kalleurs ſur - la monnoye des Juifs; Ede les rectifier ſur cetie nous 
Ke ſupputation, 

4. 7e dis à la page 1 Zo- en parlant des Proſelytes de la gore, q 
urg principes 4% o deja à recevoir la doctrine· A "Pas 
te fur vne des grandes taiſons pourquoi les Aps tres eurent tant de faci- 
lis A. convertir les peuples Gentils parce qu'ijs les trouvoient deja demi | 
vertis, Ces expreſſions vont malheureuſement beaucoup. plus, Join 
ie mes penſces & mes ſentimens, Elles ſuppoſent- d'abord-vne fauſſetek 
toire ſavoir que tous les Peuples Gentils ou pour parler plus correcte- 
dur que tous Jes Gentils etoient proſelytes de la porte, ce qui eſt abſo- 
ment faux, II ſemble 2% que je -veuille-: dimihuer I'efficace de la 
ce de Dieu dans la converſi on des Peuples, ce qui eſt abſolument e con- 
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Volci donc ce que j'ai voulu dire, que les principes des; Profelptss fer 
porte furent vne des cauſes qui les porta à recevoir la doRrine de 
Evangile avec plus de promptitude, & à devenir Chretiens, des qu elle 
leur fut annonce par les Apotres. Fe prie le Lecteur. de teceyoir cette 
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explication qui eſt veritablement conforme: mes ſentimans. 
50. Fe prens le parti du Texte, Hebreu dans les remarques que j'x 
ajoutees à la fin des Tables Chronologiques ; & entre les raiſons que 
j'allegue en fayeur de ce texte, & pour repondre à Tobje&ion que les 
0 ans des LXXII. tirent de la multiplication dẽs hommes ſur 1; 
Terre; Je dis, qu'il ya qu à prendre la plume, & f Hoxeft combien 
les trois fils de Noe ont pil produire d hommes dans IL'eſpace de 420 
ans, & l'on trouvera queen ſupo ant qu'ils Ecotent fix, 2 ans ae 18 geluge 
:& que ce nombre doubla dans la ſuite tous les 20 ans, ils deyoient 
faire au deſſus de 7 millions; (Oy, au deſſus memede 12 miliens) larsgic 

Dieu adreſſa ſa vocation à Abraham, & . 
L'on peut me repliquer 2 choſes, La I. Que mon principe. eff faux 
contraire 2:ce que Moyſe dit, meme en ſuivant le texte Hebreu, que les 
Patriarches depuis Sem juſqu'à Abraham n ont commence d'engendiet 
qu'z lage de 35, 84, 32, 30. tout au plus 29 ans, qu'ainſi il n'eſt pas 
poſſible que le nombre des hommes ait double tous les 2 0 ans, 20. Qu? 
quand on m' accorderoit meme ma ſuppoſition, cela ne feveroit point ei 
tierement la difficulte; Car la diviffon des langues, ſelon le eulcuf des 
Hebreux ſe fit juſtement cent ans apres le deluge, dans le tems que 
Phaleg nà quit qui tira ſon nom de cettè diviſion; Or comment eſtce 
qu'en cent ans tant d hommes 'pourroient erre fortis de' trois tiges 

ſeulement pour peupler tonte la terre? Monſieur Jurieu repon 
pour moy 4 1a premiere objection & Je croy ( dit il en parlant des Patria. 
e ches avant le deluge) Fe croi qu'on pourroit conjecturer que ces P: 
& triarches avoient eu d'autres enfans devant ceux qui ſont Ià noinmer 
& Moyſe faiſoit PHiſtoire de PEgliſe & la Genealogie du Meſſie: il u. 
% nomme_ que ceux desquels le Metlie eſt deſcendu en droite ligne, & 
ce a neglige tous les autres, quoi qu'ils fuſſent les ainez. C'eſt oe que 
St. Auguſtin a trouve de plus probabte; Or bien les anneer de pulen 
ec &totent reculees 2 proportion de la vie; ou ce qui me puroit plus vnd 
« ſemblable, on ne fait point mention des ainez, mais ſeulement de ceux (f 
e etofent neceſſaires, pour arriver & Noe, quelques pages apres il fait la mem 
« fconje&ure fur les Patriarches apres1e deJuge<© Encore vne fois; dit. 
il ne faut pas ſimaginer que les enfans qui ſont nommez comme le 
« premiers-nez de ces Patriarches, le fiffent en effer:;- ils pouvoien 
* avoir eu d'autres enfans devant ceux- I & ce qu'on ne tes nomme pi 
e Ceft parce qu on n'avoit pas affaire deux dans ] Hiſtoire; & dans 

ac genealogie du Meſhe, [ $2 200967 HITS! $0 
En effet Moyſe ne dit pas que lors que Sem par exemple commenc 
à engendrer, Arp haxad fut ſon premier-ne ;- i] à ſeulement deſſein de noi 
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| $pprendre que, Sem. toit pered*Arphaxad, Arphaxad pere de Selah, &c 
won nous kaffe Edhnofere de qu Ser ela famille - Sem Abraham 
ctoit deſcendu.z-confrontez Je ch: X. de la Geneſe avec le XI. Ainſi 
ma ſuppoſition ſubſiſte toujours. 5 ee e 
Mais- dit- on elle eſt inutile, car en la fuivant vous ne” ſauriez trouver 


res le deluge, ce qui ne xcpond en aucune 


diviſion ſoit arrivee durant la vie de Phaleg, ear la gaiſon qui 
. obligea ſon pere a luy donner ce nom par vn 


hr s R 


Orient, dans la Chaldèe, dans 12 Syrie; dans Ia 
& quelques vnes 2 cauſe du voiſinage paſſerent dans Eg y pte. 

Cependant ſi ma maniere de ſupputer ne ſatisfait pas, ſi l'on croit que 
ce n'eſt pas aſſez de ſuppoſer que le nombre des deſcendans de Noe apres 
avoir double 2 ans apres le deluge ait double enſuite tous les 20 ans, ſi 
on veut racourcir ce terme, & le reduire à 14 ou 15 ans, ſi l'on veut 
ſuivre l'hypotheſe de Monſieur Furieu, qui me paroit auſſi tres raiſonnable, 
. fy conſens de tout mon cœur. Rien ne me paroit plus dEraiſonnable que 
de vouloir preferer vne Verſion 2 Voriginal ; qu'on nous diſe donc de 
quelle maniere Original Feſt corrompu, & la Verſion Feſt conſeryee pure- 
Liſez ſur tout cet article, Jurieu Hiſt: des Cultes & des Dogmes de PE- 
giſe, Part I. ch; XXVI, & XXVII. 
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Leurs annces etoient Lu naites, c'eſt pourquoy ils contoient vn 2 Adar; 
lors qu il y aroit quel qu intercalation à faire, ſans laquelle le mois de 
Niſan aurdit du commencer 2 la fin de Feyrier, On comprendra bien 
Ne! tors que nous nommons 2 mois Romains pour vn mois Hebreuþ 
Nous entendons que ce mois Hebreu, repond*'a1'vn' & à l'autre, par ev 
Sue Nn repond es Pre au mois. de Mars, & en partie an moi, 
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puis Adam juſqu'au deluge. | . 
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15 Depuis 


u mende — 41 abe de notre Seigneur & red 
Adam 


8 partageons-le toms qui Peſt coul depuis Ia Creation 


n fix -periodes generaun. * 
juſqu au Deluge, 3 $ Depuis le Deluge, jaſqu' is - 


Vogation d Abraham, III. Depws la Vocus d Abraham „ juſqu a la 
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Egyp te, juſqu'à-ce que le Temple de Salomon fu dati. 
e le Temple de Salomon far bart. juſqu'a Ia Captivite de 
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„ Abrege de! Hiſtoire Ste. 
Ce Chapitre.contiendra.1hiftoire du tems qui-Leſt ecoule. depuis 
juſqu'au Deluge. Sayoir 1656 An, s... gs A, 

Ce fur, environ quatre mille ans avant la Naiſſance de J. Chriff;\dne 

Dieu jugeant à propos de ſe communiquer, crea, par vn ſeul acte de {a yg-' 

lonte, tout ce vaſte. vnivers ; Il forma en Six jours toutes les Creatures, 

qu'il renferme, & au · ſixiemè jour il crea Adam qui fut le premier - komme⸗ 

II le crea 4 Son Image, & d fa reſſemblance C'eſt a dire dans vn @rat de 

Saintete, de Fuſtice; & de Felicite, II lui donna Ja domination ſur les ay. 
tres Creatures, auxquelles Dieu voulut qu'il impoſa leur noms. Adam fut 
mis apres ſa creation dans le Jardin d Eden, & comme il ny avoit point 
encore d aide qui lui fut conveanble, Dieu lui envoya vn ptofond ſommeil, 
£5 pendant qu'il do rmoit il -prit vne de ſes còtes, dont il forma Eve, 
la donna à Adam pour Etre ſa femme. Ils auroient vecit-heureux dans ce 
lieu ou Dieu les avoit placgxs ſils euſſent perſevere dans leur innocence ; 

& obſerve la Loi que Dieu leur avoit donnce, De ne point manger 


du fruit de Parbre de ſcience de bien & de mal. 


Mais le Demon zaloux du bonheur de I'homme ſe ſervit du miniſtere 
d'vn ſerpent, pour ſeduire la femme laquelle ayant ete gehn entrainz 
ſon mari dans la meme rebellion. / Ils neurent pas plutôt matige de ce 
fruit, que leurs yeux furent ouverts, & ils connurent qu'ils etoient nuds, 
& ſe Teße des cgintures avec des feuilles de figuier, Moyfe à remarque 
auparavant, Qu” Adam & Eve etoient nuds, & qu ils nen avoient point 
de honte; Avant le peche, ils etoient innocens, exempts de toutes ſortes de 
paſſions vicieuſes; ſemblables aux enfans, ils e honte de leur 
nudite, mais apres qu ils furent tombez dans la deſobeiſſance, ils com- 
mencerent A ſentir les mouvemens dereglex de la concupuſcetice 3 is 
curent honte de ſe voir nuds; & quand ils oui rent la voix de Dieu ſe 
vpe dans le jardin; 11s ſe cacherent de devant Tung 
les arbres du jardin. Dieu fut oui alors, & il ſe fit connoitre 2 Thom - 
me d'vne maniere ſonſible, 1! appella Adam, & lui dit, Ou es tu? non 
pas qu'il ignore ou il etoit, mais pour le rendre plus fenſible 2 Ma faute. 
Adam voulut ſexcuſer, en diſant qu'il n'oſoit paroitre devant lui parce 
qu'il etoit nud. Mais Dieu lui repondit ae Wee . procedoit que 
de ce qu'il avoit viole la defenſe qu'il Ini avoit faite, de manger- as 

fruit de Varbre de ſcience de bien & de mal. Adam rejetta la ute ſur 

ſa femme, la femme ſur le ſerpent, Et Dieu les punit tous trois, II maudit 
le ſerpent & le condamna à er ſur ſon. ventre & I manger la pouſ- 
ſiere tous les jours de ſa vie. II lui dit auſſi, Je mettrai inimitic entre 
toi & la femme, entre ta ſemence & la ſemence de la femme; cette 
ſemence te briſera la tète, & tu lui briſeras le talon. II dit auff à la. 
femme, Quelle enfanteroit des enfans avec douleur, & que:-ſes volos- 
tez dependroient de ſon mari, qui auroit domination ſur elle. Et il dit 
a homme, Que Ia terre ſeroit maudite à cauſe de lui 1 ne join: 
roit point de ſes fiuits ſans beaucoup de travail, qu'il n ugeroit ſon 
pain à la ſueur de ſon viſage, juſqu'à ce qu'il retournar en terre, 9 or 


. 


* 8 . . * > . , 4 


| * 


: en Vie Teng A &«.  - & 
x, Tu es poudre, & tu retourneras"en | poudre; apres >tela: Dieu chaſſa 
4 an Fon „„ 


Adam & Merl 1003 tld 21D 53 5 nd arr, wlll 

On ne doit pas -ſattendre de trouver dans les livres de Meyſe vne 
relation exacte & complete de tout ce qui ſet paſſè avant ſon tems, par- 
mi les differentes Nations du monde. On doit ſe ſouvenir que intention 
de cet hiſtorien ſacrè n'a pas e te d ecrire les annales du Genre humain ; 
mais ſeulement Vorigine' du Peuple Hebreu, & de convainere ce Peuple 
que Dieu eſt le Createur Je Conſervateur & le Monarque de ce vaſte vni- 
vers; que Lui ſeul doit Erre adore ; & de lui aprendre de quelle maniere 


cet Etre Supteme vouloit tre ſervi: 227 N een DIG eee 
Dans cette vüe iH n'a pris de I Hiſtoire de Siecles qui Vont precede, 
que ce qui pouvoit ſervir au deſſein qu'il etoit propoſe; De 1d vient a 
que ſon Hiſtoire depuis la ereation* du monde juſqu'à Abraham, qui. 
contient PeTpace de deux mille ans, & au deſſus, eſtſi abregee, qu'elle 
eſt renfermee dans les onze Teri chapittes, Ceſt à dire vn peu plus 
que la cinquieme partie du livre de Ia Geneſe; pendant qu'il employe 
tout le reſte du livre N eerire l'hiſtoife d Abraham & de ſes deſcendans- 
par Iſaac 215 > Juſqu a Ia mort de Joſeph, qui arriva tro is cens ans 
apres la vo ation: d' A rdhatn >! 4 E17 42 34 Tad & teln 2. © 
Ainſi Moyſe ou plutòt le St; Eſprit qui: le dirigeoit paſſant par deſſus 
vne infinite de chotes; qui zuroient pit ſatis faire le curioſitè du lecteur, 
mais qui netoient par proprement de ſon ſujet, ſeſt contenté de 
prendre de 1 Hiſtoire di monde depuis ſa création juſqu's Abraham, 
ce qui etgit neceſſaite pour Vordre, ou qui pouvoir ſervir a former les 
Iſraelites à Ia piete & A JA vertu, Ceft pourquoi il ne nous 2, preſque 


donne, qu*yne ſimple Chrogologie des vingt premiers ſiecles du monde, | i 
d ou decoule cette Festes Foddameneale de la Religion, Que le monde nu 
weſt pas eternel, 'mais*qu'il'2 © cre cree de Dieu. Avec cela il fait de os 
tems en tems certaines remarques tres propres 2 engager les Iſraelites is 


Tobſervationde ces loix qu'il leur donnoit de la part de Dieu - 
Ceſt ce qu'on pourra remarquer ſi on lit Hiſtoire de la Geneſe avec 
attention, Se Ln 8 S517] (19% _ WIL ö 2201 nel 1. 
Comme nous n'avens point d'hiſtorien plus ancien que Moyſe, n'y qui 
ait raporce fi fidellement Forigine du monde, Il nous faut contenter de 
Phiſtoire qu'il nous en donne quelquabregee qu'elle ſoit. Ce que les Hiſ- 
toriens Pheeniciens, Egyptiens, ou Grecs, ont dit ſur ce ſujet eſt tellement 
confondu parmi les fables, & les fictions qu'il eſt tres difficile de deme- 
ler la verite du menſonge: Et ce qu'il y a de vrai n'eſt 'preſque qu'yne 
repetition de ce que Moyle raportmmmme. 

Adam ayant ete chaſſe du jardin d'Eden, comme nous avons dit, eur 
deux fils de ſa femme, dont Paine fut nomme Cain, & l'autre Abel. Ces 
deux freres eroient de deux humeurs entierement opoſees. Car Abel 
qui etoit Berger etoit vn homme juſte & craignant Dieu, le regardant 
comme preſent à toutes ſes actions, il ne penſoit qu'a lui plaire, Cain 
au contraire qui etoit laboureur etoit Mechant, Avare. Vain, & Cruel, ſa 
_ Laloufie contre ſon frere le porta 3 cet exces de fureur que de le 
tuer 
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grande que je ne puis porter: Vici tu mas Challe. 
{4 face de la terre; & il faut ug je me gache 


je ſerai vagabond & 


 deſordre prit naiſſance, & que Lemech et 


Ad Adah ſayoir Jabal qui fut le Perg de ceux qui vient ſous des tente 
de ky & Jubal qui fut Jinventeur de la Harpe cg. des, Orgues 11 


ereation juſiju audeluge, avec les annses qu'ils ont cu, & les à 
monde» PL ix ot „ 
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5 Malaleel 40 
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| Nos toi r d ane ns 
Or Noe toit age ds. oO ans .ſcloniMoyſe quand le deluge arriva, it 
eſt ne en 1056 cela fait done 


06d qui eſt toute la duree du premier age | 


u monde. Ip tt zt te OE Toni Sik S | | 

A Vegard dela longue vie des Patriarches, 11 ya eu des Sayans qui ont 
cru que ces anne es de vie que Moyſe leur attribue, n' etoient que des mois, 
de ſorte que ſelon ce ; ſyſteme ces premiers hommes n'auroient pas vecu 
au dela de 70, 75, 80, ou BI ans, ce qui ne ſeroit pas extraordinaire, 

Mais cette conjecture eſt inſontenable; Car 1:2 ſe nom d'annees n'a ja- 
mais Er employe pour deſigner des mois; parmi toutes les nations l annee 
2 toujours EtE ou lunaire de 354 jours, ou ſolaire de 365; Moyſe ne parle 
jamais d autres aunces. 22 Lors qu'il ecrit la Genealogie de la famille 
de dem, il remarque qu apres le deluge la vie des hommes fut fort racourcie, 
elle etoit alors d' environ 200 ans; Un ne peut pas dire que ce ne fuſſent 
que des mois, à ce compte les hommes wauroient vecu que 17 ou 18 
ans, & cependant PEcriture dit qu'ils etoient fort vieux: dire que les an- 
nees des hommes apres le deluge etoient des Annees ordinaires, mais que 
les autres n'etoient que des mois, c'eſt donner vn dementi à Jacob; qui? 
rage de 1 30 ans diſoit à Pharas » que les jours des annees de ſa vie zvoient 
A 2 : = ets 


mois il Cenſuivra vne abſurdite; eee dire qu 


non pas qu' Adam a vecu 930 A 
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. Abrege de l' Hiſtoire Ste. 

et en petit nombre, 8 n'avoient poiut atteint aux anne es de la vie de ſes: 

peres, 37 Si ces années des Fe e 2 delige ne Hug que des 
| pluſicurs, de ces 


Patriarches ont engendre des enfans a Lage de 5, EY: & neuf ans, ce 


qui eſt impoſlible & incroyable, dans l'ordre de la nature; & cꝰeſt abuſer 
de la toute · puiſſance de Dieu que de ſupoſer des miracles ſans necefſite. 
Enfin il paroit evidemment par l'annè e du deluge qui eſt de la mème na- 


ture que celles de la vie des Patriarches, que celles- ci etoient ou So- 
laires ou Lunaires compoſees de pluſieuts mois; autrement il fau- 
dra dire que le Deluge arriva 138 ans apres la creation du monde ce que 
perſonne n'a encore avance. * Il faut donc ou recevoir la narration de 

oyſe toute cnticre, & Pexpliquer litteralement, ou la. rejetter tout 


S MG M1 


Il n'eſt pas plus vrai. ſemblable que I Autheur ſicre air voulu parlet du 


tems que 1, famille d'yn tel Patr i arche à ſubſiſte plutôt que de, 1: 


duree de la vie de ce Patriarche: par exemple, qu'il ait voulu dire que lafa- 
mille d' Adam ſubſiſta 930 ans, celle de Setir 91 2 ans, ainſi du reſte; Et 
s, Seth 942, Ans. &c. 11 paroit exi- 
demment par la narration de Moyſe qu'il a d'yne ſeule perſonne, il 
marque le tems de ſa naiſſance, le tems àuquel il commenga d'avoir des en- 
fans, le tems de ſa mort. Ces choſes ne ſe peuvent raporter | qu*a-yne. ſeule 
perſonne, & non point a lorigine & A la fin d' yne famille. Moyſe dit poſiti- 
vement qu' vn tel Patriache engendra vn tel à vn tel 2ge,qu'apres la naiſſance 
de ce fils, il yEcut tant d'annees que dans ce dernier intervalle il engen- 
dra des fils & des filles, puis il mourut, on ne peut pas ſexprimer; avec | 
lus de preciftens quand en: ne pe parler que de la-duree de lx vie d'un 
Keul perſonnage. Enfin I'Iage de Noe quand il engendra. Sem; Cham & 
Fapheth decrujir entierement cette conjecture, car Noe etojit.alors ige 
de 500 ans; Supoſe done qu'il Cagit de'44 düree de Ia famille plutt 
que de la duree de la vie des Patriaches qui ont precede Noe, it faudra. 
toujours convenir que celui-ci 2 vecu 500 ans avant qu'il eur des enfans 
qu'il a ſurveeũ au deluge qu n'ar riva que 100 ans 5 Ja naiſſance de 
{on fils aire ; & pourquoi ſe fera-· ton plus de peine de receyoir Vhiftoire; 
de Moyſe ſur la duree de la. vie. des autres Patriaches que ſur celle de 
Noe 1 | 5 r IL 8 92 LES Od 2 1 — 
L' Aut heur -Sacr6 ne nous dit rien de particulier ſur les actions & la 
vie de ces Patriaches deſcendans de Seth qui ont vecu avafit Ie deluge; 
Si ce n'eſt 3 ayant vec dans la crainte de Dieu, pendant 365 
aus, Enfin il ne fut plus yt, car Dieu le prit; ee qui a donne lieu dc 
croire qu'il fut enleye dans le ciel ſans gouter la mort :: & PAutheur du 
livre de I'Eccleſtaſtique le dit poſitivement. BOWEL Ei Lan Be 
Nous finirons ici le premier ige du monde, & nous: eommencerons le 
ſecond, qui ſ'etend depuis le deluge juſqu'a la yocation d' Abraham, par 
Thiſtoire du Deluge. e ee ee een nnn 
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Qui renferme I' Hiſtoire de 427 ans & vn peu au deſſus depuis 
le commencement de Deluge, Van du monde 1656, ; 
juſqu'à la vocation d' Abraham, an du monde 2083. 


E fut zu commencement de l'an du Monde 1656 que Dieu fit: 
„ ( perir tes hommes & les beres par le deluge qu'il envoya ſur” 
la terre à la reſerve de ceux qui furent conſervezdans1'Arche.. 
Lamech Pere de Noe. etoit mort 5 ans auparavant & Me- 
chuſelah fon Grand Pere mourut vn mois avant Ie deluge. _ | 
Moyſe nous raporte la cauſe de cette terrible vengeance de Dieu. II 
aint, dit il au de. Chap: de la Geneſe, que quand les hommes commencerent 
14 multiplier ſur la terre, & qui il leur nã quit des filles : Les fils de Dieu ( eſt 
z dire les deſcendans de Seth, . ſelon. l'opinion commune, & non pas les 
Anges comme Font dit les Anciens, ni les fils des Princes, comme quel- 
- ques autres l'ont imagine ). Les deſcendans de Seth qui ſeryoient le vrai 
ieu, & profeſſoient la piere & Ia vertu, voyant que les filles des hommes: 
{ c'eſt à dire de la poſteritẽ de Cain) etoient belles, prirent à femmes celles 
Lentr'elts qui leur plurent le plus: Ayant contrate vne telle alliance. Is 
ſe corrompirent, & eurent vne poſterire encore plus mechante que n'a- 
voient te leurs Peres; Ez I Eternel voyant que la malice des hommes etoit 
grande far la terre, & que toute l imagination des penſt es de leuf cœur weroit” 
que mal en tout tems, ſe repentii d'avoir fait I homme; Et reſolut de les 
exterminer. Ainſi les crimes des hommes, & leur impenitence furent- 
la cauſe de la deſtruction du premier Monde par le Deluge. If 
Noe ſeul qui etoit vn homme craignant Dieu fut preſerye' de cette 
inondation avec {a famille; Dieu lui ayant command de bitir'yne Arche 
de Z0OCoudees de long. 50 de largeur, 30 de hauteur, de Ly enfermer avec 
fa femme ſes trois fils, & leur trois femmes& d'y faire mettre toutes les 
choſes neceſsaires pour leur nourriture, & pour celle des animaux de- 
toutes eſpeces qu'il y fit entrer avec lui pour en conſerver la race; ſavoir 
vne couple de chaque eſpece màle & femelle, & ſept: couples de quelques 
nes, 5 £32496 | 
Comme Moyſe ne marque p oint dans quelle ſaiſon le Deluge artiva, & 
qu'il ſe contente de dire que ce fut au 2 mois, au dix- ſeptieme jour du 
dit mois, les Interpretes qui croyent que le monde a ete cree au printems 
croyent auſſi que le — au printems, & placent le commence- 
- ment; du deluge au mois 4jar, qui fait partie du mois d' Avril & * f 
7 is # 4s 311 % A #3474 $7? . . 4 
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du mois de May. Les anurs qui croyent_ que je mom # m Aue en 
auromae, croxent auff que le deiazt atrixzk dans certe ſaifs 
Tommengemęnt 8 d& Mareheſchyan, Nel 
mois, d'Otobre 4 | pd cas de N PE 5; fviephe eſt 
opinion, Cette queſtion n'eRt pas fort aiſèe à decider, d autant pl 
les Hebreux ont eu dei com̃mencemeus d annee, I'va au mois de Tiſti 
qui fait partie de Septembre, & partie d' Octobre; & Pautxe au mois 
de Niſan qui fait partie de Mars & partie & Avril; Fax dans te fonds 
cette queſtion eſt peu intereſſante, àinſi il ſeroit inutile de nous y arrt- 
ter plus long tems. bs . nee Fa 1 44 
11 y a beacoup d'aparence que Not employa lè premier mois de cette 
Annee 2 ramaſſer les grains les fruits & les autres proviſions necęſſaires, 
datis Farche, Ce qui Erant executs il culoys [hee jours & tutroduire dans 
ce bitiment les beètes & Tes oiſeaux ; Et Noe y entra lui meme avec 
N famille, Et Toares les foritatnes du grand alyime ſe de benderent, & les (en- 
Jet di ciel fuvent ouvertes, & il pliu ur la terre, quarante jours, & :quaran; 
te nuifs ; & les kaux eleyerent juſques 2 quinze coudees au deflus des 


£ 


7 Bzutes montagiies; & ne laifferent ainſi aucun lieu gu Von put fen- 
air & & yer, Apres que 1a pluye fut cellcejl ſe palle cent Gaquai: 
te jours avant que les eaux ſe retiraſſent, & le dix-ſeptieme jour du lep- 
tieme mois I'Arche Catreta ſur le ſommet d'vne.montagne ee. 
Et les ezux dimihuereijt juſqu*au neuvieme mois Gs dois f entendri 
pris le commencement du Deluge, car autriment, c'etott le dizieme de cette an- 
ne- la) Et au premier de ce mois les ſommets des montagnes parurent,; | 
le dixieme du mois ſuivant, Noe licha le corbeau qui revint. dans Ft: 
che, II lafcha aufſi vn pigeon qui ceyint de meme, ne trouvant, pa; on 
, : | 520. 4, poo S | ae Bf oy S356) '$: 5 
poſer la plante du pie, ſept jours apres il laſcha encore, le pigeon qui 
revint le ſoir avec vne feuille d'glivier à ſon bec; Nos attendit:encg- 
re ſept jours, & làcha pour la troiſieme fois le pigeon, e ns en 
plus en Fan du monde 1657 le premier jour du premier mois de cet 
arnce, le onzieme mois depuis le commencement du deluge, | x, cal 
furent ſechees de deſſus la terre, & Noe 6tale couvers, de: Arche 


vit que la terte ctoit ſeche ;. Et le 27c,. jour du 24. mais Dieu 
commanda 3 Moyſe de ſortir de Varche avec ſa famille & | 
maux qui y etoicnt avecluy. Ainſi Noe demeura dans! 
& dix jours. Th x | 121. . 1 11 5 7 2 217 14 28 TIM . 
Te deluge fur yniverſel; que fi Pon. ne ſait pas Jes taiipns pourquoi Dieu 
auroit inonde les Pais inhabitez ; il eſt encore plus difficile de comprendre 
comment les eaux auroient pũ demeurer ſuſpendites 1 5 coudees au deſſus des 
lus. hautes montagnes, dans les pais habitez; l Toute puiſſance de Dieu 

e pouvoit faire, mais ce miracle auroit ete ae inutile, & il n'en faut ja- 
mais ſupoſer ſaus neceſſitè; d ailleurs la conſtruction d' vn arche detruit, 
cette fiction de quelques interpreres, car ſi le Deluge n'avoit pas dũ tre. 
vniverſel, pourquoi Dieu, qui fit connoitre à Noe plus de 100 Ang, aupara- 
vant le deſſein qu'il avoit dedetruire le monde, ne I avertit- if pas auſli de pork 
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fuir dans quelques vnes de ces parties du monde inþqbite qui gęvoient 
etre 8 er rfeſte 1a meoire de > &Flyge "eſt conſeryce non 
ſeulement dans I Ecnithrę Ste. mais gulf garmi les divers”peuples du monde, 
comme on le voit Gans pluſieurs Hiſtoires anciennes. N 
Apres que Noe fut ſorti de Varche ſog premier ſoin ſut de remercier 
Dieu de ſes faveurs; C'eſt pourquoy il batit vn Autel a FEtcmel ; & 
prit de toute bete 2 4 pieds nette? & de tout qiſeau net 4 offrit des Ho- 
locauſtes 2 Eternel z Qui recut favorablement ce ſacrifice, Et benit les 
hommes, les beres,% la terre meme, II reſolite, auſſi de ne plus maudire 
la terre I Voceafion de ] homme, de ne plus igterrompre le cours des ſai- 
ſons; II fit alliance avec Noe, il e les loix naturelles, afin de de- 
tourner les hommes de l' impietè && du crime - Noe eut trois fils Sem 
Cham & Faphet, & tout le monde fut peuplé dans la ſuitę par leur poſte- 
rite. Les deſcendans de Semſtetablirent principalement dans I Aſie. Cęux 
de Cham ſe repandirent 1 plus part dans E. Afrique, & ceux de Hake: 
dans Europe. C'eſt 13 Fotigine de tous les peuples du monde, comme 
on le peut voir plus au Tong-dans le dixieme Ghap. de la Geneſe. Noe ve- 
cut 850 ans apres le deluge & mourut age de 950 ans Il eſt vrai-fembla- 


ble que lui & fes trois filz efeloignerent'pas beaucoup gu lieu ou Varche 
toit demeurèe, & qu'ils erablirent leur demcure au pied des montagnes 
deArmenie ; Leurs deſcendans ſe multipliant par degre, fgrcndirent dans 
les Pais voiſins, comme la Syrie & la Meſopotamie, Mais leur nombre al- 
lant togjours en croiſſant, ils reſolurent avant. que de ſe ſeparer de bàtir 
vne ville & 975 Tour dont 12 ſommet atteint juſqu*au Ciel, comme vn 
monument de leur puiſſance? ou pour avoir vn lice de retraite en cas qu'il 
arriykt vn ſecond deluge, ſe exouvant dans 12 Plaine de Sinhar, qui. ck ie 
pais de Babylone, ils entreprirent d'execyter Teur deſſein. Ils firent cuire 
des briques au feu, & Ten fervirent au lieu de pierre, & du bitume au lieu 
de mortier ; IIs auroient infailliblement reufſi mais Dieu irrite de leur 
audace, ne youlue pas cependant les exterminer comme il avoit fait leurs 
peres, mais th mit la diviſion ,cncr'cux, en faifant qufau lieu quiils ne par- 
ient auparavant gu*yne meme langue, certe 2 ſe multiplia en telle 
ſorte:qu ils ne. cad plus les“ ns les autres. Les Rabbins & les anciens 
Peres ont dit, que les Langues, furent diviſces en 70 ou 72 ſelon le nom- 
bre des 5 Noe, Si cette conjectüre eſt vraye ou fauſſe, nous 
n entreprendrons point de le decider, nous remarquerons ſeulement que 
cette confuſion fit donner au lieu ou elle arriva le Nom de Bib el, ou Ba- 
— nes 1 
I' Idolatrie commenqa de nouveau à Cerablir dans Ie monde en ce tems- Ila; 
& ce fut auſſi alors que ien voulue choifir vn peuple parmi lequel la vraye 
Religion fut conſervee, Nous avons va les principaux dvenemens de ce 
fecand àge du monde. Moyle nous en fait connoitre la duree en mar- 
quant le tems de Ia naiſſance & de la vie des Patriarches depuis Sem juſqu*s 


180 


Abraham, en voici la Table ſęlon le texte Hebrews L 
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dcu''il n'en ſortit qu' apres la mort de ſon Pere qui avoit vec 
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Noms des ' Leur àge] Les an. Les an- An du! An du n 
Parriacches apres | weeT' | nees qu* nees de | monde amd h 
| le deluge _.- Jeurenet | ils ont leur vie. quand morts e 
leurs en- vecu a-| ils ſon t... 
1 fans | pres lag u 
3 naiſſance! HE 
|. de leurs | | 5 
en fans. 1 
1 Sem ayoit {| ICO ans 500 ans [oO ans | 1558 21356 
2.Arphaxad aveit] 35 ans | 403 ans 438 ans [1658 | 2096 
S Selagh ayoit | 3O ans 403 ans [433 ans [1693 | 2126 
4 Heber avoir 34 ans | 438O ans | 464 ans [1723 „ 2187 | 
5 Phaleg avoit | 530 ans | 209 ans [239 ans 1757 << ao 
& Rehu ayoir 582 ans | 207 ans [239 ans [17897 | _ 2026 
7 Sarug avoit So ans | 200 ans 230 ans [1819 : 209 
8 Nahor avoit 20 ans | 119 ans [148 ans 1849 | TT 1997 
9 Thare avoit 7 ans 1138 ans as ans 1878 „ 


Dien adreſſa ſa vocation à Abram la meme Année de la mort de ſon. 
Pere, fi vous retranchez donc 16356 de 2083 ans dans laquelle Annce 
Thare mourut, & Abraham fut apelle; vous trouverez qu'il geſt -Ecoule 427 
ans depuis le commencement du deluge juſqu'à la vocation d' Abraham. 

It faut remarquer 7 quand il eſt dit que Thare aye de 70 ans engen- 
dra Abram, Nachor & Haran, il ne faut pas Pentendre comme fi Abram 
fut ne cette annce-la, car puiſqu'Abram ſortit de Charan age de 75 ans, 

t 5 205 ans, II 
aut neceſſairement que Thareè fut 2ge de 130 ans quand il engendra A- 
bram ; 11 faut donc expliquer ce mot engendra, par commenga à engendrer 
ces trois fils, dont Abram n'etoit point Paine ; quoi que le premier rang 
lui ſoit donne, vray ſemblablement 2 cauſe de ſa prerogative {pirituelle de- 
vant etre le Pere des Croyans. Haran frere d' Abraham etoit Pere de Lot, 
il mourut avant Thare au pais de ſa naiſſance en Vr ville de Chaldeez A- 
bram prit 2 femme Saratz & Nachor ſon frere prit Milca, fille d' Haran, Pere 
de Milca & de Jiſca; Si Ijſca eſt la meme que Sarai comme le diſent les 
Juifs- que les Chrretiens ont ſuivi: les deux freres auront Epouſe leur nieces, 

Ces ſortes de mariage n etoient point alors defendus par aucune Joi. - '- | 

Apres la mort d' Haran, Thare prit ſon fils Abram, Lot ſon petit · fils, & Sari 

{a belle fille, femme d' Abram, & ſortit d'Vr des Chaldeens · dans le deſſein 

de ſe rendre en Canaan; mais etant arrive à Charan ville de Meſopota- 

mie ils Carreterent là & ydemeurerent juſqu'à la mort de Thare qui at- 

riva comme nous avons dit 2083 ans depuis la creation du monde, 427 

ans apres le deluge, 1921 aus ou environ avant J. Chriſt. Nous finiſſons 

icy le 2. d age du monde, . be CHAP 
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edu tems qui ſeſt ecoule depuis la mort de Thare 
& la vocation.d'Abramjuſqu'y la ſortie des Iſraèlites hors dEgypte ce 
/// r SLE TO OOO TIoeh - 
| periode eſt de 430 ans. 8 | 


* - 


ATT 
SS: OUS raporteronsen abrege” dans ce chapitre. I. La vie 


> #7 . * 
+ 


1 = 2 8 5 „ 
0 "=" %_ q * 4 » 2 * 2 4 « X of : If <#Þ 7% t P 9 2 * 4 3 +» 
OO 1! LA VIE DA BRAN NM 6/12 1h 
o * Xe 2 24 * 1. 1 5 2 - 5 i - 1 ; 9 * * l 2 L 27 M. 7 pa 1 * S 5 17 . — 

: oe" 4 4 "k K 5 70 N s . N * 1 S ©. * „ ws . . 7 — — 4 ( A . _ : * 4 tw ts * 111 
„„ „„ ff {2 eee ob 371072 Iren 2031.4 64 | ths a Ji AIFIL 155 

; "5p os . K x1 Gm 2 128 5 .. 2 3 e RT: 
Abram, ſuivant: la yocation de Dien, qui lui ayoit dit, Sons dt ren 


qu'elle etbit ſa-feeur ;; en effet il he fut pas: plutòt ente dans le pals! que 
le bruit de la beaute de Sarai etant parvenn aux oreilles du Roi, il 
la voulut voir; & ne leut pas plutòt vie qu'il voulut la poſſeder. 
Mais Dieu empecha l'effet de ſon mauvais deſſein par Iæs grandes playes 
dont il le frapa & toute ſa maiſon, Le Roi inſtruit de if cauſe de ces 
cha timens fit apeller Abram lui rendit Sarai aprest ayoit (excuſe ſa faute; 
lui diſant qu'il avoit cru ſur ſa parole qu'elle etoit a ſœur, & il le r'en- 
voya avec de riches preſens. 0 1. & 14999 en einen 
Abram erant Ide retour en Canaan partagea le pais avec Loth ſon neveu 
parce que les conducteurs de leurs. troupeaux ètoient entreg en different 
pour leurs paturages; il en donna le choix à Loth, prit pour lui ce qu'il 
ne voulut point, & ſe contenta des vallées. | It ctablit enſuite fa demeure 
en la ville d' Hebron. Loth choiſit les. plaines qui font le long du fleuve 
du Jourdain, & praches de la ville de Sodome qui etoit zlors tres floriſ- | 
2 mais qui 1 detruite par vne juſte vengeance du 
: : g * . \ 
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_ ,* Quelque tems apre$-les Aſſyriens avec leurs alliex declarerent Ia gerte 
a S romorrhe, 4 Adina, de Tſebo im; & 'de 14515. 15 
batixent prirem vn grand butin. & emmenerent vn grand hombre de pri- 
ſonniers, parmi leſquels etdit Lot & tout ce qui lui apartenoit; Abfam en 
ayant eu avis pat vn homme qui I'etoit Echape du combat, ne perdit point 
de tems, il choiſit parmi ſes domeſtiques 318 des plns forts &des plus vail- 
Jans, & invita Mamre, Eſthol, & Aner ſes allie ? à ſe joindre 2 lui, pour 
te ſecours des Sodomites, il ſuivit les Aſſyriens, les joignit le cinquieme 
n Þ -X 1 Aa 2 | 1 n . 42 . 
jour aupres de Dan, I'yne des ſources du Jourdain, les, ſurprit la nuit, les 
defit, en tua vn grand nombre, delivra les priſonniers, & reput tout le 
butin qu'ils emmenoient. Ainſi Abram ſen retourna pleinement vicori. 
eux. : 2 1 er 9 | PR . 
Le Roi de Sodome vint au devant de lui juſques au lieu que l'on nomme 
le champ royal, ou Melchiſedec Roi de Salem&Sacrificatevr du Dieu S$ou-- 
ve rain le regut auſſi avec de grandes marques d eſtime Wa amitid, & en qua- 
lite de Souverain Sacrificateur il benit Abram & lui offrit du pain & du 
vin, Abram lui donna 1a dime de tout ce qu'il ayait pris, & rendit zu Ror̃ 
de Sodome non ſeulement les priſonniers, mais auſſi tout ce qui lui avoit 
Ete enleve, exceptè ce qe ſes ſerviteurs aFoicut mang e. & la portion quit 
apartenoit a Mamre, Eſchol, & Aner qui etoient venus avec lu. 
Abram wavoit point encore d' enfant; & Sarai ſa femme le perſuada de 
prendre Agar fa ſervante, qui etoit Egyptienne, de laquelle il eut vo fils. 
Enfin treize ans apres lors quil etoit dans fa 99es .annee an du mon- 
de 2107. Dieu apparut 2: Abram, & lui promit qu'il auroit vn fils de 
ſa femme Sarai, il renouvella aufli toutes les autres promeſſes qu il lui 
avoit faites r & changes ſon nom d' Abtam en celui;:d{Abra- 
ham, qui ſignifie Pere dive grande multitude, & en ſigne de Ali. 
ance qu'il craitoit avec lin, il luy ordonꝑa de fe circoncire, & de cireon- 
Eire tous les enfans males le huitieme jour apres leur naiſſince. Ii changes 
auf le nom de ſa femme Sara! qui ſigniſie Ma Princeſſe, en celui de 
Sara qui fignifle Princeſſe & adjouta qu il la heniroit, & qu'elle aur] 
vn fils qui ſeroit Pere de Nations, & duquel ſortiroient des Rix & 
des Nations. Abraham ſurpris dune telle promeſſe parce que Sata etoit 
agee de 90 ans, Dieu la lui eonſirma Laſſurant que dans vn an Sar sure 
vn fils qui f appelferoit esl 10 eig gn 12 
Abraham pour obeir à l'ordre de Dieu, ſe circoneit dus oe mme 
jour quoi- quil fut age de 9 9ians» il pirconeſt auiſſi ſor fils Iſmadl & du 
les ferviteurs qu'il avoit dans ſa maiſon. Oe fut ſans doute dans ce me- 
nie tems qu tant aſſis à la porte de ſa tente dans 1a : plaine de Mamreé 
trois Anges lui aparurent en forme humaines il les regũt, & leur don- 
na 2 manger, & I vn deux predic à Sara qu'elle auroit vn fils Lannse fur 
vante en cette meme ſaiſong Apræs qi ils eurent mange, ils ie 


pour aller du cött de Sodome: & A hraham leur time dompugnie, 1. 1 
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ils marchoiant v g gung | - p&chaz 5 
40 Sodome & deo T wor Ales, pour 
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les detruire 3; Ahram interge les. 
3 PFErerasl {ul Fe wen annere le goupable, 1. 
répondit, que ſ'il ſe | S d | 

roit la ville pour amour d ux; Abraham dimanant nombre ptint 


| roit Pas la ville. 95 B- 1.75, 2¹ Nat 2 ß $J33-9 thee 
Apres GEL cotrctidnr Abe aham [ etant revirgs dg. £65 perlpnnasks 
allerent à -Sadowe; It les regut: dags 1s mai fon, qui fut bien- ft Hjẽk 
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able ville, ges höteß gel 8 Te- 


ries de Loth; Laube du jour ſe levant, les Anges; — 
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dy fouphre & du. fen, & elles furent author, rœduites en cnνp＋ Aves tous 
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de ſel. genen in ng, REES 5011931 
Ainſi Loch ſe zetira aue ſes deux flles;dans Tſear, & ge Cy, croyant 


Ag ie 75 on pere, & la plus jeune-en ut yn nomme Ben-Ammi, c'eſt 
à dire, fils | | 
monites de Ben-A mm. Varle.de quelle forte Loth ſe Tauya de Pembraſe- 
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Cadreſſi à Dieu pour obtenir la 'guerifon de ce Prince, & de ſa miiſon. 
& Dieu exauga ſes prieres. II traitta alliance avec Abimelech & ils la 
confirmerent par ſerment, & Abraham demeura dans les états de ce 
Prince. r I, I ELIE . ee e ner 
Sata ſelon les promeſſes de Dieu eut vn fils qui fut nomme Iſaac, & 
circoncis le huitieine jour apres ſa naiflance, Abraham etoit alors age 
de cent ans, & Sara de quatre vingt dix; Qoi-que Moyſe raporte 
naiſſance d' Iſaac, apres ſon voyage dans la Paſeſtine, je ne crois pas ce- 
pendant que ſon intention ait ere d'en placer le tems après cet evenement, 
deux raifons particulieres nous obligent à la placer avant ſon -depart 
d' Hebron, la premiere c'eſt qu'il n'y a pas d'appareice que Sara fut en- 
ceiute lors qu? Abimelech la fit enlever; car ſa groſſeſſe auroit fait connoitre 
qweile Etoit marice, de forte qu'il ne lui auroit pas EtE ſi aiſe 
= tromper ce Prince, qui nauroit pas eu befoin d'vne revelation de 
Dien pour ſavoir qu'il poſſedoit la femme d'yvn autre; Or ſi Von veut 
que l'arrivee d' Abraham à Guerare, & la miſſance d' Iſaac ſoient places 
dans leur ordre par Moyfe, il faut ſupofer que Sara etoit alors enceinte, 
car ily a beaucoup d'apparence qu'il Petoir Ecoule plus de trois mois, 
depuis la promeſſe que Dieu avoit faite a Abraham qu'il auroit vn fil 
dans vn an, & Penlevement de Sara; Sil'on joint à cela en ſecond lieu, 
la maladie dont Dieu aflligea la maiſon d'Abimelech, qui felon les termes 
de l Ecriture n'etoit pas d' vne nature à etre decouver & connue ſti töt, 
Pon conviendra qu'il faloit que Sara fut vn peu avancee dans Ia groſſetze 
lors qu'elle ſortit de la maiſon d' Abimelech, ſupoſ qu'on veuille abſolu- 
ment ſe tenir 2 l'ordre marque dans le livre de la Geneſe, & ſi Sara 
etoit yn peu avaneee dans ſa groſſeſſe il n etoit point neceſsaire que Dien 
honora- Abimelech d'vne revelation pour lui faire connoitre que Sara etoit 
femme d' Abraham; Mais puis que Dieu jugea à propos d' employer 
cette voye extraordinaire pour Aecher qu Abe n'executa ſes 
deſſeins fur Sara; II faut quit n'y en eut point d' ordinaire par laquélſe 
ce Prince, pũt etre dettompe, d'ou je conclus qu il faut qu Iſaac ſoit ne 
en Hebron avant qu- Abraham en partie pour aller dans la Paleſtine car 
il eſt plus que probable qu'il ſe pafsa plus de trois mois depuis la 
promeſſe que Dieu avoir faite à ce Patriarche, & la reſtitution qu Abi- 
r / 2007 70 764 Be OH Gr Re 
Quoy qu'il en ſoit, Iors que Sara fe vit mere d' I ſaac elle neut plus le 
meme tendreſſe pour Iſmael, qu'elle avoit aime comme fil eut ere 
ſon propre fils; & elle ꝓerſuada enfin & fon mari de le chaſſerde Ia maiſon 
avec Agar fa mere, en 'veict Foccaſion;, Lors qu! I ſaac fut en ige 
dctre feyre; Abraham fir vn grand feſtin, & Sata vit le fils de F Egyptienne 
qui fe moquoĩt; Elle en porta ſes plaintes à Abraham & concTur par ces paro- 
les, Chaſſe la ſervante & ſon fils; car le fils de cette eſclare ne [era point he- 
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ritier avec mon fils, ayec Iſaac; Cela ne plut pas 2 Abraham, 2 cauſe d'Iſ- 
mael ſon fils; mais Dieu luy ayant promis d'en prendre ſoin il ſe ſoumic 
3 ſa volonte, & congedia Agar avec ſon fils, lui donnant * pains, 
& vne peau de bouc pleine d' eau. — que ces pains, & cette eau fu- 
rent conſommez Iſmael ſe trouva preſſe d'vne telle ſoif qu'il etoit pret 
de rendre l'eſprit; & Agar ne pouvant ſoufrir de le voir mourir devant 
ſes yeux le mit au pied d*vn arbre, & ſen-alloit, & pleuroit; Dieu tou - 
che de ſon affliction & de ſa miſere, lui montra vne ſource d eau qui etoit 
proche, & qu'elle ravoit pas apercu, & lui. recommanda d'avoir grand 
ſoin de fon fils, Paſſurant wo ſi elle Pacquitoit de ce devoir elle ſeroit 
toujours heureuſe; vne conſolation ſi ineſperce lui fit reprendre courage 
& elle continua ſon chemin; Dieu fut avec Yenfane & il devint grand, & 
demeura an deſert de Paran & fut tireur d'arc, & ſa mere lui donna pour 
femme vne Egyptienne dont il eut douze fils, deſquels les Arabes ſont 
deſcendus. au reſte Iſmael etoit age de 17 ans quand il ſortit de la mai- 
fon de ſon Pr. e ĩ˖˙ ape 955 
Moyſe paſſe ſous ſilence l'Hiftoire d' Iſaac depuis le jour qu'il fut ſevre juſ- 
qu au tems: que Dieu commanda 2 Abraham de le lui offrir en ſacrifice, ce 
qui arri va vrai-ſemblablement, Pan du monde 2141. Abraham etant age 
e133 ans, & Iſaac de 33. Dieu youlant eprouver la foi de ſon ſerviteur 
Abraham lui ordonna de lui ſacrifier Iſaac z & quelque tendreſſe paternelle 
qu'il eut pour ſon fils, cependant il n'heſita point de fe ſoumettrè à l'ordre 
ue Dieu lui donnoit, II ſe leva de grand matin, & paxtit avec Iſaac & deux 
e ſes ſerviteurs pour ſe rendre en Moria. Au troiſieme jour Abraham 
zyant aperqu de loin le lieu ou il ſe devoit rende, ordonna à fes ſerviteurs 
de maller pas plus avant, mais de Pattendre juſqu'à ſon retour, il mit en- 
ſuite le bois ſur Iſaac, & lui, prit le feu & le couteau, & ils Pen allerent 
tous deux enſemble; pendant qu' ils marchoiĩent Iſaac dit à ſon Pere, Mon 
Pere, voici bien le feu & le bois, mais ou eſt Pagneau pour l' holocauſte, 
Abraham lui repondit avec vae fermeté heroique, Mon fils; Dieu ſe 
pourvoira 'd'agneau. pour Pholocauſtez' Etant enſin arrive au lieu que 
Dieu ayoit marque, Abraham bãtit vn autel, & arrangea le bois, & ayant 
lie Iſaacs il le mit ſur l' Autel au deſſus du bois; Ce grand facrifice alloit 
faccomplir ft Dieu ne leut empeche mais Ange de FEternel lui cria 
du ciel Abraham, Abraham, Ne mets point ta main ſur Fenfant,- & ne 
lui fai point de mal, car maintenant j'ai connu que tu crains Dieu puis 
que tu ne m'as. poinr refuſe ton fils ton vnique. Et Abraham offric 2 
PEternel vn belier qu il trouva derriere lui attache par les cornes i vn buiſ- 
ſon & PEternel confirma de nouveau toutes les promeſſes qu'il lui ayoit 
| _ auparavant; Et il revint ea ſa maiſon avec Iſaac fon fils & fes 


Environ trois ou quatre ans apres, Sara. mourut agee de 127 Ans, il eſt 
remarquè que c'eſt la ſeule femme dont Pige ſoit exprimè dans toute FEcri- 
ture ſainte; & fon ſepulchre fut le premier terrain qu Abraham poſſeda 
en propte dans le pais de Canaan, il Penſevelit — — dans la ca- 
rind nn , — 
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verne de. Macpela; vn An apres Abraham woulant mari er ſon fils Iaze F 
dans {a famille, enyoya Eliezer ſon ſeryiteur-ex Meſopotamie dans z vil- 
le ou Nachor ſon frere habit oit, ce ſerviteur conduit par vne providenc 
toute particuliere de Dieu, -obtint Rebecca fille de Bathuel fils de Na. 

chor frere d' Abraham & l' emmena à Iſaac qui la regũt pour 4a femme. 
Environ quatre ans apres la mort de Sara, Abraham £pouſa Chetura de 
laquelle il ent fix fils, auxquels il fit des preſens, & leur oonſeilla de 
Caller: erablir en d'autres pais. Ils occuperent la Troglotide, & toute 
cette partie de FArabie heureufe qui ſ'etend juſques à la mer rouge. Qn 
dit aufli qu'Ophres petit fils d' Abraham par Chetura f empara par les 
armes de la Lybie. & que ſes deſcendans y etablirent, & la nommexent 
de ſon nom Affrique. | 2 7 i ITS oe 
Par la Supputation que Moyſe fait au XI. Ch. dela Gen. il 
paroit que Sem qui avoit vecu GOO ans, ſavoir 100 ans avant & 500 
ans apres le Deluge, mourut cinq ans apres qu Abraham eut epouſe Che- 
tura, & Abraham lui ſurvequit de 25 Ans, il mourut 4ge de 4% ans, 
Tan du monde 21983, environ S2 ou 2 ans apres le deluge» laiſſant 
tous ſes biens à Iſaac ſon fils, lequel avec Iſmael Fenſevelirent:dans le 
ſepulchre qu'il avoit achete pour Sara ſon eponſe, Ifmacl etoit (Ig 
eee dIDP ans; il NY oO EDS POET EESD, 


2. LA VIE DIS AA c. 


Iſaac avoit 75 ans quand Abraham ſon Pere mourut. [Nous :ayons 
deja vũ les circonftances miraculeuſes de ſa naiſſance, & de:fa conſer- 
ſervation, nous avons aulli par le deiſon -mariage ; Il nous reſte à vair 
a preſent ce qui lui arriva apres la mort de ſon Pere. | +5, of nit 
Rebeeca ſa femme fut long tems ſterile, mais Dieu ayant exnuecdes 
prieres d'Iſaac, elle congut & ac coucha de deux fils Eſau & Jacob, Elle 
etoit ſi extraordiuairement groſſe qu Iſaac apprehendant pour lle, canſultz 
Dieu pour ſavoir quel ſeroit Je ſucces de — Dieu lui re- 
pondit, qu'elle aceoucheroit deideux fils, dont deux peuples qui potte · 
roient leur nom tireroient leur origine, mais que le puiſin ſeroit plus 
puiſſant que fon frere, Iſaac eut:poùr Eftii vne affection ꝓurticuliete, 
mais Rebecca aimoit Jacob plus que fon ainè; II y a des Ckhronolo- 
giſtes qui placent la naiſſance d'Eſau & de Jacdb quinze ans avant la 
mort d' Abraham; Joſephe dit que Rebecca etoit groſſe lors de ta mort. 
de ſon beau pete; Moyfe ne decide point poſitivement cette queſtion, 
1] remarque ſeulement qu' I ſaac etoit age de 40 ans quand il epbula Re- 
pec ca, que Rebecca etoit ſterile, & que Dieu Exauga les prieres d Iſaac, 
ces paroles de Moyſe favoriſent egalement les deux partis; nous ne de- 


eiderons point cette queſtion. 
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Quelques anne es 8 apres la mort Abraham) le pais de Chanaaa, ſe 
trouva . d vne grande famine, & I'Egypte au contraire jouiſſoit 


p vne grande abondance. aac. reſolut de y en aller, mais Dieu lui 
commanda de Parrèter à Guerare, - Comme il y avoit eu vne grande 
amitiè entre Abimelech & Abraham, ce Prince, ou ſon Fils lui temoi- 
pna beaucoup de bonne volonte, Mais Ia Jalouſie que la proſperite d- 
ſaac fit naitre dans ſon eſprit, attira à ce Patriarche pluſieurs mauvais 
traitemens de la part de ce Prince, juſqu'à . ce — revenant 2 ſon 
bon naturel, jl Valla trouver en Beerſeba ou il etoit alle demeurer & 
traitta alliance avec lui. Qelques yas placent Ia vente qu'Eſfau fit 3 | 
Jacob de ſon droit dainelle avant le depart d' Iſaac du pais de Canaan, 
& il eſt aſſes probhable qu'elle ſe, fit dans ce tems-1a 3 quoi-qu'il en 
ſoit etant ige de 340 ans il epouſa. deux femmes ,Canancennes qui fu- 
rent en amertume d eſprit a. Iſaac & I Rebecca, qu'il n' avoit point 
conſulte ſur ſon mariage,. . | „ 
Ce Saint Patriarche qui etoit alors daus yne grande vieilleſſe, & & 144 
zyoit meme: perdu la vie, reflechiſſant ſur ſa condition mortelle, ſe reſolut 
de diſpoſer .de ſa benediRtion, c'eſt pourquoi il ordonna à Eſaũ d'aller à Ia 
chaſſe & dle lui apreter ſelon ſon gour ce qu il en aporteroit, qu'il, en man- 
geroit & ſon àms le beniroit zvant que mourir, Eſay-obeit à cet ordre, mais 
il ne fut pas plutòt ſorti de la maiſon pour la Chaſſe, que Rebecca ayant 
entendu le diſcqurs qu Iſaac avoir: — Eſau, reſolut de le ſupplanter, & 
pour cet effet elle appella Jacob, lui communiqua ſon deſſein, le raſſura 
contre ſes craintes, & lui ordonna d'aller à la bergerie & de lui aporter yn 
chevrean qu'elle aprèta ſelon le gout de fon mari, elle prit les habits 
d Zſaũ & en revetit Jacob, & comme Eſau. etoit velu, elle couvric ſes 
bras Giſes mains de la Pers du chevreau, & dans cet <tat elle lui or- 
donna de porter à. ſon Pere les viandes qu'elle lui ayoit prepare, il obeit, 
Iaac reconnoiſſant Ia voix de Jacob, le fit aprocher, & trompc par les 
are nc es: 11 dit. Ges mains: ſont h̊ ien les mains d Eſaii, mais cette voix 
ſt la voix de Jacob, cependant apres avoir mangè de ce qu'il lui avoit a- 
porte, il lui donna la benediction. qu il deſtinoit pour Eſau, Jacob ne fut 
pes plutõᷣt ſorti de devant Iſaac, que. ſon frere revenu de la chaſſe, pre- 
lenta à ſan er ee den lui avoit aprętè, Ifaac-reconnut alors ſon. erreur, & 
le lui dit aænais fans; ſe troubler, Eſaii outre, de douleur deſe voix ainſi ctrompe- . 
ne put xetenir ſes larmes 3 8 ſon pere en fut ſi tauche qu'il lui donna 
ne autre benidiction, en diſant, que lui & ſes 3 excelleroient . 
dans les exercices-de- la chaſſe, dans la ſcience de la guerre, & dans tou- 
tes les autres actions ou l'on peut temoigner de la force & du courage, 
mis qu' ils ſenoignt nèanmoins Iinferieurs;3 Facob & 2 ſa poſterite. 
Rebecca pour garantir Jacob du peril que le reſſentiment de ſon frere 
lu faiſoit craindre, perſuada à Iſaac dePenyoyer en Meſopotamie chez 
ſon frere Laban. qui demeuroit enPaddan Haran, & Jacob ayant vne ſecon- 
le fois obtem . la benedittion de ſon Pere partic pour ce pals-14 z Rebecca 
meim F eien <2 BY. mount 
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+ mourut pendant Pabſence de Jacob qui fut de vingt & yn, ou vingt-deux 


ans, & comme ! Hiſtorien ſacrè ne nous dit rien d'I ſaac depuis le depart de | 


ſon fils juſqu'à ſa mort, qui arriva vingt ans ou environ apres ſon retour, 
nous finirons ici ſon hiſtoire en remarquant qu*'Iſaac mourut Ige de 180 
ans, l'an du monde 2288, & fut enſeveli dans le ſepulcred'Abrahamipar 
Elan & Jadob ſes fils, e ee e 8 


III. vie de Jacob. 


Facob avoit 12d ans quand I ſaac ſon pere mourut, il etoit age de 77 
ans, quand il partit pour aller en Meſopotamie, fuyant la colere de 
ſon frere; ce qui ſe verifie par l'àge que Foſeph & Jacob avoient quand 
ils furent preſentez Pyn & autre devant Pharaon, Foſeph avoit trente 
ans, lors qu'il fut delivre de ſa priſon, & qu'il expliqua les ſonges de ce 
Prince, les 7 annees d' abondance ſecoulerent, & deux annees de famine 
etoient deja paſſees, lors que Facob arriva en Egypte; Joſeph avoit 
donc 39 ans; Jacob dit 2 Pharaon qu'il avoit 150 ans, Otez 39 ans de 
130) vous trouverez qu'il deyoit avoir 91 ans Foſeph 'nIquit: 
Or il ne nãquit que Ja. quatorzieme annee de la ſervitude de Jacob; otez 
encore 14 de 91. II reſtera 77. c'eſt donc Page que Jacob ayoit quand 
il arriva en Paddan Haran. „ e ee 
Lag 1e. nuit de ſon voyage il eut en Bethel cette admirable viſion d'vne 
echelle qui d' vn bout touchoit le ciel & de Fautre la terre, par laquelle 
les Anges de Dieu montoient & deſcendoient, & Dieu lui confirma toutes 
les promeſſes qu'il avoit faites à Abraham. Le matin 2 ſon reveil, Jacob 
rempli de conſolation & de joye fit vœu Pil retournoit heureux, Coffrir 
en ce meme lieu vn ſacrifice 2 Dieu, & la dixieme partie de tous ſes biens, 
ce qu'il executa dans la ſuite. II continua I marchier vers la 
Meſopotamie, & arriva enfin 2 vn lieu pres de Carran, - ou/ayant ren- 
contre des bergers il leur demanda, ſils ne connoiſſoient point Laban fils 
de Nachor, ils lui repondirent qu' ils le connoiſſoient, & que ſa fille Rachel 
viendroit bien tòt avec ſon troùpeau, en effet elle arriya peu de tems apfes, 
& Jacob ſ'etant fait connoitre à elle, elle alla en donner avis a fon Pere 
Laban, qui vint au devant de lui, & le recut che lui avec toutes les mur - 
ques d'amitiè & de tendreſſe qu'il pouvoit deſtrer. Vn mois apres Jacob 
Cengage avec Laban, & ſ'etant accord à ſervir ſept ans pour Rachel 
qu'il aimoit tendrement quand ce terme fut expire il ſommà ſon Oncle de 
la promeſſe qu'il lui avoit faite, Laban ayant invite tous: ſes Amis fit vn 
grand feſtin ; Mais au lieu de Rachel il ſubſtitua Lea, & Jacob ne ſ aper- 
gut que le lendemain de cette tromperie, à laquelle il n'y eur point d autre 
remede que de ſe ſoumettre encore ſept ans 2 ſervir Laban; ce fut à cette 
condition qu'il lat accorda Rachel ſept jours apres avoir epouſe Lea, La- 
ban donna vne ſervante à chacune de ſes filles ſavoir Zelpha à Lea, & Bala 
a Rachel, Qui furent les concubines de Jacob à la ſollicitation de Lea 
$ de Rachel, Il eut ge ces quatre femmes douze fils qui furent les Chefs 
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des douze Tribus des Iſtaclires; ſayoir; Ruben; Simeon, Levi; Dan, Juda, 


Nephtali. Gad, Aſſer, Iſfachar; Zabulon, ert Benjamin, & vne 


. 


point. Tat 


fille nommee Dina; au bout de ces 14 zus de- ſexvice atixquels Jacob 
ſetoit ſoumis pour Pamour de Rachel il Pengagea encore à le ſervir 2 
condition qu'il eut pour ſon ſalaire les beliers les brebis, les boucs & les 


cheyres qui ſeroient marqueteʒ & tacheteʒ; mais Laban l'ayant trompe 


pluſieurs fois, Jacob ſe reſolut de fe ſepater de lui; Non - obſtant la mau- 
vaiſe foi de ſon beau- pere - il avoit acquis par Ia henediction de Dieu de 
grandes richeſſes- Comme il ne pilt point obrenir de lui la permiſſioa de 
ſe retirer dans ſon pais, il communiqua à Lea & A Rachel Je deſſein qu'il 
avoit forme de partir en ſecret elles y conſentirent, Ainſi il partit avec el- 
les, & emmena auth Zelpha, Bala, tous ſes enfans; ſes meubles, & la moi- 
tie des troupeaux de I aban. Rachel prit les Teraphins de ſon Pere qui 
etoient des Images ou des ſtatũes de ſes ancetres dont Laban avoit abuſe. 


les faiſant ſervir à l Idolatrie. Laban pourſuivit Jacob, Patteignit, mais 


par vne providence particuliere de Dieu, au lieu de lui faire du mal, aprés 


quelques reproches de part & autre Ils ſe reconcilierent, renouyelle- 


rent leur alliance; & ſe promirent yne amitié reciproque; Rachel avoit 
eu ſoin de cacher les; Teraphins de Laban, ei ſofte qu'il ne les trouva 
C1 J FSTOD RYU YOU ED WINES, © tre 
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Jacob redoutant. la rencontre de ſon frere Efau, fe diſpoſa d'abord à Va- 
doucir par des preſens; apres avoir implorè le ſecours de Dieu par d'ar- 
dentes prieres. Ayant employe le jour à dilpoſer toutes choſes pour la 
reception de ſon frere, ei cas qu'il l'attaquit, il commensa la nuit à mar- 
cher; & comine il etoit aſſes eloigne de ſes gens, yh homme, ſavoir le Fils 
de Dieu qui avoit pris vne forme humaine, ini apparut & lutta avec lui 
juſqu?a aube du jour & voyant qu'il ne le pouvoft vaificre il fe + Eontenra 
de le bleſſer, il lui toucha la jointure de la hanche qui en fut demiſe & 
Jacob demeura boiteux; de la vient que les Juifs ne mangent point du 
muſcle de l'emboitement de 1a hanche; Ange lui ordonna. auſſi de pren- 
dre je Nom d' Iſrael qui fignitie vainqueur de Dieu, . 

Quand Facob'ſciit que ſon frere ſ\approchoit, il envoya dire à ſes fem 
mes de ſavancer, 8 lors qu'il fut proche de ſon frere-&' qu'il reconnũt 
qu'il venoit dans vn eſprit de paix il fe proſterna devant lui; Eſaui l'em- 
braſſa & lui demanda, ce que c“etoit que cette — wer femmes & d' en- 
fans; & apres en avoir etè informe, il lui offrit de Faccompagner; Jacob 
le remercia, & le pria de l'excuſer, parce que tout ſon train netoit pas en 


etat de le ſuivre. Ainfi Eſaii en retourna en Seir qui etoit ſon ſejour or- 
dinaire; & Jacob de ſon core ſen-alla en Succoth, & de là en Sichem 


au pais de Canaan, ou il acheta le champ dans lequel il ayoir ſes tentes, & 


2 + 4 


dreſſa 1 ſon premier aute i.. ʒr⅛ĩẽsV | 
II faut placer neceſſairement le mariage de Juda fils de Jacob immedia- 
tement apres le retour de ce Patriarche en Canaan, quoi qu'il fut fort 
jeune alors, n'ayant pas au deſſus de treize ans & demi; Car Phiſtorien 
ſacrè remarque que Juda avoit deux petit - fils, enfans de Phares ſon filss 
quand 1] alla en Egypte, Phares lui- meme quoi qu il eut deux enfans ne 
9 — pouyolt 
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| Pere, 2 que Sela, mon fils, ſoit. d even grand :; car il diſeit Que dau- 
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Pouvoit avoir alors que eee car Juda avoit eu par vn inceſſe in- 
volontaire de ſon cot6, de Thamar qui etoit veuve d'Er'& | Ong ſes 
fils de ſorte que ſi a. la lettre il etoit ſon fils, on peut dire dans vn 
certain ſens qu'il etoit auſſi ſon petit fils, 3 Thamar otoit ſa belle 
fille, ainſi on peut dire qne Juda voyeit ſa troiſieme generation quand: it- 
deſcengit en — Or tout celaſſeſt paſſe dans eſpace de 41 ou 42 ans, 

comme on le peut. voir par cette ſupput ation. 


FPeacoh avoir 8d ans quand Juda naquit:: 
11 en 2yoit 150 quand il fut preſent & Pharaen; ;. 


Fudz avoit donc 42 ans quand Jacob fut preſente à ce Prince, x erte. 
voir vd dans cet interyalle de tems les enfans de Phares: il faut qu'il ſe ſait 
marie à treize ans ou 13. f c'eſt à dire des que Jacob fut de retour ena 


naan, il faut de plus qu'il ait marie; Her. Ona, & Fhareʒ i Vage de douze au. 
treize aus tour au plus: ſans cela la narration de Moyſe fur ler. generations 


de Juda ſeroit increyable: La ſupoſition que nous . faiſons. ſur lage desenfans 


de Juda quand ils ſe marie rent n'eſt, paint deſtituse de fondement, Moyſe 


nous fait entendre qu' ils etoient ſort jeunes & presque dans les pre- 
mieres annees de leur adoleſcence, quand: il repreſente Juda diſam 2 


Thamar apres Ia mort d ET & d. OQaan: Demotre: vefue egi meiſoy dt ton 


ture il ne meure auſſi comme ſes freres, il pareit par cette reflexion le Juda, 
Aue d gventure il ne meure auſſi comme ſes freret: qu il; eroyoit que ſes deu. 
fils etoient morts pour avoir —— trop jeunes, & gue la crainte qwil | 
Tann que Sela neut le mme ſort que ſes freres Fempecha: de Laccorder 
jeune 2 Thamar pour ſuſcicer lignes 3- ſes freres. Si l'on admer cette 
explication qui nous paroir fort naturelle il n'y aurz plus lieu d'&tre; ſur- 
pris ſi lors que Juda deſcendit en Egypte il avoit deux petit - fil: par 
Pharex qu'il avoit eu de Thamar fa. bru, revenons à Facob, & 2G 


famille. - 0 


Dina fa fille ayant eteenlevee & violee par Siehem fils d He Prince 
du pais, Simeon & Levi ſes freres reſſentirent fi vivement cet affront, 
qu'ils reſolurent dien tirer vne cruelle vengeance, & pour cet effet ils: 


employerent la plus honteuſe & la plus barbare de toutes les perfidies, 


car diſſimulant leur reſſentimens its accepterent d abord la juſte ſatisfacti 
on que Sichem · leur donna, qui de fon cote ſe ſoumit à toutes les condi- 
tions qu' ils voulurent lui 'impoſer, conſentant mEme I ſe faire eirconcirt 


avec tous ſes ſujets, ou ſes compatriotes, mais au troifieme. jour gitand its 


ctoient en douleur, Simeon & Levi entrerent dans la ville: ( acgompagnez 
fans doute de leurs gens) &. firent vne horrible boucherie: de tous les 


pauvres Sichemites, faiſant paſſer au fil de epee tous les miles, ſans: 


Epargner Hemor, ni Sichem, - n'etoient pas en Etat.de ſe deffendres. 


ils pillerent tous leurs biens, &. reduiſirent en eſclavage leurs femmes. 
& leurs enfanss E774; : | | 
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Vne action fi atroce ne pouvoit que penetrer d'yne vive douleur le 
Patriarche, & Pirriter contre ſes enfans ; Il leur en fit-des reproches. 
Dieu lui appariie enyiron ce terms. IA & lot ordonna Caller en Bethel 
d'y demeurer,&d'y actomplir te you qu'il lui 2yoit fait lors qu'il fuyoit - 
de devant Eſau ſon freze 3 it beit 1 cer ordre & ayant puritic fes 
tentes & ſes pavillon & ordone à tote fa famille de ſe purifiet, 8 
doter les idoles ti etoient Au milieu deux 3 aà pres ju'ils lui eurent 
donne toutes leurs idoles, & les R qu ils avoient à leurs oreilles 
& qu'il eut cache toutes ces choſes ſous vn chene ils partirent de Si- 
chem pour fe rendre en Bethel; pendant le ſejour qu'ils y firent, Debora 
qui avoit EtE nourrice de Rebecca mourut & fut enſevelie au deſſous 
9 Bethel; Jacob ayant demeure environ trois ans à Bethel en partir pour 
aller en Hebron avec toute ſa famille. Comme ils etoient n chemin Ra- 
chel accoucha de Benjamin & mourut daus le travail. Jacob etoit alors 
ige de 107 Ans, & il y en avoit dix qu'il etoit ſorti de Mefopotamie. 
Moyſe, apres avolr parlé dans le 55e. Ch, dela Genefe du depart de 
Jacob pour aller de Sichem 3 Bethel, & de Bethel 2} Hebron, Nous 
entreti ent dans le 36 des generations d' Eſau, & il reprend dans le 87. 
Ihiſtoire de Jacob, & d ſes enfansz Comme les ev enemens de Ia vie de 
* on vn raport lentiel avee fe reſte de la vie de Jacob, il nous. 
fut les repreſenter, &ainſi nous finirons I hiſtoire de Jacob, & de ſes fils. 


A & „ 11 
Joſeph tendrement àimè de fon Pere A eaule de ſes excellentes rr 
litez „ excita la jalouſie de ſes freres, qui lui en firent ſentir les effets 
dyne maniere tout à fait inhumäine, des que occaſion leur en patut 
frorable;Vajour que fon Pere Pavoat enyoye.viſiter ſes _freres;lors quiils 
le virent venir'de loin, ils delibererent;entreux Fils le mertrojent à mort; 
Reuben eut horreur de cette pr poſition, & ue davis ae Lieu 42 | 
tremper leur main dans le ſang de leur frere, ifs ſe contentaſſent de le 
jet ter dans vn puits, il leur donnoit cet avis eſperant de le pouvoir de- a 
livrer de leurs mains, pour le ramener à Jacob, ayant tous conſentis — 
Pavis de Ruben, ils ſe Gifirene de Joſeph, & apres 1'2voir dEpouille de 
habit bigarrEque Jacob 1 avoit donne ils 1e devalerent dans ce puits, 

Ruben étant retourne I ſon troupeau, pendant que ſes autres freres pre- 
noient leur repas, ils virent venir n W e e allolent 
en Egypte auxquels Juda fut d' avis de vendre Joſe I at tres y 2-—ñ 
yant conſenti Ils le ticerent du puits, & le vendirent 2 ces E ites i 
pour le prix de 20 Sicles d argent, Ceſt environ cinquante Shelings, j 
Ruben etant revenu & ne trouvant pas Foſeph au lieu ou il Payoit laiſ- 1 
ſe, en fut ſi vivement aflige qu'il en dechira ſes yeremens, il craignoit | if 
que ſes freres ne Leuſſent tuè, il leur en ſit de tres grands reproches ; 
ainft ils furent obligez de lui e avoient fait, & ſa Sole en | [i 
fut en quelque ſorte adoucie. Ils conſulterent enſuite ce qu'ils feroient | 
Pour oter à leur pere le ſoubgon 1 Teur crime, & ne troùverent * | | 
„ 1 4 i 
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.montra le manteau que Joſeph lui avoit laifſe entre les mains lots qu'il 
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de meilleur expedient F of ns prendre Phabir/qu'ils; avaient {;0tg 2 'Foleph.. 
avant que de lè deſcendredans la citerne, de Ie d?chirer, de repahdre deflus * 
du Tang de e & 06 3 envy en cet etat à Jacob, afin'de lui fire 
eroire feng dur cafe ene devore z en. offer, jl iveut pas n 
tt jette les yeux ſur cet habit, que ne doutant plus du malheur de ſon 
fils, il ſabandonna aux larmes & aux regrets, il ſe couyrit d'va ſac, & re. 
fuſant 1a conſolation, il dit je deſcendrai vers mon fils au ſepulchre en 


4 


,, ̃ͤ ., cf oe. e e 
Joſeph etoit alors ige de dix-ſept ans & les marchands Madianites Vay- 

ant mene en E gypte le vendirent 2 ne Capitaine des gardes de Phz. 

raon qui le traitta fort hu n lui” donna mEme_Iintendance ſir. 


toute ſa famille; mais la femine de Potiphar brulant d'vn” feu impur que 


— 
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a chaftete'& la vertu de Foſeph embraſoir encore plus, elle refolut den 


tirer vengeance g de perdte Joſeph par ſes calomnies, elle I'accuſa donc 
deyant ſon mari, qu'il àvo it voulu attenter 2 ſon honneur pendant fon ab- 
fence, & pour le convaincre qu'elle n' avangoit rien qui ne fut vrai, elle lui 

'enfuit pour Eviter fes criminelles importunitez, mais elle dit à for” mari 
qu'il lui etoĩt demeure entre Jes mains dans Ia reſiſtance qu elle. lui avoit 
Potiphar touch de for” diſcours & de ſes pleurs, & ajourant fbi à ce 


qu'il entendeit & à ce qu'il yoyoit, ſans ſinformer plus avant de la ve- 


D ENCE 
Joſeph dans vn fi rude&ſi injuſte traittement remit entre les maigs de Dieu 
{2 juſtification de ſon. innocehce, & ſoufrant en ſilence ſes liens& [3 miſere it 


ritè ne douta point que Joſeph ne fut coupable, & le fit mettre dans vue 


- 0 


ſe confia en Dieu qui lui fir bien-r6t eptouver les effets de ſa Protection. 


Car le Geoliex conſiderant ayec quelle diligence & quelle fidelite il execu- 
=_— be ©0359 a ib#* + el 5 ee 2 1 N 3 
toit tout ce qu on lui commindoit, & rouche de la majeſte qui pardiſfoir 
tur ſon viſage, lui 6ca ſes chaines, le traitta mieux que les autres, & ren- 
dit ainſi fa priſon plus ſupportable, II y ayoit dans tette priſon deux Of- 
ficiers de E maiſeh du Roy qui stant troubles par des ſonges les racon - 
terent à Joſeph; il leur en donna l' explication qui fut yerifiee de point en 
point par Feyenement ; Quoy-quiil cur-pris n deux 2 qui e. 
dit ſon retabliſſement, de ſe ſouvenir de lui quand if ſeroit dans 1a'proſpert- 
re, cependant cet füge oubliz pendant dex ans; & Lauroit ol lie pour 


toujours {i la providence neut elle- meme trayaille par. des voyes extraor- 


dinaires à ſa delivrance, nous verrons comment elle lui fut procurte apres 
avoir fait vne reflexion particuliere ſur le tems de la mort d' Iſaac que 


Movſe reporte au 35 Ch: dela Geneſe. | / 


C'eſt icy qu'il four, placer Is ort du Patriarche Iſaac cet à dire vingr 
du vingt & vn an apres que Jacob fut de retour au pais de Canaan Il m eſt 
vas probable que Jacob ait demeure fi long tems dans ce pais-12 fans 
aller rendre ſes devoirs 3 ſon pere qu il ſcavoir tre deja fort avance . 


7 
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N 2 qui 11 avoit'de fi grandes obligations, ou auroit ete l'affection & la 


tendreſſe qu' vn fils bien ne doit avoic poar ſon pere ? Il paroit meme par 
phiſto ire de Adeyſe qu'il faut que Jacob eut cre rendre ſes devoirs à Iſaac 
peu de tems apres ſon retour en Canaan, & qu'il eur joint la famille de ſes 
arents a Ia ſtznne, puis que Debora qui avoit Ete nourrice de Rebecca, 
mourut dans les tentes de Facob I Bethel environ dix ans apres fon depart 
de Caran, autrement, comment cette nourrice qui devoit etre dans vn 
ige fort avance, & par conſequent peu propre à ſupporter la fatigue d' vn 
long voyage, (comment dis- je) ſe trouve-t'elle dans la famille de Ja- 
Cette rẽmarque nous conduit à vne autre a laquelle on doit faire attenti- 
on, c'eſt que Moyſe ou plutõt le St. Eſprit qui a dirige ne ſuit pas tou- 
jours l'ordre des tems dans ſes narrations de ſorte que ces termes, en ce 
rems-la, en ces jours-la, apres ces choſes, alors, ne ſe raportent pas tou- 
jours a ce qui precede immediatement, mais à certain evenement de la vie 
ce celuy dont PAutheur facre Ecrit Vhiſtoire, & qui à été raporte aupa- 
rayant z cela paroit particulierement 2  '&gard du mariage de Juda 
dont nous avons parle ci- deſſus. Si l'on Patrache ſcrupuleuſement à l'ordre 
que ſuit F il faudra raporter cette hiſtoire après la vente de Foſeph, 
& àlors il faudra dire que dans Pefpace de 22 ans Juda aura ete pere, 
rand pere, & ayeul, par Pharez qu'il avoit eu de Thamar comme nous 
Tavons dit, ce qui eſt impoſſible. Il eſt donc evident que Moyſe ne feſt 
pas attacliꝭ ſcrupuleuſement a ſuivre l'ordre des tems, &. qu'on ne doit 
pas conclurre, de ces termes, en ce tems. la, &c. que les choſes qu'il ra- 
orte ſoient effectivement arrivees apres celles qu'il viene de raporter: 
Mais Moyſe raportant Page des patriarches, l'annee de leur vie ea laquelle 
ils ont fait certaines choſes, & d'autres circonftances particulieres, c'eſt 
au lecteur attentif 2 ajuſter l'ordre des tes. 5 
Reprenons l'hiſtoire de Foſeph. Nous l'avons laifſe en priſon ou il 
expliqua les ſonges de I'Echanſon & du Grand Panetier de Pharaon qui 
eurent leur accompliſſement peu de jours apres, le Grand Panetier ayant ete 

pendu, & I'Echanſon recabli dans fon office 8 
Cependant ce ne fut que deux ans apres, que Pharaon ayant fait deux 
ſonges qui lui cauſoient de grandes iniquietudes, & les Sages de ſa cour 
ne pouvant pas le ſatisfzire, cet Echanſon ſe ſouvint de Foſeph, & le 
tecommanda à ſon Prince, qui donn: ordre auſſi-tòt, qu'on le fit venir. 
Joſeph ge de 30 ans fut preſente au Roy d' Egypte, il lui expliqua ſes 
ſonges, qui lui marquoient ſept années d'abondance, qui deyoient ètre 
ſuivies de ſept ann ces d'vne grande famine; il lui donna des conſeils 
ſalutaires dans cette occaſion, & Pha raon admirant la ſageſſe & la prudence 
que Joſeph faiſoit paroitre jugea ne L faire vn meilleur choix que 
de lui-mème pour 'executer ſes conſeils. Ainft: il lui donna vn plein 
pouvoir d'ordonner tout ce. qu'il jugeroit le plus à propos pour ſon 

ſeryice, & pour le ſoulagement de ſes ſujets: Et pour marque de Lau- 
chorite qu il lui donnoit, il lui permit detre vetu de pourpre, de porter 
— | | vn 
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vn annenu ou ſon cachet ſeroit grave, & de marcher fur vn char par toute 
I'Egypte, il lui donna yn nouveau nom ſavoir Tſophnath-phahaneach, 
c'eſt 2 dire celui qui decouvre les choſes cachees, ou le Sauveur du 
1 mais la premiere de ces interpretations eſt beaucoup mieux 
ondce. 8 3 +> . | „ 
II lui fit auffi epouſer Aſnath fille de Potiphar Sacrificateur des Oniens; 
ON eſt la mẽme ville que Heliopolis, ceci arriva Ian 2290 du monde, 
La prediction de Joſeph commencant 2 en il prit ſoin pendant 
les ſept annc es d abondance d' amaſſer toutes les bles dans les greniers du 
Prince, & n' en laiſſa au peuple que ce qu'il lut en faloit pour ſemer les 
terres, & pour ſe nourrir, ſans dire pour quelle raiſon 1] en vſoit de la 
ſorte; Ce fut pendant ces ſept annees.d' abondance que Manaſſe & Eph, 
raim naquirent > Jeep. 5 
Apres que ce tems fut ecoule, la famine commenga d'etrefi grande, 
que dans ce mal imprevii toute PEgypte eut recours au Roi. Toleph 
par I'ordre de ce Prince leur diftribua du blé, & ſa ſage conduite lui ” 
. vne affection fi generale, que tous le nommoient le Sauveur du 
| — 'Egypte retoit pas le ſeul pais afflige de la famine 3 mais que 
ce mal ſetendoit dans pluſieurs autres provinces entre leſquelles etoit 
celle de Canaan, Jacob ſachant que Yon vendoit du ble en Egypte y 
en voya tous ſes enfans pour en acheter, excepte Benjamin qu'1l retimm 
aupres de lui, ce fut vers la fin de la 16. année de la fam ine. 
Ces dix freres etant .arfives en Egypte f adreſſerent a Joſeph qui les re-; 
connut auili-t6t, mais il ne fut point reconnũ deux ; voulant les Eprou- 
ver il feignit de ne les point connoitre & les traita comme des. eſpions 
cependant feignant d/etre flechi par leurs prieres il conſentit à leur de- 
part, a condition qu'ils lui ameneroient Benjamin, & voulut garder 
Simeon pour àᷣ tage, cette propoſition fit beaucoup de peine 2 ſes freres ili ſe 
reprochoient entr'eux le crime qu ils avoient. commis en la 8 le Jo. 
ſeph, qui les ayant entendu fut ſi touche de les voir preſque xeduits. an 
deſeſpoir, que ne pouvant retenir ſes larmes, & ne youlant pas encore ſe 
faire connoitre, fe retira de devant eux, cependant ſes freres, ne pouvant 
obtenir aucune condition plus douce, furent obliges de fe ſoumettre à celle - 
ci, & de partir fans Simeon, Joſeph commanda qu on mit ſecrettement 
le prix qu ils avoyent pay du ble dans leurs ſacs, ce qui fut execute. 
 Aptres leur retour en Chanaan, ils raporterent à leur Pere tout ee qu 
leur etoir arrive : Comment ils avoient &te pris pour des eſpions, & 
qu ayant dit qu'ils erojent tous freres, & qu'ils en avoient encore. yi 
plus jeune qui eroit demeure avec leur Pere, le Gouverneur n'ayout 
as voulu les croire; mais avoit retenu Simeon en Stage juſqu'2 ce qu ils 
| le lui euſſent emmens: Qu ainſi ils le ſuplioient d'cnveyer leur, frere 
| 3 Benjamin avec eux fans rien craindre pour lui. Jacob qui n'avoit que 
| ory de doul eur de ce que Simeon etoit demeure, & A qui la mort fa. 
coiffoit plus douce que de courir risque de perdre Benjamin, refuſa = 


Fenvoyer, & quoi-que Reuben ajouta 2 ſes prieres Voffre de Iui mettre 
ſes enfans entre les mains pour en diſpoſer comme il lui plairoit fil 
2rrivoit quelque mal à Benjamin, il ne pt I'y faire reſoudre, Cette re- 
ſiſtance de Facob les mit tous dans vne grande inquietude : & elle aug- 
menta encore de beaucoup, lors qu?ils trouyerent dans leurs ſacs, le prix 
de leur ble. Cependant la famine dureit toujours; & ainſi quand ils 
eurent conſume celui qu'ils avoient achetè en Egypte, Jacob commenca- 
A deliberer ſ il envoyeroit Benjamin, puis que ſes freres Woſoient y retour - 
ner fans lui. Mais quoi- que la ne ceſſitè augmenta, & que ſes ſils redou- 
blaſſent leuts inſtances, il ne pouvoit ſe determiner.. Dans vne telle ex- 


tremite, Juda ayant repreſente a ſon Pere qu'il ecoit abſolument neceſſaire. | 


que Benjamid vint avec eux, que ſans cela il faloit ſe reſoudre 3 mourir 
de faim, parce qu' ils ne vouloient pas expoſer leur vie en Egypte, Zacob- 


conſentit enſin au depart de ſon plus jeune fils, il leur donna le double 


de argent qu'il faloit pour le prix du ble, & y ajouta des preſens pour 
Joſeph, des choſes les yu precieuſes qui croiſſoient dans la terre de Ca- 
naan, ſavoir du baume, de la raiſine, des noix de therebinte, & du miel, 


wus ſes enfans, & ſur tout de ſon cher Benjamin. 


& ainſi ils partirent laiſſant leur Pere dans Ia douleur de fe voir prive de 


Aufli-e6r qu'ils furent arrivez en Egypte, ils ſ adreſſerent à Foſeph qui or- 


donna à ſon maitre d' ha tel de les conduire à ſon Palais, ce qui les remplit 
. Cabord de frayeur craignant que ce ne fut pour leur demander compte de 
ov on qu'ils avoient trouve 2 Fentree de leurMfacs, & pour les punir ;. 
veſt pourquoi ils ſ'excuſerent aupres du maitre d*h6tel, & Ini direnc 
quelle avait erte leur ſurpriſe lors-qu'a leur retour en leur pais ils avoi- 
ent trouvè dans leurs ſacs. cet argent qu'lls lui raportoient,, il les raſ- 
ſura, & leur frayeur fut diffipee quand ils virent mettte Simeon en liber- 
it. Peu de tems apres Zoſeph etant revenu- en fa maiſon, ils lui offri- 
rent les preſens que leur Pere lui enveyeit; H ſenquit de ſa ſante & 
ils lui dirent qu eile ctotr bonne. Quant à Benjamin il eeſſa d'en tre 


en peine, parce qu'il le vit parmi eux, mais il ne laiſſa pas de leur de- 


mander, fi C'etoir 12 leur plus jeune frere, à quoi lui ayant repondu que 
ce l'ẽ toit, il ſe contenta de lui dire, Dieu te ſoit propice, mon fils; 


& ne pouvant plus 7 ſes larmes, i} ſe. retira afin de ne ſe pas faire 
lonna ce j our-la à diner, il les traitta parfaitement: 


eonnoitre. II leur da ö 
bien, & fit donner 2 Benjamin vue. portion cinq fois plus grande que 
celle des autres. 5 2 1 — | 
Il commanda . enſuite qu'on leur donnat le ble-qu'ils deſiroĩent dem- 


porter, & ajouta, par vn ordre ſecret, que lars qu'ils ſeroĩent endormis 
on mit encore dans leurs ſacs Fargent qu' ils en auroient 2 e, & que l'on 
e 


echt de plus dans celui de Benjamin la coupe dont il ſe ſervoit d*ordi- 
naire- 11 youloit eprouver par ce moyen qu'elle etoit la diſpoſition de ſes 
acres pour Benjamin; Pils Vaffiſteroient lors qu on Piccuferoit d'avoir 


fait ce vol; ou ſ'ils I'abandonneroient ſans. Finterefſer i ſa pertez Son 


dre ayant Ete. exccute, ils partirent, des le point du joar avec yne- 
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extreme joye d avoir recouvrè leur frere Simeon, & de pouvoir ſacquiter 
de leur pꝛomeſſe envers leur pere en lui remenant Benjamin. Mais leur 
durptiſe fut extreme auſſi quand ils ſe vir ent arretes par le maitre d hòtel, 
qui les avoit pourſuivis par l'ordre de Joſeph, & qui les chargea d'avoir 
vole la coupe de ſon Maitre, ils proteſterent de leur innocence, ils con- 
ſentirent à la mort de celui chez qui la coupe ſeroit trouvee, & à ſe 
rendre eux memes eſclaves pour toute leur vie, fondez ſur le bon temoig- 
nage de leur conſcience ils n'eurent aucune peine 2 ſe reſoudre &ctre 
fouillez, mais quelle ne fut pas leur douleur lors qu' apres la recherche 
qu'en fit le Maitre d'hotel, cette coupe fiit trouyte dans le fac: de Ben- 
jamin, ils en dechirerent leur vetemens, & ayant recharge leur betes ils 
retournerent aZFoſeph ſoffrirent 2 luy pour eſclaves afin de delivrer:Ben, 
jamin. Joſeph fut fi. touche du diſcours pathetique deyuda, & de VaffeRion 
qu'ils temoignoient tous pour Benjamin, que ne pouvant continuer à fe; 
indre d' etre en colere il commanda à ceux qui ſe trouverent preſens de ſor; 
tir de ſa chambre, & lors qu'il fut ſeul avec ſes freres il ſe fit connoitre 
à eux leur declara comment la Providence avoit tourne en bien ce quiils 
avoient penſe en mal, & apres les avoir embraſſes tendrement, pendant 
qu' ils fondoient en larmes, il leur commanda de retourner en Canaan; & de 
porter à Jacob Fageable nouvelle, que fon fils qu'il avoit ft long tems 
pleure etoit non ſeulement plein de vie, mais ſe trouvoir eleve-dansvne' ſi 
grande authorite, qu'il gouvernoit toute PEgypte apres le Ry. 
Cependant Pharàon q avoit ſceu la veniie des freres de Foſeph, pat · 
ticipa a ſa joye. Il leur fit donner des chariots charge de ble: & autres 
roviſions neceſſaires pour portera leur Pere., Joſeph leur mit aufli-entre 
es mains de fort grands preſens pour les lui offrir de ſa part, & leur en 
fir d'autres à tous, outre leſquels ily en avoit de particuliers pour Benjamin. 
Ils ſen retournerent enſuite en leur pais, & raporterent à Jacob, queJoſeph 
5 etoit encore en vie, & commandoit a tout le pais d' Egypte. ILA joye 
qu'vne nouvelle fi agreable & ſi peu attendiie cauſa à Jacob fut ſi grande, 
qu'il tomba en defaillance, & ne pouvoit pas ajouter foi au raport de ſes 
fils: mais quand ils lui eurent expoſe toutes les paroles que Joſeph leuravoit 
dites. & qu'il eut vũ les chariots qu'il avoit enyoye pour le tranſporter, 
le cœur lui revint,; & il dit, Suffit,Zoſeph, mon filr eft encore en vie, j lrai, & 
le verrai avant que je meure. Ainſi il ne fit point de difficult de partir 
auſſi- tõt pour donner a Joſeph, & recevoir en mème tems de ſui, la plus 
grande de toutes les conſolations qu'ils pouvoient I'vn & l'autre ſouhaiter 
en cette vie. 1 JJ oo ns Os NATE. 
Quand Jacob fut acrive en Beerſeba, il offrit 2- Dieu vn ſacrifice, & ſon 
' eſprit ſe trouva alors agite de diverſes penſces,' Car d'vn cote ih craignoit 
que I'abondance de I'Egypte ne tentit ſes enfans du deſir d*y- demeurer, & 
ne leur fit perdre celui de retourner dans la terre de Canaan dont. Dien 
eur avoit promis la poſſeſſion, & qu'ils n'attiraſſent ſur eux ſa colere, à cauſe 
du peu de cas qu'ils feroient de cette terre de promiſſion; & il —— 
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pour du ble, Ceux Aqui it — que des terits en donnerent yne partie 


en echange; il les .reiinit preſque toutes bor ce moyen au domaine de ce 
Prince, & il tranſporta le peuple & le diſperſa dans toutes les villes de 


1Egypte. Les -Sacrificatenrs ' 3 1 K. vn e Fette furent 


exceptez de cette loi gone conſetwer dans la poſſeſſion de 
leurs biens, Quand apres E PWade eſolztion le Nil fecominenga 3 
ſe deborder & rendit la terre fertile, Foſeph' alla dans toutes, les prima; 
J aſſembla le peuple, leur rendit les héritages qu'ils avoient cedey au Roy, 
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nn nerent al ldolatrie,:Foſue XXIV. 14 Ezech. XX. S. 118" ne- 
» +20 © * gtiperenc la circoncifion, ce ſctau de L Alliance que Bien dot 
traité avec leurs INES ; Joſue V. . | Is contratterent manage 4er «er of 
Fgyptiens Levit: X V. 10. Exode XII. S8. & firent ce qui deplait 2 

PEternel, II ne faut pas douter 95 ce ne. fut A vne des "talfoas your 
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ve Views Tefltaghr;/ 25 
elle uta bride q la jalouſie des Egxyntiens: qufpar vne fauſ- 
ti 5 perk Keie 2— Jes Aika voulant en eteindre 


f 9 MOT 309571691 $110] 91th ef SYS bi 46; BITC . 
—— 1 . 2: etant poll nNs;yneatſtre famille, le Roi qui 
441 See nm ayant N. oh „pa . de Joſeph, neut (aus 
cune reconno:fſance du bien, gue. ce 2 — avoit autrefois procure 
à ſon Royaume, c eſt $i! 00 oy penſant qu à affermir ſa dominati · 
on» & e c ql $ qui. ſetoient prodigicufement mul- 
tipliex ne 5 1 e — 215 een du Royaume pour le chaf | 
ſer d vn Fg quil avoir vſurpe, S Y retablir le legitime heritier, 
reſolut de 2 traitter, & de les accabler de travaux. On les em- 
ploya à faire «male digues pour arrEter;des eaux du Nil, & divers ca- 
naux pour les conduire. On les fit ttawilles àcbãtir des murailles Pour | 
enfermer des villes, & à eleyer des pyramides d' vne haut eur _ 125 
euſe. Mais ſi les Egyptiens tichoient de detruire la Nation, 
breux au contraire ſtefforcoient de ſurmonter toutes ces diffitultes, 
Et Iefficace de la, promeſſe que Dieu- avoir faite à Abraham parũt d'vite © 
maniere tout 4 fait admiral r & lautre ſexe:; en ce que bien 
que les homm es luſſent -aGca par: dr s. travaux inſtipotrables; ils men 
perdirent point der forges - — — Ala gen erationc; & leurs ſemmes 
ꝛtccouchoient avec moins de qouleur & de ait que les autres, tant 
i vigoureuſes. Li Nn enfantolent le Un ſouvent ſaus le ſecours des 8a- . 
ges femmes. * 553 13 - 
Pharaon, voyant aue leg. me! res il and priſes bas diminues 
le} forces ,de:zice -;pafple \Ctpions inutiles publiz vm edit par le- 
quel i ordonnoit daun ſages. femmes Lek ages rhe tes enfans males qui 
naitroient· Pami les Mebreux ; mais tt point à cet erdre, 
car aperceyany la main de Dieu dans des — — des fem 
mes Iſrad lies, elles, aimerent mieux ſexpoſer à la colere du Prince, 
que de reſiſſer en c'eſt pouquoi Dieu leur ſit du bien. Mais 
Pharaon crysllement obſtine dans fp remiere reſolution” publia vn ſe-- 
cond editʒ par ſequel il ordonnoit — Peres. & aux Meres Iſraélites | 
de jetter dang le Nil tous es enfans males:1qui leur naitroient, eng £3 
Vne ordonnance ſi cruelle combla de douleur ce pauvre peuple parce 
eſe trouvant ainſi - 6bligez d etre eux· mèmes les homicides de leurs 
enfans, & ne les pouvant ſur vivre i que de quelques antes, Iextinction 
entiere de leur race leur paroiſſoit inevitable. Eu ce tems-12 Moyſe na- 
quit, II etoit fils d' Amram, qui etoit petit- fils de Levi, & de Jochabed 
blle ou petite fille du meme Patriarchè, Il naquit Pan du monde 2433; 
1599 ans avant Jeſus Chriſt & 5O ans apres la promeſſe faite à Abra- 
ham, Apres ſa naiflance ſa mere le tim cache pendant trois mois, mais 
enfin craignant. qu'etant decouvert le Roy ne 1h fit mouriravec ſon fils 
& ſon mari; elle crit devoir abandonner à Ja:providence'de Dieu la 
conſervation d' vn enfant qui li ctoit ſi cher. Apres avoir pris cette 


relolutions Elle avec Nom ä vn berceau de 1 grandeur de n en- 
2 - tant 


* 


$0 Abrage del Hiſtoire 800 | | 
Tant avec de jones c qu' ils. entrelaſſe rent: & ut em id nh 
123 ils — ene de bit hume: ne 7 Ke Haste dans ce IT 
le berceau fur le fleuye. Marie ſceur de l' enfant ſ arre ti de loin'pou * | 
ce qu'il de riendroit. Dieu fit 'Yog? tlairement connditre due del 
choſes reiiſſiſſent, non pas ſelon les conſeils de la ſageſſe , mais- 
ſelon les deſſeins de ſon admirable conduite, & que quelque artifi ice 
qu' employent ceux qui veulent faire perir — es yr. leur vtilite, 
ou pour leur ſurete particuliere ils ſcduvent anker, dans leurs 
eſpetancee. Mais qu'au contraire evlix qui ne fe ron 1 go tui ſont 
garant is des plus grands Perils contro torte orte Wap! auf qu'il 
arriva à cet enfant. ns 225 9 8 10 910 
Car comme ce berceau Kotibit au gre de Pen 1 fille de pien 
qui etoit venũe pour ſe baigner i la riviere Payant apergu (envoys fir 
dee ſes filles ſuivantes pour le prendre; quand elle vit Venfant Ae tie 
ſi touchee de ſa beauté, que ne po e laſſer de le regarder re- 
{olurt d'en prendre ſoin & de fle fitendurrir. LA . de enfant 
stant aprochee demanda af Frinceſtch f fene ſonduitoft, quelle allit 
appeller vne nourrice id'entre les Hebreum pour' allaiter Get 5 enfant, & lui 
ayant dit qu'elle le ſouaitoit. elle fit Veni 13 mere meme de enfant. 
La Princeſſe lui ordonna de rendre Fenfant, d'en àz voir foin, de le 
nourrir pour elle, & qu'elle la reco ſeroit; Fochabed! prſt dont 
Penfant, & le nourrit, quand il fut devenu grand, elle FTamenz d la fille 
de Pharaon, qui Padopta pour ſon fils, & le nomma Moyſe, diſant, ig 
Lu _ des _ 2h —— uit — II. lope que Moyſe. 
eleve dans toute la gien ptiens ; & e Hoite 
circonſtances de la bps; de Moyſe qui ne ſe trouvau e 
Ste. Il nous dit par exemple, qu'il eut la -condj — _ 
les. L qu'il remport2 de grands azvantages. fur c; qu 
Ia ville de Saba, qui à eté enſuite appelle Merce, que ce fut 5 le 
du Roy .d'Echiopie qui livra. vne place. de cert iniperra e entre ſes 
mains, à condition qu'il Pepouſeroir.' Si cet Ancien hi allegueit 
quelque ancien monument d Ethiopie pour garant des fits qu iF Avance. 
on pourroit: y ajouter foy; mais comme il nien allegue aucun, 11 et 
' vrai-ſemblable que ces faits qu'il avante ne! font que des © Fitions 
des Juifsa c'eſt pourquoi nous ne nous y arrtterons. pas plus long tems, 
mais aous conſulterons ce que F Hiſtorien ſucrè raporte Nane de 
5 de IExode qui contient ene de 1a; ſortie des Afrablices | 
gy te, © bY, 1423 15 
Moyſe Age de mrante ans, 1 Friſe ter Auer 45 Is _ 4. Pharus, 
en ſortit pour aller viſiter by freres les Ifradlites;. oy” reſldchit ſur 
leur miſere, & ayant vũ vn Egytien qui frapoit vn Hebreus - 2 ages wil 
& 12 pour voir il n'y avoir perſonne qui Pappereiit; & . 
n'y avoit perſonne il tua J. Egyptien, & le: Jock. y dans le Able, De 
lendemain ayant veu deux Aſràblites qui ſe querelloient, il dit 3 celni 
"gui avoit Torts Pourquoi frapes-· tu wn a Frere Pequel lui-repoadit, O | 


Ltd 


Fee 


Du Vieux Teſtament. 1 


fa ordonoe Prince & juge ſur nous? penſes- tu me tuer comme tu tũas 
hier I' Egyptien? Ce reproche effraya Moyſe, & lui fit connoitre le 


danger qu'il couroit puis que le meurtre qu il 2yoit commis, metoie p 


autant ſecret qu'il avoir cru. En effet le Roy en ayant ste informe 
ordonna qu on le it mourir; mais il fenfuĩt au paĩs de Madian en Arabie, 
ou Etant arrives il Catlie pres d' vn puits. II y avoit en Madian vn Sacrifi- 
cateur nomme Raguel ou ReuEl au 2d. chap. de ! Exode; Jethro au 3c. 
C au 18. da meme livre; Hobab au ror, ch. des Nombres ; & Levi 
au ler, ch. du livre des Fuges. ( Ce qui a fait croire à quelques vns que 


Jethro etoit le pere de Sephora ; Raguel ou Revel ſon grang-pere ; 


& Hobab fon frere ; mais il eft plus viai-femblabſe que c'etoit 
vn ſeul & meme homme qui avoit pluſieurs noms; il ceſt-pourtant vrai 
que Jethro avoit vn fils nommé Hobab, } Ce Sacrificateur avoit 
ſept filles, qui vinrent 2 ce puits & puiſerent de l'eau, & en rem- 

rgers vinrent & les chiſſerent: Moyſe in 


vine Tevrs fecours, & abreuva leurs-troupeaux. - Etant  retournres K 
12 ant 


ment de l'ezu, & avoit abreuve leurs troupeanx. Jethro leur com- 
manda de faire venir cet homme, & wy etant entre, il ne ſe con- 
tenta pas de le remereier du genereux ſecours qu'il avoit donne 2 ſes 
filles, 11 lui en accorda yne en mariage, nommee Sephora, dont il eur 
deux fils. Getfon & Eliczer,' & il demeura avec ſon beau-pere pendant 
40 Aus; juſqu'a ce que Dieu, touch de compattion de la miſere de 
ſon penple; & ſe ſouvenant de Þ Alliance qu il avoir faite avec Abra- 
ham, Ilaze, & Jaeob, fit choix de Moyſe pour delivrer ce peuple de 


la captivits d' Egypte ſous laquelle il gemiſſoit, & pour Vintroduire 
dans le pais de Canan. UE 45. 


le deſert, bit dans le pais de Canan, juſquà la fondation du Temple 
de Salomon fera le ſujet du Chapitre ſuivant; mais avant que de finir 
ceſuy-ci nous remarquerons que pluſienrs ſavans placent la compolici- 


on des Pſeaumes 88 & 89 dans ce periode qui Pecoula depuis la mort 


des 12 Patriarches, juſqu'a la naiſſance de Moyſe; & croyent que I hiſtoire 
de Job eſt arrivee à peu pres dans ce meme tems, reconnoiſſans cependant 
Se ce St. homme 3 ſurvècu Moyſe de pluſieurs anne es. 
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er les 2uges pour abreuver les N de leur pere ;. mais les 
Be a gne d' vne teſte injuſtices 
leur maiſon, leur pere leur demanda, pat quelle bonne fortune etoient - 
elles revenues ſi tät? elles lui repondirent, qu'vn Ezyptien les avoit 
gelivrees' de la main des Bergers, & meme leur avoit puife abondam- 
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- L'hiftoire de cet admirab! evenement, & celle de ce peupte ſoit dans | 
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de la ſervitude CESP te  juſqu's la fondatiog Xa 


| omon, Ce periode eſt _ : 
de 479 ans & ſeptante jours. i 


ee de ce. Siccle & nner gie ft bomicapp pius et 
fi 4 s Prece- ; 
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1. Hiſtoire des Iſraëlites ſous Moyſe,  ' 7 
© qui renferme Veſpace de 40 Annees. 
| E104 - ht FEEDS We A. N F, 3% 23-2 Wa wht ar vt 
Pendant le ſejour que Moyſe fit en Madian, il ſoccupdit à p tre les 
troupeaux de ſon 3 Vn jour 5 les conduiſit Jag Ja mon- 
tagne d' Hor eb dans le deſert, I. Ange de 1. Eternel lui apparuts dans vne 
flamme de feu du milieu d' vn buiſſun qui bruloit ſans. ſe conſumer, ; & com · 
me il ſaprochoit pour conſiderer ceique c ttoit, l. Zternel l apella du milieu 
du buiſſon, & lui dit, qu'il etoit le Dieu de ſes Peres, le Dieu d Aba, 
ham, le Dieu d' Iſaac. & le Dieu de Jacob; qu'il avoit vu Faffliaion, de 
ſon peuple qui eſtoit en Egypre, wil. avoit oui leurs Cris; & que tous! 
che de leur miſere, il avoit reſolu de les en delivrer, & les introduire dans 
le pais de Canaan, ce pais dé coulant en lait & en miel, dont il avoit pro- 
mis la poſſeſſion à leurs peres; il adjouta auſſi qu'il Payoit choiſi pou, 
Fenyoyer vers Pharas, & delivrer ſon peuple les enfans d'Iſraël de la ſer · 


| | vitude * "TEE v6, BA | +4 > 4. "$037.50 
| Moyſe confiderant cet emploi, comme ecant au deſſus de ſes forces, dit 
| a PEternel, Qui fuis-je moi, pour aller vers Pharaon, & faire ſortir les 


— 


enfans d'Iſracl hors de PEgypte ? Mais Dieu, pour I'encourager, lui: dit, 
Je ſerai avec toy, & ceci x le figne que 5. envoye, Quand tu ate 
ras tire le . hors d' Egypte, Vous ſervirez à Dieu ſur cette montagne. 
i Moyle inſiſta, & lui demanda ſon. Nom, afin qu'il put dire aux Iſraẽlites 
ll de la part de qui il yenoit ; Dieu le ſatisfit ſur cette demande ME 


8 - . - +4 


. 


Moyſe Pexcufant encore ſur la diſpculté qu'il auroit de trouver creance 
dans l elpfft deb Hraslites, Dieu lui dit de jetter fa verge par terre & in- 
coin e elle 8 ce ſerpent, dont il fut effraye; Dieu lui 
ayant ofdgune de ptendrè ce ſerpent par la queũe, Moyſe obeit et incon- 
tinent le fſerpent devintivne verge, Par de tels ſignes, lui dit Dieu apres cela, 
tu conyaincras les Iſraclites que c'eſt moi qui tai envoye vers eux. LEter - 


nel lui dit encore mets ta main dans ton ſein, il o beit; & ayant retiree elle 


etoit couverte 

dans ſon 729 par Fordre de Diewil en retira auſſi ſaine que tout le reſte de 

ſon corps. Et PErernel lui dit, Pils ne te croyent pas ah remter miracle, 

tu feras le ſecond; & Pils ne te eroyent pas encore au [econd, prend de 

rem de la Riviere & la fepand ſur la terre. & cette eau que tu auras 

ainſi repandite ſera changee en ſangg „ 
Nonobſtant toutes ces merveilles Moyſe ſexcuſa ſur 12 difficults qu'il 


woit & parler, il dit mème que depuis que IEternel lui avoit parle, ſa 


langue ctoft devenüe plus peſante. Et! rw «1s ; 
h bouche tn I homme o qui eſt celui l muets ou le lourd, ou 
le yoyant; oli Faveugle? weſt ce pas moi E 


. 


*Eternel lui repondit, Qui a- mis 


& je ferai avec ta bouche, & Venſeiggeral ke que tu aurzs 2 dire. 


Moyſe repliqua encore, & dit 1 Dieu, Helas, 
prie, faire cect par la main de celui que tu yeux envoyer. Cette reſiſtance 
de Moyfe enffamma la colere de l' Eternel contre lui, & il lui dit, Ne ſai- 
je pas bien que ton frere Aaron 'Levite parle bien ? il viendra te rencon- 
ter z; & t ayant veu it f ejouita en fon cœur Dis-lui ce que je t'ai dit, 
& jc ſersi avec ta bouche, & avec la ſienne, & Vous enſeignerai ce que vous 
zure? à fire: & il partera pour to au peuple, & ainſi il ſera ta bouche, 
& il receyrafle toi les oractes comme yenant de ma part. Pren aulli cet- 
te verge en a main, afin qu avec elle tu faces ces Signes-l 4a. 

Moyſe ſe tant enfin reſolu d'obeir retourna à ſon beau- pere Jethro, & 


» ? 


1 - 


lui dit LINES voir ſes freres en Egypte, Jethro lui dit, va t'en en 
2 t 


paix, LEternel ſui dit; encore que ceux qui cherchoient ſa vie en Egypte 
ctoient' morts, Moyſe ayant donc mis ſa femme & ſes enfans'{ ur vn Ane 


retourna en Egypte, portant Ia verge de Dieu en ſa main: 


les miracles qu 


LEternel lu; pparit Encore, & exhorta de faire devant Pharaoh tous 
os dil lui ayoit donné Ja yerru'de faire, mais il Vayertit aulfi 
que ſon coeur ſeroit endurci, & qu'il ne lai fferoit point aller Je peuple juſqu2 


ce qu il eut mis I mort ſon premier ne & tous les premiers-nes des Egypti- 


ens. Moyſe etant arrive dans vne Hoe! erie, I Ange de! Eternel ui apparũt, 
& youlort le tuer, apparemment parce qu; il Naydit pas circoncis ſon der- 


wer fils, ni peut etre ancun des deux, "Sephora pfit auffi tot yne pier- 


re rranchante, & circõncit Ton” fils, & jetta le prepuce aux pieds de ſon 
marti, lui diſant Tu mes vn Eponx de ſang; Epoux de ſang, parce qu'elle 
woit ere” obligee de tépandre le ſang 4 ſes enfans par la circonciſion 
pour ſauver Ja vie à ſon mari, & elle le quitta & retourda à Madian, 


Aaron Etant venu par l'ordre de Dieu juſqu'2 la montagne d' Horeb, il 


rencontra 13 ſon frere, & apres Fayoir embraſſèe, Moyſe lui declaca tout 
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tre de lepre 8e blanche comme la neige, I ayant encore remiſe 


ternel? maintenant donc, va, 


ute d dies. 
elgneur ! Envoye, je te 


ö 
ö 
| 
| 
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ce que PEterncl lui avoit dit, & tous les ſignes qu'il Jui avoig ; m m 
de de faire. Ils allerent coſenble en Egypres ou ar allemble'tous leg 


Anciens des enfans d'IſraeI, Aaron leur ex peſa toutes, les PHY s 
FEternel àvoit dites,a Moyſe, & fit les muractes. devant Je, Peupl 
le peuple crũt, & fut convaincu que Dieu 2vo1t pris compaition 
miſere; & ils ſe proſternerent, & adoferent Dien. 
Apr ès cela Moyſe age de 80 ans, & Aaron ſon frere ſe Ele eng 
Pharaon, & le ſommerent au Nom de Ten je Dim g'1 
aller ſe Peuple afin qu' ils celebraſſent vne fete au deſert. 1 
D 
Lit 


vx #2 
Fo 


Ac e ü 2 Po wa. 
raon dit, Qui eſt I Eternel que Fobcilſe à ſa yoixz pour laiſſer aller ] 
Je ne connois point I'Eternel, & auſſi ne laiſſerai- je point aller IIacl. 
Et Moyſe & Aaron dirent,,le Dieu des Hehreux nous arencontrez; per 
mets maintenant que nous Allions trois journces de chemin. dans le de Fry 
E que nous a ee à J Eternel, nocre Dieu, 7 peur que nous ne periſ. 
ſions ou par la peſie qu par Iepee. Et le Roy leur git, 6 
"Moyſe & Aaron, pourquoi detournez - vous le peuple de ſon, travail, & il 
donna orde à celui. qui avoit Pintendance des ouvrages ordonnez au 
_ IfraWitesde les augmenter encore. Ainſi cet Officier leur retranchala * 
<'il avoir zccourumege leur fournjr pour bruler les briques, De ſrt 
Au apres woir travaille durant tout le jour, il faloit qu'ils Allaſſent Ja duit 
en chercher; ce qui redoubloi eur travail. ii h199 Sal er | 
Les Iſraelites accablez de cette maniere en porterent.leurs plaintes au 
Roi qui ne fit que ſ en moquer, & enfin regardant Moyſe & Aaron. comme 
12 cauſe de ce ſureroit de miſere, ils Fen plaignirent à eux : memesò& les ſolli 
citerent iſe deſiſter. De ſi malheureux commencemens ne pouvgient que 
dEcourager ces illuſtres envoyes de Dieu; mais ils furent fortifiex & en- 
eue eee en commilbon par e promiſes que. Nen leur 
de les 4ntroduire 
dans le pais dont 11 ayoit proms la >ofſelfion I lenes Veres.. II command 


3 


jette ſa verge par terre devant ce Prince elle fut auſſi 

pent, mais il fit venir les 8 

ar leurs enchantemens, & la Lac Aaron les devora tou 
urci, & 


3 R . 


— 


5 2 
q * LE 


II. V bombre ee Enowilſes re, T 
5 NI en fut aufff-tòt rempli, & vne ie qui mouroit dans 9 de ce 
fleuve I infectoit de telle forte que Jon ne pouvoit en boire. te- 
nouilles entroĩent meme dans les maiſons, dans les pots & dans * plats, 
gatoient toutes les — — ſautoient juſques dans les lirs, & empoiſon- 
noient Pair par leur Nr 6 teur. Le Roy voyant ſon pais dan yne telle 
mou app ppeilo Moy * 5 8. La he 4, 2 4 _ * gore 
les grenouilles moi, mou peuple, e erai Aller le 
afin qu ils ſacriflent à 1 Eternel; 2 ee Prince ne ſe e 
delivre de ce ſleau qu'il roidir for eeur, & refuſã de donner la iberte 
au Net c'eſt pourquoi Dieu le viſita d vne autre p Riel 
Les Egyptiens fe trouverent couverts d' vne telle quantite de poux 
vile en etoient miſerablement mangex ſans pouvoir y 2porter aucun reme- 
Les Magiciens ne pouvant faire le mẽme par leurs epchantemens re- 
| contre devant Pharaon,Que C'etoit I le dog de Diety mais ce Prince 
ſe roidit & neles Ecouta point; C'eſt | pourquoi D os ule v viſita d'vne autre 
playe. tz ung zan on ron 3993 43:33 Enn 2 
| JV. Vne multicude&inſe&es eouyrit tout le pale d'Egypte, mals Phara- 
on n'en fut pas plutòt delirre, par les prieres de | Moyſez qu'il retracta la 
promeſſe qu'il lui avoit faite de laifſer 1 le Feuple. Dien le chatia de 
ce manquement de parole. 
v. Ib envoya la mortalits ſur ts betes hi Fort Fr grande dem- 

* pendant que le betail des Iſtackites K R-epargne,'P haraon' Cobſtinine 
| encore.” 11210 emo 55 2% 22 106% ol 

VI. Les Egypriens + ATE & tobte 1 obs euerer Tolceres, 

Lendurcifſement'da Roy wayant pù encore etre vainu. 

VII. Vne Pere melee de feu frapa tout ce qui etoit aux champs, tant 
homies que etail, tout ce qui etoit en epi, ou en tuyau fut detruit, les 
arbres des 3 en furent briſes, II n ext que la terre de 'Goſcen qui 
fut epargu ce; Mais cechdtimenc- démeur ant ſans effer—. 
VIII Ers Sauterelles brouterent tout ce que Ia Brele awwit lage de re- 
| ite, Pharzs perſiſtant dans ſon obſtination ef 5 
IX. Des 8 mg paifſes couvtirent toute 1 Egypte Pendant trois jours, 
excepts la terre de Goſgen; Pharaon ayant fait venir Moyſe vouloit lui 
ermettre d aller au d ere avec tout le 25 5 dIſrael, à condition qu' ils 

aiſſeroĩent leurs brebis & leurs bœufs te; mais Moyle ayant re- 
| jette cette condition, Pharaon irritè lui coeds de ſe retirer, & de ne 

 paroitre plus devant lui ſous peine de mort. 10 obeĩt à cet ordre, aſſu- 

rant ce Prince, qu effectivement il ne le verro ere 8 25 
| Tous ces chatimens n ayant produit wm ſur Pharadn, Dieu irrite 


de ſa reſiſtance reſolut de fraper an Egyptiens d'vne playe qui le 
contraindr dit de laiſſer aller fon peuple, 11 — a Moyſe d'ordonner 
aux Iſraëlites d'emprunter des tiens des vaiſſeaux d'or & d'argent ; 
& de leur declarer de ſappart que de ſormais ce mois dans lequel ils etoient, 
woir le mois de — 10 * 55 nö tre mois de ä premier 
mO¹ 


od 


mois de An 


Pfłit- vyn 


| . obſerye toutes les anne es, pendant que la 


Ahrege de Hiſtoire ste. 
ils,cufſeat'a obſerver dans la ſuite l'ordondinctiu'il 


TNIR?? 3 . p | 

Vor 1 qu au dixieme jout de- ce mois chaque famille 
Agneau qu vn Chevreau male, d'vn an, & ſans ta che 3 qw'ils le 
gardaſſent ſuſqu au quatorzieme du meme mois, & Fegorgeaſſent le ſoir de 
ce jour. la: qu' ils en priſſent du ſang, & le miſſent ſur les deus poteur, 


+ lendemain mais quiils.brulaſſenc tout ce qui en — Low 
4035: 19 mangealiFarrepmne das geas prots > foire vayage, e 
reins ceints, leurs ſouliers aux pieds, & leur biton à la main; 'Quiils::le 

mangeãſſent en hate. Et IEternel donna à cette ceremonie le. nom de 

Fa ques, c'eſt 2 dire paſſage, Fe qu il devoit paſſer cette nuit · Ià par tout 
Je pais d'Egypre, G mettre « ert tous les premiers nex des Egyptiens en 

. Eparguant les Iraẽlites, dont lesportes ſerojent matqutes du fang de bag - 

e 20008 532 THO 22; 

Nous ayons infinud que cette ceremonie ne fut pas inftituce pourvcette 
.annce-ſeulement;s mais que Mieu ordonna 72 four ſerqit ſolemnellement 

T epublique d Iſrael ſubſiſtaroit: 

il etoit defend de faire aucune œuvre forvite-dans te jour · la; ercepte 
eelles d' vne abſoliie neceſſite; le Peuple ne devoit point manger de pain 

lex pendant ſept jours ;-c'e&4 dire depuis le ſoir du I 4e. jour du mois, 

juſqu au ſoir du 2 le. qu mme mois 1 

Moyſe ayant declare aux Iſrałlites ce commandement qu'il aveit regu 
de Dieu, ils ſe pourvũrent d' Agneaux. & les mangerent la nuit du 1 5e. 
de ce mois, comme Dieu l'avoit ordonné. Environ à minuit I Ange de 

Dieu paſſa, & fit mourir tous les premiers- nes des Egyptiens, depuis le 
premier - nè de Pharaon, juſqu' au premier- n du dernier de ſes ſujeta, & 
& le premier- ne de toutes les Deen: ius int d: eg mts 25; 2210. 

Pharaon, & taus ſes ſerviteurs, && tous les Egyptiens, ⸗ ſe leverent 

Cette nũit dans vne grande conſternation, parce qu'il n axoit phs nie mai- 
ſon qui neut ſon mort, Ce Prince it venir Moyſe & Aaron & leur ii 

dire, que tout le Peuple d' Iſrael eut 2 ſortir inceſſamment de ſes Etatt, & 


9 


les Egyptiens les preſſerent de fortir; 


Les Iſraëlites ayant charge ſur leur dos leur pate qui n' etoit pas encore 
levee, partirent de Rameſſès au nombre de 690,000 hommes ſans les fem- 
mes & les petits enfans, emportant avec eux tout ce qui leur apartengit, 
& vne grande quautite de vaiſſeaux d'or & d' argent, & des habits qu ils 
avoient emprunte des Hęypti enn 
Ce fut lan du monde 2515: 1401. ans avant 7. Chriſt. 430 ans apres 
Ia vocation d' Abraham, 215 ans depuis la deſcente de Jacob & de ſes 
Enfans en Egypres que cette heureuſe deliverance -furaccordee aux Iſracli- 
tes. Quand I Ecriture Ste dit que les Iſraelites ont demeuré en Egypte 


450 Ans, Phiſtorien facre n'a pas deſſein de marquer le tems qui ſet cou 


le depuis la deſcente de Jacob juſqu à Ia ſortie de ſa poſterite, mais 1 ren- 
a * c 


bd — 


EE | Dover Tekaneg 871% 
ferme dans ce nombre tout le tems qui ſ eſt ecouls, 85 55 Lea & Ms 
d Ar juſqu'3 9 4 Gene ane don — 

5 Paul expliqueau, 3* des, Galates, pengage.; 

vecu abend 4 ers tant #: Pals: de. an 
I'ont entendi1 te 8 e Le p 15 
qui ſe — Ss eo deſcente de Jacob VE 
poſterite demontrent à mon Hu Cette verite ; Jocl 19545 mere de N 
ctoit fille de Levi, Moyſe ayoit, comme nous Tavons dit, quatre N ans 
quand il delivra les Iſraelites ge la ſervitude. Seera fille ou rout au OP: q 
petite fille d' E phraim etoit Aer lors U ue Joſus fit le partage du pais 
de Canaan. Core Dathan & 2 hiram les Chefs d' vne furiquſe 4 N10 
citee contre Moyſe dans le deſert, etoieut petits fil fils de Levi — 
Tous ces exemples, Ihe N que la dutee de la vie del — 
ſetendoit 5 pas alors au delà de 140 ans, prouvent demon ei fe 
eſt impoſſi * u'i! ſe ſoit Ecoule 480 ans depuis Ia deſcente de 7 
Egypte juſqu'2 la ſortie des Iſraẽlites de ce pàis. la; Ileſt meme tout * 
probable, que ce periode wa ere que de 21 Ans. Ainſi nous devg as... 
entendre ces 439. ans. 8 Pals *Ecriture. 
tcouls depuis 1a promele Lhe 11 f 
eue a 2 85 de Thareg car.c 
dans cette anne och 1 oc ann. w_ Abraham,, 52 ui. 
promit que toutes les Nation la 11 ie ergient benites. en {a ſemenca | 
comme nous Payons remarque dans, la vie de ce Patriarche, ox depuis ce = 
tems-12 juſqu A la ſortie il Feſt Ker &ivement paſſe 43 2 ans, Comme. Q 
peut ſupputer par la table ſuivante, 


Du depart, dA brebam..de. Haran jufqu'2 la Milian If. 25 


De la naxllance NI Hag, A Celle d Jacob ——==————— 6 
De la nailta RC — — 130 
De la defcente amine de B. —— 71 


De la mort de 


De den 


C& de Moyſe — 80 


rr 
Ee ſelon Sue cf eden ä. acts ata, 2 Ehen en 
Taypte que MS ns. =onnZ, 7. 


2 * "moaned F 


L'on eſt ;fyrpris de. voir que les; I ra ies Je La Yr une | 
— dans fi peu de tems, que — onnes 5 | $.600” 000. 
ommes, ſans. les femmes & les enfans qui RE — Art pour le 
moins deux fois, autant; On cla comme vn ꝑto a re- 
cours à la toute ꝓuiſſance de Dieu On. dig qu'il Jorg. $ :.d'accom- 
plir les promeſſes qu'il ayoir faites TY. atriarches de multi thlier leur 
ſemence comme. le ſablon de la mer., rmaments 


Ec les. £toiles du 

cette reflexion ell picuſc, mais elle ne atiskalt as entierement. La toute 
puiſſance de Nieu eſt vne choſe ſacrge on ne doit point la produire ope - 
rant des mitacles lors qu'il ne f agit que des choſes 5 peuvent faire 


1 les loix de * nature. n "098 Ae d loßh, F fa — Ire 


: 4399 3g FT; 102 


179 
5 


Fa 


E | Abrdgt de FHiftoire Ste. 
daris cette multipliration des Iſraelites; ; fi Pon veut cat ir 46 cette 
ſupoſition que le nombre des perſonnes qui deſcendirent en Egypte pte füt 
double 5 nÞaprek, & quien fuire leur nombre doubla tout les 15 ins. 
II patotr que fes Enfans de Jacob £108 'mariez fort jeunes Toe 3, 4 

Je 42 ans choit grand pere par Pha woe) 1 avo eu de 22 

lle; Aſer etoit 7225 pere I Tage de 40 aàhs Benjamin avoir pd kl 
quoy qu'il nꝰeut pas encore 24 8 5 il n'y 2 rien d* impoſſible dans tout 
cela, les hommes pouvoient Etre alors plus forts à 15 ou 14 ans qu' ils ne 
le ſont aujourd'huy à 19 ou 20, & comme ils regardotent comme yne 
des plus grandes benedictions dayoir vne nombreufe oſter ite, ils ſe mari- 
dient des qu'ils ſe ſentoient en etat d avoir: dean La polygimie 
meme ne leut 6 we as encore defendiic,' Er fi ce que Porn dit de lapro- 

tere des eaux il. qu'elles rendoient les femmes fecondes I ce point 

qu'elles actoutholent Touyent de cinq enfans, quelquefois de ſept, ordinaire · 
ment de deux. Si 25 dis- je eſt vrai, il n'y aura plus de difficulte fur: leur 
multiplication en Egypte, Mais il n'eſt pas abſolument neeeſſaire d avoir 
recours ni 2 la polygamie des Iſraẽlites, nia la feconditè de leurs femmes 
eauſce par les eaux þ Nil pour rendre raiſon de cette multiplicacion, Si 
Fon nous accorde la fuppofirion que nous faiſons que dans cingq ans le am- 


bre des 50 doubla.gyqu'en ſuite leur nombre donblz tous les -quihzeans on | 
ne trotwera riem texrraordinaire dans I natration de NMoyfe, "TOUP vas 
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Fo des dompſtuques apartenant aux — 


Vn Vieux Teſtament, | | 39 
Apres cela, fi en veut encore avoir recours à la Polygamie des 
Iſraclites & à . la fecondite de leurs femmes, qu elles ayoient en commun 
avec toutes celles qui habitoient dans ce lieu que le Nil ole cela ne 
ſervira qu à ſortifler e Nombre des Iſraelites 
doubloit tous les ans, & meme. plutot,.& nous perſuadera, que 
les femmes, les filles, & les enfans po uvoient tre en beaucoup plus grand 
nombre que nous ne les comptons. „ 

On demande comment la baſſe Egypte pohvoit contenir toute cette 
multitude de ptuple, outre ſes anciens habitans * & comment pouvoit 
elle fournir ſuffiſamment ce qui etoit neceſſaire pour leur entretien? 
Tous les Hiſtoriens, & les Voyageurs anciens & modernes qui ont par- 
le de 'Egypte, nous la repreſentent comme vn pais extraordinairement 

eupl e, {of A 12 que la ſeule ville de Thebes renfermoit 700,000 

ommes capables de porter les armes, - ſans les femmes & les enfans. 
L'on ſgait qu encore aujourd huy I' Egypte eſt de toutes les Provinces 
de l' Empire Ottaman la plus forte & la plus puiſſante; Elle à toujours 
abonde non ſeulement en bles, mais auth. en toute ſorte de fruits, & 
en betail, & le Nil eſt vae des rivieres du monde les plus poiſſonnen - 

ſes: Ainſi ces deux difficultex ne doivent plus nous arreter. 

Nous ne ſommes entrez dans Pexamen de ces queſtions. que pour faire 
ſentir le foible des reflexions- de I Incredule, qui pour ſe. faire des par- 
tiſans ne manquent point de ſe prevaloir de tout ce qui paroit vn = 
ait 


extraordinaire dans Phiſtoire Ste. & de le repreſenter comme tout 2. 
impoſſibile ou contradictoire; que 70 hommes en produiſent dans 215 
Ans 600,000 ſans les femmes & les enfans, cela frape l'eſprit de ceux 
qui ne veulent point ſe donner la peine d'examiner les choſes de pres, 
ou qui en ſont incapables, & ils tombent ordinairement dans les 
pieges qu'on leur tend; Nous n'avons pas en d' autre vie en entrant dans 
cette diſcuſſion que de guerir ou de preyenir, vn mal fi funeſte, nous 
eſperons que le Lecteur raiſon nable nous fuppor tera & pardonenar - 
cette diſgreſſion. Nous allons erage ngcre hiſtoire, 99 
Les Iſraclices erant partis de Rameſes,ivinrent en Succoth,emportants 
avec eux les os de Joſeph, ſelon l'ordre qu'il avoit donné 2 ſes freres, 
ug les enterrer dans leſepulchre deſes: peres, de Succoth ils vinrent 2 
thamy au bout du. Deſert. Au reſte Moyſe par l'ordre de; Dieu, ne vou- 
luc pas conduire le peuple par le pais des Philiſtins, quoi-que ce che- 
min fut le plus court, depeur que Pil avoit a combattre, le peuple ne 
Te repentit d etre ſorti d Egypte, & ne voulut y retourner. Or PEter- 
nel alloit devànt eux en vne colonne de Nuce pour Jes conduire par le 
chemin pendant le jour; & la nuit en vne colonne de feu pour les Eclai- 
rer aſin qu ils marchaſſent jour & nuit ; quand cette colonne ſe Ievoit, 
ils decampoient, & quand elle f arrëtoit, ils ſ'arretoient auſſi. 
Din- ſept jours apres leur depart, ils vinrent par fordre de Dieu à 
Hiroth. Pharaon ayant apris que les Iſra@lites prenoient yn autre che- 


— 


= Abrege de PHiftoire"Ste, — 
min que celui BY its aurofent du prendre pour ſe rendre au lieu ou | 
1. leur ayoit'pi 855 d'alter'pour y. facriſier fir 3 — 
2 la tete He len armee pour des pourſuivre, &. les emerminer Fil leur 


ctoit polfible; il les arceighirene ſur les bords de la met rouge; Les 
Iſfselites ayant vu armee de 'Bharaon, commencerent à murmurer con- 


tit Moyſe, Jui- reprochant de les avoir fait ſortir rg 22 les faite 
perir dans le Deſert : Moyſe les 2 les aſſura de la protecti- 
en de Dieu qui combattroit pour eux, & diſſiperoit leum ennemis qui 
les pourſui voi ent, en ſorte qu'ils ne les verroient jamais plus. Et Dieu com- 
manda à Moyſe d'ordonner aux enfans de Iſrael: de marcher; de lever 
en haut ſa verge, d'ctendre ſa main ſur la mer, qu'elle ſe fendroit & 
otyriroit au peuple vn chemin nouveau, par lequel il paſſeroit à pied 
ſec; ! Ange de IEternel, & la colonne de nuee qui etoient devant le camp 
ges Iſraelites ſe poſerent derriere, & ſe placerent entre le camp des 
Egyptiens & le camp des Iſraslites, & la -nuce toit comme vne lumi. 
ere reſplendiffante aux Iſraelites, mais elle fut niiage & obſcu- 
rite aux Egyptiens, & de toute cette nuit-l2, leur camp ne put 
point Paprocher des Iſraclites. Meyſe ayant etendu ſa main ſur Ia 
mer, les eaux ſe feparerent à droite & à gauche, & IRternel fit ſouſſer 
vn vent d Eſt qui en fecha le fonds, & les Iſraẽlites entrerent au milien 
15 la mer, & la traverſerent à pied ſee; Les Egyptiens les ayant voulu 
uirre Dieu commanda X Moyſe d. etendre ſa main ſur les eauxs 3 quoy 
Dant obef la mer ſe reũnit en vn inflant, & enſevelit toute Pamnee de 
Fharacn dans ſes eaux fans qu'il en-echapit vn ſeul. Qui pourroit com- 
prendre quelle fut la joye des IſraElites de ſe voir ainſi ſauvex contre 
_ foute apparence, ' par le ſecours tout puiſſant de Dieu, & leur liberts 
aſſure par la mort fi ſurprenante de ceux ui pretendoient leur faire 
ſubir le joug d'vne nouvelle ſervitude, & font ils voyoient de riya; 
jonche de leurs cadavfes, quis: depouillerent de leurs armes. Ceif 
pour eux vn motif de craindre FEternel, de ſe conſier en lui & dajouter 


foi aux paroles de Moyſe;;ſon ſerviteur, qui compoſa n excellent 
5 fur cette miraculeuſe delivrance que 'mpus Iiſons au : 16; de 
Kode. e 4 496 Ne Ik { „ 70 ral 263 Idvk 

© Avant que'd'aller plus 16in, il eſt à propos dę conſiderer ce: niingel 
. eclitant que Dien opera pour la delivrance de ſon! Peuple; Ita des 
Perlonnes qui pretendent qu'il nV a rien dans le paſſage des I ſtałlites 
par 11575 rouge qui foitau deſſus des loix de la nature. Ih: difeht- dons 
que Moyſe qui connoiſſoit tres bien le paĩs, avoir pris le toms du flus 
_ & du reflux de la mer, & que lors que Ia mer ſe retira, il lui fut aiſel de 
Ja faire trayerſer 2 pied ſec tux Iſraelites, & ne fe font aucun ſcrupule 


de taxer Moyſe d'impoſture, quand ils ajoutent, que cet homme ruſe 
vanta comme vn miracle parmi cette multitude ignorante qu'tÞ condaiſon, 
ce qui n'etoit qu' vn effet de Ia nature. IIs apuyent cette opinion hartlie, 
en remarquant, que les Egyptiens nauroient jamais oſe ſuitxe le Iſtablidd 


* 


par ce chemin Cils Peuſſent regards comme yn miracle, de peur que Ce- 


* 


« Fi # 
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lui qui l operoit en faveur de ceux qu ils pourſuiyoient ne le fit par 
erde kene à leur propre ruine. 15 | ; 

f auſſi favoriſer par hazard I'encrepriſe-de Moyſe, & augmenter.con- 
 ierablemenc le flux de la mer, comme Iautheur de cette hiſtoire Lin- 
finiie quand il dit, que I'Eternel fit retirer la mer par vn vent qui ſouffloit 
ayes vehemence. nene e, nb een aig 0 6 an 

Fluficurs ſavans ont entrepris cette, matiexes, & ont Ecabli d vge mgniere 
elaire & convaincante la ver ĩtè de ce miracle 3 En effet, ſi Fon ſupoſe que 
Moyſe a ete ſincere dans la narration des circonſtances dont cet ęveng- 
ment fut accompagnc 1 avons prouye ſa ſincexitè dans nõ tre Diſ- 
ſertation Preliminãire) Il eſt. impoſſible d aecorder ces circonſtances avec 
la conjecture des incredules. Dieu dit à Moyſe, Tei leve ta verge, thends-$4 


main ſur 1a mer, & la fends & que les enfans. A Iſgak ! entrent au milieu dela 


ver 2 ſec. — paroit que cet ordre lui fut donne fur le ſoir : Moyle obeit & 
Eternel fitvenir yn venta orient qui ſouſls toute la nuit & ſegha Ja,mers 
& les eaux furent fendiste les Iraclites y entrerent) Et les eaux leur e tai- 


ent comme vn mur A dtoite & à gauche. A t on jamais. vd que le ſſux du le 
reflux de la mer air ſepars de cette maniere ſes eaux & les ait emmonce-. 


lees 2 droite & à gauche f e eee {21965 no in 
Moyſe avoit auparavaut, prẽdit aux Iſrablites que des Egyptiens allo ient 


ttte detruits devant leurs yeux 3 comment Je ſavoit · il? croyoir:il qu il gy- 
eut pas vn homme ſenſe tans tout le camp des Egyptiens qui put prevaloir 


eut 
fur Feſprit: du: Royo lui perſuader de bien profiter du tems de la marce, 
& de prendre garde de he perdre aueun moment de peur: que parle reflux 
ils ne fufſem ſubmergeꝛ ſous es eaux? je dotte qu vne celle penſee pũt en · 
trer dans l'eſprit de Moyſe, & qu'il n'y eut dans la cour de Phamon des 
elprits autant delies ;& ſuhtils que le ſien???na n 
Les Egyptiens entrent dans la meme route que les Iſraẽlit es avoient ſui- 
vi; ils m 2 —— tous entreʒ que Dieu commande à Moyſe de 
fraper laimer de ſa verge & que les eaux reprendroient leur cours ordimai- 


re; Moyſe ebeitz l cu nEement cepond à fon attentet cele hemin par 5. ; 
Agile 


il avait fait paſſer: ſon penplediſparois les caux le couvrent à 1a.meme-gu 
teur dus àntres lieux deocette mers la Herz. & la page> de leurs ennemis 
en eſt et einte, leurs badavres cauvrent Iz: ſurface des eaux, & ont rendre 
complet le triomphe des Iſraclites, pas vn ſeul -n'echape pour annoncer 2 
ſes compatriotes la nouvelle d'vn grand Indfaäne, 2g yptiaus inſenſez | 
amez : vous aublie que ce chemin ne pouvoit stre ouyert que 
pendant & heures „ qu a peine vous en reſtoit · il trois pour le trayerſer, com- 
—ͤ — vous point du reflux ? comment, au moins ceux 
qui etoĩent av | 


tre tꝭte ou à võtre qutue les plus pres des deux rivages, 


ne profiterent ils pas de leurs avantages. ? par quel charme furent ils ren- 


dus immobiles! vn quart d' heure leur ſuffiſoĩt pour ſe mettre ei ſuretè, & 


ils en auroient eu beaucoup plus ſi ce chemin eut ete I'ceuyre de. la natu- 


re; & ſi vous ne vous etiez pas apergus vous⸗mẽ mes que c etoit le doigt 
de Dieu, & que l Eternel combattoit pour lea Aſtaè lites, Fonte vn © 
; 2 7 „% —— e | ; n 


«4 


s: 2djourent. gne les vents ayoient | 


1 Abrege de I Hiſtoire Ste. 


On ne petit confiderer toutes tes cireonſtances de cet -eyeEnenienty fans 
stre convaincu- de la foibleſfe des raiſons de ceux qui veulent rernir: l 
gloire de Moyſe; & ſaper la Religion par ſes fondemens en niant la ve- 
rite des Miracles; & d'vn autre cot e, ſans reconnoitre oy la dexere de 
Etemel ſe manifeſta d'vne- maniere eclatante dans cette deli vranee qu i 
ac corda à ſon ancien peuple dans cette occaſion. „ ene, Jays 
Les Iſraelites ayant ere delivres des Egyptiens de la maniere que nus 
avons dit, ſe trouvant dam le deſert de Sur, vinrent à Mara apres trois 
jours de mirche ſans avoir trouvè de l'eau, & ils furent au deſeſpoir de 
n'en trouver point dans ce lieu qui ne fut amere; ce qui les fit murmurer 
contre Moylſe, lui diſant, 2 Boirons : nous donc f Moyſe dans cette ex- 
tremite eut recours à Dieu, & il exauca ſes prieres, lui montrant vne ſorte 
de bois qui etant jette dans Veau la rendoit douce. De Mara ils vinrent a 
Elim, ou ils trouverent 12 ſources d eau & 70 palmiers ils camperent pres 
de ces eaux; Et de la ils vinrent au deſert de diu entre Elim & 1a mon- 
tagne de Sinai il y avoit alors vn mois qu ils eto leit ſortis d'Egypte, 
Etant en ce lieu-là & les proviſions leur zyant manque, ils murmure 
rent encore contre Moyſe, & Dieu leur envoya ce jour meme det 
cailles en abondance, & le l' endemain matin il fit pleuvoir de la manns, 
Moyſe leur dit que Dieu leur continueroit cette nourriture dans le 
"deſert, qu'ils' devolent en rec euillir trois pintes par jour; pour chaque 
perſonne; qu'ils'n'en devoient point garder pour le lendemain, parce qu elle 
: Te cotrompfoit, mais que le ſixieme jour ils deyoient en ceuillir ſix pintes 
* en avoir pour le jour du Sabbath. Les Iſraëlites fitent cee que 
Moyſe leur cemmandoit, & il arrivoit que ceux qui en Amaſſoient 


main elle 
bath. * W Sep abs 


Manne on conviendra que Cecoit vn vrai miracle we Dieu operoit 
de commun Aeg 1: 


manne d' Arabie, & de quelques autres pais qui entre dans la: co 


Elle ne tombe - reguli erement tous les matins de Laune; + Ellen's 
1 


Ng bs De Ve Te 1 N 55 : 4 
de prendre fa verge & den Moyſe ayant obei à cet 


ore en e des Apclens i 20. il ſortit de ce Rocher vnę ſource 


| 

| 

* d' eau Flaire Abc 2 relver e cette multitude. Cenheu | 
' fue . 4 Frere tations & V eriba c eſt dire contentibn, | 
parce que le peuplé y woit e ieu. Ns furent attaque . | 
lieu par les Amal © Moyſe ayant diſpoſe toutes choſes / | 


la defenſe du peuple, il monta ſur la a e, * Mant obſerye es OE "M 

2 qu'il avoir les mains elevee iel les Iſraelites auoient le * 

deſſus, mais que lors que 1 LJaſfitude 7 1585 2 les laifſer tomber, ils ; | 

[Koen 1 5 0 Tae ennemis, Aaron & Hur prirent yne pierre, 

© & il Caſſie deſſus, & ils lui ſoutinrent les mains l'yn d'vn c8te,; Tautre 

de Fame juſqu- au coucher du {dleil, & Jolus defir Amalck & toute ſon 

armòe la mettant au tranchant de Fepee, 

 Apres avoir rendu graces 2 Dieu de cM bene, Moyſe conduiſit 

les If atlires dans le deſert de Sinai, & camper au devant de la 

montagne; Sur laquelle il monta Mg c Dieu lui ordonna de 

dire au L que Pils 1 ſa voix, { le gardens ſon Alliance. 

il les dit coujours ſous protection hs on peuple, — 

Noyaume de Sacrificateuts, & yne Nation 1 1 Moyſe declara 
N N N lui zwoit 5.2 tout le peuple . 

dit — ferons e due VRcerncy? 2 dit, & e raporta les paroles 

du peuple 3 FEeernel : Qui lui 75 Veiei je virndrai & toi en vne opaiſſe 

nute «fi gue te penpl peaple woe 47 Ste boi, a il te eroye 2 

gr rem, II In dit a ocdonger, au 5 20 0 0 enn a amr | 

deux jours, de laver leuts vetemens, & Petre 

Eterndl deſcendroit far la montagne « 

peuple 211 Taj ordonna Je mertre 50 


eee. 


on entendi e 
Lclairs & on entegdi ab) <p toute ja montagne etolt couverte 
. aiſſe nuge, & tout le peuple qui etoit Ae le camp trembloit 
te pert Moyſe les ayant mene hors du camp, ile 1 en, au pic. 
de montagne qui. or converts de' fumee Rado que! argu y ctoit 9 
deſcendu en Nee ＋ gr Moyſe au ſommet 1 jontagnes & A 
lui ordonna de Prefgher l qu ils, FE ne point 5 
compre les hornes qui Ecoteng zuteur de la want qu vne 
grande 3 Aperit; 5 & 1 8 & cela de 'remon 57 bg on. f ; 
Moylſ — E tous cos ordtes; L Et exgel proc — lui · meme k 
le — ou les dix Commandemens de la Loy morale, le peuple 
I'oyant';3' vt tout cer 'appareil. terrible, il trembl oit & ſe ter 
noir loin; & ils dirent à 4 5 Toi, parle avec nous, & — 
Cecourerons f & que Dieu n e parle plus avec: nous que | Aus 116 
Moyſe remonts far 1 monta ge, & Dieu ſhi donna pluſicurs 
fur l. W 8 le Caite) Lek fur le >oavernemens ef ciyi 


* of 


6.94 Abregè de Hiſtoire Ste. 
Etant deſcendu de la montagne il declara ces 12 Peiple,, des ger 
- & dreſſa vn autel au pied de 1a Montagne: & exigea douze: monuments 
en memoire des doue Tribus; II fit offrjr des ſactifices, & ayant pfis le 
livre de Loi il je lũt devant tout Te pæuple, qui promit. d'obſeryer tout ce 
qulil avoit oui, — prit du ſang des Victimes, & en fit Hes, Fog ur le 
_ peuple. Apres quoy il remonta for la montagne avec Aaron, Nadab, & Abihu, 
& 70 Anciens des enfans d'Iſraël; Sept jours apres, Dieu 5g Moy- 


7 


ſe du milieu de la nuee, & il entra au dedans de la nuse, & füt 

12 montagne 40 jours & 40 nuits; ce fut pendant cętems JA. 
Dieu lui commanda de conſtruire la Tabernadle, ui montrant de quell 
maniere il le devoit faire, & quels maceriaux il deyvoit Y employer,,. 
. Cependant le peuple voyant que Moyſe tardoit 4 Ucicendre de la 
montagne, Caſſembla tumultuairement aii tour d' Aaron, & lui dit, fais 
nous des Dieux qui marchent devant nous: Car quant a Moyſe cet 
homme qui nous à conduit hors du pais d'Egypte, nous ne ſavons ce qui 
£ lui eſt avenu. Aaron yaincu par les lag bend le Ou, PEuBFi. 11 

5 


| Veau d'or,ordonna vne fete, & le peuple lui rendit Jes hongeurs 
: ſe: proſterna devant Vouyrage, de Teurs, mains. Dien fir, contours: i 

| Moyſe le crime- que le peuple conimettoit; &; hen, temeignag 
f — indignation '; mais Moyſe Layant ap aiſc, par Ie priereß, il 
=  Fempecha de detruire cette Nation ingrate & rebelle ; Comme ce 
: fidelle ſerviteur de Dieu deſcendoit dela mon agne, il read veau, 

1 & les dances ; alors ſon courroux Pembraſa, & il: jetta les Tables 
4 de 12 Loi quiil portoit entre ſes mains,&les rompit au bas de la mon- 

; tagne. Puis if prit le veau qu'ils avoient fait, & le brula, an feus & 
E Ile reduiſit en poudre, & jetta cette poudre dans eau, & la. fit boice 
A aux enfans' d'Iſracl; 11 cenſura fortement Aaron de ſa.:lachete;& de 
Ia complaiſance honteuſe qu'il avoit eu pour le peuple; Et ſe tenęnt 2 

N 1a porte du camp, il cria, diſant, Qe quiconque cſ [23] Etergel, qui il vi- 

: enne à moy ; & tous les enfans de Levi Paſſemblerent; Aatipres, de lui, 
. il leur commanda de preadre Fears Epees g'allex par le camp; & de metire 
à mort ſans aucune diſtin&ion tous ceux qu ils rencontreroient ; ceſt a dire 

tous les ſeditieux, & leurs chefs. Les Leyites firent comme Moyſe leur 
avoit commande, & it y eut 3000. hommes qui furent mis à mort ce jour · 
18. Apres cette execution, Moyſe repreſenta 2 tout le peuple Yhoxreurde 
Jeur crime, & leur promit de remonter ſur la montagne, & de faire tous 
ſes efforts pour obtenir leur grace. Il ſadreſſa à Dien par dfardentes 
prieres; il fut exauce & Dieu lui promit de conduire le peuples de Tat 
re alliance avec eux, à condition qu' ils gardaſſent ſes .commandemens; 
qu'ils ne ſerviſſent poiar' Jes Dieux des Canancens; qu'ils ne contradu 
Tent aucune Miance ayec le peuple de ce pais - Ià, qu'ils n' aderaſſent au- 
cun autre Dieu que lui ſeul, qu'ils obſervaſſent le Sabbath, la Pàque; & 
les autres fetes ordonnees par Ja Loi; Moyle fut encore 40 jours ſur ! 
montagne, du il ecrivit les dix commandemens ſur les 2 Tables de pierre 
en. e Dieu lui avoit commande aporter avec ſoĩi; quand il — 1 


14 
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face etoit toute 


| toute raypanante de Lumiere, le peuple en cant effraye,-il. fut 
oblige de 1s couyrir pour wap patiee i ee e We 
mande mens qu i aveit fegu de Dieu; enſuite il fit conſtruirele Taber- 
nacle, avec les ornemens, & les vaiſſeaux, & tout ce qui y eroit contenu; 
il fir auſni faire les vEtemens des Sactificateurs, & tout ce qui etoit ne- 
ceſſaire pour celebrer les lolianges de Dieu avec pompe g magnificeace, 
& tout cela fut fait par les contributions volontaires du peuple. Avant 
e d'aller plus loin, nous donnerons ici vne Idee generale de f Religion. 
& du Gouvernement civil des Ifraclites, je veux dire de leurs Loix cere- 
wonielles qui reglojent feur Kulte public, & de leurs loik politiques ' 
judiciaires, qui regloient le Couvernement civil parmi Darn CHD: 


Idee Generale des Loix ceremonielles, & 
politiques de Fuifs, 


| 4 8 loix ceremonielles furent Etablies à ces deux fins, en 
11 F choſes er e avec bien- 
388 {cance dam le culte public; gc pour detourner les Iſraclites ds 
„ „ „ Idolarrie; Mais principalement pour etre des Types &c des 
Figures de erat de I'Evangile, des Ombres des biens à venir, desRepreſen- 
tations viſibles du Nellie, K des graces qu il devoit procurer à IEgliſe par 
| ſa venũe. Ces coutumes & ces ceremomes eroient en grand nombre, Lon 
peut ranger ſous ces quatre claſſes toutes celles qui regardoient le culte 
public 21, celles g 110 le culte mEmez 2. ſes cinconſtances du 
I ndes du ems ; 45. Les perſonnes qui devoient faire 


lieu; 39, les circo 
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en deux choſes, les Sacriſices, 8& les Sacremens. * Les Sacrifices faiſoient 
Ja partie la plus conſtante & la plus ſolemnelle du culte public. Car il y 
zvoit vn Sacrifice continuel, qui etoir de deux agneaux offerts en holocau- 
e e tous le jours. I' vn le matin, autre le ſoir, avec vne me- 
{ure de fine farine; de Vhuile ' & du Vin; & ce Sacrifice ſe faiſoit aux de- 
pens du treſor public, Les autres Sactiſices peuvent etre diſlinguss en 
deux ſortes, Les Sacrifices d xpiations, & les Sacriſices, Euchariſtiques ou 
action de graces & ceux de proſperite. Les r etoient offerts pour 
Pex intion Jes pechez.du peuple, pour Iba. er Ja colere de Dieu; & ils 
produiſoient cet effet en vertu du grand Sacrifice que le Fils de Dieu de- 
voit offrir dans Paccompliflement des tems pour Fexpiation des pechez du 
monde, & dont ces ſacrifices de la Loy etolent les ombres & les figures, 
Ces Sacrifices Poffroient du pour 'expiation du peche en general, ou pour 
quelques offenſes particulieres, & il y en avoit be ſortes ; Foffrande 
pour le peche c*eſt à dire pour les fautes dans leſquelles on Etoit combe.par 
erreur, par ignorance ou par ſurpriſe, & le ſacriſice pour le delict, c'eſt 2 
dire pour les tranſgreſſions premediteess © . 3 Fey 
Les SecrificesEuchariſtiques & 22 de proſperite t᷑toient nn 


* 


W E 
; t 3 72 Y FT 2 1 45 13S 40 RULER $493; 
de reconnoiflinge, pppr les b de. Dieu 
c 


s yns.qui n'<toieng. compoſes. que « 


maiſon de Diey; ou popraccomplir vn vœu gray aroit fait, dans Jattente 
de quelque faveur ou de quelque delivrance Les autres enfin dtoent 
3 melex compolcz de Creatures vivantes & des fruits de 1a 
L“'on peut reduite 2 ces differentes ſortes de ſacrifices tous les regle- 
mens particuliers touchant Jes Souillures legales, les Purifications, les Fre · 
mices, les Premiers - nes, les Dimes kk. 
+ >L'autre partie du culte public regardoit les Sacremens: ils en avoient 
deux, la Circouciſion & la Pique 3 La Circogciſion fut ordonnse 1 Abra- 
ham gomme le Sceau de I. Alliance que Dieu traittgit avec, lai & ſ pob 
 recirey, & c' eſt.pourquoy elle fut inſerce dans ſe corps des cohfittntions 
de Moyſe, On devoit circoncire tous, les enfans miles le N me. jou 
apres leur naiſſance. La Pãque etoit Ie ad. Sacrement ctabli parmi fe: 
ifs; Elle fut inſtiruge, cqmme nous Pavons git, pour etre · vn memoti- · 
al de la delivrance d'Egypte ; elle ctoit celebrè avec des ceremonies, & 
3 vne ompe toutes extraordinairess elle etoit M EXC ent type de Pagneat 
* de Dieu ſans tiche, & de ngtre delivrance Tpiritue le de Veſdavage du 
| | peche & de Penfer. 1 e OCT, = 10 Oi 8 
II. La 2 choſe que noys devons remarquer 2 4c lelicu on fo; faifvir le 
Service public ;-Juſquia-ce.que B omon eut bit le temple de Feruſalem, 
on fit le fecvice divin dans le Tabernacle que Moyſe avoit fait coaftruire 
dans le deſert, Il n'y avoit point de difference entre ces deux Edifices, 
| | - . e $» - 7 err 8 
quant au deſſein eſſentiel (quoi: qu'il y en cut dans la beaute & dans Lon 
vrage ,) ſeulement le Tabernacle etoit yn Femple mourant» af Temple 


etoit vn Tabernacle ſtahle. II y avoit p ine d'autre lien que 755 I, 
neus 50 
" yni- | 


ou il füt permis d'offrir des ſacrifices, & de faire le ſervice; ae 
le Tabernacle ou le Temple: qui etoient vi Type de 7, Chrift notre 
que Mediateur par lequel ſeul les pechez des hommes peuvent ct te epi- 


| D - ex; De. ſorre-que les Juifs ne pouvoient eriger d'autre Autel ni offcir 
1 des Sacrifices en d'autres lieux que ceux qui etoient ordonnez par la Loi 


. fans ſe rendre coupabl es d' vne Idolatrie typique quoi qu'ils eufſent of. 
fert ces ſacrifices au vxai Dieu, Car ils auroiznt paru reconnoitre fx 1 
32 23 : 


pluſieurs mediateurs, de Pvnite duquel, l'vnite du lied ou Ne 


vice divin, & P'ynite de 1 Autel, leur ᷑toit vn temoignage aſſure. 
1 lie UTabernacle & eypſuite le Temple etoitcompoft de trois parties, Le 


Saint des Saints, ou lieu Tres Saint, le Sanctusire. & Ie Parvis du peu- 
ple, ou la court exterieure. Dans le premier de ces lieux ſavoir dans 
le Saint des Saints, il n'y avoit que le Souverain Sacrificateur qui püt 7 

| F %% ͤ 
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dntrer./& la Ko 150 ran; 3 c'ﬆ das de U 8 — 
cenſoir d Ke or, au rgic la mantle,” ts Yerg men 

fleuri, & 1 A Hager „dans Jaque . kolcuf es e —— de 
la Loi, &. au, deſſus le Pro esto qui lui ſervoir de couyerti ure: 11 


(toit de la meme 1950 largeur que PAtehe, tout de pur or, ſans 
bois de taus cotes, & 1 entroit gr Arche, & Lebbwileit daas le 
couronnement qui wopteif au deffus des bords de FArche; & m#me 
le couronne ment depordoit encore par deſſus le Propitiaroires! quand 
le Pro pitiatoire, toit 9 850 dedins. Sur le Pri itistolte- erdietit les 
deux Cherubi as: tioy. commune des Juifs, etnbraſſse preſque 
bar tous. les, Chriticns 6 ins Fabien I; figure d'yne jeune enfant? 

Le Sund Fr le neu ou les Sacrificateurs entroient tous fes 
| jours: our y, .CXercer, Fi fonctions de leur Miniſtere, on y voyoit le 
Chande| ier or) ayant 


| les 17 75 prop i pou les 75555 cateuts "oof tet de Men Da le 
t ? 


, Cs 
Cars 15 41 Al 91700 pi 11 FN u Tears'prieres; &1eurs 


e une per 8 1 15 irconeis n. Etoit admisʒ 
Aon ayoit I 9 uſtes qu e — try on con- 
ſer volt cont fel | el on devot conſumer: les ſa. 
crifices; les ! 
2 BE eto 


FAdtel des parfums. 


llemer 


«mink & fs ir N dans le re,. 1 Lead; 

: le, pre 05 kugeurs feelg: vie quatriens. ..cputr 
gs 5 Ps ryis Cite? dates equel qui!" erdient 
ſoulllez, 8. rolel elytes 1 cſs* potvõient entrer Go Eeſt ans lde 


ben e & | orban. ou le Tab du Temple. eut reduite 
ſous Ges: Lig _ ben ou | Pon, devoit fairele' pple. "ga public, celles 
1 regardoient, les Vaiſfeaux ſacrez. & les Vrenciles du Tabernacle & 
Temple; comme les Chandelicks, les Mouchetes, les Coupes, les 
Pat & aut s ſemblables. fl os l 82 360/120 l d 115 D. 1115 $347: wS | 
T7 * des ee an pubbic% vos le 
95 28 7175 quat 85 1 7 le fe c ge de tous les j = 
Qui ſ dit Je ſoir 805 Wl NS, Ceſu? de *to tes les ſemaines. qui 
Ke IRE le jour du e 45 Fectcient obkiger de Hohſe rver avec 
vne grande Exat itude, de Pabſtenit de toute ceuyre ſervile, & de Pap- 


e aux devoirs de la lt re % & = gulte divin ; Celuy de tous : 


es mois, on des D unes qui fe gelebroir avec beaucoup 

plus de pompe: que c du Sabbath deifietbires en - facrifioit deux 

bouveaux male i v 2 tan; ' ſept agneaux dun an offérts en holocauſte 
avec leurs gateaux & leurs. afperfh ns is de vid — — 

' Ee. durant Jes. 
* etoient en bt 58 bia grand hombre, & ninſi 16: ſerviceletoit 
eaucoup plus long jc 


le peche, Eufin 41 avoient leurs ſolemnitez mer qui etoient 
| $4151] 133 1 504 "Qu 


47 . 


ept branches, la Table ſur laquelle on mettoĩt 


ours. & 19 ;Fuvezux des lavemens expoſes à Fair & non 
oient aül CTairzin, & les '$zcrificateurs' oy laxoient es 


ices .les ſons de trompet tes, les cantiques Ses 


meme outre ces victimes on offroit vn bouc: pour 


{ 


\ : b — — — - 
4 — — — 
—— V—— At — —— yo 
* 


ches darbres & y babiroient jour & nuit) y mangeant & dormant pendane 


„ 
— 


| "leurs courts, dans. es places de la ville, & meme dans 


a 1 d'arbres huiltux) mais generale ment de 25 
gayement, & dans les Synagogues on fai 


: monde. 51 33% on 234 ZI Si "6 mae! 
Lee dixieme du mème mois, £ioit vn jour extraordinaitement ſolemnel 


4(898 Absage de L EHintoire Ste, 


ou ordinaireß on ,extraardinaires, j. Les ordingires 
revenoient routes, les. Hanes, comme, 1a PBgue" gal de celeb 
vatorzieme jour, du premier inojs, comme nous; #Y0ns gir,"& eee 


ce. duroit ſept jours; la Pentec6cez ou la feie des ſemaines dtolt 
Ja 25. on l'apelloit ainſi parce qu'on comptoit exattement ſept ſemaines 
entre la agen & la Pentecò te, qui commengoit le cmquantieme fond. 
Fon, pretend qu'elle ne duroit qu'yn ſeul jour; Elle Etoir etablie en par- 
tie en memoire de la ppblication de J Loy fur le Sinai, cinquante jours 
apres la premiere, Pàque en Egypte; & en partie pour rendre I Dieu leurs 
actions de graces des 12 de Ia terre. dont ili avoient fait 1a recoltes c eſt 
pqurquoy ils Jui.offroient les premices des pi tes, comme à Paque on avoit 
offert les premices des grains, chicun donc Etoit oblige aporrer'de cher 


Etoient celles our 
L fs celebeoiedh 


Toi deux pains levez pour'en faire offrande 2 Dieu, non deux pains ſans le- 


ices & les offrandes du pain 


vain, mais leyez ; parce que c*etoient les premices & 2 Þ 
| Fete des Tabernacles etoit 


e Hel 115 ordinaire. "Ta Fete des Tabernac 
Ja 36, te ſolemnelle, les Fuifs la celebrotent en memorre de ce queleurs 
Peres avoient habite caps: le deſert ſoijs des Tabernacles: La ceremonie 
dont route Ja Fete avoir tire den nom. duroic ſept jours complets, ſavoir 
depuis le 15e, de Tiſri ou © Septembre uſq_u'at! 220, inclpfivement; ils 
quittoient leurs maiſons, & bãtiſſoient des Tentes de verdure & de bran- 


ces 7 jours: On exemptoit les enfans au deſſus de neuf ans & les malades, 
LTeurs Tentes ſe fatſoient.principalement de rameaux de myrthe,dolivier, 
ile dals bois branchus ? Ils 


iloient les Tabernacles dans les ruès, ſur les toits de leurs maiſuns i- dans 
e Parvis du Ten- 
291 89 42 U ον N 


4 


jour.de ce mois, cette ſolemnite confiftoit en ce que dans les lieus ou habi⸗ 


Ja; fere des Tabernacles, on y celebroit la fète des Trompettes, le premier N 
2 deIſrael on ſonnoit de la trompette dans toutes leurs Syna- 


: gopues; aulh-bienqu*en-Jeruſalem, Avec cette differente que ans le pats on 
ne ſonnoit qu avec vn cor de beler camping au Jubile; 5 1s Io 'Sanfu- 


aire on y ſonnoix auſſi de la;trompexte jointe avec le cor: & ecla-gdepuis lem 
tin juſquauſoir, + On chantoit dans le SatiQuaire Le F.. LXXXI, chan 
ſoit diverſes lectures propres au jour, 


Les Juifs diſent que cela. ſe faiſoit en memoire de la delivranee d' I ſaac. 


Jors qu Abraham <toit fur le point de le ſacrifier. Mais il eſt plus vray 


ſemblable que cette ceremonie etoit etablic 1 | 
ple, que c etoit le 17 jour de Ian civil, & 29, C'etoit, vn * 


o. pour avcrtir tout le peu. 


Ja: predicatiom des Hpotres. qui annoncerent VEvangile r 


c'etoit vn jour de jeune pour tout Iſraẽl, c'Etoit le jour des Propitiations; 
Comme St. Paul fait vne alluſion preſque perpetuelle aux ceremonies de 


ce jour Ia, en parlant du Sacrifice de J. Chriſt dans ſon Epitre aux mw"? 


- 


b. ailtenrs, Ie Tecgeur ne ſeraþas Tacks ges voir lei ia deſeription; ectraite 


1 FT on 
par Monffeur Jurleu, 
7 * 
* 5 *. 7 * 2 


rte 


| ue . b 
« de ce jour ſut Je peche du Veau Mor, que Moyſe avoit tte typ! 
« 40. jours fur Ja Montagne, e qu'en renonvellant 1a Lois il avoitꝰ Eta - 
« bli le Jene ge cette; iarionſolennelle par Forgre de Dieu: Les 
« ceremonies de ge: grand jout font decrites bien ;amplement>: dans le 
„Ch., XVI. dv Leit: Voici gomme la kradi tian des Juiſs nous a> 
66 prend que cette ſolennitè ſe paſſoit. ann Aren as to'd 29 | 
I. Sept jours devant le jour de Ia propitiation on mettoit le Soube- | 
„ain Sacriftigateuy en ſaquefire dans yne chambre particuliere du Temple 
„de peur qu'il ve: fus poltuc-pariſa femme. 2. Durant ces 7 jours i 
„fache que JeSouvcrain $aqrificatetr fis lulimdmele ſarviar journalien = 
„il faiſoit I aſperſton du ſang, il offroit J encknb, il accommoddittes dam 
«pes. , On Ju dophoit vn Supftitug yu Caine Je ſemice Hi romboft 
en pollution, d. Pe Se, john faiſgit ſuk uiPaſpetſion: des cen 
« -dres ge la Vache rouge gar pr ecgution, da peur que par! hb zard' 41: ne 
ut ſouille par vn mort 5. On dui donnoit quelques anciens Mem- 
4 bres du Sanhegr in qui liſoient devant. lui Tordre & les. ceremonies du 
ſerxiee, poun li æn 1 6.; La veille du grand jour 
u matinepele menojt Aga, parte dul Temples: Cc à dire à fla: porte 
*- des Farvis: Seon lui Biſot yoir-detibouveaursdearapnoguz & les: bogey 
Adu Sacrifice, pour dautagt plus Iuilrzäralchat ian memoire de Futtion. 
9 N wee ales Hnciens: du Sanhedtiti de mettoient entre les mains | 
des Ert res ſes, plus anciens qui le menolent dans la chambre out 10 
« campoſair, de pat fum, afin qu'il apprit à manier Pencens ; & ld ils 
© 1ajuroients n diſant, nous ſommes Maſſagers du grand Sanbedrin, & nous - 


© F.ajurons par celui qui a fait habiter ſon-Nain: iciy\ que i ne changes rien de ce 


«qui 84 £57 dir. 8. Le ſeir de Ila veille ctant venu, on ne lui permet- 


Atoit ds; er queiſoxtiſorementꝭ & la niit ſo paſſbit dans la le@iire 
no& dans l{explication de la Loyal ob n 0 uin n ern, 
„% Db E Jour grant vegu qui eigit vn grand jour de yeſine & de Sab 
hat je Souyerain Sacrifirateur ſe, pmparoit pour Pouvrage; II ſe la- 
„ voit, il prengit ſes riches habits 4 habits d'or, & it fai- 
feit Paffrande; du Sacriſice continue 5» offcoit l' encens, il pre- : 
_ ©;Paroits les lampes, il offfgit le houveau & de moon des-ifacri: / 

« fices ordinaires dans les nouvelles Lunes, mais point de bouc''pdur 

e peche car on le reſarvoit pour etreni prinripa evi time du jour. 

10. Cela ttant fait on ocommedcoir les ceremonies particulieres 

an jour, Le. Souverain Sacrificateur uittojt es Häbits Pönti- 
* ficaux, ſe Jayoit pour laſeconde fois, & prenoit les habits blancs 

ud ſimples ae lin net, propres pour vn jour 2 c' etoit vn em- 
bleme de la purets de J. C. notre victime, 11. Pour nung le 

| 8 ervice 
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ct gauche duSouyerain Sacrificateur? On jetesi 


© r Ares ede Hiſtoire ste. 


g gervice du jours II ialloiv aropeer bur prope beg warus Jud dz 
« ante k. Lupe g. ute fl hut mei e wel fe, Je e 

| *Aucel ; Il lui mettoit tibs ſur Ia tetes & far | 
«> entre.le 1emple 7: &M | 8 Rasi latent u. 


 « ſdit vne huniblei cohfefhon de fes probe}, Cela stant 


de ſon bouv eau, & alloit jetter le fort · ſur les deux boucs deftinez à la Con- 
cc gregation, dont vn Aevoit etre! our {Eterhel; C eſt- dire pour! Au- 
« kel, & Pautre pour Hazazel, ct a dire pour etre envoy au de ſert 
«<6: Lei ſort ſe jettoit avec deux pieces dat fur le Iles: etoit crit, pour 
«© PErernel} pour 'Hazazcl.: Ces deux boucs fe 


you owent 212" throjte & à 1a 
les deus pieces d or dans vn 


< vaiſſeau; le SouverainSacrificateur y mettoit les deux mains, pre nant vne 


. piece d'or d'vne main, & l'autre d | les © VOUTS' | 
en le fort qui etoit'echu dans la main ſous laquelle ils Etoient,' le Subſti- 


de autre main, & Jes boucs avoient 


<«-rfit:diant à la droite, & le plus ancien des Pretres 2a gauche. C'etoit 
e Vn bon augure quand le. fort du. bouc Hazazel tomb t en la main 
« droite. 1. On lioit vn fil, ou plutòt vn ruban -d*ecatlare” entre les 
cer cornes du bouc Hazazel, Les Fuits diſent vne choſe aſſes extraordinaire 
« ſur ce rubanz quꝰ ils appelloient la langue e carlate /; C'eſt que durant 
« l ſervice il deyenoit blancy'Se- ils authoriſent cette 2 => Pa 
4d Eſai e 1+ 18. und ves p. feroien / rougts comme | tcariate; is 1. 
50 Ce | 845 vrai ſemblable, cꝰeſt la ſin- 


0: blanchis comme la neige c. Ce qui rend 


e, cerite avec laquelle ils confeſſent que les derniers 40 ans de la durte da 
« Temple, ce ruban ns changeoit plus de couleur, ceſt preciſemenr de- 
« puis la mort de J. Chriſt: 114; Le Pontife ayant Ainſi e | 
e jufques-a>ce-que leur tems vine, {it-xerourniort' 3 ſon prop e houveau & 

*« Jui mettant vne ſeconde fois la main ur la totes il faiſoir1a' meme e 


_ «« feſñon, y ajoutant vne confeſſion pour tous les fils d' Aaron; p 


Avant I Archeʒ & alors ſortant dans le 


< tuoit le bouveau, en donnoit le ſang à quelqu'vn qui le remuoit inceſ. 
e ſamment, afin qu'il ne ſe congelar pas. Cependant il prenoit — — 4 


c ſoi r d'or, y mettoit du feu. prenoĩt vn plat d'encens; 1'encen 
« 1a main droite, bencens dans la gauche, il fen alloit, & entroit 1 4 
4 premiere fois dans le lieu Tres Saint. 11-poſoit ſon encenſoir 2 5 de- 

| lieu Seine, l dreſſoit rare. 
ere à Dieu pour la proſperite du Peuple. 15. Alors*'il' fortolt du 
« lieu Saint, & reprenoit le ſang du bouveau qu'on avoit tobjours 
«| remuè, rentroit pour la aſeconde fois dans le lieu Tres Saint, faiſint 
cc huit aſperſions, vne au haut & ſept vers le Propitiatoire du cots des 
c barres de l' Arche. Enſuite. il fortoit laiſſant le reſte du ſan — | 


1 Sanctuaire dans va baſſin, & retournoit au Parvis des Sacrifice 
: TY 3 2 1 o % 3 Feat i "xa 4 » ah 69 
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le lieu Tres: Saint: ( car Pil eſt dit qu'il y entroit vne fyis Fan, ſe 
|; 1 +4 S nee ons N = W en IL 395 


* 


iind Ge 1 ; BELL: "10 23 4 * WY 
- &-L2 il tuoit le boue fur lequel le ſort 'Etoir tombe peur PEr n 
II prenoie ſon ſang lo portoit, & rentroit pour la troifieme fois dat ie" 


* » 
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t Du ig nee . 
< Te doit entendre dyn ſeul jour de l' anne; mais il y entroĩt quatre 
ce fois dans le mème jour. 3 4l marchoit en reculant, & ne 
ce tournoit jamais le dos à ] Arche & au Propiateire. De ce ſang du 
.c. bouc il en faiſoit aſperſion pres. de Arche, comme il ayoic fait de 
celui de ſon bouveau. & paſſoit du lieu Tres Saint dans le lieu Saint: 
« Et faiſoir aſperſion ſur le voile de ſeparation par ſept fois du ſang du 
cc bouveau qu'il avoit laiſſe premierement, vitis: du Lohg du bade, Franc 
« entre.dans le lieu -Saint,'if meloit les deux ſangs enſemble, & en faiſoic 
. « aſperſion ſur I Autel d'or, en tournant tout -a Fentour il en frottoit 
ee les quatre cornes, & faiſoit. ſept aſperſions, ſur le fond de end 
ce dont lui meme à toit les cendres en les pouſſant ſur les còtez. ( 


©« Sacrificateur faiſoit cela tout ſeul, perſonne ne l aſſiſtoit, & no ſſoiĩt 


« entrer dans le Temple avec lui: Quoi que d'ailleurs le lieu Saint fut 
te acceſfible aux autres Sacrificateur // 
4 17. Cela etant fait il ſortoit, & alloit trouver le boue Hazazel 
% & mettoit ſes mains ſur ſa rEte, confeſſoit les pechez du peuple, & 
4 prioit Dieu qu il voulut faire expiation de ces pechez en ce jour. 
4 ſelon qu'il etoit ecrit- dans la Loi de Meyſe. Car en ce jour il fera 
« expiation pour vous, afin de vous nctoyer de tous ves pecheʒ, & que vous ſoyex 
e nets devans I Eternel Jehova. A ce mot de Jehova tout le peuple fe pro- 
e ſternoit, en diſant, leni ſoit le nom de ce glorieux Royaume à jamais. 
Aprés cela on commettoit vn Sacrificateur pour mener ce bouc dans 
le deſert; Les Juifs diſent, que ce n etoit pas le bouc qui * 
4 loit Hazazel, mais que c'etoit le nom d'vne montagne haute & eſcar- 
_ « pee, ſur laquelle on menoit ce bouc, de là on le precipitoit, & il 
.« ſe briſoit en pieces. II y avoit depuis Jeruſalem juſqu'à cette mon- 
„ tagne ſituce à 12 milles de Jeruſalem dix Höô teller ies à vn mille 
«]yne de Iautre. Deux hommes accompagnoient le conducteur du 
1% bouc juſques a la prochaine beuvette, & le laiſſoient entre les mains 
% de deux autres hommes qui y trouvoient, & qui le conduiſoient 
„ juſques à la prochaine beuvette, ou il trouyoit derechef deux hom- 
- mes qui le conduiſoient à la ſuiv ante, & ainſi des autres: parce que 
ce jour etoit Sabbat, & 4] metoic permis que de faire le chemin 
« yn Sabbat qui toit vn mille, excepte le conducteur du bouc, qui 
% ayoit diſpenſe pour aller de l' Autel — * la montagne. A chaque 
% heuvette ou lui demandoit 'i vouloit boire ou manger. De la 
* derniere beuvette à lg Roche il y avoit deux milles. On maccom- 
hs 2 pas le conducteur juſques 12, mais on demeuroit 2 quelque 
e diſtance, pour voir ce qu'il feroĩt du bouſſſſſſſuſ. 
18. Quand le conducteur etoit arrive à la Roche 1] prenoit Je ru- 
Ann d' ecarlate qui lioit les cornes du bouc, & Je rompoit en deux. 
** Il en lioit la moiticſur le Rocher, & Pautre il 1a rattachoit a Ta 
corne du bouc. La tradition des Fuifs eſt conſtante & uniforme, 
4 PIO | . As Ho x 2 7 bath Yi 40G. 
que Je ruban d'ecarlatte devenoit blarc, comme nous l'avons dit; 
Mais les yas. diſent que * dans le Parvis meme, 


« N 
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82 . Abrege de 1 Hiſtoite Ste, : 
& qu'os attendoit 2 Venvoyer que Je fil fut devenn blanc, d'autres 
1 diſent qui1} y avoit vn ruban d' ecarlatte à la porte du Temple, & que 
& ce ruban devenoit blanc, tout aufli-rsc. que Ie bouc etoit arrive zu 
»* deſert. D' autres enfin racontent la choſe d' vne autre maniere; Tous 
6 $ axcerdent tur le fait, on ne diſpute que fur les circonſtances. Quoi 
CU TN e TLOLAGE 324-3. 

E 4 Pendant qu'on menoit le bone Hazazel, le Souverain Sacrificateur 
#* acheyoir le ſeryice. On scorchoit le bouveau, & Je bout en of. 
% frande, pour le pechs, on en bru oit les graiſſes ſur l' Autel, on por- 
«6. roit les peaux, les entrailles, 12 chair, hors de la ville, & on les bru- 
4+ Joit dans vn lieu deſtins à cela. Dans le tems que le bouc etoit arrive 
au deſert, dequoy on Etoit averti, ou par le ſon du corner, ou par des 
„hommes qui e toient poſtez ſur le chemin du deſert de diſtance vn diſtan- 
cc, & qui ſe donnoient vn igea avec des linges dans leurs mains de 
«+ deſſus de hautes colonnes, le Sguyerain Sacrificateur entteit dans Je 
% Parvis des hommes, & liſoit Ia Loi, entr autres le Vie. ch: du Levit: ou 
** 1] eſt parle des Propitiations. A ces lectures il ajoutoit 8 prieres dif- 
«+ ferentes, cependant celui qui ayoit precipits le bouc retournoit | 2-1 
4 prochaine beuvette, KF demeuroit-juſqu'a la nuit. 
20, Cela 6 tant 1 Je Souverain Sacrificateur fur Je ſoir, C' eſſ- a- 
dire environ a. trois heures apres midi, quitroit les habits blancs, re- 
_ **:yctoit les habits Pontificaux les plus magnifiques; ſe! lavoit dere · 


e ployez à yn autre vidors. comme. 


« grande ſouillure. SI TOs 26:44 4 
« D'autre-part le.peuple 


pour marque d'humilia 
“% choſes. I. De yd] „& de, boixe, 2. ds ſe layer, | 3. de on 
« dre, 4. de ſduliers. 5. de couc | fem es. II . 
te yoit que les malades 4 8 deut Ins qui fülſent | 
exemptex de ces morrific e dts 
Voilà la deſcription que lonſieur Jurieu nous donne des ceremonies 
pratique es dans le grand jour, des Propitiations, ſur lesquelles on peut 
ſe. former vne 1 culte a vitique. I faut remarquer que 
tous les males des enfans d'Uratl . obligex de comparoitre devant 


|'Eternel dans les frois. grandes” fstes de 2 de la Fentecste, 


Outre ces ſolennitez ordinaires qui revenoient toutes les Anndes, at 
ode d' Annees, comme *Annee de relache qui revenoit tous les ſept ans; 
lz ſeptieme Annee etoit Pannee de relache; & le Jubile qui revenoit tous 
les 50 Ans, on comptoit 7 fois 7 ans, er PAnnee ſuivante gtoit Anne 
du Jubile. : Dans cette Anneg.13 la terte demeuroit fan 
noiſſons ; les dewtes dtotent relachees 705 debit rs 5 lex biens qu 
ent EtE. vendus ou en ge fevenoient à eurs premiers pro letaires; 8 
les ſerviteurs Kciens nie 5. vne pleige libcktg. 2858 Fe" 1 4 
Dans FAnnge de reläche, la terre demeuroit auſſi ſans culture & fam 
moiſſons; les debtes devoient etre. relachees aux debiteurs, & les Servi- 
teurs mis en liberte, Cils le vouloient, car fi vn ſerviteur ne vouloit pas 
ſortit on lui pergoit Horeille droite au feteau de la porte. Les Juifs diſent, 
que ſi coſerviteùr. toit de Ia race des Sacrificateurs on ne lui pergoit pas 
Voreille, parce qu/on lui auxoit imprim yne tac e qui I'auroit rendu in- 
capable de rctourner à ſa premiere dignite, parce que Je Sacrificateur de- 
voit etre entier dans tous ſes. membres, IIs remar juent de plus, que ce 
5 3. mais au bout de 
ſept ans à compter de uis Jachat de Peſclave,cn forte qu'il faloit qu'il finic 
ſon tems, & meme il avoit et malade pendant ces ſept ans & qu'il © 
neut pas pũ vaquer au ſervice de ſon maitre, il etoit oblige de recom- 
penſer le tems per du, de forte qu'il tiroit peu d'avantage. de PAnnee de 
reliche's Mais il nen toit Pas ainũ dans I' Anne du Jubilé; II fa. 
loit que l eſclave fut mis en pleine iberrs quand, meme il n'auroit ſeryi - 
qu'vn an, ou r te malade pendant tout le tems qu'il avoit de- 
C'eſt ainſi que les Juifs ſetudioient 2. annuller 
la Loy de Dieu par leur traditions: ils ne manq uo ient pas de ſubtilitez 
four eluder le commandement de remettre les ettes aux debiteurs, leur 
ararice leur avoit fait imagirer l er ceptione pour, detourner fe 
* N 0 . a ; C 2 alt | 1  S ::w 70 veritable | . 
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| veritable ſens de la Loy. Au reſt PAnnee de reficke, & Fanmd du Jus 
+ ÞUE.fe publioient avec beaucoup de pompe dans tout le pais le m me jour 
des propitiations a fd u eontef. 25 7 dr £ erp * 
IV. Ea derniere choſe que nous devons confiderer fur les loix etre 
monielles, regarde les perſonnes qui Etoiem confacrees pour vaquer au 
ſervice divin: II y avoit donc 1. Le Souverain Saerificateur. qui 
ayoit ſes Offices, ſes Reglemens particuliers, comme auſſi — 
Habits & fa Confecration. 2. Les Sacrificzteurs ordinaires, dont hof. 
fice ẽtoit d'inſtruire le peuple, de prier, d'offrir des ſacrifices; de be 
mir la Congregation; & de juger des cas de la lepre, & d'autres ſem- 
blables. 3. Les Levites gull oient alliſter les Sacrificateurs quand 
ils preparoient les ſacrifices, porter le Tabernacle quand il ſubſiſtoit, ar- 
ranger & netoyer les Vaiſſeaux & les Vtenciles, faire 4a garde des 
Courts & des Chambres du Temple, veiller toutes les ſemalnes par 
tour, chanter & cele brer les loüanges de Dieu par des hymnes, & 2. 
vec des inſtrumens de Muſique, & fe joindre aux Sacrificateurs pour 
juger & determiner les Cauſes ceremontelles. II y avoit pluſicurs or- 
dres de Sacriticateurs parmi les Ifraëlites, & quoi · qu; ils fuſſent des Ty- 
pes de Chriſt, cependant c'etoit le Souverain Sacrificareur, qui le re- 
preſentoit d' vne maniere = excellente, & cela 2 pluſieurs eEgardspar- 
ticuliers: Comme dans FVnite, & la Singularire de ſon Office: daus 
les Qualites requifes en ſa perſonne, qui devoit etre à tous Epards par- 
faite & fans defaut; ( au moins quant à Pexterieur ) dans les Cere- 
monies de ia Conſecration & dans le-privilege particulier qu'il avoit, 
2 Vexclufion des autres Sacrifieateurs d'entrer vne fois F An dans le Saint 
des Saints, fayoir le grand jour des Propitiations, comme nous avons 
vi ci-defſus. Tout cela ſe raportoit èvidemment à Feſus Chriſt, i nd+ 
tre vtlique Mediateur entre Dieu & les hommes, qui par le Sacrifice 
de ſoi. meme, & par le Voile ſavoir par ſa propre chair eſt entrè non point 
dans des Licux Saints faits de main, mais dans le Ciel- meme, pour com- 
paroitre maintenant pour nous devant la face de Die. 
Outre ces Loix ceremonielles dont nous venons de parler, les Mratli- 
tes avoient encore pluſteurs autres preceprtes — pluſieurs rites 
ceremoniels touchant les viandes, & le breuvage, & Gf autres choſes 
qui avoient du raport à la vie humaine; Telles erpient 1a difference: 
entre les bètes nettes, & les impures; Les differentes ſortes de Pol - 
Jutions & de Souillures, qui de leur nature n'etoient pas des peche;: 
mais ſeulement des Souillures legales; & pluſieurs autres pratiques, 
qu'on ne peut conſiderer que comme des ceremonies & des Kypes, * 
fur leſquelles nous n inſiſterons pine. 
II y avoit vne autre forte de Loix que Moyſe reg ut auſſi de Dien 
& qu'on appelle les Loix Politiques ou Judiciaires, parce qu'elles re- 
gloiſent le Gouvernement eivil du Peuple d' Iſracl, nous ne ferons que les 
zu diquer en paſſant. : i Wh 1829 mary 144 4 
Ces Loix municipales,. etojent vne eſpece de ſupplement la ſeconde 


es eas 
. . 
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Table du Deealogue, comme les Loix ceremonielles Fetoient 3 la. 
remiere. On peut reduire ces Loix politiques ſous ces quatre chefs: 
1. Celles qui conſideroient l homme — domeſtique & qui preſ- 
crivoient les devoirs des Maris & des Femmes ; des Parens & des 
Enfans; des Maitres & des Serviteurs. 2. Celles qui conſideroient 
homme comme membre de la ſocieté publique, & qui preſcrwoient 
Jes devoirs des Princes, des Magiſttrats 1 Sujets, les loix- 
as les premiers devoient ſuivre dans leurs Courts de Fuſtice; qui 
ervoient aufli de regle pour les contracts, & les marches, pour la diſ- 
ſition des biens fonds, & des. heritages ; enfin qui régloient les 
Chatimens & les Executions, 3. Celles qui regardoient les Etrangers, 
& les cauſes Etrangeres, telles. Etoient les Loix touchant la paix & la 
guerre, celles qui reglotent le commerce avec les Nations étrangeres. 
4. Enfin celles qui étoient etablies pour maintenir, les intherets, & 
 Phonneur de la Religion, les Loix contre les Apoſtats, les Idolatress. 
tes Sorciers, les Conjureurs, les Faux Prophetes, les Blaſphemateurs, les 
Zacrileges, & d'autres crimes de cette nature. Toutes ces Loix Etoient- 
particulieres aux Iſraelites ; & quoi qu'elles procedaſſent du plus Sage 
de tous les Legiſlateurs, cependant elles n'obligeoient point les autres 
Nations, exceptè celles qui etoient des branches de la Loy naturelle 
- donr la raiſon eſt immuable & eternelle. Ainſi les Iſraëlites etoient 
vn peuple diftingue de toutes les autres Nations, autant par Ie ues loix 
& leurs coutumes particulieres, que par les faveurs & les Promeſſes 

du Ciel. Nous reprendrons 2 preſent 12 ſaite de notre hiſtoire. 


| Moyſe ayant conſacrè Aaron & ſes fils, pour etre Souverains Sacrifi- 
eateurs, ſelon l'ordre que Dieu lui en avoit donne ;. Ils exercerent les. 
fonctions de leur Miniſtere dans Arche; mais Nadab & Abihu deux, 
des fils d Aaron ayant mis du feu etrange, c'eſt 2 dire du feu qui n'etoir. 
oint pris: de deſſus - Pautel, ils furent conſumez par le feu du Ciel; 
| eſt vrai · ſemblable que cer accident arriva le Be. jour apres la conſecra-- 
tion d' Aaron; Il nelui reſta plus que deux fils Eleazar & Ithamar, & 1a. 
Souveraine Sacrificature a toujours Ebe conſervee dans leur famille juſqu't: 
Herode le Grand. . r 5 | 
Les 1fraZliges decamperent par Pordre de Dieu le vingtieme jour 
du ſecond mois, de la ſeconde annee: apres leur ſortie d' Egypte, Moyſe 
fit le denombrement du peuple, & il t trouva 603550 hommes au 
ls de vingt ans, ſans y comprendre la Tribu de Le vi, qui. faiſoit 22000 
of ‚ͤFmʒꝶg <5; 1 1 ; 5 : 
Lies IſraElites Etane decamper vinrent apres trois jours de marche 
dans vn lieu qui fut appelle le Tombeau de la concapiſcence 2. cauſe: 
de ce qui y arriva. Car ce Peuple ayant murmure de ce qu'ils rayoient” 
point de chair 2 manger, Dien pour les ſatisfaire & les punir en mEme: 
tems, leur envoya vne prodigieuſe quantite de cailles ; Le peuple en 


amaſſa & en mangea; mais ils ayoient encore la chair entre leurs dents» | 
quand la colexe de IEternel f embraſa, & al frapa le peuple d' vne — 
© | ande 


>. 


nombre de perſonnes picuſes eclaitees & puidentes, pour juger les 


peuple ingrat, jura dans fa colere, qu' ils ſeroient errants dans le d ſert 


aàvoit priſes contr'eux, ils en furent vivement affligex, & paſſans ſubits- 


| e Sen, 
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grande playe, r ice lieu 12 fut nomme Kibroth-tnłz e 
| a dire, le Tombeau de la concupiſcence. Fethro beau - pere de 5 


qui etoit venu à ſa tencontxe & lui avoir ramene_ ſa femme Sephora, - 
prit conge de lui lors que le peuple decampa du de ſert de Sinai, S re. 
tourna ad paĩs de Madian; Ayant remarque que Moyſe portoit ſeul le 
faix du Gouvernement du peupte il lui conſeilla de choiſir vn Certain 
us 
petites affaires en tout tems, & de fe reſerver la connoiſſinee 
des plus importantes; Moyſe adhera à cet avis que Dieu lui · mẽme con- 
firma, rependant les dons ęxtraordinaires de ſon Saint Eſprit ſur les Septan- 


te qui avoient ere elůüuls. 


De Kibroth- Thaana le peuple vine à Haſeroth: Là Aaron & Marie 
ſe rebellerent contre Moyſe, — wy en doute ſon authorite, cet’ 
2 Foceaſion de Sephora qui tant Arabe, ils croyorcnt que Moyſe wa- 
voit pas dil Pepouſery & ſous ce pretexte ils ſe. ſouleverent contre lui; 
Mais Dieu juſtifia d'vne maniere authentique ſon ferviteur Moyſe, & fg. 
colcre Petant embraſee contre Aaron & Marie, celle - ci fut toute cou- 


verte de Lepre, & ſeparde pour ce ſujet pendant ops; Jones hors du camp j 
— 


—— * intercede pour elle aupres de Dieu, elle fut guerie, 
ombr: XII. n (203 ANG eee eee eee 
De Haſeroth, les Iſrablites vinrent 3 Kades-barne au deſert de Pars 
d'ou Moyſe envoya des Efpions par l'ordre de Dieu pour reconnoitre le 
ais de Canaan. [1s revinrent apres quarante jours, & firent leur raport 
5 Moyſe 2 Aaron & à toute Paſſemblee leur diſant que c' etoit n pais 
decoulant de lait & de miel, & leur montrant du fruit qu' ils avoient 
aportE ; ſeulement, direnc-ils, il y a cela que le peuple qui habite au pais 
eſt robuſte, & les villes ſont fort grandes, & fortes ; nous y avons àuſſi 
veu les enfans d'Anak, eee n ee ee 1 aS 
Ainſi ils effrayerent le peuple & le decouragerent tellement que non 
obſtant tous les efforts. de Caleb & de Foſue; ils murmurerent contre Dieu. 
ils ſe ſouleverent contre Moyſe, & porterent leur furcur juſqu au point 
de le vouloir lapide r. Dieu juſtement irritèẽ de Fendurciſſement 88 


pendant quarante ans, & qu aucun de ceux qui avoient Et denombres, 
depuis l'ige de vingt ans n'entreroit dans la terre promiſe exceptè G- 
leb & Joſue. Moyſe ayant declare au Peuple les reſolutions" que Dieu 


ment d'vne lache timidite, à vne temerite preſomptueuſe, ils vinrent le 
lendemain 2 Moylſe, & lui dirent qu'ils etoient prets Galler an lieu dont 
FErernel leur avoit parle; -n'ayant py etre reteuus, ils monterent au ſom- 
met de la montagne, Mais PArche, & Moyſe demeurerent dans le camp; 
Les Amalekites & les Canangens qui habitoient en cette montagne at- 
taquerent ces temerzires, les batirent & en firent vn grand carnage. 
Apres cette defaite Moyſe decampa de Kades-Barne, & fit retourner 
le peuple par Tordre de Pieu, du core de la mer rouge. 


cre 


 LU'Hiftorien ſaers ne fat 2 que nommer les lieux ow les 
Ifratlites- eamperent depuis Kades-barne, juſqu' au commencement de 
la quarantieme anhee/ de leur ſortie d' Egypte, & pendant tout ce 
tems, il ne nous raporte point ce qui leur arriva; & ne nous dit rien de 
plus remerquable que la ſeditien que Core Dathan & Abiran exciterent, 
follicitez par leur ambition, Core aſpirant à la ſouveraine Sacrificature 
u' Aaron exergoit, & Dathan & Abiran voulans ſe rendre Maitres de la 
touyeraine authorire qui stcoit entre les mains de Moyſe; Mais par vn 
chatiment exempleise du Ciel, ces ſeditieux furent engloutis par la 
terre, qui ſouvrit ſous leurs tentes, ſavoir Dathan & Abiran; car Core 
etant yenu au Tabernacle avec fon encenſoir, le feu du Ciel le con- 
ſuma, & 250 autres Levites qui etoient venus avec lui - Ces chatimens 
produifirent d'abord quelques effets dans Veſprit des Iſraëlites; mais le 
jour ſuivant; ils fe fouleverent encore contre Moyſe & contre Aaron, 
les chargeant de la perte de tant de perſonnes; Comme cette ſedition 
alloit toujours en croiffine, Moyſe & Aaron fe retirerent dans le Ta- 
bernacle ; & Dieu dit à - Moyſe, qu'il alloit détruire ce peuple rebelle. 
& aulh tots le feu commenga à les conſumer; 'Moyſe ordonna à Aaron 
de prendre ineeſſamment Vencenſoir o mettre du feu de deſſus PAurel, 
& du parfum, & d'aller en hate vers le peuple pour faire propitiation 
pour eux ; ce qu Aaron ayant fait, Ia playe fut arrecee, cependant il y 
cut 1470 perſonnes qui ea moururent, outre ceux qui toient peris 
dans la fedirion "de Gl. : | 2 25 
Dieu Pecant declare le Protecteur de Moyſe & d Aaton, d' vne manie- 
re fi terrible; il jugea encore 2 propos de confirmer la Souveraine Sa- 
criſieature I Aaron & à ſa famille par vn autre miracle; il commanda 2 
Meyſe de prendre vne verge de chaque Tribu, d'y ecrire+ le nom de la 
Tribu, d'en prendre auſſi vae de la Tribu de Levi, & d'y ecrire le nom 
d Aaron; de mettre ces verges dans le Tabernacle d'aſſignation; & que 
la verge de celui qu'il: auroit <li pour la Souveraine Sacrificature fleu- 
riroĩt, & qui ainſi il feroit ceſſer les murmures des epfans d Iſracl. Moy - 
ſe ayant reg les verges des Chefs de toutes les Tribus, les mit dans le 
Tabernacle, & le lendemain, il trouva que celle d' Aaron, avoit non ſeu- 
lement bourjonne, & pouſſe des fleurs, mais auſſi produit des amanges, 
it prit ces verges, & rendit à chaque Tribu la ſienne, leur montrant cel- 
00 qui fut enſuite miſe en depots & conſervee dans le Taber- 
male: d e Wh nary: ws S303». NTT, | 
Le premier mois de la 40e, annee- apres leur ſortie d'Egypte, les Iſra- 
elites tant revenus à Cades-barns' Marie ſrour de Moylſe mourut & fut 
enſevelie dans ce lieu-lJ + le Peuple manquant dieau: murmura encore con · 
tre Moyſe & contre Azron; Moyſe par l'ordre de Dien frapa vn coc her 
& en fit ſortir vne abondance ꝙ eau; Mais parce quiil avoit temoigne 
quelque defiance en frapant deux fois ce rocher, Dieu: In dit auth blen 
qua Aaron, qu' ils n. introduireient point le Peuple au. pais de Canaan, 


- 
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"9. | Abrege de 1 Hiſtoire Scte. 
Ie Roy dEdom ayant refuſe aux Iſraelites le paſſage par ſow palz quꝰ 
Moyſe lui avoit 92 ſes Ambaſſadeurs; Etant — 0 
avec ſon arm ge pour ſoppoler à leur paſſage, ils decamperent de Kades 
£7 vinrent en la montagne d'Hor 4 La Dieu fir connoitre a Moyſe que 
I'heure de la mort d'Aaron Etoit venũie, qu'ainſi il le depouilla de ſes Orne- 
mens Pontificaux, & qu'il en revẽtit Eleazar ſon fils, Moyle obeic à cer 
ordre, & Aaron mourut ſur la montagne d'Hor age d environ 123 ans, & 
tout le peuple d' Iſraëèl mena deuil durant 30 jours, e e 
Arad Roy d'vne province du pais de Canaan etant informe que les Iſra- 
Elites Paprochoient de ſon pais, les attaqua, les vainquit & prit vn grand 
butin. Mais le Peuple ayant promis a I'Eternel que Pil leur livroit Arad & 
ſon pais entre leurs mains, il mettroit toutes ſes villes à l'interdit; Dieu 
cxarga leurs prieres, ils attaquerent Arad, le defirent, & ruinerent toutes 
oy villes; c'eſt pourquoy ce licu fut appelle Horma, c'eſt à dire Ana - 
theme. TED ET TGT (OTE 8 5 25 
Les Idumeens ayant refuſe paſſage aux IſraUlites, ils furent obliges de 
circuire leur pais, pour venir aux plaines de Moab & au fleuve du Jordain; 
Cette nouvelle fatigue leur fit encore perdre courage, & murmurer con- 
tre Dieu, & contre Moyſe. Ce fut pour les punir que Dieu envoya des 
ſerpens brulans qui par leur merſures cauſerent la mort 2 vn grand nombre; 
Mais le peuple reconnoiflant fa faute, Moyſe eleva vn ſerpent d' airain par 
| mn oi de Dieu, & tous ceux qui le regardoient etoient gueris de ces mor- 
ſures. . = 3 n 
Apres pluſieurs campemens, ils vinrent enfin aux plaines de Moab, 
d'ou Moyſe envoya demander à Sihon Roy des Amorrheens, la per- 
miſlion de paſſer par ſon pais; Mais ce Prince au lieu d'y conſentir, 
vint attaquer les Iſraelites avec ſon armee, & fut defait, & ſon pais 
conquis. Og Roy de Baſhan ayant voulu foppoſer aux Liraclites, _ 
.Eprouva auili le meme ſort, fut enticrement delle & cout ſon pais 
conquis. | EEE: 8 I. ES RAGE 
Toutes ces victoires jetterent la terreur dans tous les peuples voiſins 
Balac Roy de Moab, redoutant les ſucces de Moyſe, crut ne pouvoir lui 
oppoſer rien de plus fort que les maledictions de Balaam, qui etoit vn 
Prophete du pais des Ammonites, Geſt pourquoi il le fit venir pour 
maudire le peuple d'Iſraël, mais Balaam, retenu par yne vertu ſecrete de 
Dieu, ne put jamais ſatis faire de cette maniere les defirs de Balak (quoi 
qu'il Jui fut tout devoue ) cependant il donna à ce Prince vn avis qui. 
eut des ſuites tres ſuneſtes pour les Iſratlites; il lui couſeilla d envoyer 
dans leur Camp des filles du paĩs, qui les engageroient dans I' Idolatrie, ce 
qui toit vn moyen aſſure de les priver du ſccours & de la protection de 
Dieu. Les Moabites ayant ſuivi cet avis, 1 d' Iſrael ſeduit par 
les attraits de filles de Moab qui les convioient à leurs ſacrifices, ſervi- 
rent 2 leurs Dieux, & ſacrifierent 2 Bahal-pehor. Alors FEternel ſen-. 
Aamma contre Ifrael & il ordonna à Moyſe de prendre tous les Ghefs du 
Feuple qui stoient coupables & de les pendre ; Moyſe or 7 
| —— — 2 Juges, 


proces parens; Dieu lui-meme en- 
hinees fils d'El 
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qu'ils avoient deja conquis, il le leur accorda, à conditionqu'elles accompag- 
neroient les autres tribus à la conquẽte du paĩs de Canaan& ne ſenxetourne- 
roient point, qu'elles ne ſ en fuſſent miſes en poſſeſſion. Moyle aprés avoir 
aſſemble le peuple d'Iſrael le premier jour de Jonzieme mois, il leur 
remit en mẽmoire tout ce qui leur ẽtoit arrive depuis Jeur ſortied Egypte; 
les exhorta @ vne exacte obſervation de la Loy les aſſurant de la protèction 
de Dieu, Pils Iui ètoient fidelles, & les menagant de ſes plus ſeveres juge- 
mens, f ils abandonnoient ſes Stes. Loix; Il partagea le pais de Canaan en- 
tre les douze Tribus, & marqua 2 chacune d'elles ſes limices, Il les benit 
E predit ce qui leur devoit arriver, & ayant ecrit toutes ces choſes dans le 
livre que nous nommons Ic Deuteronome, il monta ſur la montagne de 
Nebo, ou ce grand homme W age de 1 20 ans PAn du monde 25 53, 

| | a | 1 1451 
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1.451 Ans avant Jeſus Chriſt, apres avoir gouverne le peuple d' Iſrael pen- 
dant 40 Ans. 7amis homme n'a 1 17 en lageſſe cet illuſtre Legillareur 4 
jamais nul n'a ſceu comme lui prendre toujours les meilleures reſolutions, 
& ſi bien les executer z & jamais nul autre ne Juy à ete comparable dans 
la maniere de traitter avec vn peuple, de le gouverner, & de le perſuader 
par la force de ſes diſcours. 11 a toujours ere tellement maitre de ſes paſſi- 
ons qu'il ſembloit en tre exempt, & ne Jes connoitre que par les effets 
qu'il en voioit dans les autres. Sa ſcience dans la guerre luy peut donner 
rang entre les plus grands capitaines; & nul autre n'a eu le don do pro- 
phetie à vn ſi haut point: car ſes paroles étoient comme autant d oraclesz 
& il ſembloit que Dieu lui mème parloit par ſa bouche. Le Peuple le 
pleura pendant trente jours, & nulle autre perte ne luy à jamais été ſi ſen- 
fible. Mais il n'a pas ſeulement etè regrettè de ceux qui iyoient eu le bon- 
neur de le connoitre; il Va auſſi ere ceux qui ont vu les loix admirables 
qu'il nous a laiffees parce que la ſaintetè qui by remarque ne peut perinet- 
tre de douter de Peminente vertu du Legiſlateur, c' eſt par cet eloge que 
Foſephe finit Phiſtoire de ce fidelle ſerviteur de Dieu, & le quatrieme 


livre de ſon hiſtoire des Fuifs. 2 bet 
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PRE s qu'on eut rendu 3 Moyſe les derniers devoirs, 
| ' Jofue fon Succeſſeur, commanda à tout le 8 
= tenir pret, il envoya reconnoitre Jericho, & la difpoſk 

tion des habitans, & marcha dans le deſſein de paſſer le 

e Jourdain. Le Roi de Jericho ayant eu avis que des gens en- 
vpvoye· par les Hebreux ecotent venus pour  reconnoitre 
ja ville, & qu'ils etoient logez chez Rahab dans le deſſein de ſe / retire: 
ſecretement; Ce Prince envoya auſſi egt pour les prendre. mais Rahab 
les cacha, & dit 2 ceux, que le Roi avoit envo 2 qu' ils - Etoient-ipartis 
avant que le ſoleil fut couche, mais qu'il ſeroit aiſè de les attiaper, de les 
ramener; Ces perſonnes trompees par cette femme, au lien de chercher 
dans ſa maiſon, prirent les chemins qu ils eroyoient que ces &trangers auoĩ ; 
ent tenu; Cependant Rahab les ayant retire du lieu- ou ils teien ca: 
chez, les fit deſcendre avec vne corde le long des murailles de la. villes 
apres. les avoir obligez de lui promettre avec ſerment, que lors; qu ils 
rendrozent Jericho, & feroient paſſer tous ſes habitans au fil de Pepees 
ils lui ſauveroient la vie, & à tous les ſiens comme elle avoir! ſauvé la 
leurzce qu'ils lui promirent de faire, lui donnant avis de retirer tous ſes 
proches dans ſa maiſon, & de tendre devant ſa porte vn drap rouge, afin 
Aron pu Iz anger des/aitceres, s. EL, OA 
Ces efpions Etant de retour au camp des Ifſratlites, firent leur ra- 
port 2 Joſue, qui le communiqua à Eleazar Souverain Sacrificateur» & 
au Senat; & ils approuverent contirmerent la promeſſe faite 2 _ 
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„ Du Views Teſtament: s 
Joſus de campa le lend emain matin, & vint avec fon armee ſur les Rives” 
du Fourdain' vis 2 vis de Jericho, il paſſa la riviere de cette maniere. 
Les Sactificateirs alloient les premiers avec l' Arche: Les Levites les ſui- 
yoient, & 'portoicht le Tabernacle avec tous les Vaiſfeaux Facrez 23 Tout 
le reſte de 'Arm&emarchoit chacun ſelon le ring. de ſa Tribu, lail- 
ſant par l'ordre de Joſue, 2000 coudees de diſtance entrieux & l' Arche. 
Les Sacrificateurs n'eurent pas plutòt plonge leurs pieds dans la 
riviere, que les eaux qui yenoient du cote de ſa ſource f arrèterent, & e- 
leyerent en vn monceau, & celles qui deſcendotent vers ſon embouchure 
Pecoulerent, les Sacrificateurs ſe tinrent de pit ferme ſur le ſec au mi- 
lieu du Jordain, pendant que tout Iſrael 1 ſec juſqu'à · ce que 
tout le peuple eut traverſe le fleu ve. Foſue fit auſſi enlever douze pierres 
du milieu du Fordain, & apres que le peuple & Arche de FEternel ' 
furent paſſes, il dreſſa ces douze pierres pour etre vn memorial de la 
merveille que Dieu venoit d'operer en leur faveur; Des que les Sacri- 
ficateurs furent hors du fleuve avec I' Arche les eaux repri rent leur cours 
ordinaire, - 3 V 
| und le peuple fut entre dans le pais de Canaan, Foſue, par l'ordre 
de Dieu, leur commanda A tous de ſe circoncire; car ceux qui Eroient 
ſortis d Egypte ecotent morts, & ceux qui etoient nes dans le deſert 
navoient pas et circoncis, Apres leur circonciſion, ils demeurerent 
dans le camp juſqu*a ce qn' ils fuſſent guris, Et le quatorzieme jour 
du mois de Niſan ils celebrerent la Pàque: le lendemain ils mangerent 
du ble du pas; & le jour ſuivant la manne qui les avoit nourris durant 
quarante ans ceſſa de tomber. Foſue, ſe trouvant dans le Territoire de 
Jericho, vit vn homme qui ſe tendit de bout vis 2 vis de lui, ayant ſon © 
epce degainee en fa main, il alla 2 lui, & lui dit, Eſ-tu des notres, ou de 

nos ennemis ? Cet homme Ini repondit, Non: mais je ſuis le Chef 
de Facmee de VErernel 3 je ſuis yenu maintenant à ton ſecours. Et 
Joſue ſe profterna en terre, &adora, 6. ons 

Apres cela Fofus marcha contre Fericho, Ville forte & bien munie, 
remplie ' d'habitans qui Etoient tous reſolus de fe bien deffendre, 
il commanda à tout Te peuple par l'ordre de Dieu, de faire le 
tour de la place pendant fix jours. Ainſi le premier jour les 
Sacrificateurs accompagnez du Senat portant Arche fur leurs 
epaules marchefent vers Jericho, & forinotent avec ſept cors afin 
animer les troupes ; ils continuerent durant fix jours à faire la meme. 
choſe, & au ſeptieme jour ils firent ſept fois le tour de la ville & la der- 
niere fois comme les Sacrificateurs ſonnoient des trompettes, les murailles 
tomberent d'elles- memes, les Iſraelites entrerent dans la ville, & firent vn 
horrible carnage de tous ſes habitans, n' pargnant pas mEme les femmes, les 
enfans, ni les bètes; Ils mirent le feu dans la ville & la reduiſirent en 
cendres, La ſeule Rahab avec ſes parens qui Cetoient ſauyez dans ſa mai- 1 
on fut exempte de cette deſolation generale, & mente I Joſus qui la 
combla de bienfaits, On ruina dans Jericho avec le fer tout ce que le 
ten avoit Epargne; On prononga malediction contre ceux qui 1 
droient 
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. droient de retablir cette ville; & on pria Dieu que le premier qui en 
jetteroit les fondemens, perdit Iaine de ſes enfans en commencant cet 
ouvrage, & le plus jeune lors qu'il l'auroit acheve. On trouva dans cęt- 
te puiſſante ville vne tres grande quantite. d'or, d'argent, & de cuiyre, 
fans que perſonne, excepte vn ſeul, ofit Pen rien aproprier 2 cauſe de la 
defenſe expreſſe que Folue leur en avoit faite de la part de Dieu; 
II fit mettre toutes ces richeſſes entre les mains des Sacrificateurs pour 
Jes conſerver dans le trefor de PEternel, _— FF 
L'ordre que Dieu avoit donnè 2 ſon peuple d extirper Tes Cananeens 
de d<truire 2 Ja fagon de l' interdit tout ce qui ſe trouveroit dans leur 
ville, etoit ſi ſevere, que Joſué ayant envoye 3000 hommes contre la 
ville d' Hai, Dieu permit qu' ils fuſſent repouſſez avec pette, parce qu A. 
chan ou Achar de la Tribu de Juda ſ'etoit aproprie dans le fac de Feri- 
cho, vn manteau d' ecarlatte, cent onces d' argent, & vn lingot d'or. 70. 
ſue, par l'ordre de Dieu, 2 jette le ſort ſur les Tribus, & ſur les familles 
de la ibu de Juda, & ſur les hommes de la famille des Zarites, Je 
ſort toimba ſur Achan 4 ayant reconnu ſon peche, fut conduit dans la val- 
lee d. Achor, avee ceux de ſes enfans qui ecoient complices avec Jui,Cils fn- - 
rent lapides, & leur corps avec tout ſon betail furent brulez. Joſue apres avoir 
purifie ſon armee en mena yne partie contre la ville d' Hai, mit 50900 hom. 
mes en embuſcade, & engagea au point du jour yne eſcarmouche, le 
Roy fit vne ſortie avec ſon peuple; & Joſue pour les attirer Join. de la 
ville feignit de prendre la fuite. Mais tout d'un coup ceux qui ctoient en 
embuſcade ſortirent, marcherent vers la place & la mirent toute en feu. 
Alors Foſue tourna viſage, & tailla en pieces ceux qui le pourſuivoient. 
Le Roy d' Hai fut pris & pendu, tous les habitans hommes, femmes, 
& enfans paſſerent au fil de Vepee, la ville fut brult e, & reduite en yn mon- 
ceau de ruines. Les Iſraëlites ſe reſerverent le betail & les depouilles 
des ennemis par la permiſſion de Dieu. JJ Jon. 
Ces victoires de Foſuè jetterent la terreur dans tous les pais voiſins; 
Les Hechiens, les Amorreens, les Cananeens, les Phereſiens, les Heviens 
& les jebuſiens ſe liguerent enſemble pour leur commune deffenſe; mais 
les Gabaonites envoyerent des Ambaſſadeurs 3 Joſus qui feignans de 
venir d' vn pais . l'engagerent avec les chefs des- Tribus a traiter 
alliance avec eux. Trois jours apres Foſue ayant mene Tarmee dans le 
pais de Canaan vers les montagnes, il apprit que les Gabaonites etoient 
Cananeens, & voiſins de Jerufalem, quainſi ils Lavoĩent crompe ;, Ce- 
pendant ayant aſſemble pour cette affairele Souverain Sacrificateur, & le 
Senat; Il fut reſolu d'obſerver la foy qu'on leur avoir donnse avec ſer- 
ment mats ils furentobligez de ſervir à couper le bois, & puiſer l'eau pour 
Paſſemblee, & pour PAutel de PEternel. Et ce Peuple evita ainſi le- peril 
qui le inenasgoit. | 2 r 33 
Cette action des Gabaonites irrita de telle forte Ie Roi de Feru- 
ſilem qu'il aſſembla quatre Roix ſes voiſias pour aller tous enſemble 
leur faire Ja guerre. Les Gabagnites vox ant leur ville aflicgee, implorerent 
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Ie ſecours de Joſue qui Pavanca aufliede avec. toute I'armee marcha jour 
& nuit, attaqua les ennemis au point du jour lors qu'ils Etoijenr prets 3. 
donner Laſſaut, & les pourſuivit juſques, 2 la vallee de Bethoron. Le Ciel 
le favoriſa d'yne maniere_ toute. gy pn dans cette occaſion, - Car 
outre le tonnerre, les coups de foudre, & vne grele de pierres, on vit par 
vn prodige Etrange le jour prolonge contre l'ordre de la nature pour em: . 
| yecher les tenEbres de la nuit de dErober aux Ifratlites vne partie de leur 
victoire. Ainſi ces cinq Roix qui croyoient trouver leur ſurete dans 
ye caverne proche de Maceda ou, ils etoient rerirez, furent pris par 
Joſus & il les fit tous monrir, & toute leur armee fut taillee en e- 
La ville de Macedi fut priſe & ſes habitans mis au tranchant de pee, 
Les villes de Lebna, de Lachis, d'Eglon, d' Hebron, & de Dabir eurent 
le meme ſort. Joſuè eut guerre contre pluſieurs autres Roix du pais pen- 
dant ſix ans conſecutis, il les vainquit, & de truiſit les anciens habitans 
& par ta gea leurs Terres entre les neuf Tribus & la moitic de celle de 
Manafſe. Le Tabernacle fut mis en Shilo, les Tribus de Reuben, de. 
Gad. & l'autre moitie de celle de Manaſſe, qui avoient leur portion 
zu dela du Jordain Pen retournerent, apres ayoir ſecouru les autres Tri- 
bus dans la conquete du pais: apres leur depart ayans dreffe vn autel pres 
du fleuye, leurs fret es en prirent ombrage, & Vouloient leur declarer la guer- 
rc, fils ne ſe fuſſent juſtifies, & purgez du crime d'Idolatrie, en de- 
clarant aux deputez des autres Tribus, qu'ils navoient dreſſd cet Autel 
que pour ſeryir de marque à la poſterite de leur etroite alliance avec ceux 


de leur nation qui habitoient de l'autre core du fleuye, _ _ | 
ZoſuE ayant paſſe les dernieres Annees de a vie en paix; il aſſembla 
ayant ſa mort les Enfans d'Ifrael, les exhorta d'etre fidelles 4 Dieu, d'ob- 
ſerver religieuſement ſes Loix, de futr toute ſorte de commu nication avec 
les Cananeens; leur promit qu'ils detruiroient les autres peuples du pais 
ui n'avoient pas encore ee domtez, & apres leur ayoit Bir promettre 
ollemnellement de ſervir ! Eternel leur Dieu; Il mourut ige de 110 
ans l'an du monde 2570, avant J, Chriſt 1434, Il mourut dans la 
17E, annee de ſon Gouvernement. Le Souverain Sacrificateur Eleazar le 


ſuiyit de pres, & Phindes ſon fis Jui ſucceda dans fa Cf * 


bog | Sous les Juges, > _ 
DOG @ Pres la mort de Yoſue les Ifratlites furent Iong tems ſans 
2 avoir de Roy on de Souverain, chaque Tribu etant gouver- 
» nee par ſes Acciens, choiſiſſoit ſes propres chefs pour com- 
3888. mander fon armee, & its ſubjuguerent par degres le reſte des. 
anctens habitans du Paĩs, ſoit en les extirpant, ou en les rendant Tributaires, 
Les Roix voiſins Ieur firent ſouvent 1a guerre, & les reduiſirent meme- + 
pluſieurs fois en ſervitude: Mais Dieu ſuſcitoit de tems en tems des perſon- 
ves qui les deliyrotent de P oppteſſion; & ces perſonnes nn, 
5 | | 5 
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des'7uges, Ce wetoit quiviic See occafionelle, 2 pen pres ed him cche 


| & elle <toic ſujerte 2 de grandes inter- 
ruptions; D*ailleats il of I pee: eu de Juge qui ait eu Autherite 
ſur tout Je corps de la Nation; Ils etoient ſeulement les chefs de certaines 
Teibus qui ſe - ſoumettoient volontairement à leur conduite lors quils 
oraignoient l' invaſion de quelque Nation voiſine, ou qu'ils gemiſſoient 
ſous le Joug de quelque Prince qui les ayort aſſujetis. Ted „ 
Auſſi remarquons nous dans Fhittoire des Juges qu'vne partie des Tri. 
bus Etoit en guerre, ou en ſervitude pendant que l'autre jouiiſoit de la 
— „ ¼]̃ , ͤ ne og. 
Cieſt 1d Videe qu'on doit avbir de ces Juges ſous leſquels les Iſraelites 
— , pö̃]¾'dds ] ˙ N WOE TN cucs 

II y avoit encore beaucoup de Cananeens dans le pais, quand Foſue' 
mourut Les Ifraclires conſulcerent Dieu, touchant le choix de celui, 


qui devoit etre leur chef contre ces 7 & 55 rordre de Dieu; la 


condilire de cette guerre fut laiſſee à 12 Tribu de Juds, * Cette Tribu 


diemanda du ſecours 1 celle de Simeon, & toutes deux jointes enſemble 


attaquerent Adonibeſec, taillerent ſon armee en pieces, Te firent priſontifer 
& Jui couperent les extremitez des mains & des pieds, IIs prirent Feruſa- 


lem, en tuerent les habitans, & la brulerent. 


Apres cela ils marcherent contre les Cananens qui habitoient du core 
du midi, fur les montagnes & dans les plaines, prirent les villes d Hebron, 
Dabir, Sephaath, Gaza, Aſcalon, & Accaron. En vn mot la Tribu de 
Juda ſe rendit maitreſſe des montagnes du pais; Mais ils ne purent ſe 
repdre maitres de ceux "qui, habitoient dan s- le pais plat, Les autres 
Tribus ſ'efforcerent de Netablir dans les lieux qui leur etoient 6chus en. 
partage, mais ils ne ſe mirent pas en peine d*cxtirper la race des Ca- 
nane ens, ils ſe contenterent de ſe les rendre Tributaires, & ceſſaut de 
faire la guerre ils ne penſerent plus qu'a jouir en paix & avec plaifir 
de tant de biens dont ils fe voyoient combles; leur abondance & leur 
richeſſes les jetterent dans Ie luxe & dans la volupte: ils ne ſe ſoucioient 

tvs obſerver Lancienne e & devinrent ſourds 2 la voix de 
Dieu, & à celle de fes Stes. Toix, Ainſi ils attirerent ſon courroux, & 
il leur fit ſavoir que c' toit contre ſen, ordre qu'ils epargnoient les 
Cananc ens: mais qu' vn tems viendroit qu'au lieu de cette douceur dont 
ils vſoient envers eux, ils eprouveroient leur cruaute. N'ayant pas voulu 
profiter de cet avis, ayant au contfaire perſiſte dans leur méchancheteg 
& OErtans T dans 1 Ldalatrie 125 les. mèꝭmes exces des Cananeens, 
Dieu en fut ſi-irrire, qu'il les [ vra A Chuſan Raſathaim Roy de Męſo- 
potamie dont ils futent tributaires durant It it ans. On peut placerꝰ cet 
Lvenement entre {a 406. & 14 45e. année depuis la mort de Moyles entre 


l'an monde 2593 & 2.598, 


Apres ces huit anne es de miſeres, Dieu ſuſcita Othniel frere de 
Caleb, fils de Cenez de la Tribu de Juda * défit le Roy Chuſan, le 
conttaigni: de fe retirer au delà de FEuphrate, ꝙ recouyra glorieuſe · 


8 Dun © © _— 85 
mem la liberte du peuple, qui pour le recompen ſer d'vu fi grand ſervice 
le prit pour ſon chef, & lui donna le nom de Fuge, 3 cauſe de 1I'authorite 

qu'il lui donnoit de le juzer. II mourut dans cette charge, après Payoir 

exercè e en paix durant quarante ans. „„ kd 4 
Aprés ſa mort, les Ifratlites. ſe trouverent dans vn plus mauvais stat 

qu'ils n avoient encore et,; tant parce qu'ils Etoient ſans Chefs, qu à 

cauſe qu' ils ne rendoient plus à Dieu Fhonneur quiils lui e 

& qu' ils violeiene les loix qu'il leur avoit 'donnees.: glos Roi, de Moak 

leur deelara Ia guerre, les vainquit en divers cbmbats, & ſe les rendirt 

tributaires, Ils paſſerent ainſi dixhuit Ans. Mais enfin Dieu teuche de 
e "& Aechi pa Tedrs prictes, reſolut de les 
delivrer. Aod; ou Ehud fils de Gera de la Tribu de Benjamin fut 
celui dont Ilſe ſervit. II vint au Palais d'Eglon,.demanda'. de. Feny 
tretenir en particulier; ce qui lui ayant ste arcorde'; if hui plongea ſon 
poignard daàas le Ventre; & stant auiffttöt ſorci par vne por- 
te de derriere; II aſſembla le peuple d Ifta, Caſſura des paſſages du 

Jordairt, & 3 Moabites, tetira 185 fe” de ſervitiide, & en. 

ſecompenſe ils le recornutent pour leur Chef! Apres cela Ils jourent! 

de la paix pendant 50 Ans; ce fut dans cet interyalle de tems que Sam- 

gar defit 600 Philiftihs, & délivra en partie Ifrad 't. 55 


Apres vne paix de 80 Ans, Jabin Roy des Canaticens fe rendit mai- 
tre d' Hazor, & aſſujettit les Hralites durant vingt ans: Dans ce tems, 
il y. avoit. en Iſraël vne Propheteſſe nommte Debora, femme de Lapi- 

dathy qui jugeoit le peuple. Elle envoya dire 4 Barach. qui étoit de la 
Tribu de Nephtali d aſſemhler dix mille Homme, & d'attaquer les en- 
nemis, ce petit nombre etant fuffiſant puis ue Bieu lui promettoit la 
victoire, Barach ne youlut aecepter cettè charge qua condition que 
Debora prendroit avec lut la conduite de cette artnee. Elle y conſentit, 
& ayans aſſemble 1 0000 hommes, ils f allerent camper ſur la montagne 
de Thabor: Syſara par le commandement de Fabin ſon maitre, ſe mit 
en devoir d'aller des attaquer; Mais Debora & Barack le previnrent, 
& fondirene- ſur ſon armee, la mirent en deroſite. & en tuerent vn 
pand nombrs- ' Sytre voyant tour deſeſpere ceſerhdir de ſon, charior, & , 
c'retits chen vne femme 'nommee Fael, ouſCttant endormi d'vn . 0 
ſommeil, elle lui enfoncz avec vn marteau un grand clou dans la Tem- 
ple; & Barach Erant ſuryenn elle lui montra ſon Corps mort: Telle- 
ment que Phonneur de cette victoire fut dũ aprés Dieu au courage 
de deux femmes Debora & Fael- RBarach marcha enſuite vers la ville 
FAzor, defit g tua. le Roi Jabin qui venpit avet vile autre armee à (a 
rencontre, raſa la ville, & gouverna paifibtement le peuple de Dieu du- 


4 


rant quarante ans w „ %% ˙e 
Aprés la mort de Bꝛrach & celle de Debora qui arriverent preſque 
en mEme tems, les Madianites afliftez des Amaleckites & des Arabes 
firent la guerre aux Ifraëlites; ravagerent leur Pais & continuetent durant 
'pt ans J les prelſer de 14 forte, rerenzns toutes les aunees dans le ter: 
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Ie Peupſe qui ſetoit attiie ces chatimens; par ſes peches eur 
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: ' Mea tine] enen 3 55 tnt $ 2 . * 44 1 $7 ten 
de la recolte, & emportant tout ce qu'ils trouyoicnt dans la campagne 
recours à 


Dieu, qui touche de compallion, envoya ſon Ange 3 Gedeon fils de Jos 


de la Tiba de Manaſſe qui battoit en ſecret des gerbes de bled dans ſon 
preſſoir, parce qu'il n'oſoir les battre r dans Faire de {a 

range 2 cauſe de la crainte qu il avoit des ennemis, Gedeon demand 
1 Ange quelque 1155 par lequel il put etre con vaincu qu'il Etoir effecti · 
vement envoye de 


lieu informez de ce que Gedeon àzuoit fait, le demanderent à ſon Pere 


de detruire l' Autel de Bahal ; a quoy ayant obe l, les habirans du 


Foas pour le faire mourir, mais il le refuſa, diſant, ſi Baal eft Dieu qu'il 


fe Targe lui. meme ſur celui qui a detruit ſon Autel: C'eſt pourquoi 
elle Ferubbaal. Les Madianites & les Amalekites Etant 


Gedeon fut app 


venus ſelon leur coutume & ayant paſſe le Fordain camperent dans la 
valle e d'Fzreel, Gedeon aſſembla quelques troupes, & apres avoir été 
aſſure de la protection divine par le miracle reiteré de la toiſon; il 
PayAnca avec ſon armee juſques 4 la fontaine d'Harod pour attaquer 


les Madianites ; Dieu appaxilt en ſonge 2 Gedeon & lui dit, que les 


hommes ctant ff vains ee leurs. victoires à leurs propres 


etoient redevables, qu'ainſi il lui commandoit de faire publier- dans ſon 
camp, Que quiconque avoit peur pouvoit ſ en retourner; Gedeon obeit à 


cet ordre, & il y eut 22000 hommes de ſes troupes qui ſen retournerent, 


& il en reſta dix mille; Dieu lui fit connoitre que ce nombre toit en- 


forces, il vouloit leur faire connoitre que c'ctoit à lui ſeul qu'ils en 


core trop grand, & lui ordonna de les mener le lendęmain yers Legau, de 


tenir pour les plus vaillans ceux qui en prendroient dans leur main pour 
boire, & de les Teparer de ceux qui ſe courberoient ſur leurs genoux 


& il ny en eut que 300 qui prizent de l'eau dans leurs mains & la 

orterent de leurs mains i leur bouche; Gedeon ne g- 
ee & il r'enyoya tout le reſte; La nuit ſuivante' Dieu lui commanda 
de prendre ſeulement yn des ſiens avec lui, de ſaprocher doucement du 
camp des Madianites pour voir ce qui ſy paſſoit. Il executa cet ordre, 
& lors qu'il fur proche de leurs tentes, il entendit vn ſoldat qui racontoit 
à ſon compagnon vn ſonge qu'il avoir eu, qui ſignifioit, que Gedeon tri- 
ompheroit tes Madianites. Encourage par cette prediction il marcha vers 


le camp avec ces 500. hommes portant chicun,yne trompette d'yne main: 
| & de] autre yn p6t de terre avec vn flambeau allume dedans, , it les abr 


en differens lieux autour du camp; Ils ſonnerent tous en emble de leur 
u à la main dans le 


trompettes, caſſerent Ieurs pots, & entrerent le flambeau à la main d 
NEL ET DE GEDPEON. D. 


camp crians, PEPEE DE L'ETER Coats 45 
bord la terreur & Ia confuſion Cemparerent du camp des ennemis, ils ſe tu- 


oient l'vn l'autre; & ceux qui Echaperent à 'epee de leurs compagnons 


prit ent la fuite, Gedeon donna promptement avis aux habitans du mont 


d' Ephraim de leur couper la retraite, 


* 


garda que ces 300 


%..-5 


aite, & de [ emparer des paſſages du For-. 
gain. Ils prirent Oreb & Zeb deux chefs des ennemis, & les rent 2 
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hommes prit Zeba & Zalmuna Princes des Madianites, & les tua de fd 


ropre.main de ſorte que les ennemis perdirent dans cette occaſion 135000' 


hommes. . 


'Gedeon retournant victorieux chatia I'Inſolence de Succoth & de Pe- | 


nüel qui avoient eu la durete de refuſer des vivres a ſes gens lors qu'il 
ourſuivoit l ennemi. C'eſt ainſi qu'il delivra Iſratl de Voppreſlion 


des Madianites & il les gouverna paiſiblement durant quarante ans, il mou- 


Jurent ſemparer du Gouvernement, mais Abimejeci'vn d'entreux Et no- 


rir ſes freres, & ſe fit dEclarer Roy, & regna trois ans. Gaal fils d'Obed, 
& les Sichemites Fetant revoltez, il le batit, & mit ſon armee en fuite 
pres de la ville de Sichem; qu'il raſa juſqu'a ſes fondemens eEtant en- 
faite alle aſſieger Ia ville de "Thebes, & ſe ſentant bleſſe à mort par vne 


peer, de moulin qu'yne femme lui jetta ſur la tète il commanda 1 


jon écuyer de le tuer, il fut obeit & apres ſa mort ſon armee ſe 


Thola Ontle d Abimeler du core de fon Pere & de la Tribu d- If. 


| Elon ou. Ahialen de la Tribu de Zabulon lui ſucceda, & ne fir rien 
non plus qu. Ibſan digne de memoire durant dix ans qu'il poſſeda cette 
charge. Abdon fils d Eliel de la Tribu"d'Ephraim fucceda à Elon, & les 


Iſraclites, ou plutòt Jes, Tribus ſur leſquelles il commanddit jcuftent ſous 


ſon gouyernement d*vne fi profonde paix qu'il neut pas occaſion de tien 
fare de memorable, il mourut apres avoir gouvernè Je peuple durant huit 


1 
5 


0 4 


- xir, Gedeon paſſa le Jourdain défit armee ennemie compoſee de j 0c o 
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„Aprés Abdon, Heli Souverain Sacrificateur gouverna le Pe oe" 3 


Quand il for 20 282 42  maiier-11 voulut epouſer yne fille Philiſti 


af < + - . / $ | 2 „ 
Vitalon, Aifi 3000 hommes de cette Eribu Alerent en armes 2 Ecam 


— 
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racl durant quarante ans, fon gouvernement fut trouble par les Philifitns 
qui Eroient rendus les Iſraclites tributaires; de tems en tems il fem - 
* quelques petits avantages ſur eux, Dieu ſuſcita auſſi dans èe tems 
4 Samſon de 1a Tribu de Dan qui durant vingt ans vengea Ie peuple de 
A 0 n{quit - d yne mere 


L'oppreſſion des Philiſtins. Samſon fils de 


qui avoit été long tems ſterile, ſa naiſſance fut prejuce py. | 
Jans 


Tnimna comme il y alloit avec ſon pere&ſa mere, il rencontra vn 1 
para. ar ce chemin pour aller celebrex. ſes 
a | 


moillen 9. pes 2 renardss atrac 
le feu & Jes Iaiſſa courir dans les bleds qui 


"yy . CALL 1 4%: 5:4 argue 248 
pour A e de la caule de at 1 
b Sam 


ere e de ce eee e San e e eee 
A'autre part tagit autant d Philiftins qu'il en r iba ch 


vn len U me Etam qui eſt de la fribu de Juda. Les Philitins pour Pet 


trouver 


* 
— 


trouver Samſon, W apres luy avoir prom qu'ils ne lui feroient point 
es mains des Philiftins, il conſentit 


Fetre lis de deux cordes & ils Temmenerent avec cux, Quand les Philitins 
le virent Wen ug eß ag ere Mais Samſon compu tout aulli- 
Petant ſai 


P 
| — roche, & Samſon donna à ce lieu le nom de Machoire pour marque 


du miracle qu'il avoit pleu, 3 Digu d'y faire. Depuis ce jour il mepriſa 
bor les Fhiliftins du il ne, craignir pojnr de Fen aller 2 Gaza, & dy 


| loger dans vne hotellexie 2. 17 15 de tout le monde, Si tor que les Ma- 


tacher de ſavoir de lui d ou prcedoit cette force ff merveilſeuſe qui le 


1 2 ren- 
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(„ ) on croit communemenit que ce fut de Ia machoire mime que Dieu 
fit ſortir de Feau;Hl eft vrai que nos. Bibles frangoiſes le diſent de cette maniere, 


* 


mais elles ſe ſont vn peu Cloignees dans cette occaſion du Texte Hebreu . 8 
& Dieu fendit vn creux en Lechi, ce mot Lechi figniſie maclvire, S c'eſt le num 
4% 'on donna 4 ce lieu ou Samſon avoit remporte la dictoire; mais le mot d Ane 

weſt point dans l' Original; de plus il eft dit immediatement apres, qu'a cauſe de 
ce miracle, ce lieu, ou plutor cette fontaine fut appelle Hen-hakkore, c eſt. A. dire 
Ia font aine e qui eſt 2 Lecbi juſqu à ce yt 8 Il n'y a perſonne je 


waſſure qui veui 4 que cette machoire d Ane ait ſubſiſte dans ce meme 


lieu juſ qa au tems de I. Autheur ſacre qui a tcrit le livre des Juges, & que par vn 


miracle continuel, mais inutile ele ait toujours F dy Peau. Il eft done evi- 

dent que le lien qui fut nomm“ Hen-hakkore-eft te meme que celui d o Dias fit ſor- 
tir vne ſource eau vive pour deſalterer Samſon, & ra cette fource & ſubſifte 
long tems rer. Le miracle wen oft pas moins grand, 
mieux avec Poriginal, auſfi bien aye ce qui ſuit ces paroles, L' Hiftorien Fo- 
70 


ſepbe eſt de n&tre ſentiment. Voyex auſſi. Le Clere in Jud: cap. XV. . 19. 


Du marais dans ſa note ſur It 15 Ch: des Juges v. 19. 
n | EY e E ; 
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rendoit invinctble, Dalila pour faire ce quiils defiroient employa'air m 
lieu dela bonne chere toutes les careſſes, & les flateries dont ces ſortes 
de femmes ſavent vſer pour donner de l'amour, & après lui avoir fm 
doute parle de ſes grandes actions, elle lui demanda d'ou procedoit vne 
ſi grande force. 11 jugea aiſemeat à quel deſſfein elle lui faiſoit cette da- 
mande, & il la trompa par trois fois de ſuite. Mais enfin elle le preſſa 
de telle ſorte, & le conjura en tant de manieres que deſirant de lui plaire, il 
lui declara que ſa force conſiſtoit en ſes cheveux, & que ſi on lui raſoit 
la tete, il ſeroit comme vn autre homme. Cette malheureuſe femme 
n'eut pas plutort tire de lui cette confeſfion qu'elle lui coupa les cheveux. 
pendant qu'il dormoit, & le mit entre les mains des Philiſtins à qui: it 
u'ctoit plus en Etat de reſiſter. Hs lui creverent les yeux, & l'emme- 
nerent 4 Gaza, le lierent de deux chaines d airain, & iE tournoit la meu- 
, ˙ T te "NR 
Quelque tems apres, Ies Grands & les Principaux Centre le peuple fai- 
fant vn grand feſtin le jour d'vne fere ſolemnelle dans vn lieu tres- 
ſpatieux + {ho la couyerture n'etoit ſoutenue que par deux colomnes, en- 
voyerent querir Samſon pour en faire vn ſpectacle de riſee,”! Les che- 
yeux lui. etojent. crus. alors, & ß'etant fait mettre dans vne telle ſitua: 
tion qu'il put toucher les deux piliers, apres avoir demandé à Dieu qu'ib 
lui accorda les forces neceſſaires pour ſe! venger de Vinjure . que les Phi- 
liſtins lui avoient faite, il ebranla ces piliers de telle ſorte qu'ils les ren- 
verſa, & avec eux toute la couverture de ce grand bitimene tomba ſur: 
les gouverneurs & ſur tout le peupfe qui y etoit; II fut ecraſe ſous 
les ruines de ce batiment ; mais il fit mourir beaucoup plus de gens en 
fa mort, qu'il n' en avoit fait mourir pendant fa vie. Voila qu'elle fut. 
la fin de Samſon qui fit autant de mal qu'il put aux Philiſtins pendant 
E: ,, . TW Rh 

Nous avons deja * e le Souverain Sacrificateur Heli gouvernoit 
le peuple d' Iſrael dans le mẽme - tems que Samſon donnoit des preuves de 
ſon courage, & vengeoit du mieux qu il pouvoit les outrages que les Philiſtins 
faiſoient eſſuyer à ce peuple; mais comme il ne put jamais les vaincre entie- 
rement, les Iſraelites gemirent encore fous leur oppreſſion long tems apres 
lui. Ils furent batus 2 Aphec par leurs ennemis qui leu tuerent pres de 
4000 hommes ſar la place. Les Anc iens d'Ifraë l ayant demand qu om 
envoya dans le camp l' Arche de I' Eternel qui etoit en Shilok; Ophni & 
Phinees fils d' Heli l'accompagnerent à cauſe de la vieilleſſe de leur Pere, 
L'arrivee de l' Arche donna vne telle joye aux Ifralites qu'ils ſe cru⸗ 
rent deja victorieux; Cependant les Philiſtins leur ayant donne bataille ils 
furent mis en fuite des le premier choc; perdirent 30000 hommes, 
entre leſquels furent les deux fils d' Heli, & l' Arche meme tomba. en la. 


puiſſance des Philiſtins. F Ne 1 5 
Vn ͤ homme de la Fribu de Benjamin qui feroit- fauve avec: — 
de la bataille, apporta 2 Shiloh la nouvelle de cette gtande dt faite. 
Heli qui ctoit ators age de quatre · vingt dix huit Ans, entendane que 


? 
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Arche avoit ste prife. par les ennemis en eut vne telle douleur qu'il 
tomba de ſoa ſiege & rendit l'eſprit apres avoir durant quarante Ans gou- 
verne le peuple. = 7 - 3 3 8 , 1 pk 3 
Ophai & Phinces avoient merits la mort, parce qu'ils m etoĩent pas 
moins outrageux envers les hommes qu'impies envers Dieu ; ils pre- 
noient ce qui ne Ieur apartenoit pas; & attentoient par force à la pu- 
dicite des femmes qui venoient au Temple par devotion; Tant de crimes 
les avoient rendus odicux 2 Dieu & aux hommes, & ce ne fut que par 
vn juſte jugement du Ciel qu'ils pẽrirent dans cette bataille. ; 2M 
Les Philiſtins ayant pris Arche de PAlliance, ils la porterent em 
rrophce dans la ville d'Azot, & la mirent dans le Temple de Dagor leur 
Dieu avec les autres depouliles qu' ils fui offrotene. Le lendemain-ma- 
tin, lors qu'tls vinrent pour rendre leurs hommages à cette fauſſe Divi- 
vité, ils virent avec vn grand etonnement que ſa ſtatie- toit tombsee 
de deſſus Ie pied d'eſtal qui la ſoutenoit, & quelle eroit par terre devant 
Arche. Ils la remirent en ſa place. La meme choſe arriva diverſes 
fois. Mus Dieu ne ſe contenta pas de les voir dans cette confuſion, 


il envoya dans la ville & dans la contręt vne playe terrible dans les 


parties ſecretes de leur corps dont i! y en eur vn grand nombre qui mou - 
rureat avec des douleurs inſuportables. Tout le paſs fut en mme · tems 
rempli de Rats qui ruinoient tout, & qui n' e pargnoient ni les blez, ni 
les autres fruits. Les habitans d' Axot * voyant reduits dans vne telle 
miſere, connurent enfin que l' Arche etoit la cauſe qui rendoit leur vi- 
aire. ſi fune ſte. Ainſi ils demanderent aux Chefs des Philiſtins: ce 
qu'ils pourroient faire pour Fen delivrer, & il fut reſolu de envoyer de 
ville en ville, mais par tous les lieux ou elle paſſoit les habitans erot- 
ent frapez des memes playes; Elle paſſa dans cinq differences: villes das 
Philiſtins, & exigea de chacune d' elles la peine que mericoit- le ſacri- 
lege quiils commettoient de retenir vne choſe conlacree 4 Dieu 
Ces peuples laſſez de tant ſouffrir; & leur exemple faiſant apprehen- 
der aux autres de tomber dans vn inème malheur, us conſulterent leurs 
Sacrificateurs & leurs. Devins, pour ſavoir ce qu' ils devoient faire de 
Arche de PEternel ?' Leur avis fut de la renvoyer, avec cinq figu- 
res d'or de l' Anus, & autanr de figures de Rats du mme. metail, de 
mettre toutes ces ffgures dans | vne caiſſe, & la eaiſſe dans P Arche, & 
de mettre PArche ſir vn chariot neuf fait expres, auquel | on: attelo- 
roit deux jeunes Vaches à lait dont on enfermeroit les vearux,- de laiſſer 
lller ces Vackes, & fi elles prenoient 12 route de Beth. ſg emes il y 
auroĩt ſujet de: croire que l' Arche. auroit et& la cauſe de tous leurs. 
„„ % CORY 0p So00C% 
Conformement 2 cet avis, les Philiftins renvoyerent Arche ſept mois: 
apres Payoir priſe ſur les Iſcaẽlites; & es vaches prirent ſe chemin qui 


canduiſoit X Beth- ſcemes come fi on les y eut menes & tant arrivtes. 


& ce lieu là elles Cy arretefent; Les Beth. ſcemites voyant arriver Parche: 


i regurent aver vac jdye inexprimable, ils la prirent avec. la calle, * 
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: Samuel devint grand, & il fut rempli de PEfprit de Dieu, & rect 


ſon accompliſſement. Apres la mort d Heli, & la priſe de “Arche, Sa. 
muèl gouverna le Peuple d'Iſrael (comme nous l'avons dit] 4 Ia fin 


de la Zoe. Annee, il les exhorta de renoncer au culte des Dieux ectran- 


. 8 de Baal & Aſhtaroth, & de ſervir Dieu ſeul, leur promettant gue 
£us le faiſoient, ils ſecoueroient le joug des Philiſtins: II les aſſembla 
en — ou Mitſpha il pria Dieu pour eux, les obligea de deman- 
der pardon de leurs crimes paſſez & d' implorer fa miſericorde, & a pro- 
tection. Les Philiſtins ayant appris que les IſraElites Etoient aſſemblez à 
Mitſpha, marcherent pour les y attaquer.Les Iſraẽlites effrayez ſuplierent 
Samuel de ne point ceſſer de prier Dien pour eux, & il prit vn agneau & 
Voffcit a 1 Eternel en holocauſte. Quand les Philiſtins eurent commenee 
Tattaque; Dieu tonna ſur eux avec vn bruit e pouvantable qui les rem- 
plit d'effroy & les mit en de route; Les Iſraclites les batirent & les pour- 


Auivirent, & en firent vn grand carnage, Vi evenement ſi merveilleux jet - 
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urs en divers rombats, domta leur orgueuil, & reprit ſur. eux les place 
l zvoient conquis ſur les Iſraelites. . © 251 I oye 
La vieilleſſe de Samuel le rendant incapable de ſuporter tout le faix du 
Gouvernement, il ctablit ſes fils pour Juges ſur Iſrael, ils appelloient 
Joel & Abija & ifs demeuroient à Beerſheba. Mais ils degenererenr 
de la vertu de leur pere, & recevant des preſens, ils vendoient honteuſe- 
ment la juſtice, & fouloient aux pieds les plus ſaintes loix. Les Iſrasli- 
tes ne pouvant ſupporter plus long tems ce renverſement de Vordre & 
de la juſtice, allerent trouver Samuel en 1a ville de Ramath ou i} faiſoit 
ſon ſejour ordinaire & lui demanderent vn Roy. II fit ce qu'il put pour les 
diſſuader, mais ne pouvant pas y reüffir, 11 conſulta PEternel,qui lui ordon- 
na de leur donner vn Roi comme ils le defiroient, Ainſi le. Gouverne- 
ment du e d'Iſraël fut change d Ariſtocratique ou plut&t de Theo- 
cratique en Monarchique cela arriva, l'an du monde 2941. 371. apres 
la mort de Foſue ( f ſelon ceux qui pretendent que Satmiel a Juge 
je peuple durant trente neuf ou quarante ans & 3 donnent à 
Sal que neuf, ou dix ans de regne; dont il en paſſa huit zvec Samuel; 
(*) Mais ſelon d'autres Saül fut eli - Roy Yan du monde 2910, 340 
ans apres la mort de Joſue, & veulent qu'il ait . quar ante ans: dont 
il en paſſa_ trente huit ou trente neuf avec Samuel, nous ne nous enga- 
gerons point ici dans vne diſpute de Chronologie qui nous cloigneroit 
tro de natre principal ſujet. 3 4 DES SED» fs | LENS N 
ous les Chronologiſtes conviennent ſur le temt de la mort de Saul & 
11 placent à Pan 436 depuis la fortie d' Egypte, ils ne diſputent que ſur 
quelques ſubdiviſions particulieres de ce periode, & particulierement 
ſur la durèe du gouvernement de ces Fuges que PEcriture ne marque pas 
politivement, les vns leur donnant plus d'annees & d'autres moins; Nous 
nous de terminerons dans nos Tables Chronologiques, à la tin de eette 
hiſtoire auxqueltes nous renyoyons le Lecteur. 
Ayant que F entre prendre PHiſtoire de Saul nous nous croyons obliges 
e nous arr@ter icy pour conſiderer quelques evenemens partieuliers 
raportez dans I'Hiſtoire des Fuges, mais qui nous ayant parus detaches 
du corps de Fhiftoire, nous avons juge plus à propos de les renvoyer 
jufqu*2 preſent pour ne pas interrompre nd tre - narration, - + / | 
L'hiſtoire de Mica de la montagne d'Ephraim raportee dans Ie XVII. 
chap. du livre des Juges ; Cefle des Danites, & des Benjamites raportces 
chap: XVIII. XIX. XX. XXI. du meme - livre arrivererit quelque tems 
—_ mort de Joſue le Doctr. Lighefoor les place ſous le gouvernement 
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Mica ayant rendu à ſa mere les onze cens pieces d'argent qu il luis 
aàvoit priſes, Elle en fit yne Idole qu'elle poſa dans la maiſon. de Mica dont 
elle fit vn Oratoire pour ſa famille & pour ſes voiſins, Ils ſe pourvũrent 
auſſi d' vn Sacrificateur; Peu de tems apres la Tribu de Dan n'azyant pas 
aſſez de terrain envoya cinq hommes pour e pier le pais leſquels . ; 
vinrent en la maiſon de Mica, y ayant vũ ce jeune Sacrificateur & f étant 
informez des raiſons qui Pobligeoient- de demeurer dans ce lieu- la, apres 
0 les eur ſatisfait ils le prierent de conſulter PEternel ſur le ſucces. 
de leur voyage, apres qu'il leur en cut promis vn heureux, ils continuerent 
leur chemin, & arriverent 2-. Lais, l'aſfiete de ce lieu leur ayant paru 
fort agreable ils jugerent qu' ils ne pourroient mieux faire que de venin 
y. cablicl ainſi ils retournerent à leur Tribu, & ayant fait leur raport, 
il y eut 500. hommes armez de cette Tribu qui partirent pour la con - 
queEte de Lais; ils paſſerent 2 la montagne d' Ephraim, & arriverent 
juſqu'à la maiſon de Mica; alors les cing hommes qui etoient alles pour 
Epier le pais de Lais, donnerent avis aux autres qu'il y avoit dans cette 
maiſon vn Epod, des mar mouſets, vne image de taille, & vne des fonte, 
ce qu' ayant ſceu ils reſolurent de les enlever, & les cinq hommes urent 
chargez de cette commiſſion qu ils n' eurent pas de peine à 6xecuter:; Ils 
engagerent meme le Sacrificateur a venir avec eux pour les ſervir dans 
Fon. emploi; ils partirent de ce lieu - Ià, & tous les cris de Mica & de ceux 
qui etoient avec lui pour les pourſuivre ne les empecherent point dax: 
river heureuſement à Lais dont ils ſe rendirent maitres, firent paſſer ſes 
habitans au fil de l'epœe la brulerent &. bàtirent ſur ſes ruines vne autre 
ville qu'ils nommerent. Dan, 12 ils poſerent l'image taillée de. Mica, &; 
.Etablirent vn autre Sacrificateur nommè Jonathan, qui etoit peut etre da 
4a Tribu de Manaſſe, en la place du Levite qu' ils avoient emmenez aeg 
cux de la montagne d Ephraim, & ce faux culte ſubſiſta dans ce licuſ 
Juſqu'au tems qu ils furent cranſportez . lath- philezer. 1 29 n 
Environ ce mème tems, vn Levite — Ln 
. wne femme de mauyaiſe vie à Bethlehem de Fudazy retourna peur prenden 
ſa femme qui I'avoit .quitte & la ramener chez lui; Ayant fait quelqus: 
ſe jour chez ſon beau pere il partit pour ſe rendre à ſa maiſon A, HA mm 
tagne d' Ephraim; Ils arriverent à Guibha au coucher du ſoleibk; 
reſolurent d'y'paſſer la nuit, vn bon vieillard les regut chez lui, mais oom 
me ils Etolent à Table, la maiſon fut environnèe par le habitans: dels 
ville qui tout IſraCires quiils erotent:de la Tribu de Benjamim mavoicm⸗- 
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mere demeuteſſent dans ſon pais ce quit leur accord ſon pere & fu 
mere demeurerent la tout le tems que David fut daus la fortereſſe de 


eptrpgner nt ape; ni ſexe, ni hommes ni bétes : Abiathar 'vn des fils 
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la victoire. II les charger aaſſi·tõt, en tua pluſieurs, fit vn riche butin & 


de Mahon, Comme Sz ũl ctoit lui mẽme 2 le pourſuivre, il out 8 


tres ſpacieuſe t tres profo avid fetoit ca. aus: | 
N 2 pas de folliciter David vprofiter d unt octa: 
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_ Daytdapregfrre echape de 14 forte [en ulla dans 13. Tribu de 
1 ſe cacha dans une caverne prbcherde la vile dA daflanm oulfesiifrerey. 
& tous les: patens· de ſon pete vigrent ſe trouver & ꝓluffeurs autres {6:joign 
nirent auth à lui ſoit à cauſe du mauvais etat de tens affaires, ou pap 
crainte qu'ilsa voient de Saul! Lelir hombre tant aber i juſques 3-400, 
David ators' ne craignit plus zien; IV int avec ſ tw, A Mitſpa au 
pais de Moub, & pris le Roy des Moabites F agteer que ſon pere & fa 


Mitſpa; d'ou il ne ſortit que par avis de Gad le Pro e qui le tix 
retourner dans le pais de Juda, & if vine dans la ſorè de Haret n. 
Gependant Saũl aceabloit de 8 ſes 'Officters;- parce qu aucun 
deux ne le vengeoit du fils de FATE.- Alors ce Dog dont nous avm 
parle ayunt raports' au Roy ce qui ſ'Stoit pifle à Nob: chere le Grand 
Sadrificateur —— & David. Saul manda auſſi- tât Ahimelech & tous 
les Saeriſficrteurs de ſu famille, & les fit tuer en ſa pre ſence par ce mi- 
ſerable Doty, il y eùt Iuatre vingt-· cinq Saerificateurs ou Levites maſ- 
acres pat fon ordre; i} fit paſſer la ville de Nob au fif de Vepee- ſans 


d Aime lech, 6chapa à ce carnage, & ſ enfuit vers David, qui le regut 
avec ges marques e reconnoſancdeG. e, a e 22 
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tftitoire e Neilah, & y faiſvient vn grand de gat; Dieu lui ayantafſure- | 


entri dans Xeilth, ' Safi aprenant qui e toit dans cette place, en eut de 
Ia j dye, (imiginant que Octeit vne marque: que Dieu le vouloit livrer 
entre ſes mains. Ii commanda des gens de guerre pour Falles aſſieger. Mais 
Dieu ayant revele a David, que les habitans le livreroient à ſes ennemis, 
il ſeretira au deſſert deEiph avec ſix cens hommes, & ſe cacha dans la forets 
Saiil en ctant inform, envoy A ſa pourſuite, & David ſo retira au deſert 


Philiſtins faiſoiene des courfes dans ſon Royaume, ce qui 4'oblige 
cher comr'eux, & de fufpendre ſes mauvais deficins contre David 3 mais; 
1} n'cut pas plutò t chaſſe tes Phil iſtias qui il revint à la pourſuite de David 
qui Cetoit retiré A Engaddi, II ſe mit donc à la tẽte de trois mille hommes & 
mar cha vers ce lieu · Ii reſolu de le chert her dans les lieux du deſort ſes plus 
cacher& · parmi les rochers les plus inaccofiibles/Comme il cxvie-enmarche- 
le fit entrer ſeul dans une cverne 
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fut reconnu, & Tonne manqua pas de iter Dav : ca 
ſion fifavorable que la Providence ſui ſoumiſſeit pour mettre fin a ſes peines 
en faiſant perdre la vie à fon injuſte perſobuteur. Mais ce St, homme par 
vne genersfitè inouie rejetta untement vne telle propoſitions: &. content 
de còupet vn morceau du manteau de Saul il le taiſſa ſortir ſans lui fairs au- 
dun mil, Quand ce Prince fut hors te ta carmne; Hd leit 


mont ſur : vne minen ii lui dit, que ſa vie ayant te en ſi puiſſunce 
il lui auroit eta. autant faeile de le . couper ce alt ig de ſon 
manteau qu il Jui: montroit, ſ il eut ete ſon ennemi; qu ainſi rien ne toie 
plus injuſte ——ç—V qu il. lui faiſoit. Saiiſ Econne du peril qu'il 
avoit couru, & ne pouvant aſſes admirer la vertu & la generofite de David. 
rcconnut ſon injuſtice, declare qufil ne doutoit point que Dieu ne le 
fix regner-apres qui, & lui fit promettre-avec ſerm ent, qulau lieu de 
detruire alors. ſa famille il prendrelt ſoiu de la conſervzr ſans ſe ſouvenir - 
des maux qu'il lui avoir fait. Dad id le lui promit, le luy. jura: & apres 
ils ſe ſeparerent. Saĩil en: retourna en ſa maiſon, & David avec ſes 
ens ſe ret irerent dans vn qieu fort 
La mort de Samuel arrival en ce mme tems, environ I'an du monde 
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Ste. ne decide point la queſtion. H fut enſeveli Hamat h, fort FegeertE- 
de tout le — e qui le conſideroit comme ſon prend 
David Perant retire au deſert de Paran, envdya demander quelques 
proviſions de bouche à vn homme riche-nomme Nabal qui demeuroit . 
Maon. Nabal ayant eu la brutalitè de le refuſer avec des paroles offen- 
gantes, David entra dans vnc ſi grande colere : quꝰ ib reſolut de ruiner la 
maiſon de cet inſenſe, & de diſſip̃er tout ſon biem il partit dang: pgus 
executer ſa reſolution, Mais Abigail femme de Nabal inſtruite pat wn de. 
es ſeryiteurs du mauvais traittement que: ſon mari avoit fait & cer que 
David avoit enveyeg, &en oraignant les: ſuitesd fie guſſi⸗tõt charger quantitè 
de proviſions. fur des anes, & alla au devant de David, & Vappaiſa; Nabal 
zyant connoiſſanee de la grandeur du peril qui bavoit couru, fut fi effraye - 
epouſa ſa veuve, il pritiauth à femme Ahinoam de 1a ville deFezreely 
d'vn autre cot Saul avoit donne fa fille 
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ſance du crime de Joab il declara publiquement, qu'il n'y avoit que la ge- 
ceſlitè de ſes affaires qui l' empecha de venger la mort d'Abner ſur ſon aflaſ. 
ſin contre lequel il prononga pluſieurs maledictions: II ordonna vn deuil 
public pour Abner,z & lui fit faire des obſeques ſi ſolemnelles, que les ber- 


ſonnes de la plus grande diſtinction accompagnerent le corps ayant la rete 


couverte. d. vn ſacs & deurs habits dechirez ; & luy-mEme voulut aſſiſter à 
cette triſte ceremonie. ——.:.. . SO 
La mort de ce General aporta de, SAR | emmy dans les affaires 
Isboſheth; peut etre auroient-elles pũ Te remettre ſur pied, Mais Ba- 
hana & Recab capitaines de;deux handes qui Etoient 4 ſon ſervice, 
Paſſafhnerent dars ſon li& croyant qu ils obligeroient fort David, & ſele- 


veroient par ce moyen 2;yne-graude. fortune, Ils prirent le tems qu'il 
Lorne fer ie Rl 

. dorms. Fs Jai eoupegens:atCccy, &. mar * 
porter. = 


toute la nuix, pohbr la 


„* 


le mic pen babes e fes tds etoĩent auſſi en- 
8 


1 Þ+ N „ 4 & *3a 11 2 4 25 3 
David, qui au lieu de 55 recompenſer'de leur trahiſon, des fic 
punir de mort. 8 præsda mort C IS Merk, totes les Tribut reconnurent 
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traichirent, car ils etoient fort fatiguez, - + - . 
_ Cependant:Abſcalom toit entre dans Jeruſalem, accompagne de ceux 
de ſon parti, & d'Achicophel, Honſcai:lui vint au devant. & lui offrit ſes 
ſervices; & Abſgalom trompe par les proteſtations d' Huſcai donna 
dans ſon piege, & le joignit à Achitophel pour deliberer enſemble ce qui 
ſeroit le plus expedient pour les circonſtances du tems. Achitophel Tar 
d'avis qu? Abicalom abuſit des concubines de ſon Pere en preſence de tout 
le monde, afin que chacun voyant par 1a qu'il ne pouvoit plus jamais y 
avoir de reconciliation entrieux, mais qu'ils en viendroient de neceſſité 3 
vne guerre tres ſanglante, ceux qui ſetoient engagez dans ſon parti, y de- 
meuraſſent inſeparablement attac hez, Abſcalom. ſui vit ce honteux con- 
ſeil, &-Fexecuta à la viie de tout le peuple ſous vne tente qu'il fit dreſ. 
ſer ſur le toit du palais. . Cr HL ates... 
Abſcalom ayant enſuite demande à Achitophel de qu'elle ſorte il de- 
voit ſe conduire dans cette guerre. La mort du * votre Pere, lui 
<< repondit-1]; eſt le ſeul moyen de vous aſſurer la couronne, & de ſauver 
& ceux 2 qui. vous en Etes redevable, Que ſi vous voulez me donner douze 
«« mille hommes choiſis ſur toutes vos troupes, je vous rendrai ce ſervice. 
Te couſcil plut 3 Abſgalom : Mais il deſira de ſavoir celui de Cuſgai, 
Ce fidelle ferviteur de David jugeant que ſon maitre ſeroit perdu ſi on 
ſuivoit le conſeil d' Achitophel.en donna vn tout contraire, qu'Abſga: 
lom prefera > Pautre, Dieu le permettant ainſi, & Cuſgai le fit ſavoir aull; 
tõt aux Grands Sacrificateurs Tſadock & Abiathar, afin de mander à Da- 
vid de paſſer promtement le Jourdain, de crainte que ſi Abſgalom chan- 
gcoit davis il ne le joignit auparavant qu'il Teut paſſe. . Ce ſage Prince 
ayant recii cet avis ſi important ne manqua pas d'en profiter: & 2 4 
la nuit fut deja venue il paſſa le Jourdain à I' heure - mẽme, & le fit paſſer 
a tout ice qu'il avoir de- gens avec lui n.. „ 
Achitophel outre de depit de ce que lavis de Cuſgal avoiteteprefere 
au ſien, & prevoyant les conſequences que cette .preference auroit, pour 
Jes affaires d Abſgalom, ſe tetira en ſa maiſon où apres avoir regle ſes 
affaires domeſtiques il fe pendit: gr gtrangla. 
Abſcalom aſſembla donc vne fiombreuſe armge, ſelon l'avis de Cuſgai, 
& en ayant donne- le commandement à Amaſa, II paſſa le Jourdain & ſe 
campa dans le pais de Galaad. B' vn autre eote David diviſa ſon armee 
en trois corps, dont I' vn Etoit commande par Foab, Fautre par Abiſal 
frere de Joab, & le troiſieme par Ittai. II ſeroit alle lui- meme en 
perſonne fi on ne Ven eut empeche, ainſi il demeura dans a ville de 
Mahanajim & chargea expreſſement ſes Generaux de ſauver la vie à Ab- 
ſcalom. 1” : 1 Lig e pc 28 by: . 8 
Le combat ſe doma dans la forèt d' Ephraim. L'armè e de David tit m 
erand carnage de 1 il en demeęura 20000 hommes $, WL 
a place, & le reſte fut mis en fuite. Abſcalomlui-meme etant demeyre ſuf- 
pendu par ſes cheveux à vn chene fut tuè par Joab, & ce General fit zu- 
z6t ſonner la retraite pour epargnes le ſang d'Iſtael. David 
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de la jetter yo amy — Jaob, ce qui, e aul 
retourna à Jeruſalem. 
ic donn endore quatre differentes batailles ux Priligne dans 
jeſquelles il ne fe paſſa rien de plus remarquable, ſi ce meſt le danger 
qu iI conrue dans ay premiere d'etre tue par vn Philiſtin dv 
gi hae jo quile pourſuivoit,maisA biſcay.delivra David en tuant ce Phi, 
liffin, & 3 ee tems · li ce Prince à Ia perſuaſion LI 155 peuples n alla 
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ſe rronva-lc frere ou 1 550 de Solis 1 
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David ige de ſoixante & dix etoir affoibli de- telle Corte. qu'il ne 
lui reſtoit plus aucune chaleur naturelle; & tout. ce quon emplayoic 
pour le couvrir ne lui en pouvoit donner- Les medecins 
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=. & le Souverain Sacrificateur Abiathar ; Mais Tſadock l'autre /Squyerain 
© Saerificateur, Benajah-Capiraine des Gaedes-deDevid ;- & Nathan. le 
| | Prophete, pluſieurs autres Seigneurs de la cour &. armee nidtolens 
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vid inſtruit de ce qui fe paſſoit par 


dee ramener au Paldis'afin iu : il Hallir ſur le trdne & qu'il ' regnde ſur 
Iſrael &. ſur Juda. 1% 20 ay Ce OSD e, OY | repo 
Cos ofdees ayant ere d'abord executezy tout le ſeurle de Jeruſalem 
approuveipar ſes acelamationss & ves cris de joye le choix que David 
veneit de faire. Adonijah entendant ces nouvelles fut ſaiſi de craint 
& cherchla vn aziſe au pied de Fautel & envoya prier le nouveau Roy 
Salomon de lui premettre d bublier ce qu'il avoir fait, & de Paſſurer de 
ſa vie: dl le lui accorda ; mais a condition de ne plus tomber dans vne 
femblable faute ; & Adonijah vint ſur cette aſſurance, & aprés qu'il ſe fut 
1 Salomon pour lui faire hommage, il le renvoya dans ſa 
E I ag Doe EN 2 3 oy "oloGrrorarp pry of 
David ſe. trouvant pres de fa ſin, donna ſes dernieres inſtructions 3 
Salomon, le chargea de punir Joab & Sg imhi comme il le jugeroit a propos, 
& lui recommanda les enfans de Barz illai de Galaad. & 'movrut dans fa 
71e. annee stant entré dans la 4e. de ſon regne⸗ dans Van du monde 
2950 avant J. Chriſt 1054 ans. Environ 476 ans apres la ſortie q Egypte. 
Il fut enſeveli dans cette partie de la ville þ — avoir priſe ſur les Jebu- 
ſiens & qui fut appelide de ſon nom la Cité de David ; Salomon fic 
mettre dans ſon ſepulchre des ric heſſes incroyables, comme cela paroitra 
par 1a fuite de PHitoisseett d ee 
David fut vn Prince d' vne grande pietes & qui atoit toutes: les qua- 
lites neceſſaires à vn Roy pour precurer le repos & la trauquilitò de ſes 
prey J ſa piete parott/avec eclar dans ces admirables cantiques aw 
à 14rfſe- ſur divers ſujets felon les differentes eirconſtances dans leſ- 
quelles il ſe trouva pendant ſa vie, & qui ſont renfermes- dans te livre 
des Pſeamnes 3 nus en Pirlerons ailleurs, © Humble quoy qu cleve au 
plus faut faite de la Mere . Conſtant quoy qu'attaqus par les plus 
rudes Epreuves z' Ses cr mes memes ne ſervant qu'à relever Ieclat de ſa 
vettu pat la repentance vive & ſitgere dont ene 
David feſt montre en tout digne me pre titre que le Saint Eſprit 
lu dome, d'avoir été vn homme felon le eœur de Dieu, & peut ſervir 
de modelle à tous les hommes de quelque condition qu'ils ſeient, & 
dans queſque circonſtance qu ils ſe tehcontrent, depuis le ſreptre juſquꝰ 
la houlette ; ny en ayant -prefquſithcune dans la vie par laquelle cet 
lure ſerviteur de Dieu n'ait paſſe; Nous rangerons dans Jes Tables 
Chronologiques, les“ principaux evenemens de Ia vie depuis ſon ave» 
nement A la edronne dans *Pordre qui nous paroit le plus na- 
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Comme Hiram Rot de Tyr avdit ae fort ami de David, it 45 
prit wt grand plaifir que Salomon avoit ſuccede au Royaume de ſon: 
Pere. ui envoye des Ambaffadeurs pour ui en temoigner, ſa joye, 

& lui fours toute forte de proſperire. Salomon profica de cette 
occaſion pour ,demander Y Hirzts- tes choſes qui lui Etoiens. neceſſai- 


res pour executer 1225 orche, ous David. lui ayoit donné de bicir vn 
Temple 2 Herget; 10. e Tong Ainbaſſadeurs ils con- 
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ran 480 apres que les cufany Fre furene ſortis PEgypte, Van du 
monde 2995, 1011 Ans atant* jeſus Chriſt, ſelen le texte Hebreu, 

la ge. annee. du Regae de Salomdn,' au mois de. Ziy, qui 1 — 
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ple de Jecufalem.. Cf par gu nous 'Ghifſorns le quatrieme Age 

u monde. Nous y dvons vd les merveilles que Dieu deploy en 
fiveur du 'peuple: qv avoir lu. pour tre ſon plus peecicux joyau; 
comment il le deli vc de 12 captivite d Egypte à main forte & 2 ras 5 
etendu ; comment par vne inifinitè de miracles eclatans il le mit en . 
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7 Wir le Temple, aſſiſter 4 1a tranſlation de harobe de Alliance qu; on 
devoit mettre dans le Temple. Le Peuple ayant obei à cer drdre, les 
Sacrificateurs porterent Arche dans fe Sanftuaire & auf- tòt: qu ils en 
furent fortis, ane nuxe couvritiie Tem ——— — ayant fait yne longus 
priere benit le Peuple; & offrit ſur tand nombreide victims. 
Mors Dieu fe connditre manifeſto ee — los toit 2 
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pas jufqu'à Ia fin. 11 adden Jes low: 4 es peres; & ſes dernieres 
[tions ternirent toue Fectat & la gloire: de ſa vie i car iſe hid emporter 
juſques x vn tel exces 2 1!amour des femmes que eette folle paſſion lui trou- 
bla le jugement. Il :ne-ſe-gi pas de celles de fa ndvion; ii en pri 
auſſi d. Stran res, & neut point de honte pour leur laire de fouler aux 
pieds les ordonn ee rey Moyſe, qui avoit defendu ſi expreſſemem de pren- 
bs des N res nations, de crainte qu'elles ne poreaſſent 
le peuple à FIdolatrie, n lui len aban danger JeiCulte du feul Dieu 
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que Jeroboam f empara de dix Tribus X en avoit menice Sa. 
lomon & comme le Prophete Ahijah l'avoit prellit a den cas | 
mourut apres avoir regne quarante ans; L hiſtorien ,Folephe . lui donne 
80 aus de regne; mais il eſt event qu il le trompe, car I pretend 2 
depuis que Saul regna ſeul juſqu'a la captivite de Sedecias il ne ſeſt 
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le detail de cha que regne: il ſe trouve 425 felon fon propre calcul) au 'defſus 
de 570 aus de 1 la mort de Samuel. & environ 615 ans depuis la 
mort de David juſqu'2: la captivitæ de Segecias, Ainſi Joſephe. de Lace 
corde pas avec ſoi- meme. | 
Au reſte ↄn ne peut -pas-moias donner 2 Salomon. de 2 2 ans de vie, 
G Jon con idere qu" ii na regre que quarante ans, 
fon fils en avoit quarante vn quand il patvint à Ja A vi &oit 
donc. ne vn an avant que Salomon fur reconnu Roi, ce qui ſert à con- 
- firmer ce que nous avons Femargne ci dls, quoi quꝰ en paſſant, ſur läge 
de ce Prince quand. H:ſycceda,2 David ſon pere; Eee * entigrement 
opinion de coun vi pretendent que eee eſt ne, dans la Pokey 0 anner 
ſelon Ae & ans la 30e. ſelon autres. du .regne de Dav 
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n grand nombre de peuple alloit encore adorer Dieu 2; Feruſalem | 
ſacrifier dans le Temple. De ſorte qu on 1 dire que la: plus —_ 
partic de la nation obſervoit encore la Loi. & conſervait Vancienne: Re- 
igion. Feroboam Jui-meme reſpectoit les Propheres de la Triba de 
Juda; & cer e Proph ſon fils Aija fur malade il e envoya ſa femme incognito 
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mais e foſſe en ſut auth rempli. Alors il — — de pri 
de #iire connoitre fi puiſſance à ce petiple qui toit depuis ſi long tems, 
dat s rayeuglement. A Finſtant meme on vit deſcendre du ciel ſur I au- 
tell yn feu qui conſuma laovictime & toute cette gau, & la terte de. 
n*vra auſſi jeche qu'elle toit auparavazöt. Le peuplę epouvante dyn 
and miracle ſe proſterna contre ter:es & adita Dieu. en criant qu'il e- 
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it our les pf us gens de, : ns; Spargner meme les Propherg = 
il ne ſe paſſoit preſque | 1205 "Jus qu aa ne uy Jeruſalem reinte 
de terry fang. Dien 115 1 5 ne del crimes ſuſcita- le Roi des I 
Arie, q 1 N contre. lui. grande aug? mee z Elle ne Taba oY L. 
pas ſeutement tout le pais, 2 ien pee rd priſonniet gp 1 
A C rg de chains; & conduit Habylone. Eeant reduit dans yne 
fi 1 triſte co, 1 Prince, rientrz en ſoiema me, de plota les dere 
glemens ge i eng 4 da pardon A Dieu, qui touche de ſes 
larmes 1210055 epentance, Bexauga, adoncit᷑ /eſprit du vain- 
queut qui! pe 905 74 libre 2 Jeruſalem. ; „& le changement de ſa Ve fit 
voir que fa. ,co:rvery toit veritable: Il ne penſa plus qua tac her da- A 
dane e e e allen; Be employer tous fe. leis 
pour” rectal 18! fei ice dit yr Dieu, il conlacra de nouveu le 7 8 = 
Poa! ir des ſacritices ſelaa la Loy de M ohen 9 
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changes ſon noft}, lappellant Fehojachim au lieu d' Eljachim. Ce Prince 
a G.abord eriby af Roy \&'Egypte.' +. Enſuite, Nebucadnezar fils de 


Pere, & ayant leve — uiſſante armee, attaqua 
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Pl ms e's en pefonte;! Zechonias par vn — ERS | 
Alerts d wn Jorg ſiege, ſortit dela. ville & 


Jerulal ol 

rantin {es ; ſuje 5 & ie 
rendit avec ae m 1. ee 24nezar le tranſporta en Babylone a: ayes 
tous trel. 915 19K iſſbabx du Temple & du palais royal comme auſſi 
0 es 18 90 5 0 Jeluſalem, bo Othiciers, les ſoldats & les artiſans, 
n'y. Jaifla ne. 1 1 lie 9175 Kaak. ; 92575 leun + dongs yore: — Fax, 77 
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E.., X 5 1 5 reh wh TY qui obligea e ee de; m r 
contre Ferufilem! 10 vec toute ſon on armee, 12 2 15 Taſlieger, le 11 A 
Ocux ans: : : Aprizes' ou Yaphres 'Roy-. - d'Egypte: vint au ſecours de ws 

gecias, mais dro vaincu & la ville reduite ' extremite, Sedegias 
Fenfuir de nu It 4 vec Juelques troupes. 117 armee des Chaldeens le ) ur- 
ſuivit, & le prit dans la plaine de Jericho e tant abandonne des 10 
Il fut conduit à Riblah ou Nebucadnezar apres avoir fait mourir ſes | 
fans en ſa ,preſen Seo, fit c Nav les yeux, & Fenyoya chatge de chaines 
a Babylone, Apres cet buzatdan General des forces geiNebucad- 
nezar ayant fait fon ehltrs publig ue dans Jeruſalem, reduiſit en cendres 
le 3 & le palais royal 5 He. jour du Se. mois, C'eſt à dire le 

20. NR, Al abbarir Jes murailles de la ville, & 2 tout 
lerpenple 2 Baby1 one. Le Souverain Sacrificateur Seraja & q uelgues 
410 460 cus de Sedecias furent mis à mort à Riblah. Ne ue 

\nezar donga NN pour Gonverneur à ceux qui reſſerent dans Is it, 

IL eur p 8 Vtyxoieht en en paix tant quiis demeureroient t 
au Rode, Babylgtes* "eons an M Mingel: tils de Nethaniah, 
vint à Milo a R. , - 30383 Ina Guedaliai; 1. fie: aulli main baſſe ſur tes 
'Chaldeens qu A "ctoicht. en garniſon. Alors le reſte des Juifs craig- 
nant que 24 haldeens ne reflentifſent vivement cet affront ſenfuirenc 
en Egypte. Jeruſalem fut priſe, le Temple brule & le peuple tranſ- 

| Forick? Baby] one, Lan du monde 341 7. Depuis le deluge. 1759; du 

60. „Depuis! Vocgti n d' Abraham environ 1333 aas. Depuis la {or- 

oy tie d 'Egypte- zenyhon 0 ans. Depuis Ia fondation du emple * 

Salome environ 424 ans. Et environ 887 ans avant J. Chriſt. 

Pendant on compre ordingrement les 70 annees de la captivite de Boby- 
lone de, la; Ac. année dh. .Tegne de Zehojakim environ 18 ans 
vent . er, th ST 3 en eee e ee 18 
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hs he 9D „ine is, 3018182 25 zl 
prom rang 1055 4 dard 4 traiter icy Ver Bes 40 Views Teſt: pirti· 
N = culieremept des fivres Hiftoriques; mais pour ne pas inter- 
rompre le fil de nòtre narration, neus nous ſommes d 14 

Bum ez 0 en faire vn article à part à la ſin de ce Chapi 
On ne fait prefque rien de certain ſur la condition du 
Feup le, en Babylone. Nebucadnezar r&gna 48” avs. Apres plutieyrs 

dae be il revint 2 Babylone on il ent ce fameum ſonge d' vnd ſtatiie 

Daniel lui expliqua. II. aggrandit Ja ville de Babylone, * 

ite dont il jouiſſoit lui zyant enflé le cœur; Dieu pour 
pro Ter orgueil ermit quit Herair rae. de ſes fens, & quid rock 
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Apres fa mort fon fils Eyilmero pen ſueceddmie. en. niere 
Jechonias Roy de Juda, apres 87 ans ee & le traitta ſeloa! 


dignite, lui donna la preſeance fur ges autres D quai e toientà 
Tone, le fit manger 2 fa table, & lui Far yne” ſubſiſtance honotable, 
hne regns que deux ans, il aſſaiſicie zu -oonmimencement 


vilmere 
de la troiſieme ann 
ſemblable que & 


de Belſgatſar, g 
vit vne main Krisdne ces paroles, ME NE, 


Ce Prince ayant enyoyE chereher Daniel pour 


ee par Nerigliſſar mari” de ſa ſteur. Il eſt aſſas vrai- 
Fer lifar eſt le mEme dont Daniel parle ſous le nom 
i vn grand feRtin qu'il denneit aux grands de ſa cour 
T NE L, PERES 
lui en. denner le i ſens 
irre paſſeroit aux 


Medes & aux Perfes, ce qui n'arriva pas immediatamen 5 mort Mais 
ſeulement dix-ſept ans apr&s. Car Nerigliſfar ayant — quatre ans; ſod 
flsLaboroſoarchus fut tuè à la fin du neu vieme mois de ſonregae par unt 
conſpiration des Babyloniens, qui mirent en ſa place I'vn des Cantpira- 
teur nomme Nabonadius felon Ptolomee. % » 21210198: 
Ce Nabonadius regna vn peu plus de ſeize ans, & gouvernz-Jes-Baby- 
Toniens ſelon les loix des Medes & des Perſes. Enfin Cyrus fils CO 
Occupant deja le trone des Medes & des Perſes, & ayant pris la r 
tion de joindre la Monarchie tes Babyloniens à 14 ſtenne, marcha contre 
Babylone avec ſon armee, & prit nh: Nabonadfus le rencontra, 
Ini donna bataille, mais il fur defait & ſcenfuit dans la citadelle de 


Borzyppus. Cyrus aſſiegea & prit Babylone ; & apres cette —__— 


terr eff dit ſavoir I Affyrie, Ia #2byloaies 
la Perſe, la Medic, la Syrie, en vn mot toute-I'Alje ; Cette grande 
or way arriva environ I'an du monde 3400, & 538 ans avant J. 
S ng . | | 
La 1e.annce du regne de Cyrus Roy de Babylone Van du monde 3408, 
536 ans avant Jeſus. Chriſt, ce Prince par vne impulſion divine tur 
ports 2 publier va Edit en fayeur des Fitifs que Nebuchadnezar avoit 
tranſportez, Tei il leur permettoit de retourner dans leur pais & 
de rebatir la ville & ſon Temple. 5 Ainſi apres 70 ans de captivite les 
Juifs qui voulurent retourner partirent ſous la conduite de Zorobabel 
fils de Salathiel, au nombre de 42360 perſonnes outre leurs ſerviteurs 
O leurs. ſervantes, & emporterent avec eux tous les vaiſleaux du, Tem- 
ple qui leur furent rendus par I'ordre expres de Cyrus. Erant/ arri- 
vez en Jude il y en cut, vne pattie qui allefent à Jeruſalem, & qui en- 
treprirent de reÞ4tir, le Temple, & coutinuetent cet ouvrags-avec vie 
grande diligence ſous la conduite de Zorobabel & de quelques autres; 
mais ils erourerear rant d'oppoſirion_ de 1. part des. peuples yoiſins & 
particulierement des Samafitains qu'il ne pur ore fint que vingt ans 4. 
pres. Et nonobſtant tous les ſolns & le zele des entreprenegts; ce 
lecond Tempie fut de beaucoup inferieur au premier, non ſehlement 
par rapport à ſa beauté exterieure & & ſa magniticehce, mais auſſi par- 
ce qu il y manquoit principalement cing choſes dont les Juifs fal folent 
vn cres grand cs, & qu ils regardojent - comme 1a gloite du * 
Nee, ſavoit ] Arche de I Alliance, le Feu du ciel ſac L autef, la 
Nuce ſur le propitiatoire qui marquoit d'yne maniere r prefence 
de Dieu dans 1e Temple, f Vrim & le Thummim; & 1Efprir propk 
tique; quelques wy adjourerit 'Hule d onction. Environ g abs 485 
la dedicace de ce Temple, les bàtimens de Feruſalem futent fnis & les 
murailles compleces, 454 aus avant J. Chriſt, & c'eſt dans cette atinee 
que commencęnt les 70 ſemaincs de Daniel, felon les meilleurs Chro- 
nologiſtes. .G'eſtqufli a pen pres dans ce tems-I2 que les deux Tribus 
de Juda & de Benjamin perdirent leur ancien nom d*1ſratlites, & 
furent nommez Juifs. Ils ne * pas: ſeulement de nom, mais 
auth. de langage, & de Gouvernement. Leur langage fut change du pur ater 
breuz _—_ Err & 8 po u de- 
puis le Syriaque ; & ce langage fut conſtamment vſitè parmi eus 
— 1a derntere. deſtrugion de Jeruſalem par Titus, Leur, ily 5 
nement fut auſſi change, & de Royal il fut en quelque maniere Sacerdo- 
tal, Ie Sdnyerain Sac riſicateur ayant la plus grande authoritèe parmi cux; 
Quoi que la ſouveraine puiſſance refida dans leur grand Conſeil qugn 
Fr . al het ar hon 
5 em furent finies, les Juifs quoi que 
| rent 
FF 


:enfermez: dans vn petit domaine, & mepriſe de leurs voifins, 30h 
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me auſh_|*Empire des Grecs, come, ils l'avoien geen Thy 
i lo grand e 


done 


Zabulon, & d Iiichir, & fur diviſee en haute & baſſe; 2. La Samarie 
qui contenoit ancien domaine de la Tribu d Ephraim & d'vne des 
Mmoftieaz de Minaſſée ; 8, La Fudee qui contenoit ancien domaine 955 
Tribus de Juda, de Benjamin, avec celle de Dan, & de Si. 
meon, & qui Stdit preſque la meme que l'ancien Royaume de Fuda 5 
4. Li Traconite qui contèboit ancien dom line de autre moitis da 
Manaſſe; 5, La Perœe qui contenoit l'ancien domaine, des Fribus de 
Gad & de Ruben & vn peu plus. Cette diviſion du pais, ſubſiſta jul: 
qu' Ia venſie du Sauveur du monde: lors les Romiias y adjouterent! 
encore PIdqumee.. 3 91 do YT ith, TA dei 's 5 5 11 N 5 A FLEE 
De ces eing Provinces les Juifs ne poſſedolent que Ja Jute, & me. 
me pendant long tems ils ne loccupe rent pas toutes stant has & op- 
primez de tous leurs voiſins, ſur tout des puiſſantes nations d' Egypte & 
de Syrie, qui etoient n de / Empire Grec.Peu de tems 
_ apres la mort d' Alexandre, Ptolemte Lagus Roy d Egypte entra dans la 
Judee, prit Jeruſalem & emmena vn grand no mbre-de 2ptifs en E. 2yp*- 
te. Ce fut la troiſieme remarquable diſperſion de ce peuple qui arriv#/ 
environ 320 ans avant J. Chrift, 216 ans apres leur retour de 
Babylone. Aprés cela ils furent extremement harral e par les 
Roix de'Syrie, fur tour par Antiochue, Epiphenes, qui. 170 3ns lt J. 
Chriſt entra dans. Jeruſalem, fit vn horrible carnage de ſes Habitans, pro. 
phana & pilla le Temple, & en contraignit pluſteurs par les ſupplices 2 
minger des viandes qui leur ẽtoient defendues, & à Sactifier aux Idoles, 
Daus ee tems. A Dieu ſuſcita Mattathias Sacriticateur, & Chef de 14 race | 
des (*) Aſmoncens qui avec. ſes trois genereux fils qui furent ſes ſuc. 
cxtfeurs, Judzs Cf J. Maccabee, Jonathan & Simon, kürent f hevrett 
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(*) (Aſmoneen) ce vom fignifie, Gouverneur ou Prince de 1a Religion, & 
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ceft peur etre pour cette raiſon qu'il fut dons, a Mattathias & a ſa pofleritt, 
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4 7 er ere 449 es 
. 
tettres initiales de cette fentence de ! Exode. XV. 1 T. MI CAMOCHE 
BAALIM JEHOVA, Qui eſt ſemblable à toy Eternel entre les Dieux, 
on croit que cette ſentence (toit ecrite ſur leurs etendards. : 


Dy Views, | | 


ams In defenſe de la liberté: de leur piis; que 3 ſrulameng, anc) 
rent er peu de tem la Aude Gr jou (gue, Syriens, mais 125 | 
leur domaine & recönquiremt prefque'rour le pais que les dae e 7 
veient poſſede, avec PIdimve dont ils contrzigniteng les bahitads a 
edifeite. Ainſi ſoixante deux ans apres, Arillobufell'yn des ee | 
desMatcabees jugea 2 pro de prendre le titre de Rey, & de fe faire 5 | 
a Baby cette qualite 11 fut le Premief Roy des:Zulfs' Pal Sptirt Fr 
abylone. 

Mais cette nouvelle royaute: e ſubfiſta pas au deſfi de 46 295 lee en- 
3 * Oar au bout de ce tems me Pompee General des Romajns, foo 
is VOrient e vn torrent, ſe rendit maitre de toute Ia Pale 155 
Woriff = Ariſtobule 24. qui avoit uſurpd la fouronne, & pax | Th 
rekt“ def on frere Hircan. © depuis ce items-12 la Paleſtine | 
Pr oth de Empire 1 N 5 ce e 405 e Alan ce 15 | 
5 Chr 155 og 
Nike nonobſtaut cette conqu use, les vuifs dane en cuſs: leurs 
Tons & leurs Ry N le Gouv rnement ſacerdotal ſubſiſta encore 22. ans 
aſqu'a, ce d ge Prince Idumeen gbtint Ie Royaumg. de e vl 

1 


Sonar Rot n, 'h ſe rendit maitre en trois ans de tout le We, oet 
55 it les otnes, & le fit monter à vn tel degré degloire.; 155 
cence qu on n Ait rien yit de gras > uis Salomon. Mais. 85 
tems 1 Tabaiffr 1a Sacrificature, exti a famille des Macca bee 
8 f tyranniquement ſes ſujets. II be 1s. Keie Stranger zuqucl 
Juifs furent immediatement allujertis 5700 ce ur ſous ſon regne 8 
le. Sauyeur du monde. 

& patoit par cette courte rehifon hrs nous venons de faire,que lors que 
J. hriſt vine au monde, les habitans de la Paleſtine n *troient qu*vir. Mme» 
lunge de 31 5 nations, tant d' Etrangere, que des Naturels 3. & que les 
Juifs ę i Tr mes n'etoient plus que les reſtes 2 Peuple ſouvent Alpers 
conquis & ubjugne; qu 715 n'gtolent plus que da ſixieme partie des douze, 
Tribus, & qui ttoient mEme rriburaires | $ Romaing, & d' Herode. Les 
etrangers qui habitoĩent ce pats etoien 1 e Fi Grecs ou Ro 
mains; Les premiers Fel les reftes de l' Empire Macedonien; & les 
Romains occupdient les charges de Magiſtrature, de Gouverneurs des pro- 
vinces; & rempliſtoient les. armes qui Etoient enyoytes dans ce pais-]z 
pour retenir le Peuple dans Pobeiffance, & pour lever les impots, & re- 
| Cevoir, les. tributs, On peut confi derer ſous les noms de Juifs, & de Sa- 
maritains lereſte des habitansde Ia Paleſtine. 

Les Samaritains deſcendoient principalement de ces Aliens. que 
Salmanazar avoit envoyez pour peupler le royaume d'Iſrael, apres 
qu'il eut mene les dix Tribus en Captivits. Ils stoient originatre- 
mah payens, & 1510 Zuifs les appelleient Chuteens, ſoit à cauſe du pars 
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renferma dans vn ren Space, de , pais, meme dans Ja petite Province 
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end pour eux. Ces. peuples ſe melant avec ce. g i Etoit demeure de 
reſſe de ces dix Tribus, & zyt ete punis reg deg: ions, venant ebſuice 


L eve inſtruit par des Sacriticarcurs Uſraclises, ils e 


fiblement 1 Idolatrie ayenne; apres la ptivite de. Baby lone Ils & toi 
fort zele pour Ie deal du vray Dieu, rity $ etoient circoncis. ofSaiopn 
ſacrifices, obſeryoie1 t les ceremonies. de la Loy: 6 hag egg” te Mer. 
fie qui les devoit delivrer de toutes leurs miſores; 85. les infiruire de 
toutes choſes: $ Cependant ils ne rec onnutent jamais pour. cahoniques 
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alore Is I Sea Prop ties: one 4res difficiles I entendre, & tres 


ſcures. Hal; T * 40% negoulntes. 5 145:1346'1 2 
e 5 . Erol de de by hunt Meropale.y, in" troig encore qu'va,enfane quand. 
u tbylone, & nous n'apprenons pas qu'il e n. ſpit; 
we e 177 Fe ls np. pet pas au nombre NN: 2 
{pl lepdedements ms, 195 e trompent 


40 Meſſie 8 as 5 Yo  cruclle ors qu Anciochus a excita con- 
| dre. 0 Jalfs. C h. IX. & XE. 5 957 220 - 31 19328 
t-la 12 quatre grands Propheres, ainſi 6 mene Parce 1 4. 
ont cl ectit que les autres. 
Les dange. peri a Yi Prophetes.ne compoſoient 7. vn livre parmi fer He: 
breux. Hoſee, Amos, & Michee ont propherils contre. les diæ Tribus - 
7oel,, Sophonie & labacuc en partie prophetiſerent contre. 7 Jonas 
e Nahum contre les Ninivites. Lautre partie | "> Hh Habacuc eſt contre 
| Babylone,,, Abdias. contre les Idumeens.... Haggee-. Zacharies- & Mzla- 
. che 428 prophuciſe aps. le retour de la czpflkite Preſque tous. par- 


len! 11H, 
Hof; olfe « fits de eri, prop ketiſa duns le wee tems qu Elaie ſous. tes 
regnes d' Ollas, N 3K Achas, & d'Ezech LY Roix de Juda * 
| ſous. Ferobozm 2d. & ſes Succeſſeurs Roix d' Hrae!. i. 

Joel luit Hoſce on ne ſauroit preciſement marquer le tems dans 1 
quel il A. Ecrit, . Les vas le font plus aacien qu Amos; n prętouy 
dent qu'il n'a ecrit qu'avres la captivité des 10 Tridus fondez , fur ge 
qu'il 5 Hit zu ch. III. Bow) gquitr 9 t diſperſe ec. le -peuple.. d Iſrael 
parmi les nations. Les autres le mettent dans le tems de Toſias ſous le- 
2 al A cur vne grande famine, Les yas diſent qui il etoit de la Tri- 

. Fas autres de la Tribu de Reuben. 

1 Thecoa A. prophetiſe ſous le regne d Oſias Roy de Juda, 
& celuy de Jeroboam II Roy &'Ifrae!, deux ans avant le cremble- 
ment de terre dont il eſt parlé. Zacharie XIV. 5. 

Le tems de Ia prophetie d'Abdias eſt fort incertain, les vns croyent | 
wil. 1 cet Intendant de la maiſon d' Achab dont il, eſt parle 7 Roix 
X\ 4 qui nonrriſſoit 100 Prophetes qu il tenoit cache. D aut es 
diſent que c'eſt ln. que Joſias commit ſur les ouvrages du Temple. 
2 Chron, XX XIV. 12. Pluſieurs le font contemporain a Hofe, A- 
mos & de Joel. Dautres eſtiment qu'il à ets du tems du Jeremie 2 

& autres Ie font vivre ſous le regne d'Achaz, lors que les Iduméens 
 joantS aux J [raclices faiſoient Ia gucren la Tribu de Juda. 7 £2 
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.. ebiti; car les deux premſers e 
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s Abtége Hell Hifoire Ste- 
ones: nls dAmittal le. Paophtte della ville: dt Gat hi prs de Dio- 
ce ſatceid de, la Tribu de Kabulompib het ifacſons Feroboart d. Dieu 
.- Pegyoya-; prechet la — 2 A: Ninive & fon Aivre Kbörtlent. . Sa 
fuite. 2. Comment il fut jette dans Aainmesu$ enRlouUͥq Papi 
popiſſo ns 8. Sa ſortie miraculeuſe du ventrasde des pOiH Spre- 
Aicagioh, 16 ſucces quelle cute dans ( NInivr. N 5 Anfin - 18 in 
A quil Nut gu pardon que Dieu accorda aux Nini vites, & 2 06t ce 
qu'yne petite — qui le couvroit, ſe fſec has n hremarque, ci talete 
te. ſeul .P rophete enyoye- de Dieu aux Gentils; +15 © 50 Wo 03 
Miche nè à Moraſthi Village de la Paleſtine dans la Tribu de Iuda, pro- 
phetiſa ſous le regne dè Jotham, d'Achaz & d' Achazias. Ce:n'eſt donc pas 
le meme que Michee fils de Famla qui vivoit du tems dA dib l 
+ Tepreng ties wivement IIdolatrie, & les autres Crimes \de>Fudg!! & 
TIrael, AL, leur denonec les jugemenscde Dieu; lieu promecyne 
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10 Vine ee temporcHe & ſpirituelle, iL predit le heir ne da naiſſae du 
2421 delle, 


Meſſſe, pous decrit ſon regne & la vocation des Gentils} la 2gloire? & 
al fe ei de E Egliſe . e ene et e 
Gt „Lon ne ſaft point quand le Prophete Nahum a2 prophetiſe, 

n'y, de quelle Tribu il etoit. On le croit contemporain dEfdie, 
& il a predit la ruine de Ninive & de toute la Monarchie des 
Al rlens,. i em 51277903 eg ien 1H 
„In ne fait point aulli quand Habacuc a vecu, les Fuifs diſent, 


qu'il prophetiſa du tems de Manaſſe, ou de Jehojachim vn peu avant 
la. captiyvitè, &. cette opinion eſt la plus probable par 2 pas aſu- 


rer les 3 de Manaſſc, & menacer les Fuifs des terribles juge- 
ieu devoit executer contr'eux par les 'Chaldeens.” * > 
.....Le,tems, auquel, Sophonie a ccrit.;eft.. marque; au ch: I. 1. ou il geſt 
„Ait que Ia parole de I' Eternel luy fut adreſſèe au tems du Roy dias; 
Ainſi il a ere. contemporain de Feremie, II predit la deſol ation da e- 
+:rbſalem par les Chäldeens, il menace les mechans: duhedeutiere 
Tüine, II exhorte les fidelles à la repentanee; & les conſole par 
- Peſperabce. qu'il leur donne de la delivrance & de la paix de SR 
Hagge prophetiſa aprẽs le retour de la captivite la 2c. Annte Hoy 
Darius fils &Hyſtaſpe. Le Prophete exhorte fortement le ꝓeuple à gabi- 
- tir le Temple, & Vaſſure dela faveur & de la protection de Dieu: Il 
Predit la vocation des Gentils, & cenſure les Juifs hypocrites. , 
Aacharie a VEcu en mEme tems qu' Haggee, il ecrivit ſa Prophetie dans ſamẽ - 
me ar 177 de Darius deux mois apres que. la parole de IEterne heute reſ- 
cea Higgee, Son Livre contient d'excellentes viſions, & des Naphe- 
ties expreſſes de la veniie du Meſſie, de ſa mort, de ſon Sacerdoce, & de 
ſon Regne, de Penyoy de ſon Eſprit, de Fefficace de I Evangiles & de la 
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Vocation ges Gentils. II y a auſſi de terribles menaces contre les Fwfs 


incredules & impenitens, & de grandes promeſſes à I Iſrach felon \Edprit, 
Malachie a prophetife apres Haggee & Aacharie, apres. que le Temghedut 
xhortent le Peuple à rebitir le Temple, 

ZB 3j 


Du Vieux Teſtament“ e 
. mais Malachie les exhorte à ohſerver la Loy, & 2 offi leurs Jaerifices 
avec pyret?, ce qui ſuppoſe: neceſſairement que le — — c toit deja re- 
iti, a Dailleurs les deſurdres dont il cenſure les Fliifs ſont pitciſement 
les mèmes que ceux dont Nehemic lea accuſoit; 11 faut donc quꝰ ils alent 
tous deux. va au dans E mme tems. Malachie eſt le dernier des Prophe- 
tes & comme il ny. en deb oit plus avoir juſques *. Chriſt, il flat fon 
livre par. uus vive ea hortaion aux quiſs d' obſezver la Loy de Môyſe, & 
d'attendre ce grand & terrible jour du. Seigneur qui devoit convertir le 
cœur des Peres envers les enfans, & fe cœüur des eufans envets leurs Pe- 


res ce qui nous repreſente elairement Jean Baptiſte & J. Chriſt. | 
Voaila quels ſont les livres dy Vieux Feſtament, Je vai finir par vne re- 
flection tres Fudicienſe du ſavant Monſteur- Leclerc ſur les Livres Hi- 
ſtoriques, ( 516 Il ne faut pas croire aver la populace ignorante qu'on 
* trouve (dans Ies ſibres Hiftoriques)yne relation éxacte de hs Es'\evene-. 
. c:metjs:;remarquabies arrive depuis Joſué juſqu ' Nehemie, ou vns Chi o- 
4 nologie fort exacte; Ce nat ny le deſſein, hi 1s penſee des Autlieurs 
e ſacres. & ils euſſent voulu nous donner vne Hiſtoire complete, ils au- 
« roient te obliges Eecrire- pluſieurs gros volumes; il eeoit impolk- 
„ ble d'ectire 11 iſtoire de neuf cens ans en fi peu de pakoles. 
« Yils; avoient eu deſſein de nous donner vne Chronologie enacte, ils nc 
*s ſe ſeroient pas contentes de 1 les annees, mais ils auroietit aulli 
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(*)) Sull eavendumi eſt ne eredamnc, quod valgus imperitum facit, in ea ac- N 
 Curatam narrdtionem omnium eventium memoratu dignorum, i temporibur Joſie : 

ad Nehemiam, aut accuratam Chronolegiam nos habere. Non hoc fuit why ori 


1458 5 
4 


Saororum concilium, non ea mens. Si 2 r- exarare voſniſſent, 
opus fulſſer multò plaribus & grandioribus voluminib s neque enim ' DECCC 
 Annorum Hiſflteria tam 97 vw verbis expediri poruis;- Si'animus iis fuiſſet Chro- 
nologlam accuratam nobis ſuppeditare, diligenter non annos tantũ m, ſed & menſes 
& der. fingulorunr evummm noraſſenr; fi non in dmnibus, at crrit In lit, guæ 
deprompſerunt 23 Diurnis Regum Judæ & Iſratlis ; vbi ſine dubio anni, 
menſes, & dies menſium ut ſolet in ejuſmogi Commentariis, erant adnotati.' Ve- 
rũm ſatis habuerunt annos integros - Regnorum notaſſe, omiſſis menſibus & diebus; 
unde fit ut nulla acturata Chronologia colligi ex its queat. Excipiendi tamen 1 - 
Reges qui per paueos dmg, dies, at menſes regnaruns z dies cyim li ac 
 minſes notan tur, cæterorum vero dumiaxat anni, 0 1 
1, Slices # confilio Scriptarum Sacorum ex re fa judicgre, ( quid omnins 
| licets fi ſapientes viros; us dicet, id preflare volniſſe quod re ipfi præſtittrunt 
putenmus) hee fibi propoſucrunt, in Hiſtoria quam ad nos preterita 4 1s ſgciule 
tranſmiſtrunt ; I. compemdiaria m populi Hebr as Hiſtorian, ab ingreſſu in Cha- 
nangan tradere, Fompendiariamque Ehronologiam, fine 4 la eſt. Noria. 
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e marque les mais &: les j jours ds chaque Eyenement, au oins TY ceun 
0 gu? rgudies mg puiſe dans les Ephemerides des Roix de Ja 4 d Icrael "IF 
ou l'on ne peut pas douter que les 115 es, les ce && les Jug 1 : 

F bent raftement marquez, com! 110 s Je ſont ordi ent dans £65 g 
| << ſortes ecrits, |  Awheu de cela. 1 late fs gen op ques; z! f, 
400 anntes enticres des zegnes, mais ils ont 01 TE es) 9 

«ce qui fait qu'on nen ſauroit former vae;, Chronolagi 16, cut . . 
« exacte, & ſuivie dans, toutes ſes parties. ee Aid ex. 
„ cepter des Roix qui n ont regne que peu de jours. ou peu de mois, car 
« ils ont piis ſoin de marquer ces JQUre:x ces mois, mais ils n' ont mar- 
« que que les annces des autres. re 4c 

« $i] eſt permis de juger du deſſeia, des Aaken Sacrez par leurs 
6. Ecrits, & cela nous e tout - à fait permis p f nous jugeons, comune. 
eilt eft- fdant que ces ſages. perſonnages ont Pas. 897 autre 
6c deſſein que celui quis... ont execute) Als. ſe {i ſon propo ſez, dins 
cc "I hiftoire. qu'ils ont tranſmiſe 24a poſterite.; * J. de Fang! vn. ab iege 
c de FKiftoire du peuple Hebreu, Jepurs ſon, entree. dans Je pals de 
„ Chanaan, & d'y joindre vne Chronologie abregee; (Jans laqueile 
cc on ne ſauroit bien profiter de I' Hiſtoite par laquelle nous pufſions 
te eonnoitre 2 peu pres le tems que Jes Fuges, ent gouverné les He- 
« breux, & le tems que les Roix ont regné, & quelquefois aülli 4 
quelle annee d' vn tel regne on doit e certains Evenemeis : 
«HL Ils ont voulu ſur-tout raporter choſes qui regardoi ent 

1a religion; car ils ne etre fen ps ur les affuires. civiles oq 

© meititairess zexcepte lors qu'il fagit des e que Dieu leur 
faiſoit remporter pour. recom . eur piete, ou des defaites de leurs 
eh arme es par Les Selle Dieules wool it. punir e Ieur negligence dans 
les devoirs de la * ion: III. M ont auſſi voulu raporter les di- 
vers miracles que Dieu 4 opere pour la 8 du Peuple 
„ Hebreu, & la preſervation des Loix & de la Reli ion qu'il leur avoit 


c donnee par l. le mini ſtere de Moyſe IV; 1 s ont voulu 2 52 
YN 66 es 
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ei adjun ngere; unde intliget amine 5 er. 225 of ambs * cirett 5 e Julices jus dixiſ- 
525 Haba & ene epes r 1. ent, ac aer berry goto regni anno, 
res que narrantur contig nt: II. Rer ad Relig ionera þ 2725 nentes pre cteris 

omnibus narrare; nam 40 ee, bellicague ziegel a4: Aſelnet, ea fere præ- 
termittunt ; fi N vittorias, aut clades ex o 22 aut 5 Reli- 
gioxis ortas; III. Varia item 7 diviultits 5 2 ad Jervandum Populum 
' Hebraum 55 ſartam tectam R ſonem 28 5 » ner banflam: IV. denique 
eorum omnium diligenti See e ' adductyt homies A Religionem erga Deum. 
4 " itatem & temperuntian erga not Ip 2 4 Hetatemque erga Alios -m 
ue hic poſtremils uſus long è pr. 22950 2 Hin en Hiftorie Sacrie & profane: ſed 


#feftith ſacræ, que rect & apertè ed nos deducit, chm Profana f , tannin 
2 


Du Views Teſtament?n: 


ce Jes of ales; Pat le L cette sion de toutes ces chaſes, . Ja * 250 f. ay 
cc vers | eu, 94 la*thiftere FOE 1 1 — perarce envers ust memes, 
« „alte e, W {be-envers le prochaing +250.» „ 4, 

«a Ce lis\excel lent ir uſage an nous, "pu ons, s Hire 9. 4 
ce 116 110 5 558 SJ Foc LI. 3 mais ſuv taut de Fiete 6742-3 
gut tend atk me | 
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2 c but, au lieu que Vautre-- N tend 
qu: ihdirectement. Si ou nous ſervons de cette ,maniege.. 
« Fhiftoire ſaintè, quien 1a liſant nous devenions plus pieux, 9 . 
« temperans, plus humains; alors nous repondrons veritablement au 
© deſſein que les Autheurs ſacres ſe ſont propoſez, nous remplirons ce 
« qu'ils ont attendu de leurs Lecteurs. It faut donc que ce ſoit 1a 
ce notre principate vue "quand gods Iiſons PHiſtgirede}'Ecriture Ste. 
« Sans cela Te plus rude travail, la plus profonde erudition, la plus 
66 rande connoifſance qu'on puifſe acquerir dans: les Jangues, Grecque, 
« Hebraique, & Romaine, tout cela eſt inutile, fi ces lumieres & ces 
£© connoi ances ne nous conduiſent pas au but que nous venons de 
2 | marquery comme au contraire on ne ſauroit trop eſtimer la 
& ſcience lors 7 re prodije en maus cee heyreux r, . 5 4 2 
T 2. ‚ a} bl 4 
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| eo re / iciat. 57 ita utamur "Ei oria Sacra, uu er ejut TeBions. religioff Forts; tem- 
perautiores dc humaniores evadamuts; fm vero Hiſtoria illa uſi fuerimus, prout 
Scripto ares \ Sacyi valuerunt lectore⸗ 5 ſuos e ea uti, Hie debet eſſe 5 mus finis, quem 
nobis proponimus in hae lectione ; Alio ſuin omnem laborem, omnem.eru- 
F, co ee ue litterarum Hebrai carum, Grecarum & Ramanaruns, . 
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puiſſante. Nous finirons donc icy ed Ci K * 9 5 Hon, vit pl 
Ly 


ceſſer alors l Ordre ſoit dans FEtat folt c Mei 4 que cette te. 
dignitè fut dans la ſuite entierement foulee ay oe Fi Minifleri- 
vm W Hiereſolymit. 5 TARA 
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| fur tes Tables \precedentea LS 


L $ ont er, dreſſags fr elles des. DN 7802 
8E Le Clerg, Prideaux, Whiſton; on — foil da: e vt 
um. orum du Pere Petau; du-Docteur Stillingſteerz; dea 
Chronique du Chevalier Marſham; de: Fhiſtaire dd Monſieur 
Chevreau; du Pere Turſelin; de Monſr. Dupin; & de: quelques 

autres, 

On a ſuivile Texte Hebreu z on Peſt laifſs: entrainer par les raifouws 
des Doctrs. Lightfoot, Dupin, & Whiſton pour lui donner la. preference 
2. la Verſion des Septante & deux: Quoy-qu'il ſoit vray que - par cette 
Verſion on pourroit lever la diſficultè qui nait de la.-multiplicavion- du 
Genre- humain ſur la Terre dans oe. periode cui eſt. co & depuis Je 
deluge juſqu'a la vocation d'Abrahams qui, ſalon la. Texte Mebreu n'tſt 
que 5 426 ans & quelques mois, au lieu que felon; la verſion des LXXII. 
ce periode eſt de g us de 900 ans; mais on a demontr6-dejs te pF de 
fonds qu'on pear. faire ſur cette Verſi jon; & les raiſons qu'on aloe: 

en deffendre Faythgrite- peuvent egalement uin Pay gre 
Code Samaritain, & fi elles ſont valables pour In werftion des DNXNXIXR 
elles le ſont encore us en favyeur de ce — ta, „ Gar PiFolt 


plus probable, que Juiß qui vivoient Ty te: e 
| edie t 
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0 *) Stillingfleet Origines ſecre libs 111. Cap. IV. $8. IX. art, 8. 
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— oy Inti Sacker — 
N NII. ont ſuivi dans leur Verſion, la 
veritable maniere de lire is Teate & — ag iquer, plutt que les Juifs 
Talmudiſtes qui ſont venus long tems la deſtruction de Jeruſa- 
lem & de. fon Temple da dilperiioe rufe dans toutes les parties 


du monde 3 H et beaucoup 2 probable que les Juifs qui vivoient 
ſious le premier — entendoicit encore. bo: V'Hebreu: que leurs 
| H_— & _ — hr 3 pg-0n te Pentareuquie- ou les Cing wes 


axes at les. 
6r&confiez ) & que tes 


s regurtit Stoit pſ 5 exaR'& correct que 
[ry au les — fur loqueis les EMU, ont dreſſe leur 
Verſien 3 Ur cette Vertion wiffere bor fe d bBatroup' du Code Sams- 
ritainspas' rapom / duvet des eee. monde. Apres 
ryutonflic-laditficulte beau elle weſt; On fip- 
poſe que la / Terte Scoit entre psuplde du tems d Abrahiim' que tous 
ces Princes dont Moyſe parle dans les XX V. premiers Chapittes de 14 
Geneſe etoieut Maitres de grandꝭ & puiſſins' Roya Roya e's 2 Qirils* row. 
fermoient beaucatip daviticedua fortes & bien mhnies ; * — rollte cette 
magniſic enoe marque vne antiquit beaucoup Pls ti celle 
que-lc Texte Nehren ne} age, dean pass ces ſu ntl ont pas 
beaucoupſde fbndament: Þ la verite _ ow in dite de la Geneſe, 
On remarque que Moyſe parle . og wh views Gindiguery de 
| Roix, de Villes, eee a ſe trömper lor” Pre-. 
noit ces mots dans je ſens qu on leu donne aujonrd Ha e Eutöpe, ii 
ne faut que red marration d# FHiNoriew dess ave aver quelque att Wy” 
pourſappercevoir 1. Queices Ri Von il parte h'erglent ebtt au 2 
e oe. que ſoht encore Zujouꝛd hay les Rol: de la Cuinet Gi r 
e lLAffrique dont le domaine ne ſ e teuddit pas fort au dex. de lieu ou 
is ta leur 3 ordinaire; temoin le petit pais de Canaan 
13 de 300 ans aprés. Abraum renfermort- preſqu autant de 
| u'il contenoit de Villes; Temoin les villes de Sodome, de. Go- 
| — docs quiz du tems d' Abraham; ayoient'chacute leur Ro oy; ii 
elt Nuß qu'il eſt aufſi parlé des Roix d' Egypte, des Roix de Sinhar, 
Sc. qui paroiſſent avoir ere des Royaumes pus conſſderables & qui ren- 
fermoient yne plus grande ẽtendüe de pzis que les aitres, mais gui peut 
re de quelle grandeur ils ëtoient ni Juelle etoit leur puiſfance & leur 
forces ſi nous nous arrstons à Moyfez (& qui pourtoit mieux nous en 
inſtruire aujourd hu?) il ne nous endende d w_ f&rtpetfreidee. © 20. 
Ces pais n'croient pas encore autant peuplex di tems d' Abraham 'quyils 
aurdient pũ Petre, & qu'ils le furent 9 455 Ia tute; ce n'erdient que 
des campagnes deſertes que les premiers venus 1 gee ent; & il y 
avoit peu de Villes; ce ei par les trauſti ; rations des Patriare | 
ches qui plastoient leurs tentes de oy en lieu, ſelo 5 le ju) Jos e 
apropos ur Je bien de leurs families — de leurs 
t avec juſtice; 30. Suppoſe q elit 1 Vi . 


9 — put oppoſe 
bitzes dans les tems 3 2 fappoſe e oh $ dont Me 
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352 Years given, for if we adviſedly conſider the: ſtate 
World, fuch 4 it was in Abraham's: time: yea be 7 e Abraham was born, me 


conceiv 


pile au x Chap. de la Geneſe ſuſſent du tenis d'Abrahani auff bien baties 


& aui fortes quelles I'ctoient du tems de cet Hiſtorien ſacre, cette 
ſuppoſition ne ptouve rien, on ſait quel Architecture doit conniie dans ces 
tems la, & que ceux qui avoient entrepris la Tour de Babel poutoient 


E entreprendre de bàtir des villes murces, de faite des rempars, d' Geven 


des Tours; mais apres cela y avoit · il vn grand nombre de ces villes 
fortificer? y en avoit · il bien 40 dans le monde du tems d: Abraham? & 
ſuppoſe qu'l] y ait eu dix mille homme employez à batir chàque ville 
en differens, tems, cette multitude d hommes a · telle dequoi nous ctonners 
ou doit elle nouę ſurprendre: Non: 40. Il ne faut que prendre la plume 
& ſupputer combien les 8 fils de Noe 2 — | 
I'eſpace de 426 ans, & Von trouvera, qu en ſuppoſane que leur nombre 
a double ſęulement tous les 20 ant, ils devdient faire au deſſus de 7 
millions de perſonnes, lors que Dieu adreſſa ſa vocation à Abraham; je 
ne crois pas. qu vn pniſſe taxer cette ſuppoſition 9 en aucune 
mani ere 5. & epesdantice nombre ſuffit pour peupler — teurs. grands 
Royaumes ſuppoſe qu'il y en 2 ces tems l . 
ne de mes grandes ſurpriſes Gal de voir des T heologiens tres habiles 
& bons e les demonſtrations Ma- 
rhematiques: gn peut donner fur cette matiere; & qui leur preferent- 
les opinions e quelques Autheurs 2 la'verits d'yn. merite 
& d'vn ſavoir; diſtingys, mais qutont-remoigne tant de partialitèd dans: 
le jugermear qu ils ont parte en faveur des LXXII. Sc contre ceux qui 
ont pris e parti du Texte Hebreu, qu'il ſuffit preſque de lire ce 877 ont 
dit fur ce ſujet pour les refuter, Jalleguerai pour Exeniple, “ Illuſtre 
Chevalier Walter Rawleigh, & j'eſpere que cet extrait de fon ſentiment 
ne deplaira pas au Lecteur. ( + ow oy oak £ ce 
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61 ; 4 we book over all, and do not thaftily farigy our Under ſtanding 
with the firſt things + whe and thereby being ſatiated do flothfully, and drow-- 
fily fit down, we Real nd it more agreeable rather to follum che: : reckoning” 
of the LXX, who F ſome. editions malle it above I07 years b: 
tween the Flood and Abraham's Birth, than to tale am: any part of thoſe 

= OS of the - 


ſhall find that it mere very ill done of us by: following opinion without the guide 
of Reaſon, to pare the time over deeply between Abraham and the Flood; bee: 
cauſe in cutting them too near the quicky the Reputation of t he whole. for, 
right per chance bleed thereby, were not the Teftimony 4 the Scriptures ſupreamsy 
Jo 4 no objeftion can approach it; And that we did 
Precept of St. Auſtin, that mhereſoever any one place in the Scriptures may be 
d diſagreeing to the whole, the ſame is by ignorance of mis- interpretation 
underſtood, For in Abraham's time all the-then known parts of the World _ 1 
5 SEE | eee 
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her > la Verſion des LX 


; te 1680 ans- Dees 8 Jak a0 Deluge a 
Por Tae 426. - Pais Deluge 255 Pie Poention EY 


Na 1 40. 8 N Abraham Judge 4 
| pv y 
—Emiron a 460. uis la ſortie © GEggpre hace ls fondation- 
„ a Neg map Templ. de Salomon. 
5 Environ 42 As on Rs la fandation du Temple ungen ſon em: 
e, = er braſement ſous Nebucadnezar. . Mne 
„ Depuis cet Etnbraſtment Juſqu' a commence. - 
—ͤ—ͤ— ] — eee aq atone on” Cequ fait. 
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4 2 qu lire Ie 61 . v. 


12 premiere Epogne en Evidente in 
VII. Ms VIII. de la Geneſe, ou 1 es premiers r nd ils 
= Ti leurs premiers · neꝝ & mugs s ſont mores eſt marque, & Geluy de 

* uand FR Deluge vint ſur la Te I 

econde-Epoque n'eſt pas. — is. Eyidente per les Chipieres XI. ""M 
Inf? de Ia Geneſe dans leſquels Tage des Patriarches enfans de Not eſt. 
Aulli marque ; pourvũ que Fon veuille convenir que Thare avbit 180 ans 
quand Az engendr a Abgahams 66 qui 2 ete ſuffiſamment demioatre par dh.: 

biles Chronolopiſtes 7 
IP Troifieme 'E poque eſt autant certaine 1 nous recevons le teig: 
de I: Ecriture See. Voyez, Gen. XV. Gal. III. La promeſſe de Ge- 
pe e XV. fut faite 3 Ahraham plus de 25 ans apres ſa vocation,” C'eſt ce 
qu il faut remarquer pour la conciliation- n Moyfe & de St. Paul, car le 
premier ne parle _m du t tems * * age ops pet cette e & cette 
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eo 4 : all Re ion 1 Countries 105 1 1 Fare had: may" ma ons 
4 propl Cities, gin; o bad Palæſti ſtine and all 50 1 3 yeas all 5 5 
art of the World befides as far ds India; iſe not buils with Stiele, 
Fo of htwn Stones, 454 Wigs a with Walls and Rampiers, whith'n _— 
| | eden 4 Parens of more © antiquity than thoſe other ln have "ſu 
d | therefore where tha Seri Me are plaineſt and beſt agreeing Wa Wen Re 
1 Nature to what end 2 we labour to.beget donbts and eruples, or araw uf 
1 things into wonders and marvels © Giving alfo flr rength thereby to common ca- 
. villers, and to thoſe Ment apiſſ brains, — only bend their Wit, 0 5 im. 
| [pears and monſters itt he tory of the: World and Mankind. * Sr, Wale 
W _—_ Hift, ** 2 *. * Chap. I. dect, 7. . | | 
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* k fortie. d Egyp — Fund pable de obe i . 
Wm TRE i epuis Ja Ie, — Abraham juſqu'a Ia fortie 4 4 
E. 1. Co 


quat ee be fen, exprimde au 176. 'Chap® te 1 
Livre des NK des Juges renferme des dffculter i om 44 ; 
Fer l inlurmontables à pluſieurs Chronologits ; mais le celebre der 1 

Þ Marſham les a heureuſement-ſurmontees, c left ſur. la Chronique que 
7 a¹ Ne 4 46. Table qui renferme-ce periode. 1 
La ge. Epague: me paroit auſſi clairement exprimceau:lVe. chap: de la 1 
Pio hetie d' Ezechiel . . S. G. Jay oonſultè ſur cette Se. Table les 
Vocteurs Lighefogt, Leclerc, kalen, mais Jay particulier ement ſui⸗ 


vi ce dernier. 7 "I 4 
Enfin ] ay calculé Ia dun 40 la ce E fur e au Br. 
Whiſton, & comme ng Sr 78 recus Ea Connexion du 7 


& du Nouveau Teſtament du Dr Prideaux, 8 n tres utilement | 
ſervi MN ſes Tables. 4. 8 | 4 


| Je Rnirai, par la refles Ae Maa Chanda, Lie f * 14 

FA beg des tems. De quelque maniere, dit il, que 12. 
5 vns & les auttes puiſſent compteęr, ihn y en. a point, qui ne re- 
Foivent de grandes diffcultoa., are: que: les vns . ſuppoſont qu ii 
J a de la neg de la paſſictu ou · de la mauvaiſe foy, dans "= 
les Chroniques des Juifꝭ: Que. la. Verſian des 70 eft.corrompue ?! 


: bank 0 Endwits;: Que Jes uns font naitre Abraham lk you 4 
annés de-Thharab ſon-pere; d*avtres la ts, Que l'on ne convient | 
Tas. des ande des Jages, ni des Roix; du commencement & i 


de la fin des 70 ſemaines de Daniel, Aren point mentir, PHiſe : 
 toire des tems eſt fort obſcure ; & pour en. voir la confuſion, il © | 
ne faut que lire: les: Autheurs (PONT IL DONNE LE CA. 
| TALOGUE) qui ont ecri ! Hiſtoire depuis la Creation du mon- 
de juſqw au tems que ökté Sauyeur doit Etre nd. On peut encore 
ſe ſauvenitique, de tous ccibe generalement qui ont nie lEter· 1 
nite; du Monde, il my ena point qui agent compt6 plus de 
8 ans nĩ moins do 3000 juſqu'à J. Chriſt. (ee ſerrant Hiſtorin 
compte 8970.) Hiſt. 2 ee . * Liv, I, eb. J. IVE: de 1728. 2 2 
dene e chez Jean De. 5 |. 
| 87 * | ih F. 1. N: 2 
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